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ACTIVITE DE I' l.R. C. T. 
EN 1963-1964 
Notre installation dans l'immeuble du 34, rue des 
Renaudes dans Ie 17" ·arrondissement a enfin permis 
aux Services administratifs et aux Divisions techni-
ques de travailler et d'accuei.llir les visiteurs dans 
des conditions plus satisfaisantes. 
Comme chaque année, de nombreux déplacements 
et missions ont été effectués par les membres de la 
Direction Générale : 
Le Président de l'I.R.C.T. a représenté la France à 
la réunion du Comité Consultatif du Coton, qui 
s'est tenue à BA~GALORE (Inde) en 1963. Un de nos 
ingénieurs accompagnait la délégation française. 
En 1964, l'I.C.A.C. tiendra son Congrès à FRANCFORT-
sUR-LE MAIN. 
M. WERQUIN. Directeur Général, Mademoiselle SEWN, 
MM. KAMMACHER et RICHARD ont étudié en U.R.S.S. 
les problèmes de la recherche cotonnière. 
Le compte rendu de cette mission a été publié 
dans Coton et Fibres Tropicales (XIX, 3 ). Elle fut 
des plus fructueuses, tant par les renseignements 
recueillis que par les relations personnelles nouées. 
Les missions de coopération technique multi-
latérale proposées à l'I.R.C.T. par la F.A.O. se déve-
loppent normalement. M. ROMUALD-ROBERT (généticien) 
est détaché en Iran auprès du Service de l'Amé-
lioration Cotonnière; M. BOULANGER (généticien) est 
expert, consei1Ier de la SUDENE au Brésil. 
Les Missions Françaises d'Aide Economique et 
Tec1mique nous demandent un large concours. 
MM. CWOUIL (phytopathologiste), DAESCHNER (agro-
* 
nome), GurKNECHT (géûétici.en-technologiste) et Rocn 
(Lechnologiste) sont détachés en Iran auprès des 
Services iraniens; M. FRANÇOIS (entomologiste c:t 
e:'{périmentateur) poursuit son travail au Cambodge 
au sein de la Mission Cotonnière Française. 
l'oujours par l'intermédiaire du Ministère des Affai-
res Etrangères français, nous avons mis un expert 
agronome polyvalen (M. MASSAT) à la disposition du 
Bureau du Coton Syrien. 
Une mission préliminaire de MM. LRGILLIER et 
Roux (novembre, décembre) au Salvador a été suivie 
d'une entente avec la Coopérative. Salvadorienne 
pour une mission de trois ans. 
En Espagne, M. Gun;NÉcur. sur la demande d'une 
société privée, a visité les usines d'égrenage dans 
une des zones cotonnières. 
Monsieur Bur-XuAN-NHUAN a effectué en juillet 
une mission en Cote d'Ivoire, pour étudier, sur le 
plan agricole et industriel, la production éventuelle 
des fibres jutières. 
Plusieurs de nos Agronomes, M. CR.ETENET, en juin, 
MM. MEGIE et BRAUD en septembre, ont étudié, au 
cours de deux missions complémentaires en Israël, 
les conditions de la culture et de la recherche coton-
nière. 
Rappelons qu'au Maroc, trois de nos Agents sont 
toujours détachés auprès de l'Institut National de Ja 
Recherche Agronomique du Gouvernement Chérifien. 
Nous poursuivons notre programme d'envoi de 
spécialistes aux U.S.A. ; c'est ainsi que M. CoGrIÉE a 
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dfectuè un sfage d'un an à la Section de Physiologr,, 
et de Pathologie Végétale a COLLEGE Snno>< au Texas. 
De nombt\~ux visiteurs. français et étrangers. ont 
ét,{reçus à n.R.C.T., soit à la ~.fotrnpole. soit sur les 
Stations: ces contacts permettent d'utiles échange-, 
de vues sur des problèmes communs. 
Les relations étroites avec les organismes homo-
logues de la Recherche Textile en France et à 
l'Etranger et également avec la Protession textile 
française ont été maintenues: Institut Textile de 
France, Syndicat Général du Jute, Institut Européen 
des Fibres Industrielles, Comptoir Linier, les Centres 
de Recherches des Industries Textiles de Rouen (:;t 
d'Epinal, Confédération Internationale du Lin et du 
Chanvre, Commission de Normalisation des Essais 
de la Fibre de Coton. etc ... Le Centre de Technologie:; 
a continue à être consulté par de nombreux. .corres-
pondants étrangers. 
L'I.R.C.T. collabore toujours au programme d'ensei-
gnement du Centre Nati.onal d'Etudes d'Agronomie 
Tropicale (Section E.S.A.T. et Section C.E.A-1.). Les 
etudiants bénéficient ainsi des dernières mises au 
point dans le domaine des plantes à fibre. Le cours 
est compléte par les visites de nos Centres de Tech-
nologie et de Chimie Appliquée, à Nogent, et d'Expe,-
tises des Fi.bres. à Paris. 
Nous avons participé à p1usieurs réunions <:;t 
congrès: Conférence des Nations Unies sur l'.\ppli-
cation de la Scitènce au profit des pays en voie cb 
développement, à Ge:,iEvs; Conference sur l'Emploi 
des radio-isotopes et des rayonnements dans la lutte 
contre !es insectes nuisibles à ATHÈKES : à BELFAST 
(Irlande du .Nordi, Congrès Technique du Chanvre 
et du Lin; Colloque:: International de Biologie de 
SACL:\Y; Co!loque Eurafricain de VICHY. 
Des représentants de l'I.R.C.T. ont participé au.'1: 
divers Comités de Coo1"dinati.on qui se sont tenus 
aux différents échelons dans les Etats Africains et 
à Madagascar. Nous tenons à mentionner ici les bon-
nes relations que nous entretenons a,;ec les Sèrvices 
ou Organismes qui assurent notre relai et complètent 
notre action dans les diffêrents Etats, et particuliè-
rement avec les Senrtc·es de l'Agriculture, la Comp:i-
gnie Française pour lè Développement des Textile~ 
(C.F.D.T.) et tous les organismes intér~ssés au dévt!-
loppement de la production textile. 
Nous continuons enfin à former des cadres natio-
naux à tous les niveaux. Des stagiaires des Etats 
d'Afrique francophone ont suiï:i des cych::s de spécia-
lisation, soit sur nos Stations, soit auprès des services 
de la Direction Générale. 
Les "Journées de Genètique ,, orgamsees avec 1"' 
concours des chercheurs de l'I.R.C.T. se sont tenues à 
PARIS : elles ont permis de faire 1e point de tous les 
problèmes en cours ct·èmde. 
L'I.R.C.T. a organisé une "PREMIERE RE~CON-
TRE EUROPEENNE ~DR LE DEVELOPPEMEKT 
DE LA PRODUCTION DES FIBRES TEXTILES 
VEGETALES EN MILIEU TROPICAL·, dans le but; 
- d'informer les personnalltes ·scientifiques de l'Eu-
rope sur les problème,;; traites - résolus ou à 
l'étude - par nos chercheurs: 
- d'examiner ensemble certains projets de recherche 
appliquée; 
- d'établir une coopération scientifique et des rela-
tions techniques suivies entre les organismes de 
recherches européens et notre Institut. 
Nous pensons contribuer ainsi à faire connaitr.'.! 
I.:I.R.CT, aux. personnalités sdentifi.ques europeennes 
et leur demanàe1· d'assurer à nos chercheurs. actuel-
lement Français, Belges, Hollandais, Allemands. leur 
concours et leur soutien technique. De notre côtè. 
nous offrons notre collaboration tant dans le domaine 
de la documentation que dans celui de la formation 
de chercheurs. 
Les personnalité;; suivantes ont participe active-
ment aux débats. en compagnie des membres d~ la 
Direction Genérale de l'LR.C.T, : 
- .4.llema.gHe Fédérale: 
Dr ATA:JASiu, 
Directeur de l'Institut d' Agronomie, de Mede-
cine Vèterinaire et d'Alimentation des Pays 
Tropicaux et Sub-Tropicaux. 
GŒS5EN. 
Dr BEEilER, 




Comeiller atL'\'. Affaires Agricoles de l'Amba:,;-








Président de la COTONCO. 
BRUXELLES. 
M. JVRIOK, 
Directeur Gènèral Honoraire de l'I.N.EAC 
BRU},.'ELLES. 
M. WOUTERS. 




Directeur Général de rinstitut National ,k 





Directlé;ur de l'Institut d'Agrnnomie et des Cultu-
res Herbacées de l'Université. 
PAUlRME. 
Pr BIGJ. 













Conseiller Agricole pour les Planti::s vivrières, 
Institut pour l'Etude di::s Cultures Tropicales 
et Sub-Tropicales. 
WAGENii.;;:GEN. 
Les Professeurs FERWERDA et du Bors, respective-
ment Directeur de l'Institut pour l'Etude des 
Culture Tropicales et Sub-Tropicales de WAGE-
:S.'lNGEN et Adjoint au Di.recteur du même Insti-
tut, invités, se trouvaient en mission et n'ont pu 
participer au Colloque. 
Les participants donnent un avis favorable de 
principe aux vœux ci-dessous, émis à l'issue de cette 
Rencontre, sous réserve de _ l'approbation définitive 
de leur Gouvernement : 
1) Un "Comitê Consultatif Enropéen en matière dè 
recherches et d'études des fibres végétales en 
milieu tropical et sub-tropical n sera constitué (la 
comph:,xité du titre marque les . limites qu'on en. 
tend lui attribuer). Il sera doté d'un secrétariat 
permanent dont le fonctîonnement sera, initiale-
ment au moins, assuré par l'I.R.C.T. Ce ComiM 
se réunira, en principe, une fois par an. la périod0 
la plus favorable paraissant ètre févri<:!r ou mars; 
chacun des Etats participant à ce Comité dési-
gnera un représentant national unique correspon-
dant au Secrétariat permanent. 
2) Pour l'étude de sujets déterminés, on constituern 
des groupes de travail " européens " dont les spé. 
cialistes seront indiques par_ les membres du 
Comité. 
3) On envisagera la formation d'ingénieurs euro-
péens par l'I.R.C.T. (sous réserve de l'accord des 
Républiques où sont installées les Stations) et, 
réciproquement, des, stages de formation d'ingé-
nieurs I.R.C.T. en Europe. 
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4) On étudiera les moyens d'accroître notre info1:· 
mation réciproque sur les matières scientifiques, 
et sur les moyens de travail de nos six pays. 
5) Pour étudier des demandes présentées au Fonds 
Européen de Développement par les Républiques 
associées, on pourra réunir les « groupes de tra-
vail ,, définis au pargaraphe 2. Ces groupes seront 
aussi. s'il ya lieu, chargés de réaliser les projets 
ou assodés à leur réalisation. 
Le Président du Conseil d'Administration de 
l'I.R.C.T .. M. SE1'J.;, clot les deux journées de travail 
en remerciant Messieurs les Représentants des Etats 
Européens d'avoir accepté de participer à ce Colloque 
et d'y avoir apporté un esprit de pleine et amicale 
coopération. Il souhaite une nouvelle réunion pro-
chaine qui constituera le début de la phase active 
du Comité approuvé aujourd'hui. 
M. JURION, au nom des pays représentés au Collo· 
que, remercie M. SENN et l'I.R.C.T. d'avoir pris l'ini-
tiative de cette manifestation et soultaite que les 
conclusions dégagées se traduisent, dans un tempo; 
assez bref, par des réalisations de coopération à 
l'échelle européenne. 
Comme chaque année nous avons fourni, à titre 
gracieux ou en échanges, des semences sêlecti.onnées 
de cotonnier à de nombreux pays. 
L'I.R.C.T. a continué, par ailleurs. à approvision-
ner les Centres de Multiplication fonctionnant dans 
les différents secteurs de culture, centres qui consti· 
tuent les relais pour la diffusi.on du matériel amti-
Horé issu de nos Stations. 
Le programme d'agronomie et de physiologie im-
pose toujours l'analyse de nombreU.\'. échantmons de 
sols et de végétaux. En 1963, 900 analyses ont été 
effectuées par le Laboratoire Coopératif de Diagnostic 
Foliaire de MONTPELLIER et les services d~ 
ro:R.S.T.0.M. et de l'I.R.S.M. 
Nous continuons à travailler en très étroite colla-
boration avec le Centre de Recherches des Indus-
tries Texti.les de RouEx (C.R.l.T.E.R.). Les nombreux 
essais effectués en 1963, nous ont permis d'apprécier, 
en microfilature, les qualités de nos nouvelles 
sélections. 
Notre revue « Coton et Fibres Tropicales ,, paraît 
maintenant quatre fois par an, le- premier numéro 
étant toujours spécialement consacré au compte 
rendu des activités des Stations, les trois autres 
publiant des articles originaux de nos spécialistes 
àu de chercheurs étrangers sur des sujets techni· 
ques ou économiques. Ces articles dont la plupart 
sont traduits en langue anglaise, sont adressés am; 
correspondants qui en expriment la demande. Le 
Bulletin· Bibliographique, avec ses deux parties. signa· 
!étique et analytique donne plus de 1 200 références 
d'ouvrages et articles. 
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Nous avons publié 1a thèse de M. R1cH.tRD : " Le'> 
Etudes de nutrition minera1e ch0z les végétaux" -
" Contribution à leur méthodologie,,. 
Et celle de M. GALICHET: "Dlparopsis 1rntersi. 
Lepidoptera, Nocwidae.. ravageur du cotonnier en 
Afrique Centrale. Monographie, écologie des popu· 
Iations, étude expérimentale de la. diapause .,. 
Compte tenu de !'evo!ution rapide des ilciences 
biologiques, il est indispensable que nos éléments se 
tiennent au courant des progrès réalisés dans les 
diverses branches intàessant nos grandes di5cipli· 
nes de recherches. :,.fous tenons à exprimer nos vifs 
remerciements à .t1..IM. Ies Profüs;;eurs AUBERT, Cuœs. 
HEB.1, L\\'Ol.L\Y, M.\NGEê<OT. M.lSSE~DT, RlZET. VAYS· 
STERE et VESSEREAU, dont les conseils nous sont tou-
jours une aide r,recieuse. 
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CENTRE D'EXPERTISE DES FIBRES 
Mademoiselle N. ROEHRICH, Chef de Centre 
assistée de 
Mesdemoiselles F. ·THIERRY, A. TILLIER et de Madame M,nNARD 
Au cours de l'e:<ercice, en avril 1963, le Centre a 
quitté le laboratoire de la rue Monsieur. qu'il occu-
pait depuis 1958. La nouvelle installation, rue des 
Renaudes, est bien appropriée à son objectif. La 
chambre à température et lïumidité constantes, bien 
étudiée, a pu être aisément réglée. 
Malgré la perte de temps provoquée par ce démé-
nagement, 4 577 expertises de coton ont pu ètre prn-
tiquées, au cours de l'année. 
Pour la plupart, il s'agit de cotons provenant des 
Stations d'essai de l'I.R.C.T. en Afrique: République 
du Tchad (1808), Côte d'Jvoire (995), Togo (307), 
République Centrafricaine (240), Madagascar (120), 
Cameroun (113), Algérie (681, Dahomey (47). 
Il s'agit parfois d'expérimentations I.R.C.T. dans 
divers pays: Maroc, Syrie, Iran, Antilles, Cambodge, 
Viet-Nam t 136) et enfin d'organisme de vulgarisation 
--- . ' ', 
(C.F.D.T.: 54) ou de commercialisation {Compagnie 
cotonnière : 253 }. 
En outre, 44 expertises de filasses ont été deman-
. dèes, soit par: le Centre de technologie de NOGENT, 
soit directement par les Stations de l'I.R.C.T.: dom 
14 d'Hibiscus, 21 de ramie et 8 de sisal (Madagascar). 
Ce qui donne en tout 4 625 expertises effectuées en 
1963. 
Le Conseiller scientifique du Centre, Monsieur 
O. RoEHRICU, a participé régulièrement au.'{ réunions 
périodiques de l'Institut textile de France (Commis-
sion des Fibres naturelles, Groupe de travail "Fila-
ture du Coton "}. La liaison avec le Centre de Recher-
ches des Industries Textiles de Rouen (C.R.I.T.E.R) 
a ètè constante : échange d'expérience, interprétJ.-
ti.on des essais de microfilature pratiqués sur les 
types créés par les Stations de l'I.R.C.T. 
.. ~.\~ 
-. ·r,. l.-.,i?.: 
' ' 
t .. ~, .. ~·
~· ~ll--::·~-:t*'1f~· .. 
De gauche à droite: Appareil de Pressley, balance de torsion, fibrographe et micronaire. 
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Parmi les stagiaires ayant fait un séjour plus .:.i:1 
moins longs au Centre, on note 2 Tchadiens, dont un 
futur ingénieur textile de l'Ecole supérieure de FiLt· 
ture et de Tissage d'Epinal; 2 Imniens: 1 Laotien. 
Un ingénieur textile d'Epinal a fait un long sta~e 
au Centre et au C.R.I.T.E.R., en préparation d'une 
mission en Iran. .::n qualite de teclmologL,te de 
l'LR.C.T. 
Deux notes techniques ont été donnees par des 
assistantes du Centre : 
Mlle TILLIER: Ténacité du coton · Apport du stélo-
mètre à l'expertise du coton brut. 
Mme 1\tUNARD : Observations sur la pratique de l'anc1· 
lyse des échantillons dë coton au Centre d'Exper· 
tise de l'I.R.C.T. à Paris. 
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CENTRE DE TECHNOLOGIE ET DE CHIMIE 
Bm-XUAX·NHUAN, Chef du Centre 
J. BouRELY, assistant 
Les Laboratoires et Ateliers d'essais du Centre à 
NOGENT-SUR-MARNE ont, dans k cadre des problèmes 
posés à notre Institut par la production du coton 
et des fibres tropicales, la charge : 
- d'une part, de l'expérimentation <::t de la mise 
au point des techniques et matériels de préparation 
des fibres de sacheriè et de corderie ; 
- et d'autre part, de l'étude et de Ia recherche 
des débouchés pour ces fibres et également des sous-
produits de leur extraction, y compris ceux du 
cotonnier. 
En 1963, Jes travaux en laboratoire, comme les 
interventions à l'extérieur (missions d'études) ont 
été, par conséqÙent, orientés d'abord dans ces deux 
principales directions. 
Et comme d'habitude également, les contacts étroit-; 
aYec les laboratoires homologues tant français 
qu'ètrangers ont été maintenus; en particulier par 
notre participation aux réunions et études techni-
ques communes et aux échanges d'informations. 
De ·même· des rapports suivis ont été entretenus 
avec les organismes officiels ou privés intéressés au 
développement de la production outre-mer ; et avec 
les utilisateurs européens de cette productîon. 
A ce titre, le Centre de NOGENT a reçu de nombreux 
visiteurs, personnalités scientifiques et industrielles, 
venus s'informer sur nos acquisitions technique:; 
récentes. 11 eut également à. satisfaire de nombreux 
correspondants désireux d'entreprendre une e:o::pén· 
mentation en vue du lancement d'une production de 
fibres de sacheri.e ou de corderie. 
APERÇU SUR LES RECHERCHES ET TRAVAUX 
EFFECTUÉS EN 1963 
En 1963, comme à l'ordinaire, le Centre de Techno· 
Iogie et de Chimie a consacrê une grande partie de 
son temps à des travau.x de routine, consistant prin-
cipalement en traitements de défibrage ( rouissage 
des échantillons de tiges ou d'écorces) ou de finition 
(ouverture-assouplissage des fibres, etc.), en vue du 
contrôle ultérieur, par analyse physique et· méca-
nique, de la bonne qualité des pratiques culturales 
e! technologiques, et des sélections variétales menées 
sur les lieux de production, en Afrique et ailleurs. 
Outre les échantillons provenant directement de ses 
pmpres parcelles d'essais de N'oGENT, le Centre eut à 
traiter, en 1963, des envois de la COTE d'IVOIRE, du 
MALI, du MAROC. de- la RÉPCBLIQUE CmHRAFRICAINE, de 
MADAGASCAR, entre autres. 
Parmi les travaux courants figuraient également 
les analyses chimiques de contrôle pratiquées notam, 
ment sur des graines de cotonniers « glandless ", 
créés par la Station LR.C.T. de BÉBEOJIA au Tchad, 
dont la farine, exempte de gossypol, présente de 
sérieuses possibilités d'utilisation en alimentation 
humaine, et plus particulièrement dans les pays afri. 
cains producteurs de coton et notoirement carends 
en aliments protidiques. Dans ce domaine, une atten-
tion particulière a été accordée aux techniques de 
préparation et aux mélanges de farines de tourteau'{ 
de coton et de Céréales disponibles dans ces pays. 
Malgré les moyens relativemc::nt modestes en per-
sonnel comme en matériel, quelques travaux de 
recherchès ont èté exécutés en 1963. Ils concernaient 
plus particulièrement le domaine du défibrage mèca-
nique, avec la continuation de nos essais systéma. 
tiques sur le nouveau prototype de recherches 




COLLECTIONS BOTANI@ES -- EXPtRIMENTATION AGRICOLE 
La collection botanique de plantes textiles péren-
nes d'origine tropicale, dont le developpem.::nt e,;t 
relativement normal sous le climat parisien, réunit 
toujours les vanetes suh:antes d'Urticacées et 
d'Asclepiadacées : 
Comme les annèes précédentes, Ie comportement 
comparé de certaines Yariétés de ramie à eté suivi 
plus spécialement. 
Boelmzeria nit•ea CL.) Gaud. (Clône NB de 1a S.TAT.·;; 
Boehmeria nivea.(L.} Gaud·. (de BUITENZORG, JAVA!; 
Boehmerîa nivea (L.) Gaud. (4 variètés des U.S.A.: 
E. 47.13, E. 47.25. P.L 137.lOi et P.I. 205.493); 
Boehmeria nivea (L.} Gaud. (de la région du Sous'>, 
au Maroc); 
Boehmeria nivea subsp tenacissima Miq_. (Ramië 
verte); 
Boelimeria platip!iylla, vaL japanica.: 
Boehmel'ia gra11dideutata; 
Urtica dioica; 
Urtica urens ; 
Asclepias svriaca : 
Asclepias ,:ubra; 
A.sclepias cornuti. etc. 
Les observations notées sur le terrain et les rèsul-
t«ts d'analyse des recoltes pour 1963 sont consignés 
dans le tableau RAMIE d-apr~s. Ils montrent le 
toujours bon comportement de la plupart des ramfos. 
malgré leur maintien. depuis 7 a L5 ans. sur un 
mème terrain. ne rece,·ant habituellement qu'un,~ 
couche de feuilles mortes à l'approche du froid. et 
un nettoyage assez superficiel au printemps, avant 
la sortie des rejets. ( A noter que, contrairement aux 
années prècédentes, et à cause d'un hiver 1962-1963 
exceptionnellement froid m:ec 47 jours de gelées rien 
qu'ën jan\'fer et février. la reprise de 1a végétation 
a étê tardive èt que, par consequant, la première 
coupe habituelle en juillet n'a pas èté faite.) 
1 1 ~ l Caractéristiques mo.,ennes / ~~ J 1 M .... de la tige fraiche effeuillée 






Variétés de RAMIE 
~·;; 
1 
________________ J ______________ 
1 
___ n_è_e_s __ 
'i::: 1 Poids en g I Hauteur à Ja base o ô0 tige::; a J écorce ~-~ tiges I se en I cité en 
~ ~ 1 ) Diamêtre 'j Ecorces Fibres I Fibres Fines-' Téna· ) 
,::! / (_1) 1- encmil1 enmm 
1
1. r·· 1~ 13· (",.'i N 1 't 1 
·;oelmieria nivi:a NB. STAT.1-,...-1 ) 1-----l _e_·r_._-_.;_ l :----j~! B) e~ .
1
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Boehmeria 11ii·ea var. améri-/ j 1 / 




coupe du 13!9/63 l I J 1 
E. 47.13 ....... , ......... · / U2 I l40 145 i193t I 13 (181 42,6 53,3 1 3,52 , l 300 63,5 1 
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Boehmeria tenadssima (R.1- / 1 ! IJ 
1 
L,,,,. .., -"'·-~ 1 
mie ~·erte : t2° année 1 : ouu ,., , / 
coupe du 19.19/63 ........ 1123 90 103 (1501. 12 {1S) 28,6 .!1),5 3.20 
Boe~zmeria 11ivea Maroc (9' 1 1 : j 1 
annee, : , , 1· j 
coupe du 19/9/63 , ....... ! 145 135 140 1 12 (18i 24,2 4L,2 3,28 1 630 
1 
47 
B 1 ' . Al ' .. ,, 1 oe 1111ena. n1t·c:a . gene ,," j 
année·): 1 1 
, Jardin du Hamma 
coupe du 13/9!63 151 165 1 HO r220i .13 t20·1 32,5 42,3 2,53 1 750 47 
(li entre parenthèses. les ._;hffres maxima enregistrés. 
i2i en matieres seches. à O J,, d'humidité. 
(3 l en matières sèches, à. {l ";; d'humidité. Le;; fibres ont été extraites par dégommage chimique, suhi de blanchiment. 
(4! Fibres conditionnèes icontenant 8.5 ~~ d'humiditel oé tiges effouillées fraichement récoltées (à 35 o;; d'lmmiditi'i. 
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Les récoltes de ramie ont servi, comme d'habitude, 
à nos différents essais de mise au point des techni-
ques de défibrage sur matériel végétal frais ou. sur 
matières sèches. 
Il en a été de même pour les récoltes d'liibiscus 
cannabinus dont deux: variétés (le « Soudan precoce " 
et le « Soudan tardif;,) ont été semées fin mai ·=t 
dont les tiges atteignaient à peine 130 cm (maximum : 
155 cm) au moment de la coupe de.venue urgente, 
9 
fin octobre; malgré un épandage convenable de 
fumures minerale et organique. 
La mauvaise végétation de l'Hibiscu.s est à mettre, 
cette année encore, sur le compte d'une météorolo-
gie nettement défavorable aux divers stades de déve-
loppement de la plante: eté pluvieux et mal enso-
leillé (le mois d'aoùt a été excepti.onnellement froid): 
automne toujours mal ensoleUlé et particulièrement 
sec en septembre et octobœ. 
Examen d'une balle de fibres de dah (llibiscus cmmabimis·, 





RÉUNIONS TECI-INIQ!!ES, MISSIONS D'ÉTUDES 
ORGANISATION DE STAGES, VISITES REÇUES· 
En 1963, pour ses travaux de œcherches comme 
pour ses essais de contrè,b Slff ID3.terie1 industriel, 
le Centre est res,e ,eu con~J.ct ét:.:o:t asec les ~Uieu.'t 
scientifiques. tedmiqu~s et industriels de Pranœ c.:! 
d'Outre-Me,; aU.3'.>t bien clam 1e domaine de la 
productfon des f.bres que àan.s celui de Ieur commec-
cialisation et de leur transEormacion. 
Il a participé, en particulier. aux réunions teclwi· 
ques sui.vantes : 
Commission et Groupes d'Etudes des fibres natu· 
rdles de l'fmtitut Textile de France: 
Comité des Produits de la F.A.O. à Ro:HB : réunion 
"ad hoc" sur les Fibres dures; 
Comité Inter-Instituts du Diagnosti.c Ccliaire (a 
.ARGENTEUIL; puis en Belgique: à G-rno. TERVURE;,l" 
et GORSEM.) ; 
Congrès de la Confod,fration Internationale du Lin 
et du Chanvre à BELFAST. 
II a reçu. à NOGENT, la ,:i,ite de nombreux techm· 
ciens et industriels de la produ,:tion et de Ia trans-
formation des fibœs [ibèriennes, parmi lesquels: 
- les Docteurs CHALlDHl'.RC (Directeur de la Rech~r-
che sur le Jute, Pakistan), et S,\STRY i"d'HAIDER.UUD, 
Inde); , 
- le Professeur I·-L\l.Ü1:1NCIDGLU ( de la Facultè 
d'Agriculture d'Iz:'IIIR. Turquie: anden stagiabo: 
1.R.C.T.-NOGENTl ; 
- les membres du Comité Technique de J'A~so-
dation Europëienne de l'Industrie du Jute: 
- Mlle RAI:L\RIJOr,N. chef du Département Scienti-
fique de l'Organisation Africaine et .l'vialgache de 
Coopération Economique ; etc. 
Enfin. en réponse il une demande du Gouvernement 
de la République de la COTE d'Irnrn.E. le responsab},! 
du Centre a effectué dan5 ce pays. entre !es 7 et 
20 juillet, une Mission ,, Fibres Juti.èœs », à. laquelle 
participait M. Paul Tow.-tY-M.\RrIN. Directeur de l'In-,-
titut Européen pour l'Etude des Fibres Industrielles. 
Précède d'un compte rendu préliminaire destine à 
faire part rapidement au Gouvernement Ivoirien des 
premières conclusions de l'enquête, un rapport defi-
n1tif devait préciser un peu plus tard, compte tenu 
de la présence d'un certain nombre de facteurs fav0-
rables, les conditions d'implantation d'une production 
convenable de fibres d'Hib1scus en vue d'assurer 1me 
alimentation régulière de la future sacl1erie Iocafa. 
Retour au menu
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STATION CENTRALE DE BEBEDJIA 
Directeur règional pour la République du Tchad : M. BUFFET. 
Chef de Station ; M. BUFFET. 
Section de Phytoteclmie : M. BUFFET et J. GOUTHIERE 
Section d'Agronomie génèrale : H. KUVER. 
Section d'Entomologie : R. ComLLODD. 
CARACTÉRISTIQ!lES GÉNÊRALES DE LA CAMPAGNE 
Conditions météorologiqùes 
La pluviométrie totale de l'année n'est pas très ruf~ 
férente de 1a moyenne des 20 dernières années. Les 
points particuliers à noter sont : pluies excessives 
dans la première décade d'aoùt {190,9 mm au lieu 
de 97,3 mm en moyt:nne i ; pluies prolongées en octo-
\ 
, 
Moy,~nne 1( Mois 
1 
1963 1 1943"1'}62 11 Mois 
-! I! 




, Jum ......... 
Mars 
........ 1 21.3 13,1 1 ' Juillet ........ 1 
Avril ....... 1 129,':I 1 40,5 1/ Août .......... 
1 ., 1 
1 1 ;I . 
Parasitisme 
La campagne est caractérisée d'une part par une 
attaque très précoce ·de Diparopsis (les populations 
restant ensuite d'importance moyenne avec un maxi-
mum tardif) et d'autre part, par la présence continue 
d'Heliotllis à partir du début du mois d'août avec une 
intensité plus grande en octobre. 
Les augmenl:ati.ons de rendement, pour ces deux 
dernières années, entre les parcelles non traitées et 
celles recevant la protection « standard " et entre ces 
dernières et les parcelles " plafond " sont · 
1962 - Protection " standard" donne l51 ~ o des par-
celles non traitées. 
bre favorisant le développement d'une production <t de 
tête ». Arrêt des pluies le 25 octobre. 
L'insolation pour l'ensemble de la campagne est 
légèrement inférieure à la moyenne (5 heures par 
jour au lieu de 5 h 18 mn) mais en juillet et août le 
déficit est important, plus d'une heure par jour 






1 Moyenne li 1 Moyenne 
1 1943-1962 ! 1 Mois 1963 j _ 1943-1%2 ! 
-1---)1 ! 
\ \ 89,9 \ 1 Septembre .. 137.1 213,5 
1 167,2 ! 1 Octobre ,. .... J 135,8 l 8{,6 l 1 264,7 i I N1;1vembre .... j 0,0 O,D 300.4 \ , D':!cembre ... , 0,0 
\ 
0,0 
1 1 ,, 
1 i Total ........ ! 1223,6 (1176,3) 
1 
- Protection « plafond» donne 130 ~o de protec-
tion « standard"· 
l963 - Protection «standard,, donne 130 % des par-
celles non traitées. 
- Protection " plafond » donne 130 % de protec-
tion « standard ». 
Le rendement élevé (2 600 kg/ha} obtenu cette 
année dans les parcelles "plafond"• comparé aux. 
rendements des parceUes ,i non traité » et « stan-
dard 1, (respectivement 1524 et J. 964 kg/ha), montre 
encore une fois que I'întervention du parasitisme est 
plus importante que ne le laissent supposer les résul-
tats des observations parasitaires ou sanitaires effec-
tuées en cours de campagne. 
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SECTION DE PIIYTOTECHNIE 
Au cours de la campagne l9ti3-64, la section d,~ 
gènetique a poursuivi la rèalisati.on du trip1e pro-
gramme suivant : 
l" Sélection classique. crfation de nouvelles varie· 
tés commerdales. 
2' Sélection glandless: adjonction au matériel étu-
dii en sè[ection classicme du carncteœ: "absence 
de glandes a gossypol. :Recherche, de rnriàés ayant 
à la fois des caracteres commercia.ux i.i:;_t:C:ressru:·;t;:; tot 
1.:· caractière glandless. 
3'' Sélection triple-hybrides : sél-';Ction et étude sur 
du matériel triple-hybr{de fo~rni par la Sechon de 





Le but poursuivi est la crèation de varidés nou-
velles supérieures à la s:artété actuellement cultivée 
au triple point de vue des caractères agronomiques. 
technologiques et de résistance aux insectes et aux 
maladies. 
Pour créer Ju nouveau matériel. des nouœalLx -pro-. 
grammes de back-cross, de silection récurrente et de 
panmixie ont été entœpri.s au cours de cett"' cam· 
pagne. 
Une sélectîon massale P 14 - T [28 a cite commen-
cfo. Son but est d'améliorer le caractère c: allonge-
ment de la fibre " sans rien perdre de3 autres carac-
teres. 
Le champ de sélection classique comprenait: 
- en provenance de BEBEDJIA: 69 lignées issues 
de croisements divers : 
.i lignées au stade F9 
6 lignées au stade F8 
8 lignées au stade F7 
23 lignées au stade F6 
55 Hgnées au stade FS 
- 296 lignées au stade F4 
77 lignées au stade F3 
et 53 \ignées F 2 représentant 38 croisement corn· 
mercfaux dans lesquels 574 souches tJnt été choi. 
sies et analysées pour les carcatères de longueur 
de fibre (halo) et de ,endement à l'égrenage. 
-· en provenance de TIIŒM: 186 lignées issues de 
croisements divers : 
6 lignées au stade F9 
8 lignées au stade F8 
18 lignêes au stade F7 
17 lignées au stade F5 
- Ill lignées au stade F4 
25 lignées au stade F3. 
Sur la base des résultats des analyses. des obse,-
vations faites au champ et des rèsultats obtenus en 
essais comi;>arati.fs, 997 souches ont été retenues pour 
la campagne 1964-65. Ce sont les lignêes F 2. F 3. F 4 
et F 5 qui ont donné la plus grande partie de ces 
souches. II s'agit ct·un matériel nouveau presentant 
des ensembles de caractèœs très intéressants. 
Etude des lignées 
Stade E9 
DESCEND,\2':CES ou DPMA : HE 3. 
5 lignées de généalogie HE S étaient en pédigrée. 
La sélection est arrètèe et delL'{ lignées sont testées 
en essai comparatif. 
Caractéristiques. en sélection pidigrée, des HE 8 
Longueur fibre 
Lignée R.E. P.îvtC. Fin'"ssc: O' F. g VHML ML UR LM. ·C 
mm mm ~i 
Tènacite j :\Hgt 
g;te~ l 1' . 0 
p 14 T 129 37.9 4.9 3.:!,0 r,- 86 •>,70 ........ ' ' ' ~ -··,:) 
A 151 .. , : .................. j 37.1 4,8 :9.5' 2:S,ï 87 ·ï,45 
HE 8-1390-X 4 ...... , ,, ..... , 3B,8 32 32,4 27,1 84 HO 





·-2L9 ! 7/J W.4 9.4 
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DESCE~Di\NC!lS m; CROISE:\lENT: [51,46 x Banda x 150) · 
HE 12. 
15 
Une seule lignêe était en pédigrée. Cette lignée, 
qui présente une très bonne résistance à la bacté-
riose ainsi qu ·une bonne pilosité, donne, à l'analyse, 
les resultats suivants : 
Caractéristiques de la lignee HE12, en sélection pédigrée 
1 
Lignée \ R.E. P.M.C. S.I. 




1 37,l ~ A 151 .... _.; ... 1 4,8 9,7 29,5 
P 14 T 129 ,. ,. .. 1 37,9 4.9 11.4 32,0 
HE 12-1457-X 6 .. \ 37,9 6,2 12,9 30,0 
Stade FS 
DESCENDA~CEs Du CROISE1!ENT : (307 x HH x WHds) : 
HF 18. 
Longueur fibw 1 
Binesse Tenacité 1 Allgt 
l ML UR I.M. g:ftex 1 fi;} mm 0. 
1 1 
,<l 
1 25,7 87 4.45 20,1 \ 7,2 
i 27,5 86 4,70 21,6 1 7,'l. 26,0 87 4,30 20,0 1 7,l 
Des sept lignées étudiées, deux. seulement présen-
tent un certain intérêt. Toutes les autres manquent 
soit de longueur de fibre, soit de rendement à l'égre-
nage. La pilosité pour toutes est faible. 
Caractéristiques, ell sélection pédigrée, des lignées HF 18 
l 1 Longueur fibre 1 j 







Ténacité 1 Allgt g-~ 
1!
1 
.A 151 ...... " .............. ! 
UHML 
mm 
P 14 T 129 " ............... 1 










DESCE.\:DA'sCES DU CROISEMENT: (333 Foster x MP 2): 
HG9. 
Le HG 9 est la variété dont la multiplication est 
en cours sur le Mayo,Kebbi (Station de TIKEM). 
Par rapport au A 15 t et au A 333-57, cette variété 
se caractérise principalement par une meilleure pro· 
ductivité, une meilleure longueur de fibre et un ren· 











i UR ' 
1 0. . 1 
i-~1 
1 86 . 1 
1 85 1 

















Sept lignées HG 9 étaient en sélection en 1963-64. 
Leurs caractéristiques n<è sont pas supérieures à 
celles du HG 9 sauf pour HG 9.1255-X 30 qui a un . 
· rendement à l'égrenage très élevé (42,3 % l en sélec. 
tion pédigrée mais dont la longueur de fibre et les 
valeurs stélométriques sont plutot faibles. 
La sélection dans le HG 9 sera arrêtée, seule la 
lignée X 30 sera reprise en sélection. 
En 1964·65. le HG 9 sera croisé avec le DPMA 61 et 
le ARH 569 (origine M'PESOBA • ténacité 26-27 et 
allongement il à 9 Ill)). 
Caractéristiques de la lignée X 30, en sélecrion pédigrée 
1 Longueur fibre 1 1 
Lignée i R.E. P.M.C. Finesse Ténacité [ Al!gt qo F. g UHML ML \ UR I.M. g/tex 1 % i mm mm o· \ ! ,ol 
1 
l 
\ A 151 ...................... , 37,1 4,8 29,5 25,7 1 87 4,45 20,1 7,2 
P 14 T 129 .................. 37,9 4,9 32,0 27,5 1. 86 4,70 21,6 7,2 
HG 9-1255-X 30 .............. 1 42,3 5,2 27,1 23,2 1 86 5,20 18,5 6,9 
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DESCENDA:-.!CES DU CRO[SEMERT; (333 Poster x t50 NO\: 
HG12. 
Une seule lignée était en sélection: HG 12-1267-X 32. 
Elle se caractérise. aussi hi.en en. sélection pédigrée 
qu'en micro-essai, par une bonne producfrrité (165.4 ",J 
du A 151 et 108,2 ·1~ du P 14 en micro.essai;. un 
rendement à l'égr.;,nage èle1:è ,.40.3 o~ et 41,0 '\! i. et 
un bon allongement de la fibre (8,6 °.i en sélection i. 
La longueur de la fibre est de l'ordre du A l5L mais h, 
tènacitè o::st faible. La résistance à la bactériose est 
bonne. 
Cette lignée :;era testée en essai comparatif et sa 
descendance étudiée un an encore en sélection 
pédigrée. 
Caractèristiques e1i sélectiou pédigrée de HG 12-1267-X 32 
---. 
! longu<lur fibre 1 1 
1 R.E. P.M.C. Fi.nesse Al!gt Tenadté 1 1 Lignée 1 "~ F. UHML ML UR IJvI. g/tex j 9u g 1 / __ mm mm c~ 
J J 
1 
A 151 .................. , .. 1 37,1 4,8 
P 14 T 129 .................. / 37,9 4,9 
HG 12-1267-X 31 .. . .. . .. . .. 1 403 5,4 
Stade F6 
DESCENDANCES nu CROISEMEMT :Ri::ba TIC l x H l47); 
SJ769. 




25,7 87 -l,45 20,1 l 72. ) 
175 1!6 4,70 21.6 j 7.2 l 
23,3 86 -1,35 18.2 1 3,6 i 
Les trois familles IV 205, \V 206 et IV 207 étaient en 
sélection et en essai comparatif. 
En pèdigree. les lignées filles ( généalogie X} étaienr, 
semees cote à càte avec la !ignée mère (génea1ogie Wl. 
Caractiristiques, eu selection pédigree, des familles SJ ?69 
' 1 ) ! Longueur fibre 
1 
Lignée ! R.E. 1 / o,; Fi 
. 1 
P.M.C. 




/ T è1;aci tè /1 
j g,;tex. 1 
Allgt 
~",] 
1-~1 mm mm ----/---; ----
31.0 26.0 A 151 ..... " .............. · ',· 36,7 





























1 20,6 1 






SJ 769-W 205 ............... · / 34,9 27.9 2-i.s 22S 
1 2Ù 1 23.3 25.3 .xst .... 
1 
36,'7 
-X5./ . . . . . 37,8 
-W 206 ........ j 35A 1 ~,5 1 
29,l 25,3 
X ~~ '"., -- _i; . . 1 ;)),/ 
-X 60 .... 1 36.7 
j ~~1 1 -1-.40 7S 29,0 25,1 30.l 26.4 
2S.9 25,0 













j 21.6 j 









-W 207 .: ; .. .. / 37 ,,t 
-Xo3 .... 1 33.7 
-X64 .... ! 37,S 
-X 65 .... , 38,3 
-X66 .... J 38.0 
L'association t~nacitè-allon~ement est bonne. 
On constate dans ce tableau que la famille W 207 
présente les meilleures carac:tètistiques, seule la 
longueur de la fibre etant vmiment faible. En 1%4-63 
ce W 207 sera croisê avec le DPMA. 
DESCEND:\N'CES DU CROfSEMENT [Re!Ja TKI ~ 1 G H7 











I 22.6 J 
1
1 ~H i 
. :!U j 
nage, un bon indice micronaire et une bonne res1s-
tance à la bactiriose. Par conn·e. la longueur de fibre 
n'est que de l'ordre du A I51. La producti\ité, faible 
dans l'essai comparatif. est variable pour les lignées 
en séfoction pédigrée. 
Les lignées de cettë! famille se caractérisent par 
une excellente tenacitë, de bons rend,=ment·; a l'égra· 
Les analvses des daux lignees filles W 236-X 76 et 
X 77 ne montrant pas d'améliorations par rapport 
à la lignée mère W 136. La ,;élection sera arrêtée et 
1V 236 X 76 et X 77 seront testées en essai comparati-:. 
Retour au menu
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Caractéristiques, eu sélectio11 pddigrée, des ligne.es SI 1213 
1 
J ) Longueur fibre 

















A 151 .... ., ................ ! 36,7 ! :,3,7 1 31,0 26,0 
P 14 T 129 .................. I 38,1 31,9 27,9 





















-X 76 ...... I 40,S \ 5,2 29,5 25,4 
-X 77 .. .. . . 41,0 5,5 1 29,4 25,5 
Le croisement de la lignée X 77 avec le DPMA sera 
fait en 1964-65. 
Stade F5 
Une partie de ces lignées était constituée de lignées 
en provenance de la Station de TIKEM. Dans l'en-
semble, ces lignées seront reprises en sélection de 
façon à confirmer ou à infirmer les valeurs de leurs 
caractères obtenus pour la première fois à BEBED-
JIA. Les souches choisies seront semées en mème 
temps que la lignée mère. 
DESCENDANCES DU CR01SEMENT (Empire x 333 Foster) : 
mes. 
Les deJ.L-.. lignées dans lesquelles la sélection est 
poursuivie, ont une bonne productivité en sélection 
pedigree, une bonne longueur de fibre, une fibre fine 
et des valeurs stélomêtriques normales. Il faut noter 
une certaine susceptibilité à la bactériose. 
Caractéristiques, en sélectiott pédigrée, des liguées HK 5 
1 
Lignée 1 R.E. P.M.C. 
1 % F. g UHML 
1 
mm 
A 151 ·;· ................. ·· I 36,7 4,7 31,0 
P 14 T 1.9 ............. , ... , 38,1 5,3 3l,9 
HK 5-1111-}f 80 ............. · I 37,0 4,9 32,0 
-11W-X 81 .............. 38.0 5,6 31,3 
DESCENDANCES DU CROISEMENT (5146 X Bda 2 X 150) 
x_ 44-lODP : HK 6. 
Longueur fibre 
T' "t' j ·1 Finesse enac1 e j Allgt 





26,0 84 4,30 20,6 
1 
6,7 1 
27,9 87 5,25 21,6 . 6,3 1 27,6 86 3,85 20,6 ! 8,0 26,1 83 3,50 20,4 6,8 
La sélection est poursmVle dans les trois Iignèes 
issues de ce croisement. L'influence de Banda est 
assez marquée : feuilles grandes et foncées, grosses 
capsules, bonne pilosité et aussi une certaine suscep-
tibilité à la bactériose. 
Caracréristiques, en sélection pédigrée, des lignees HK 6 
J Longueur fibre ! 








A 151 ......... , . , .... , ..... 1 36,7 4,7 31,0 26,0 84 4,30 20,6 
1 
6,7 




27,9 87 5,25 2l,6 6,3 
HK 6-1140-X 82 .. " .......... 39,2 4,7 30,6 26,8 83 4.65 22,4 l 7,8 -1147-X 33 ............. , 37,2 6,9 30,9 25,3 82 3,75 22.4 6,6 
-1156-X 84 .............. i 36,t 6,5 33,0 ! 28,6 87 4.45 22,2 1 6,4 
Retour au menu
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DESCENDANCES nu CROl:S'èME~T t44-l0 x DP'i x 151 grnin,:;S 
nues; HK 18. 
Trois lignees en sélectior, sont intéressantes pour lè 
r,,mdement à l'égrenage, la longueur de fibre, la téna-
cité et l'indice micronaire. La sélection sera pour-
suivie dans ces lignées. 
Caractèristiques, ,m selection pédlgree, des lig1Zées liK 13 

















i mm / 
----1 _____ I ___ _ 
1 A 151 . , . . .. .. . . " .. ,, ... 1 
1 P 14 T 129 .............. , ... 1 
1






J,7 Il 3 l,O 1 26.0 
5,3 3L9 27,9 
















-1166-:X 81 " ...•..•... 1 5,6 31.4 27,S 
j -1172-X 88 .......... 1 6,1 30,9 J 26.8 
DESCEh'D:\NCES DU CRO[SEMENT (44-10 x DPJ x 333 Poste:-; 
HK20. 
Des deux lignees: HK20-1184-X-89 et HK20-U85 
-X 90, la seconde pourrait ètre plus intéressante: 
- bon rendement i l'égrenage: 41J,2 q.i F, 
- UHML: 3U mm - ML: 2.6.6 mm et UR: 8ô 0 6, 
- ténacité: 22,2 g,tex, 
- bonne producfüite en sélection pédigrée, 
- allongement cependant faible. 
La lignée X 39 est moins intéressante car dle n'y a 
que le rendement à l'eg.en~ge qui soi.t supi:irieur à 
celui du P 14. Pour cc;s deux lignées, il faut note, 
la susceptibilitc§ à la bactèriose. 
Ces deux Ugnêes seront reprises un an encore en 
sélection, 
DESCE:-JD.\1'iCES ou CRO!SE.\Œ:.!T (DPMA x 151 Reba\: 
HK26. 
Carn.ctéristiques, en selection pidigrée. des lignées H K 16 
1 
1 R.E. P.M.C. Ligné~ ! 1ô F. g DHML 
1 mm ~, 
A 151 ~ ...... ' ' , .... ........ , 36,8 5.0 30,3 
p 14 Tr29 .... ......... 
'"i 38.1 5,3 31,9 HK 26-1188-X 91 
:::::: ·,::::: 1 
39,:S 3..1 32,5 
-11&7-X 92 38,3 3A 
En plus de ces caractéristiques très intéressantes 
{ surtout X 92), ces deux lignci~s ont une bonn•J pro· 
ductivité en sélection pédigrée ainsi. qu'une bonne 
pilosité. Elles sont cependant assez susceptibles à 
la bactériose, 
La sélection est poursuivk dans ces descendances, 
DESCENDANCES DU CROŒEM.E.Nt \ 44-lfl X l)p i X 333-57 : 
HK29. 
Une seule lignée, HK 29.1206-X 93, était en sélec-
tion. Elle se caractérise par ; 
32,3 
' Longueur fibre 1 
Finesse Ténacitè i A.llgt j ML / UR LM. gttex I '!;;:, 
J mm <l.~ 1--1-
1 j 26,1 1 86 4,SQ 21,5 1 6,6 27;9 1 87 t; ,- 21.6 6.3 ~ • ..:.:i j 28,3 37 4.05 2U '] .6 28.5 37 4.50 22? 9,2 ,-
- une bonne longueur de fibre : 
- UHML : 33.5 mm 
- ML: 28.6 mm 
- UR: 85 °-o 
- une bonne pilosité et une bonne resi5tance à 
la bactèriose, 
- une bonne productivî.tè en sélection pèdigrèe. 
Les autres caractères. le œndement à l'égrenage, 
la tênacitè, l'al1ongement. la finesse. sont interme-
cliaires entre ceux du A L.51 et du PH. 
La sélection sera poursuivie dans les descendance~ 
de cette lignée. 
Retour au menu
DESCEND,\NCES DU Bî..1LK F 2 T [KEM, 
La sélection est arrêtée dans toutes les descendances 
de ce bulk La sèlecti.on ne semble plus rien amélio-
rer, les caractéristiques des lignées filles étant iden-
tiques à celles des lignées mères. 
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Les caractéristiques de la meilleure lignée sont 
données dans le tableau suivant : 
Caractùistiques, et1 sélecti01i pédigrée, des lignées Bulk F 2 Tikem 
Lignée R.K P.M.C. 
1 u,1 F. g UHML 
i mm 
A 151 ........ ~ ........ ..... 1 36,8 5,0 30,3 
p 14 T 129 . ~ ' .............. 1 38,2 5,7 33,1 
V 374-W 249-X 109 . .. . . . . . .. , 1 36.4 5,7 31,4 
-X 110 ............ j 39,9 4,7 31,4 
-Xllt ............ 1 37,l 4,7 32,0 
Ces résultats montrent que toutes ces lignées sont · 
incomplètes. Leurs productivités en sélection pédi-
grée sont en général supérieures à celles du P 14. 
La résistance à la bactériose et la pilosité sont 
bonnes. 
DESCENDi\XCES DU CROISEMENT ( M 6-S 30t X S 258) : 
U 3403 et U 3404. · 
M 6-S 301 = A 58-32.9-134 x 47-6 
Longueur fibre 
Finesse Tènacité l Allgt 
ML UR I.M. g/tex % 
mm o, .~ ! 
1 
26,1 86 4,80 21,5 l 6,6 28.8 87 5,15 21.7 6,5 
1 
27,L 86 4,35 20,l 6,7 
27,1 86 4,85 22,3 6,0 
26,6 83 4,25 21,0 l 6,9 
S 258 = (58-329-134 x 47-6) x (44-10 x Deltapine) 
Un allongement assez ell'!ve et une bonne ténacité 
caracterisent ces Ugnées. La longueur de la fibre et le 
rendement à l'égrenage sont moyens, parfois faibles. 
Bonne pilosité et résistance à la bactériose. Influence 
du M 6-S 301 sur le port qui est semi-cluster. 
La sélection est poursuivie un an encore dans 
ces lignées. 
çaractéristiques. en sélecrion pédigrée, des liguees U 3403 et U 3404 
Lignee R.E. P.M.C. çQ F. g UHML 
mm 
A 151 ..................... · 1 36,8 5,0 30,3 
P 14 T 129 ..... ,. ., .......... 38,2 5,7 33,l 
U 3403-W 269-X 119 , ......... 1 37,2 6,6 31,3 
-X 120 ~ ...... ~ .. 37,S 6,2 31,9 
-X111 "'"'"" I 36,7 5,2 31,1 
-W271-X 123 . ~ ... ~ ' ... 36,6 5,2 30,6 
-X 124 ' ......... l 38,3. 4,9 29,9 
-X 125 .......... 1 36,6 4,5 31,0 
-X 126 , ......... , 38,2 5,2 30,2 
-X127 ........ ~ ' . 37,7 4,9 - 30,4 
U 3404-W 280-X ne, .......... , 37,S 5,5 30,6 
-X 130 ..... ~ ... ~ 37.5 5,2 32,1 
-X 131 
::::::::::! 36.2 5,4 32,7 -X132 37,5 5,9 32,7 -X133 37,1 5.5 32,9 
Stade F4 
Sur 296 lignées en sélection, 77 ont été conservées. 
Longueur fibre 1 1 1 1 
1 1 




1 1 26,1 
1 















26,9 88 4,30 22,7 9.5 
1 26,0 
1 
87 4,45 23,7 1 8,3 
27,0 87 
1 
3,85 23,0 1 10,7 1 26,4 
1 






26,4 86 4,05 21.3 8,5 
27,5 l 86 
1 
4,15 22,0 ! 9,2 28,5 87 3,90 20,5 9,5 
28,1 ! 86 4.10 20,8 1 9,1 28,4 86 1 4,20 20,6 9,1 
Les . caractéristiques des lignées qui paraissent les 
mieux équilibrées sont données dans le tableau 
de la page suivante_ 
Retour au menu
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Allen 151 (moyen) ,. .................. / 
P 14 T 129 (moyenl ....... "..... . . . / 
Lignées originaire. s de Tn:E~! 
1 
DPMA. (333 Foster x MP 2) 
HL 1 · 282 - x t69· ................... · i 
297 - X li5 ... , .......... , -. . , . 
(6146 x Bmida' .x 150i x DP<\1,'t 
HLS - 891 - x 250 ..... ,. . . . . .. ... / 
3D7-TiH 2 - 122 x DPMA. 
HL 27 - 987 - 259 .............. ., .. 
Lignée originaire de BEBEDJT.\ 
N 588 - T 81 x P 14 T 131 















Sur les 103 lignées en F 3. 61 ont été conserv~es 
en sélection sur la base des observations au champ 
et· des analyses de laboratoire. 
Stade F2 
Sur 574 souches, l l8 ont ète œtenues pour la pour-
suite de la sélection. 
Sélection glandless 
Cette sélection c:ntreprise en 1958 s'est poursuivie 
normalement en 1963-64 sur 252 lignées issues de 
divers croisements : 
9 lignées au stade F6 
-
43 lignées au stade F5 
- 164 lignées au stade F4 
-
21 lignées au stade F3. 
Le but de·ce travail, qui était de créer des variétés 
qui, en plus d'une bonne valeur des caractères agro-
nomiques, technologiques et de rc\sistanœ au.'ë mala-
_dies et aux insectes, soient homozygotes pour les 
gènes gl 2 et gl 3 donnant les graines sans gossypol, 
est atteint en grande partie. 
En effet, la Station de BEBEDJIA possède actuel-
lement des lignées gland!ess dont les caractéristl-
ques sont, au mo'ins, égales à celles du A 151 (variété 
cultivée dans le Sud Tchadien) et qui peuvent dés 
maintenant ètre cultivé~s sous protection sanitai.re 
adéquate. 
La sélection dans ces varietes ne sera pas pous-
sée plus loin. 
Par contre, la Section poursuivra son travail de 
création et de sélection de nouvelles variétés gland-
less qui. cette fois, d~vront ~tre au moins égale 
aux P 14. HG 9 (T:K 1 x E 43) et (G 147 x G ll5) qm 
sont les variétés élites en voi.e de multiplicati.on ou 















































Le problème principal de cette sélection, quant à 
la possibilité de culture en grand des variétés gland-
less, reste leur forte susceptibilité aux attaques 
d'altises. Les observations faites jusqu'à maintenant 
semblent montrer qu'il y a très peu de possibilités 
de trouver une résismnce variétale aux attaques 
de cet insecte. 
Au cours de la campagne 196+1965, toutes les 
lignées intéressantes seront testées dans un essai. non 
traité aux insecticides. Par cotation des dégâts, on 
:;'efforcera de trouver des lignées plus résistantes ou 
plus tolérantes aux attaqœs d'altises. Un essai de 
nombre de traitements (premier traitement très prè-
coce comparé à premier traitement à date normale} 
sera également mis en plac2; dans le but d'évaluer 
l'importance des pertes de production dues aux 
altises. 
Enfin, les études technologiques sur les graines. les 
tourteaux, les farines et l'huile ont eté poursuivies 
en collaboration avec 11miieri.e de MOUNDOU, lt! 
Laboratoire Technologique de l'I.R.C.T. et des biscui-
tiers français. 
Sélection triple .. hybrides 
La sélection s'est voursuivie normalement. 
Sélection ATH (G. arboreinu )( G. tln1r-
be1•i x G. hirsutu111.) 
Ces lignées présentent toujours les mèmes défauts : 
sensibilite excessive à la bactériose, productivitè plu-
tàt faible et asse::. forte tasdivité. 
Quelques lignées sont consen,èes vour l'un ou 
l'autre caractèœ intéressant. Elles 11ourront servir 
de parents d'hybridation. 
Sélection AR H ( G. ai-bo1.•e11111 '( G. rai-
111.011dii "< G. l1frsntt1.111} 
Quatre lignées intéressantes pour certains carac-
tères sont conservées et passées en collection. Elles 
pourront servir également de parents d'hybridation. 
Retour au menu
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Caracteristiques. en selection pedigrée, des lignées A.TH et A.RH conservées en collection 
i Longueur 1 -i 
P.M.C. 1 R.E. fibre Ténacité I Allongement J Lignée g % F. (halo) g/tex % 1 
~~~~~~~~--~-! mm \ 
A 151 (moyenne) .... , .. , ................... ,. . 1 4,7 1 37,5 29,l 21.2 7,3 1 
P 14 T 129 (moyennei ..................... · t 5,6 j 38,3 30,5 21,8 6,9 
ATH !4~0-2877- 468,.W 1400-X 1024 .......... , . ·1 4.6 ! 45,4 27,7 20,7 6,2 t 
14:i7-2939- 572-W 1403-X 1030 . . . . . . . . . . . 4.7 38.3 30,1 21.2 8,4 1 
1468-3184-ll59-W 1-133-X 1063 ............ ! 4,9 ! 35,4 32,J 21,S M f 





37l··B2-1484-1344-W 1494-X 1083 
-X 1087 
-1849-W 1493-X 1091 
' .. .. .. . .. 1 5,8 1 33,2 34,9 24,5 7,2 1 
............ l 4,3 ! 33,S 33,4 25,9 6,0 
............ \ 4,4 1 36,7 34,0 2l,t 7), \ 
... " .. ,. . 1 4,7 1 34,0 33,5 20,6 7,9 
.... - ...... ' 1 6,ü - 34,8 33,6 23,8 6,6 1 
•••..•• ' .••• ! -l,'} 1 34,1 30.5 25.2 6,6 ·1 
........... 1 4,5 34,9 31.7 21,9 8) 
4,5 i 38,4 32,9 21,5 6,9 I 
-----------' 
1 
... --- .... 1 
Sélection HAR x Allen 333 - rendement à 1'égrenage pour la plupart supë-
rieur à celui du P 14, Les différentes lignées sont nettement meilleures 
que les ATH et les ARH. Les meilleures se caracté-
risent par: 
- bonne productivi.té, 
- résistance à la bactériose, 
- PMC et Seed Index bons. 
- longueur de fibre comprise entre le A 151 et 
le P 14, 
- valeurs stélométriques bonnes, parfois élevées. 















\ Pr0duction 1 
1 
coton-graine R.E. 
oo F. kg/ha 
1 
- l 1--· 
A 151 1.moyenneJ ... , ......... 1 l 450 
1
. 36,8 
P 14 T 129 (movenneJ ... ., .... · 1 1 965 38,9 
444-2= t~ ~~ : . : : : .. : : : : : : : : : . 1 ~ i~~ 1 i~:~ 
-13-X 1102 ....... _ .. , ........ : ........... 1 2 166 41,0 
-14-X ll03 _ 2 574 42,4 
- 5-X 1095 . . . . 1 2 384 41,2 





=~=~ mJ : : : : : : : : : . : : : : : : : . i i iü~ :~:~ jit } m :: : : : _.: _.::: _. : : : : _. 
1 
~ ~~ :~:~ 
430-642-X I Wl . . . .. .. . . .. .. . . ! 1 4.':l 40,5 
-54-X,1120 .... ,. ...... ,. ·1 1383 39,8 
444-10--87-X ll28 ................ ., · 1409 39,8 
1 
1 
439- 3-93-X 1132 .......... , .... , .. 





\ 456- 2-98-X tl34 .. . . .. .. .. .. , ... \ 
1 438- A-104-X tl37 . .. .. , ,, .. . .. 1 
1 490- 1-103-X 1133 . . ........... 1 



























































































































Essais sur Station 
Essai n° 1 
Cet essai (méthodes des blocs. 10 répétitions. semis 
le l8 juiill comparait au A 131 :es variétés P I.f.T 129. 
I' l•i·T 121.l. HG 9, M 6·S 193. A 15 l Rèba (G 147 x G l 15J 
W bulk et (TK 1 x E )J 1 \\T bulk. 
L'essai était double. lO nfoèdti.ons étaient condui· 
tes sous fumure et sous pÎ·otection phytosanitaire 
( 10 traitements insecticides l et 10 rèpetitions ètaieut 
non fumees et non traitées. 
Essai fumé et traite 
r· 1 Production / j / / j I ji 
1 1 Longueur fibœ I r-· . T , j 1 coton-graine I R,E. j I c•1· j ena-
1 
Varieté / t 1 ",1 F. P.M.L. / I nesse cité 1 .\llgt j 
,
1 
j kgjha j ~,i '!. / rouleau I g I UHML / };1L ·1 V~. LM. j g!tex I '.'<i 
i I mm I mm fla 1 1 1---1-1-1-1 -i-J-·1~1-i~; 
) A 151 - ' ..... ' ... -........... i 1 606 j lOG,I} 1 35,5 Il 4 . .J. i 23,8 1 24.7 ! SS i -l.50 jj 20.Sl j 7.0 1 
! P 14 T 129 . .. .. . . . .. . 
11 
2091 B0,3 1 36} 
1 
3.1 ) 31.6 
1 
26.6 84 1 5,05 22,2 j 7,3 / 
1 pH T 118 ......... , .. 2 Ul / 132,7 1 36,6 5,2 3[,9 26,l 1 32 1 5,•J3 1· 20,6 l 6,6 
j HG_9 ·:-- .................... 1 l872 116.6 11 37.7 / 5,0 1 3~1) 136 3l) ) 480 20J 6,.J: 1 
1
















M 6 S 193 . . . . . . . . . . . . . .... , .. 1 l 6./2 102.2 ! 36,1 4
4
_,,93' 1 __ ~ - - I o - " (G !47 X G ,mi w bulk . '' . ' ' 1 l 63? / HB.2 38,4 6,0 1 29.7 1 24,8 Il iH ! -1,05 1 21.9 ! 9.l 1 
1,TI<... 1 x E "+3! W bu!k ....... : 2 09,1 I 130,7 ·1 37,3 29,6 25,3 SS -î,30 1 22,-1 7.2 
d.s. à P = 0.05 i - 262 
1
----------------------------, 
d.s. à P = û.01 1 34.J 
Essai UOI! f U/lte et l!Oll traite 
Production 1 1 1 1 1 1 
coron-graine l R.E. / J Longueur fibre Ji Fi.- ! îena- 1 
Varieté f / o~ f. P.wLC. --------- œsse l dtê I All~t 1 
1 tcgrlu j o.; T. I rouleau / g j fJ!~L / !,! i ~: / LM. I g/tex j ~0 1 
~~~--~)~(~!~-!~: 1~1~1~1~i~ 
A 1Sl .... ., ............... , .... ; 653 \ 100,0 Il 35.7 3,1) 1 28.5 j 23.5 1 S2 Il 3,65 1 22.3 ) 6,8 1 
p 14 T 129 _ .......... , ....... · j 1 05-î î 161.-! 36,8 4,4 ! 30,8 26,G 1 34 4,80 i 22,4 1 S.8 1 











1 M 6 S 193 .. . . .. .. .. .. .. ..1· 805 123.3 1· 36:t 3,4 i 30J / .. I ~ ~ 1 - 1 
CG 147 x G Il51 W buik .. .. . 75S i tl6,I 38,'1 3.ï 2•U ! 2+.6 i S4 4.20 20:9 i 6,3 I 
(TK 1 x E 43i W bu1k ........ j ~ 1- 167,7 1 37,6 5,4 26,7 22.5 84 4,90 , 21.7 6,4 1 
d.s. a P = O.û5 [ lS-i 1 
d.s. à P = D.01 j 241 1 
------------- ----------·--.,..------------------- _l 
Par suite de fortes précipitations atmosphériques 
la germination a été mauvaise et un œsemis a ètJ 
effectué debut juillet, sauf pour Ia variété TK l x E 43 
\\' bulk dont la production faible ne représente pas 
son potentiel réel vis-à·vis du A 15 l. 
Essai n° 2 
Commèl dans l'essai précédent des semis de rem-
placement furent effectués. 
Retour au menu
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grame . •. l l· ena-, . 
1 
R E Longueur fibre 
I 
F' T . 1 
Varieté "-D F. / P.Mg.C. j -------- nesse citè Allgt 1 
_ 1 kg'1m i ~
1 
_r_o_ul-ea_u_ l u:~L 1 ~~ ] ~f I l.M. 1 gite~ 1 q,, l 1 A151 .......................... 1 9281100,0 35,5 ,~Il 29.2 -)~1-;-1 2,151' 21,7 1--;-l 
P 14-T 129 ...... ., .............. j 1288 138,8 1 36,6 1· 4,8 30,7 j 26,2 85 5,15 22,0 6,3 
p 14-T 128 ...... ,. ,. ............ 
1 
1 141 1 123,0 38,4 4,il 30,S 1 25,3 ·1 83 . 5,05 \ 23,5 .
1 
6,4 'i 






30,9 1 26.7 86 1 5,00 22,5 6,0 
A 333-57 . .. .. . .. . .. . . . . . .. .. . . .. 865 1 95,2 1 37,5 .?B,9 25,0 . B7 / 4,05 22.5 6,8 
HG 9 ................... ,. ..... [ 944 lOl,7 \ 37,0 4,4 31.1 26,2 1 84 
1
. 4,20 \ 20,9 i 6;3 1 
A 151 Réba ............ ., ...... j 893 1
1 
96,2 38,0 \ 3,8 ! 30,2 1 24,7 82 4,15 22,1 1 6,6 
Thl1i~1i x 47-6·1· ~- A ïso ...... · 1 i 036 m.6 1 37,6 4,o ! :19,.41 1 225~·.: 1 ss~1, \. ~ •. 0200 i_ 2200·.: 1· 61 •• 1s 1 
w I L05 + lOî) ....... · 11 1216 1· 131,0 . 37,9 \ 4,6 \ - - .. 1 - 1 
w 105 .. ".... 935 100,7 1 37,4 4,8 29,.J. 1 23,2 1 86 1 4,45 1 21,0 1 7,7 
W 107 . . . . . . . 1265 136,3 37.9 4,6 l 28,9 24.6 85 4,35 20.4 . 8,1 
(E 111-G 147 x. D 302-G 115 1 \ 1 
(G 147 x G 115) w wb~i~ : : : : : : ·.: \ 1 ~;i \ t~.~:~ . j3~6:,i U 1 ~~'.b \ i;:,i \ :8~5 Il !3:.~o \ h_,21:_is 1 893,:911 
W 156 . . . . . . . . 1706 . 183,8 1 " S,l 28,7 ! _ .. ~ _ 








2./.3 t s.2 
W 172 .. .. . .. . l 556 167,7 I! 40,2 4,6 29,1 25,3 89 4.25 23,7 7,2 
w l73 .. ".... 1373 l 148,0 39,2 4,3 ! 28,9 ·1 25,5 1 88 3,00 1 23,7 1 6,9 
w 175 ........ 1· 864 ! 93,1 39,4 4,0 . 28.6 24,9 87 3.95 22,6 8,7 
w 176 .. . .. . .. 1191 1 128;3 \ 39.1 4.1 28;8 1 24,9 1 86 3,45 22,4 8,9 
W 177 .. ,. .. .. 1315 
1
141,7 39,L 4,3 \ 28,9 ,
1 
25.1 1 87 3,85 \ 22.t 
1 
10,5 
w 17t "" .... , 1 843 198,6 36,9 5,1 29.6 25,9 1 88 4,15 21,6 7.4 
TK 1 x H 147 W 205 . . .. . .. . 353 91,9 l 35,1 3.7 28.1 I 2U 87 3,75 
1
. 24,4 10,9 
W 206 ........ , 933 \ 100,3 34,3 3,3 ! 28,6 1 25,3 88 3,75 24,7 \ 10,3 
w 207 ...... " ·1 778 83,8 1 36,1 3,3 28,0 1 24,7 \ 88 3,80 '1 25,0 10,9 
TK 1 x G 110 W 213 . . . . . . . . 706 76,1 35,7 4,6 29,3 24,8 85 3,80 23,2 1 7,8 
Essai n° 3 
1 Production 1 
1 
coton-graine . \ 
Variété 
kg/ha 1 % T. 1 
A 151 ......... ~ ...... " ........ l 1 648 1100,0 1 
P. 1~Tl29 ... _.: ................. t 1711 103,8 
(TK l x E 43) W bulk ~ .. ., .. . l 302 . 79,0 
1 
w 180 ".... . 11-1-t 1 69,4 
w 181 ........ ,
1
1 760 106.8 
w 182 .. .. .. .. 1 434 . 87 .o 
1
, 
w 186 "" ".. 1384 1 84,0 
W 187 . . . .. . .. 1 052 63,8 
w 188 ...... --1 l 168 1 70,9 ' 
W H\9 .. . .. . .. 1131 • 68,6 !' (TK 1 x G 110) W2l5 ........ 11491' 69,3 
TK 1 x (G 147 x G l15i W 236 . ; 1 268 76,9 
Bulk F 2 Tikem W 237 ........ 1 1443 . 87,9 ; 
w 238 " ...... l l 694 1· 102,3 1 
W247 ........ i 1527 92,7 
\~ 249 ........ 1 1876 113,8 ! 
\\ 263 ........ 1 1 563 94.fl 
(S 301 X s 258) w 269 .... " .. 1· 1526 1 92,6 
W 271 .. . . .. .. 1 429 , 86,7 l' 
w 280 .... " .. l 626 1 98,7 
(S 152 X s 144) w 296 ...... · 11170 l 71,0 
W 297 . .. . .. .. 1568 95,1 





(S258 x S144) W31J4 ,..: .... , 1608 97,6 
(8152 x S30l) W321 ........ 1 1344 81,6 
Cet essai est du mèmè type que l'essai précédent" 
et les mêmes observations peuvent être faites. 
1 I 
R.E. ( 1 
% F. 1 P.M.C. 
rouleau ' -g-l 
35,5 1 4,5 ' 
37,4 5,2 1 
37,8 6,1 
38,4 ·1 5,8 
37,3 6.3 1· 
36,6 6,5 
tr: 1· ~:~ 1 37,5 6,1 
m I i; 1 
39,9 5,2 
35 0 5,0 !' . 
3Ù 4.9 
37,3 5,3 
37,2 5,3 ! 
36,2 4,4 
37,4 4,9 
38,3 5,0 \ 
39,3 4.5 
38,.3 5,1 
36,9 ,i.s \ 
39,3 5,6 
37,6 , 4,9 
Longueur fibre I p· j T . ! 1· •1- ena-
1 
nesse ci tè Allgt 
UHML .l !;;;; 1 ~~ I.M. 1 g/tex : eo 
mm -·-1-·- -1-
29 .1 \ 24,5 1 84 1 4,30 1 20,5 ' 8,0 
30,5 25,5 84 5,05 20,1 6.9 
28,3 24,2 85 . 4,55 . 20,8 7,6 
28,l 1 23,7 \ 84 1 4,15 1 20,2 9,7 
30,5 1 27 ,2 89 4,30 22,l 8,2 
30,0 26,6 89 4,05 22,2 7,2 
29;9 1 26,5 1 89 1 +,93 1 20) 8,2 
28,2 1 24,2 86 4,65 20,8 9,3 
28,7 2,t,9 ·1 87 4,60 21.0 8,8 
28,l 1 23,6 84 1 4,80 1 19,3 6,6 
30,3 25,5 84 / 4,05 21,8 7,6 
29,0 24,7 1 85 ! 3,85 1 23,3 3,2 
27,0 1 n.,7 84 1 4,25 20,8 8,8 
30,8 26,S 86 3,90 21.4 7,7 
3(,l 26,6 1 il6 ' 3.95 < 20,9 7,'2. 
31.2 1 26,4 85 1 4.15 20,0 7,2 
31.5 26,2 1 83 4,05 21.l 6,9 i 
30,0 25.6 85 3,75 21.6 10,7 
29,6 1· 25,8 87 1 3.75 23,l 9,9 
. 31,1 26,2 1 84 3,7ù 20,6. 8,8 
27,7 23,9 86 3,45 18,8 7,8 
28,6 . 24,6 . 86 4,10 19,4 8.0 
29,0 1 2+.5 1· 85 ( 3,75 21,0 8,4 
28,0 24,9 89 1 4,75 21,0 6,5 
28,2 23,3 83 . 4,00 19,2 6,8 
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Essai n° 4 
Le but de cet essai (méthode des blocs. lO répéti-
tions) est de comparer à deux écartements difféœnts 
trois variétés à port diffèrent. 
Les écartements sont : 
- 0,80 x 0,30 m soit 41625 plants à l'hectare 





0,80 < 0,30 m 
Les variétés sont: 
A 15 t à développement normal 
P H-T 129 a développement végétatif assez fort, 
grandes feuilles 
rvr 6-S 30l port serré du type semi-cluster. 
Dans cet essai, la première moitié (5 répétitions) 
se trouvait sur un terrain nettement plus riche que 
la seconde. 
0,65 X. 0,25 m 
Varieté / Sol riche I Sol pauvre 
1 _k_g_;1,-_a--l -.-<i_T_. - - . kg iha 
Sol riche Sol pauvœ 
--1--1-· 
A 151 ... , ...... I l 544 100 
P 14-T l29 . . 1 776 115 
M. 6-S 301 .. H •• ! l 76~ llS 




Les trois variétés ont mie production plus forte 
dans le cas d'un grand écartement que dans ie cas 
d'un écartement réduit. 
Sur sol pauvre : 
Quel que soit l'écartement, la productlo:i. est la 








Variété o· F 
-------- ! kg/ha 1 ~ i-r-o_i_ie_~_u 
A 151 : . .. ... ,. .. . . . j 13î0 1 10,0.0 , 36,8 f 
p 14-T 129 ........... · 1· 1 833 13-l,2 j 38.5 1 
P 14-T 128 .. , . . . . . . . . . l 739 126,9 j 38,1 
A 333-57 ......... ,. . .. 1 3fl4 1 W l.O · 38,9 
Bulk CRAK SMP ... · 1 l 559 l 13,B 1 35,6 
Bulle CRAK BC 2 . . . . 1 539 112,3 37,9 
DPMA 62 . . . . . . . . . . . . 1 044 1 76,2 40,0 
B 50 .,.. . .. . . . . . . . . . j 1 945 U.1,0 j 36.S 
P 118-T o4 . . . . .. . . . . 1 1 729 126.2 36,1 
N 570-S 114 ....... '· 1 1 324 96.6 I' 37,3 
P 56-T 133 . . .. . . . .. . .. 1519 110,9 37.4 
R 206-T 28 ...... , .... 1 1 553 IB.4 37.0 
R208-V52 ..... " ... \ t-17G lt7.9 l 377 
F 305-J 129 · 991 72,3 / 37.7 
P 120-S 106 .. _·: ·.· ·.· :. :_ ·.· ·.':. il 1 509 l10.l 35.1 








































Cet essai (méthode balanced lattice, semis le 20 
juin! est un ·essai dï:Gtroduction et de confirmation 
de variétés en fffovenance d'autres stations. 
De toutes les variétés ou lignées testées aucune 
n'est vraiment supérieure au P l.f. 
Longueur fibre 
1 



















































' l 1 Téna- 1 Finesse · cité Allgt 1 
LM. 1 g/tex 1 % / 
1-!-! 
1:~ 1· ~g:~ 1 }! 1 
5.l 20.l 1 6,6 
t! i }t6 ' ~:~ 1 
4,8 20.7 J 8 0 
3.7 21,2 Ù j 
t~ 1 1t! l ~:i 1 
4,1 1 20.3 ' 7,0 1 
3,9 1 21.2 1 7.1 1· 4.6 19.9 7,l 
~.l 19,2 9,3 
4.5 1 20,9 1 9.2 
4.4 21,2 8,5 1 
4.3 20.5 7,3 
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Essais extérieurs à la Station 
Essais sur Fermes de multiplication 
comparatif variétal du même type que l'essai n"' 1 
sur Station a étê mis en p1aœ. 
Sur les 4 Fermes de multiplication de DELI, 
BEKAO, MOUSSAFOUYO et BEKAMBA, un essai 
Les caractéristiques moyennes obtenues par Ies 
variétés dans les essais sur Ferme sont : 
Caractéristiques màyemies des variètés 
\ Production i 
\ 
cot~n-gralne ) 
,a T. \ 
-----\ \ 
A 151 (témoin) ................ j (120ikg/ha} ! 
P 14-T 129 .................... 
1 
102,0 
1 P 14-T 123 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 103,0 HG9 ........................ , 119,0 1 
M 6..S 193 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 101,3 
~. 151 Réba .......... · ........ , 105,3 1 
(G 147 x G 115} W bulk . . . . . . 106,2 
(TK 1 x: E 43J W bulk ........ 1 118,1 i 
Variéte 
! J Longueur fibre j 
P.M.C. ! R.E. l I Finesse\ 
. 
g \ ~ti F. UHML I ML ! U~ I.M. 
1 \ ~-a \ 
-1 \-·---
4,D 1\ .36,6 ! 28,1 ( 23,6 ) 34 1 
i} 1 1;'.~ \ ii:~ \ ~1'.i Il ~i \ 
4,5 39,D 1 29,4 24,1 82 1 4,t.-=.,-.1 37,3 1 28,9 24,2 1 82 1 
::~ · r ~i:i ! ~:1 ~}~ 1 :~ 1 
5,3 38,3 l 28,5 24,0 : 84 1 



































Toutes les variétés sont supérieures à l'A 151 en 
ce qui concerne la production, le rendement a 
l'égrenage et la longueur de la fibre. HG 9 et (TK 1 
x E 43) W bulle ont une production supérieure à 
toutes les autres variétés. 
Les variétés A 151, HG 9 et P 14-T 129 ont été compa-
rées d:;ms 6 essais non fumés et non traités µar les 
insecticides. 
Caractérisiiques moyennes des variétés dans les essais en brousse 
1 
Production j 
Variété coton-graine R.E. 
! % T .. f 
q.,,; F. 
A 151 (témoin) ......... ,. . t (392 kg/hai j 36,7 
P 14-T Ü9 .................. 106,6 37,3 
HG9 ............... , .•..... 107,3 , 39,0 
Le comportement des variétés P 14 et HG 9 dans 
les essais 1963-64 confirment les résultats antérieurs. 
Toutes deux sont supérieures au A 151, à l'exception 
Longueur fibre 
Té~acité 1 Allon-Finesse gement 






26,7 21,7 4,0 21,7 i 6,1 28,1 22,9 4,5 21,7 5,3 
28,2 22,7 4,4 20,3 1 5,6 
pour le P 14 de l'allongement et de la finesse et 
pour le HG 9 de l'allong~ment et de 1a ténacité, 
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SECTION D'AGRONOMIE GÉNÉRALE 
ESSAIS SUR STATION 
Essais de fun1ure 
Essais de coupe& NPS 
Ces essais ont été mis en place le 17 juin, suivant 
la méthode des blocs avec 3 rèpétitions sur cotonnier 
de la variété P l,l. - T 129. 
Ils faisaient suite à 4 années de jachere naturelle 
après une culture de cotonnier en 1958. 
L'épandage des engrais s'est effectué en side dres-
sing au démariage, 
8 traitements insecticides ont été appliqués. 
Etude dei, coupes NPS, 10 000 équivalcnts-griimmes 
par hectare 
) ) Composition J Engrais utilisés kg!!la J 
1 Denomi,) Azote I Phosphore '1 Soufre J 1 1 Su!fat~ 1 Phosph. ! Triple: i Prad. cot.-gr. 
kg/ha 1 nation 1 1 1 ~ -- i Urée I Sulfate j de I d'ammo- 1 sup:r- j j ' N0,-1 N / PO H,· I P,O, j SO,-- 1 :::, 1 j d'amm. , calcium I niaque j pho"- j 
, 1 éq!ha kgfha éq:ha j kg'ha eq:ba I kg/lia I j / phate . 
i-- - ~,-~ -1-- -r-,--,i---1----i-·-1--
1 N , ... j 10 000 1 MO j / 
1 




762 i p .. .. 1 3 330 1 237 1 't 1 1 ' 465 1 289 
1 ~P .. : : ï ooo r gg t ooo 1 71 J 
10 000 160 
151 ) 
860 
, 136 1 1 ii~~ ! N~ .. ! 7 000 / 98 j I j 3 000 i 4S 1 107 1 240 1 1 j 
1 
1 809 
1 ~~ . . 3 OOO f 42 ! ~ ~l~ 1:~ / 3 OOJ i 413 1· i 261 j 210 j ~~! J g~ 
j SN : : 1 3 000 1· 42 1 j ) 7 000 l 112 , 1 199' 337 j j : 1509 
1 SP ... 
1 
, 1 000 j 71 7 IJOO 1 112 j . 602 / I .JO I 1 33,J 
1 Témoin - j J I i 1 1 1 329  _______________________ _ 
Urée : 45 % N 
Sulfate d'ammoniaque 
Sulfate de calcium 
Phosplrnte d'ammoniaque 
; 21 -~;) N + 20% S 
: 18,6 Ji;. S 
Triple superphosphate de calcium 
: 20 o;., N + 52,5 % P,O. 
: 51 o;, P,O, 
Relation NO,- ~ So;- : 
Y = 1170 + 2&5,8 X - 31,8-7 X'. 
X variant de O à 10 lorsque NO, varie de O à lO 000 
éq/ha avec la relation Nüt + so,-· =: 10000 éq/hn. 
Maximum =: 4,5. 
Soit NO,,- = 4 500 éq_. g/ha ou N =: 63 kgJha. 
so. -· = 5 500 éq. g/ha ou S =: 88 kg/ha, 
Limites de la vraie valeur du maximum M = 4,38 
à 4,.55. 
Les coefficients de régression partielle diffèrent 
significativement de O et l'équation de rêgression 
peut être retenue. 
Relation NO,- - PO;l-J,-: 
Y = 1262,1 + 100,66 X - H,90 X>. 
X variant de O à 10 lorsque NO,- varie de O à 10 000 
êq/ha avec la relation NO.,- + 3 PO,H~- = 10 000 èq. 
Maximum :a:: 3 ,4. 
Soit NO,- = 3 400 éq/ha ou N = 48 kg/ha. 
PO,H,- :a 2 200 éq/ha ou P.Os =: 156 kg/ha. 
Limites de la vrai valeur du maximum M = 3,33 à 
3.43, 
Les coefficients de régression partielle différent 
sfgnificativement de G et l'équation de rélgression peut 
être retenue. 
Relation sa,-- - PO,I:I,- : 
La relation étant plus ou moins linéaire, il n'est 
pas possible d'établir une courbe de rêgression du 
deuxième degré. 
Retour au menu
Etude des coupes; NPS, 7 .500 équivalents•gramme.11 par hectare 
1
. f Composition · 1 
. i- 1 . 1 ! 1 
1
1 
D;~J:-1 Azote I Phosphore I Soufre ·, • . 1 Sulfate f Sulfate I Phosph. ! 
, I , -· . Uree. d'~mmo-1 de I d'ammo-







j NO.- j N I POJI,-j P,O, I so,- j s 1 1 maque 
1
. calcium \ niaque ! 
1
. eq/ha ! kg/ha j kg/ha . éq_Jha kg/ha f 
1 
1 1 
,- -~ 1-1-- -. -1-1- - -- -~ --!--
l N .... 1 7 500 ! 105 i 1
1
. 1 1 j 2.33 1 1 1 ) ~ ::::1 ! 1 2500 177,3175001 120 1 1 1 645 l 1 
NP . · 1 5 250 ! 73,5 1 750 53,3 
1 
· 1 113 1 1 j 102 f 
NS .. 5 250 1 73,5 1 2 250 1 36 ! 80 130 , j PN ,, 1 2 250-- 1 31,5 ] 1 750 / 124,3 ! j 1 1 j 1513 
PS .. 1 ) 1 750 1 12+,3 ] 2 250 . 36 . 196 
SN ., I 2 250 i 31,5 j . 1 5 2:?') j 84 j 149. 1 200 j 






1 452 j 
Té-moin ! 1 t f - 1 - ! 1 1 
Urée 
Sulfate d'ammoniaque 
Sulfate de calcium 
Phosphate d'ammoniaque 
Triple superphosphate 
: 45 % N. 
: 21 % N + 20 % S. 
: 18,6 ~o S. 
: 20 % N + 52,5% P,O,. 
: 51 °o P,O~. 























Les différences dues aux traitements ne sont pas 
statistiquement significatives à P = 0,05. Nous résumons les résultats de 6 ans d'expérimen-tation NPS par la méthode des coupes dans le tableau 
ci-dessous : 
Rapport optimum 
l ! NPS = 3 000 éq/ha : NPS = 5 000 éq/ha ! NPS -= 7 500 èq/ha ! NPS = 10 000 éq/lm 1 l An , 1-- 1 1 - 1 -) 
1 nee NO.- 1 NO,- ! 3PO,I-t,· \im,- l1NO,- )3POJI,- iNO.,- 1
1
No,-, 13POJ:r,- N03- 1 NO,- ! 3PO,H; i i -, so,--' 3PO,H,- so.-1 so,- 3PO,H.- so,--, so.-- 3PO,H,- so,--1 so,·-1 JPO,H, 1 so,--
i:i: :: 1 ,~,.1--::-1-:::--, - r-=-1-,--_ 1--i---:-=-1 - -1 
1960 .. j 1 1· 1 1 1 1 ! 1 - 1 53-47 1 52-48 
i~~} : : J 1 ! 1 1 1 ! i ~t~~ 1 j~Ji 
1963 " l i 1 . 1 1 ! l 45-55 ! 34-66 
- : non statistiquement signil'icatif 
On remarque : · 
- absence de relations pour des concentrations 
faibles, sauf en 1958 ; 
- un rapport voisin de 50-50 pour NO;,- - so.-- à 
10 000 équivalents; 
- un rapport voisin de, 45-55 pour NO; - 3 PO,H, • 
à li) 000 êquivalents ; 
- le manque d'effet de P et S ~ssociés. 
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2S 
Il est donc inutUe. partant des i:apports optima 
.N-S et N-P, d'etablir un .apport optimum entre les J 
éléments. NPS. Seules les combinaisons dès éléments 
K et S apportent des améliorations de rendement à 
la récolte. 
Les améliorations de rendement IJar une fumure 
NS se refktent toujours dans les ,dsultats du dia-
gnostic foliaire par l'augmentation de la teneur en 
S et par l'abaissèment de la tenem: en P. La teneur 
en K ne varie pas. 
L'effet dépressif. sur le rendement, d'tm apport 
d'azote seul à forte dose, se manifeste au diagnostic 
foliaire par un niveau de S inférieur à celui du 
témoin non fume (en 1_1our-cent de mati.ère sèche\ 
1- l 1960 t96l 1 __ /_ 10 000 èqulh.t l 1 kgtlrn. ?ô S. kg/ha j 1 
_i 1·- 1 -·i -l -! 
1 T~moin 
· I l ::!61) 1 O.HI 612 




En apportant du phosphore la teneur en S monte, 
en gdneral, à un niveau supérieur au té:moin. non 
fumé. Lorsque la -proportion de phaspho,e dans la 
formule NP augmente, la teneur en S augmente ègale-
ment. 
Teneur en S (ah de matière sèclie) 
1 Do ·e Fumure ! ' ., . A.nnée I d engrarn : . , 
: i en equ/ha i N ! NP Î PN' ! P i Témo,nJ 1---1-----'-- -·-· --'-----, 
' (, l : 1 
1960 i 10 000 .... 1: 0,13 ' 0,îl O.ld i 0.14 j 3 000 .... , 0.14 0,[5 0.l,l : 0,19 
1 1 
196 l 1' 10 000 .. ' . 1 0,16 
5000 .... , 0,19 
l962 I 10 000 1 O,D 
/ 5000 1 O,l'l 
1963 110 000 0.21 




























Les essais « coupes N:PS :- ont montre que seule 
la combinaison des élements N et S affecte le rende· 
ment en coton-graine et qm: le rendeme:ont maximum 
est obtenu en appliquant di::s formules d'engrais 
contenant une mème quantitê (exprimée en èquiva 
lents l de soufre et d'azote. 
Le sulfate d'ammoniaque convient dcnc ]}articu· 
Iièrement bien. 
Le diagnosttc foliaire a confirmé le rôle prépon-
dérant du soufre. 
l 
-, - -. 
Prnduction - j j Essah dt! coton-grain" 
1
. Teneur en N. P et !;:; i 
r 10 001) j 1 l '' ~ tuo.t. seche 1 j èquiva- cg 1a j 1 
1 lents J Tin1dn J ;;;- ,-71~- i S lJ 
,- 1 • 1- -1---
-
1 196!) .. l 1261) 1 1 3,88 1 [J)3 Il OJJ j 
) )I 3 l25 J 357 j û.57 ü.55 j i 196[ , , , , , i titl 3.33 i},81) 1 1) Îa) j 1 1 ) '33:5 1 ?,J t I ù:!4 1 JJ2 
1 
1962 ! 1 5',-1\1 ) l 2.:U ) (),7l J ,).22 i 
20[.! 1 2.83 0,53 1 0.6') ) 1 
1%'.; ... " ; t3'.!9 .,11 !_ 3.09 1 Ü,91) 1 0.29 l 
l J09 3.0êi 0.73 û,82 I 
196:l 1963 1 
1 
1 1 0 à S. kg,'h:.i 
1 
{>,: S. kgiha O,i S. 
1 , ___ 
- 1 
-, 
1 1 0,29 1 5.J\l 0,22 1 32:J O,l9 
O,l5 1325 O,l9 762 1 0,21 
Essai de date et de fractionnement 
d'épandage d'engrais 
Cet essai est une ètude de l'action. sur le rende, 
ment, de la date d'èpan.:l.agè et du fractionnement 
des éléments N et S pris séparêment. Il a ètê mis 
en place les 13 et 15 juin. 
L'engrais était apportè par 100 kg/ha d'urée et le 
rapport NO,-/So,-- est établi à 50/50 ; épandage en 
side-dressing. 
Objet 
i Production j 
Sous-objet J coton-graine": j 
1 
kg,ha l 
1, ----------: ----- ' 
( N. êpandu en totalit.S au'.S au semis 2 Œl ) 
semis ' J 2 119 J 1 S au démariage 2 037 
! N épandu en totalité ,mis au semis J· 1 991 ·-l ) 
d , . 1 • 2 o~-, 1 
, emanage is au démarfage 1 2 037 1 
,-N epandu m o i t i é au 1
1
s au semis j 2 27-7 ---) 
i se.mis et m o i. t i é au 1 2 28!J j 
J demariage \s au démariage 1 2 2M i 
( N ~pan-:Iu moi t~ ~. au1
1
s au semis j 2107 1 
, demanage et mo1ue au, J 2 049 J 
J début floraison ·,s au dëmariage 2 Q.g-, 
1 ; 
Les différences de production ne sont pas statisti-
quement significatives mais l'application précoce d'une 
fomure complète est à ,ecommander. car elle stimule 
la croissance initiale et fait avance.- la floraison .. 
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Essais culturaux 
Essai de dates de semis 
Le but de cet essai était d'étudier l'influence de· la 
date de semis sur la productivité, la floraison et la 
technologie du cotonnier. Il a été effectué sur coton-
nier de la variété P L4-T 129. 
i Production coton-graine \ 
\ Objet \ 
J kg/ha ) f!,i T. 
i -S~mis·;-ju-in ......... j--t-8-86--] --~;- \ 
, Sem~s l~)~i~ ......... , '\ 11 ~~1 \ :g J. 
'J Seml>l 1 JUltlet .. , . . . . . ~ 
_semi~~ jufüet ....... · 1 l 018 ! 54 _ , 
\ d.s. à P "" 0.05 1 203 1 11 
'---~ à P = 0,01 l 303 1 16 
Les différences de production sont statistiquement 
hautement significatives. 
L'avantage du semis précoce pendant la campagne 
l 963 réside dans le fait que le shedding a été beaucoup 
moins important en aoùt ecen septembre. 
Essai de rotation sous fumures· sur sol 
riche (1re année) 
Le but de cet essai est d'étudier µlusieurs degrés 
d'intensification de la culture cotonnière en les com-
parant avec la rotation habituelle. 
Les objets sont : 
I - Coton continu, 
II - Coton, sorgho, coton, sorgho, etc ... · 
HI - Çoton, sorgho, coton, sorgho, 2 ans de jachère, 
IV - Coton, sorgho, 4 ans de jachère = Tèmoin. 
Les sous-objets : 
a - non fumé, 
b - 200 kg/ha de sulfate d'ammoniaque sur la sole 
coton. 
1963 1964 1965 1966 1967 1968 1969 
I C C C C C C C 
II C s C s C s C 
III C s C s J J C 
IV C s J J J J C 
29 
La mise en place de cet essai a eté faite selon 
la méthode des blocs avec 3 rèpètitions. Les parcel-
les principales étaient divisées en 2 parcelles élé-
mentair1<S de 4 x 24 m. 
En 1963 toutes les parcelles étaient en cotonniers. 
L'épandage des engrais a été effectué en side-dres-. 
sing. 
l . l 
\ Ohje: _; Sou=biet 1- Produotioi:',%'.:oo.graine ' 
! I .. " .. \ NoFu~fé \ H~~ 1 341 J 
1 II . j Nn~::< l: ·-rn:- ---;-;,--1 
i III 
1
1- Non fumé l 1 249 1 363 1 ! .. " Fumé 1 1 477 







/ ___ .. · 1 Fumé , 1 280 ! 
L'effet bénéfique d'un apport de fumure minérale 
est évident. 
Essai d'herbicide 
Après 4 années de jachère, en sol sablonneux, on 
expérimente 3 herbicides de prèéermergence des mau-
,,aises herbes. 
Le semis du cotonnier a été effectué le 20 juin, 
l'epandage de l'herbicide le 21 juin. Les parcelles 
élêmentaiœs étaient de 6 lignes de 20 m. 




1 épandu kg/ha 
' 
-l 1 kg/ha 1--
1 Témoin non traité, sarclé .. \ 1667 
1 Prom_éti,{ne/ 1" ~arclage 2 
4 t 521 ) mots apres semis .... , ... \ 
C 80 (Monuron), 1•• sarclage] 
2 mois après semis ... , .. 5 1 S32 j' Karmex ( Diuron), 1 •• sar-
5 1388 clage 2 mols après semis . ! 





ESSAIS EXT11RIEURS ALA STATION 
Essais sur Fermes de 111.ultiplication 
Essai de buttage et de billonnage 
Cet eswi avait pour but de démontrer l'intèrêt du 
buttage des cotonniers par rapport à 1a cultttre à plat 
traditionnelle, soit par billonnage. avant semis sur 
billon, soit par semis à plat avec buttage au déma-
riage. 
Le tableau ci-dessous rèsume le.s résultats des 
essais sur Station et sur Fermes de multiplication. 




Moyenne j i BIIBilDJU I DELI li BEK\O 1
1 
MOl:SSAFOUYO _ j 
1 
1962 1' 1963 i 1962 l l963 1962 1 1963 1962 1· _1963 _ 1 
---------- -- --,--1--1--,--i --
Sem~s et cul_ture à plat "' temoin .... / ~ 0!~ j 16!6 l 733 1 11l5! j 1148 / 1176 1 1669 j 393 1 t 339 1 
Sem1s sur btllon .............. H ..... - j _ !t"'" 15,l 1 - 2 06:i i - I 1249 1 j 443 J - 1 
Semis à plat. butt?-ge au démarfage .. 
1 
2147 ! 1 7l<S ) 1000 1 1S90 ! 1147 1319 1613 49~ 
1 
1441 ·1 
'· · ; -, __ [ __ -1-I-_ I-. / / n.s. j---: Analyse dco \!lnanc- .............. , ..... , n.s. 1 11.s. 1 n.s. . n.s. 1 n.... ! n.s. 1 n.s. 
Les essais sur Fermes ont reçu 200 kg/ha de sui-
fate d'ammoniaque sauf à MOUSSAFOUYO, en 1963. 
Aucun effet positif au buttage ne s'est donc mani-
festé pendant les 2 années d'essais. 
Le buttage possède néanmoins un grand intèrêt en 
limitant le ruissellement et en affermissant 1es plants 
contre les vents Yéhèm"'nts. Cette pratique culturale 
est à conseiller. 
Essai de doses d'engrais 
Le but de cet éssai est de comparer, à un témoin 
non fume, 3 formules de fumure minérale NSP en 
variant la dose globale et l'équ.ilibre NSP. 
L'épandage des ertgrais a été effectué en sicle-dres-
sing et des traitements anfrparasitaires systématiques 
ont été appliqués. 
1 i 1 
!j Objet 
1
. ___ P_r_o_du_c_t_fo_n_co_t_o_n_-g_r_a\_·n_e_, _l,_g_fl_rn __ l 
; DEU I BEKAO I BEl(.-1.\!B.\ 1 
i-Temoin non fumé .................. ,, ................ ., .... i 1196 1--. m 1 ~;-1 
( 100 kg/ha SO.(NH, ,, + 50 kg/ha pho.,phate bicalciq_ue .. '1 1152 ) lMO j 1697 · 1 
150 kg,11a SO,(NH,Jo + 100 kg 1ha phosphate bicaldque . . 1325 , 1072 1 903 
f _2_00 kg/ha SO.(.S!H, J, + ISO kg/ba phosphate bicalcique .. j __ 1_38_6 __ j 1174 j l 932 ) 
d.s. à P = 0,05 I 176 96 j 206 . 
/ d.s. à P = 0,01 , 239 130 280 _:_J 
Une nette améliorat1on du œndement en coton-
graine a été obtenu en appliquant une dose de 
150 kg/ha de sulfate d'ammoniaque e_t 100 kg/ha d~ 
phosphate bicalcique. Cependant, dans ces essais, 
le gain ne justifie guire 1a dépense. 
Essai de fumure organo-minérale 
Cet essai a pour but de déterminer la formule de 
fumure organo-minérale qui, avec un apport minimum 




11 a été mis en place sur les Fermes de DELI (5' 
année), BEK.AO (5' année) et MOUSSAFOUYO (4' 
année). 
Les engrais ont étê épandus en side-dressing au 




Production coton.graine, kg/ha 
Objet 
\ DEL! j ! ,~~ 
1 Témoin non fumé ......................... , . . . . . . . . . . . . . . 450 'I 1 100 kg/ha sulfate d'ammoniaque . . . .. .. . . . . . . . . . .. . . . .. . . . 521 
Bmuo MousssAFOUYO 
823 318 
816 390 j 100 kg/ha sulfate d'ammoniaque --1- 2 t.'ha fumier de bovin. 881 1 
1
1 









100 kg/ha sulfate d'ammoniaque -i- 10 t/ha fumier de bovin. 1 
" 2D t/ha fumier de bovin .................................... 1 1 563 \ I ·------ \\--216-i,---
I 
· · d.s. à P <= 0,05 








L'augmentation du rendement, à la suite d'un apport 
de fumier est le plus spectaculaire a DELi où, contrai· 
rement aux autres Fermes, la fonnule 20· t/ha de 
fumier est de loin supêrieure aux autres formules. 
9 essais de fumure minérale NS ont été établis en 
milieu africain. 
Essais en milieu africain 
Réseau d'essais de fumure min étale N S 
i-----
Chacun de ces essais comparaît à un témoin non 
fumè, une formule de fumure apportant, l'une de 
l'azote seul (40 kg/ha N soit 90 kg/ha d'urée), l'autre 
de l'azote et du soufre (40 kg/ha N + 48 kg/ha S soit 
WD kg/ha de sulfate d'ammoniaque). 




\ 1 40 kg/ha N + 1 




----\ -------1----____ d'ammoniaque 1 1 ___ _ 
! \ SecteuJ" !viOUNDOU ! B.'..O .................... j 
T.\POL ., ...•...•......•. 
1 BEL\DJL\ .•.......•...••. l 
Secrew· DOBA j 
S.\M1 .·••• ...••......••.•. , 
BAillOKDlJM .••...•..••..• 
Sect. Ft A.RCHA/!..·JE.4.UlT 1 
KY.\Bë'. ••·•·······•••·•·· I 
MOISSALA ...••• ' • • . . • • . . 





















L'application de sulfate d'ammoniaque dans la zone 
du Moyen Chari et du Logone améliore les rende-
ments mais doit être accompagnée par ·des soins cul-









semis 22 juin 
» 17 juin 




" 15 juin 1 
,, 15 juin, 3 traitements insecticides 
aucun renseignement 
semis 7 juin 




coces, 3 sarclages) et des traitements antiparasitaires 
protégeant Ia premiêre floraison, afin d'être rentablè 






Aux attaques normales d'Hêmiptères piqueurs 
entrainant la chute d'organes fructifères et de jeunes 
capsules pendant la première moitie de la campa-
gne, s'ajoute cette année une attaque très précoce de 
Diparopsis. Cette attaque, tr~s sensible sur les bor· 
dures exposées aux vents dominants, ne sera pas ton· 
jours bien contrôlée par !es traitements insecticides 
et les survivants seront le point de dc§part d'une 
contamination ultérieure de l'ensemble des surfaces, 
en particulier lorsque la protection sera mal assuré::. 
voire même inexïstante. 
L"apparition d'Hdiothis des le mois d'aoùt et 











L'étude de 1a floraison, de la fructification et du 





















l'importance de ce parasite dont les populations lar-
vaires viennent s'a_jouter à celles des Diparopsis. 
Le nombre total de larves à l11ectare. cumule 
pour les différentes chenilles (essentiellement Dipa0 
ropsis et Heliothis) est infèrieur à c,:;lui des annees 
précédentes, tant pour les populations mensuelles 
que pour les maxima atteints. A la suite d'un relevé 
hebdomadaire, le ma..ximum de chenilles à l'hectare 
est, cette campagne, faible et tardif: 19 000 larves à 
l'hectare le l4 novembre. 
Mise à part l'attaque précoce et assez brutale de 
Diparopsis dont l'invasion et par consequem les dégàts 
r.:stent plus ou moins limitès aux bordures des cul-
tures, le parasitisme qui. sévit pendant la suite de la 









•\ j i 1 1 
1 1 1 
' 1 1 ' l 
' ! J 1 





PONTES DE Diparopsis 
10 zo iD 20 
.Dc!c,zmbr1t. J~nv;er 
taire des capsules mùres au moment de la récolte, 
nous donne les résultats suivants 
l' Sans prot.;ction insecticide 
lCO bourgeons ~ 92 fleurs _ 33 capsules mûres dont : 
... 
Shedding : :,, d . Shed mg : 34 capsules saines 
8 bourgeons 34 capsules 24 capsules attaquées 
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Le shedding represente 42 % des organes fruc-
tifères formés, au lieu de 52 °,~ -pour la dernière cam-
pagne. 
33 
2° Avec protection insecticide "standard,, (5 trai-
tements 1. 
100 bourgeons -+ 98 fleurs ..,.. 74 capsules mûres dont : 
'..( ·:.i. 
Shedding : Shedding : 65 capsules saines 
9 capsules attaquées· 2 bourgeons 24 capsules 
Le shedding ne s'élève plus qu'à 26 °·ii des organe.s 
fructifères et les cinq traitements insecticides appor-
tent le double de capsules saines. 
La t1oraison en culture non protégée est identique 
pour ces deux dernières campagnes : le nombre de 
fleurs pour 100 cotonniers (entre le début de la flo-
raison et le 31 octobre) est de 3 970 cette année contrè 
3 800 en 1962. 
La comparaison des rendements en coton-graine 
des parcelles non traitées ces dernières années : 
1960 - l 000 kg 
1961 - 660 kg 
1962 - 1 165 kg 
1963 - 1 524 kg 
ne permet plus l'évaluation de l'importance du para-
sitisme ; l'amélioration des techniques culturales, les 
meilleures fumures, l'adoption de variétés nouvelles 
supérieures, créent, en effet, des diffèrences non èva-
1uab1es qui viennent s'ajouter à celles occasionnées 
par le parasitisme. 
Mais l'adoption, depuis detL"{ ans, de parcelles 
témoins super traitées dites « plafond» permet de 
connaître la potentialité exacte de la culture et, par 
là mème, l'estimation des dégâts et pertes par compa-
raison avec les parcelles non traitées et ainsi d'éva-
luer chaque année l'importance du parasitisme. 
Les augmentations de rendement, entre les par-
celles .: non traité'\ <,standard,:. et u plafond», sont 
ainsi pour les deux dernières campagnes ; 
1962- Nt- St.= 15L % 
1963 - Nt - St. "' 130 ~,o 
- St, • PL '=- 130 % 
- St. - PL = 130 % 
Le rendement très élevé (2 600 kgiha) obtenu 
cette année dans les parcelles "plafond"· comparê 
aux rendements des parcelles " non traité " ou " stan-
dard" (respectivement 1524 et 1964 kg/ha). montre. 
encore une fois que l'inten,ention du parasitisme est 
plus importante que ne le laisse supposer les résultats 
des diffèrentes observations parasitaires ou sanitaires 
effectuées en cours de campagne. 
Expérimentation insecticide 
Tous les essais ont été effectués suivant la méthode 
de FISHER avec 8 répétitions sur cotonnier de la 
variété P 14 - T 129. 
Essai comparatif de produits insecticides 
Cet essai a été mis en place le 11 juin. 
Les traitements ont été effectués avec un appareil 
Vermorel Colibri équipé d'une rampe de traitement 
Tecnoma épandant 150 1/ha de liquide les 26 juillet, 
16 août, 4 et 23 septembre ; celui du 23 septembre a 
été refait le 25 septembre. 
Les produits expérimentés et la production obtenue 
sont donnés dans le tableau ci-après 
Quantité Matière actiw Production coton-graine 1 
prod. 1 1 
comm. , kg/ha / 
épandue Dènomi- 1 ! 
à l'ha nation ! g/ha 1 ' 0 2• 1 
---- t- )---- récolte _r_ec_o_l_tc_ ! _ Total-~ 
1 
___ _ 
EndrimuI ém. c. (20 % Endrine) ...... ! 2 1 i Endrine ) 400 438 106!J 1 1 '573 1 10(1.0 
LP+ 
6MO:: Jgii t. ?~ :~ .. ~~~~~~~ ....... tl 21 1 ';.·~111 + 1: 432 1020 Il 152.f · li 96,9 jj 
LP-62.11 ;} p.m. ( 20 % Thiodan 
c.::: ;:~,~;:',; s:.;;,; . . 1 21 'l''o~; 1 + 1: 403 '"' ! 1359 1 86,4 1 
+ Dêdelo p.m. (50 % DDT) ..... ,. .. -1 _,_ } t~ }e;t\ )
1 
+ il: #2 967 1 1461 
1 
92.9 j 





+ Dédelo p.m. (.50 % DDT) .......... Il 750 g Diptere~ 600 408 913 -, ,w 
+ 2 kg + DDT ! + t 000 1 
______________:...._____ _ \_ -1-·1 
~----d_._s._à_P_a:_o_,o_s____ __1_so_ 1 9,5 \ 
Dènomination commerciale % T. 
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Aucune des combinai.5ons testées : Endrine + DDT, 
Thiodan + DDT, Séovin + DDT ou Diptérex + DDT, 
n'est supérieure à l'Endrine utilisée seule. 
Les mélanges Endrine + DDT et Sevl.n + DDT sont 
ceux qui donn.::nt les meilleurs résultats. Le mélange 
Thiodan + DDT est. cette année, inférieur à Endrine 
et Endrine + DDT. · 
Essai de f 01·mulation et de doses de 
Thiodan + DDT 
1-- Produit commetda1 
Cet essai a été mis en place le 12 juin. 
Les traitements ont été effectués, comme dans 
l'essai précèdent, avec un appareil Vermorel Colibri. 
5 traitements ont été appliqués ks 27 juillet, 13 et 26 
août, 1 et 24 septembre. 
Les prodtùts expérimentës et la production obtenue 
sont donnés dans le tableau suivant : 
Matière active --------, Production coton-graine 
, 1 
1
. Quantité j 
Dénomination épandue ( 
. . j Quantité 
Dem?m1- ' épandue 





- . / kg;ha ! 
---1 




l 1 LP 62 1141 p.m. mixte (20 °~ Thiodan j 2 i + 50 ~~ DDT\ 1 1 Thiodan 1 400 + DDT , + 1000 1 1493 6,9 
1
. Thifor p.m. (SO 0 i Thiodan) .... _ ... , G.:m 1 
+ Dêdélo p.m. (50 ~.j DDTJ + 3 





+ DDT + 1500 








+ 1 ()IJO i 
114.3 1633 7.7 
1 
.i. Dêdélo + 3 
Thiodan 1 







I 169 l 630 






1077 1. 525 j 
Les différences ne sont pas statistiquement signifi-
catives. 
La formulation mixte dont le rapport Thiodan ... 
DDT est égal à 1/2,5. semble être cependant trop 
pauvre en DDT. 
Conclusions sur les essais de produit& 
insecticides 
L'endrine seule demeure le meiUeur produit insec· 
ticide pour lutter contre les parasites du cotonnier, 
Le melange Endrine + D.D.T.. dont !'emploi est 
désormais généralisé au Tchad et au Nord-Cameroun, 
reste la seule solution au problème du remplacement 
de l'Endrine : 
- Efficacité presque identique à l'Endrine uti-
lisée setùe (cependant jamais supérieure) ; 
- Action sur tous les parasites du cotonnier ; 
- Prix de revient moins élevé ; 
- Toxicité diminuée. 
Les mélanges Thiodan "1" D.D.T. à fortes doses, 
mais également à prix de revient très èlevé, donnent 
de bons rësultats en RCA : utilisés au Tchad à des 
doses plus économiques ils sont, cette année, signifi-
cativement inférieures à l'Endrine. 
Le Sevin intéressant par sa très faible toxicité 
donne, associé au DDT, des résultats peu différents 
de ceux de 1 'Endrine. 
Nous donnons, à titre indicatif, un tableau des résul-
tats obtenus c,;:s dernières années au Tchad avec le 




(Les chiffres sont exprimés en pourcentage du témoin qui est l'Endrine utilisé_e à la dose de 400 g/ha M.A.) 
Produit insecticide 1 Sevin i' Sevin + DDT 
~-~-~~~1~~~, ~~~~~~-~ ~~ 
I 1so I 1 125 1300 1 1 sao 
1
1 1 875 
1
. ~ 1 6~~ 1·--1-'· ·1-- --/ 
. . • . . .. . . .. . . . • . 1 1 95,79~ 1 1 1 
1960 "Bll.BEDJL\ 1 I .... 1 88,9 % Il 1 1 97.1 % 1 1 
1 Il l 1 100,2 % 1 1 
1961 " \Î!KE.\{ . .. • . .. .. . .. 1 1 1 82•7 % 1 1 
(BtillfiDJrA i I ... , j l 91,9 o;; ! 1 97,8 ~o 1 102,0 % j 
1 II l 97,9 % l 
1962 - BÉBEDJL\ . l I j 1 ; j 
1963 /T""' : : : : : : : : : 1 1 i 1 1 i 
~BEllE.DnA .. • · · • · .. 1 j j I l ! 










100,4 % 1 
95,0 g~ 1 













,,., " 1 
97,2 % 1 
86,4 D~ 
Cet essai a été mis en place le 13 juin. 
Les traitements ont été effectués avec un tracteur 
enjambeur Dérot-Tecnoma épandant 400 ·g/ha d'En-
drine M.A. 
4 traitements : semis· • 55. 65 - 75 • 90 (1 traitement 
précoce) 
S traitements : semis· 45 · 55 - 65 - 75. 90 (2 traitements 
précoces) 
1---~-Production coton-graine % capsules j__ 
1 1 11'1! 
Traitement 
!- ! r,kolte 
I 3 traitements ........................ 1 
4 traitements dont 1 précoce ........ 
1 5 traitements dont 2 precoces ...... . 
d.s. à P "' 0,05 










L'essai est statistiquement significatif et montre que 
un ou deux traitements supplémentaires précoces ont 
une efficacité identique et leur addition au « stan-
dard » de trois traitements est très valable. 
% loges saines 
attaquées par capsule 
% T. par chenilles 
Total 
1689 100,0 13,0 3,451 
1919 113,6 11,8 3,452 
1880 111,3 11,3 3,466 
142 8,3 
197 11,6 
Essai de traitements tardifs 
Cet essai, identique à l'essai précédent, a été mis en 









semis - 60 - 75 - 90 
semis - 61) - 75 - 85 - 95 0 tt:ait. 
ment tardif.) 





0 6 1 Loges j • j 
- 1 capsule3 
sair:es / 
atta,•uées / l}3X ., 
' · capsule ' par i kg.'hn c:1 T chenmes 1 
-- ------ ---/ 
l 
· ~l~nti 1 842 100,0 i 3.50 1 8' 
1 tardif ... , ..... ' 1383 102.G ' J,t& 3.3 
5 traitements dont: 
2 tardifs l 972 107.1 i 3,48 
L'essai n'est pas statistiquement significatif. 
La protection précoce qui assure une meilleure pro-
duction des bourgeons. et var là mème des fleurs. es~. 
beaucoup plus efficace que la protection ultérieure 
des capsules toujours plus difficile. 
Remarquons, cependant, que, durant cette campa-
gne, le parasitisme n'a pas atteint sa virulence nor-
male en septembre et octobre. mais qu'il est au 
contraire caractérisé par une attaque subite et précoœ 
qui ne peut que valoriser les premiers traitements 
insecticides. 
Essai de nombre de traitements 
Cet essai a èté mis en place le 15 juin. 
Les traitements ont été effectués à l'aide d'un 
Vermorel Colibri, équipé d'une rampe de trai.temeut 
Tecnoma. èpandant une èmulsion mixte Péchiney-
Progil = LP 61.56t'.J dosant 6 ~-.'i d'Endrine et 30 °~ de 
DOT. à 1a dose totale de 720 g/ha d'Endrine M.A. et 
3 600 g/ha DDT M.A. pour chaque objet. 
l 




4 traitements tous Ies 20 jour,, 
:1 12211 5 traitements tous les 15 jo..ffs 1269 
6 traitements tous les 12 jours .1 135i) 
.. traitements tous les lü jours .1 t 310 , 
Les diffèrences ne sont pas statistiquement signi-
ficatives. 
Essai de cadence dans les traitements 
Cet essai a é:t~ mis en place le 15 juin. 
saine;; jaune 
· 2° récolte Total par capsule 1 c)~ ! 
-i 
9il0 1203 3,66 4"'' ,/
1 993 2262 3.64 4.1 1 
1 063 24G 3.65 4A 1 992 2302 3.64 .t.,5 i 
400 g/ha d'Endrine M.A. ont èté épandus à l'aide 
d'un tracteur enjambeur Dérot-Tecnoma puis d'un Ver-
morel Colibri a partir du 15 septembre. 
!- Production coton-graine 
'
. Objet 










J + 45 - 55 - 65 - 85 - Iû3 ,, i l 376 ! 815 1 "-
1 
J + 45 - 60 - 75 - go - ms .. I 1 3'13 · 211 2 210 
1
1 
1' __ ·'_r_é_c_o_tt_e_ i ~~ / 
·1 2,60 / 1,35 
2.05 
3,34-
I 3,00 1 
J + 45 - 65 - 35 - 95 - 105 , . 1 1 318 851 \ 2 169 1 3,84 ! 
La variation de cadence soit en début soit en fin de 
période de traitement ne donne pas de différence sur 
les rendements a la récolte. 
Par contre, les pourcentages de coton jaune, en par· 
ticulier à la première récolte, sont bien plus faibles 
lorsque la cadence des traitements est plus rapide en 
début de programme. L'an3.lyse statistique indique 
des différences significatives, 
Les remarques sur les variations d'intensité du para-
sitisme durant cette campagne. faites au sujet des 
essais de traitements précoces oti tardifs. sont égale-
ment applicables à cet essai. 
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Conclusion sur les essais de:nombre et de 
dates de traitements insectides 
Durant la dernière campagne, l'expérimentation 
sur les traitements précoces et tardifs n'avait donné 
aucun résultat. Cette année, l'intérêt au commence-
ment d'un programme de proœction à 45 jours est 
mis en évidence. La protection tardive, par contre, 
n'apporte que de faibles augmentations de rendement. 
Le « standard ,, de trois traitements, préconisci 
ces dernières années, est désormais insuffisant et, 
pour les régions de grande culture, de forte produc-
tivité ... , etc., le passage à 4 ou 5 traitements est une 
nécessité qui doit suivre l'augmentation des rende-
ments. 
La période .de protection du cotonnier doit, dans 
notre zone, s'Jtendre du 20 juillet à la fin septembre. 
début octobre, c'est-a-dire couvrir 75 à 85 jours. Un 
espacement de 15 jours entre les traitements insecti-
cides étant une limite qu'il vaut mieux ne pas dépass 
ser, une telle protection ne peut dès lors être as<;urèe 
que par un mmimum de 5 traitements. 
Le premier traitement précoce à 45 jours apres 
le semis est impér.'.ltif. Une fois Ie programme de trai-
tements déclanché à cette date, la succession des trai-




Bien que nous ayons constaté cette annee une 
augmentation de qualité de la récolte, consécutive à 
une répétition plus rapide des premiers traitements, 
k déroulement anormal du parasitisme, pendant cett,! 
campagne, nous oblige à poursuivre cette expérimen-
tation avant de tirer des conclusions. 
Essai d'appareil de traitement 
Cet essai a étè mis en place le 14 juin. 
Il comprenait 3 objets : 
- Tracteur ènjambeur Derot èquipé d'une rampe 
Tecnoma de &,45 m à 27 jets; 
- Atomiseur Solo ; 
- Pulvérisateur Vermorel Colibri 0,129. 
2 sous-objets : 
- 200 g/ha Endrine M.A. sous forme 
20 %; 




4 traitements ont èté effectués les 3 et 17 août, 7 et 
26 septembre. Celui du 26 septembre a été supprimé 
pour l'objet " tracteur enjambeur ,,,, par suite de la 
trop grande végétation des cotonniers. 
Endrine Production coton-graine I Coton jaune % 1
1 . quanthé i ~l~~ j l'" réc~ltc • 2° rêcol·t-e--1-· --T-o-ta_l __ 1 l'" rêcolte 1 2° récolte I Total ! 1 Objet 
.
1
--2-00 I; 905 1 926 1 1745 
1
1-4-,.,-,~-1--~: 
1 600 967 1--9-33 __ 1 1 924 4,6 . 6,4 l 5,3 1 
Solo ............ , 200 
1
/ ~~ci 1 865 i l 767 , S,0 6,3 6,2 1 
I ____ _ 
Dcirot 
l _6~0-0 __ _ __ 94_9 __ J 1 gg9 1 2,S 5,6 
1 
4,6 . \ 
Colibri .... , ... '! 200 926 851 1 792 . 5,0 1 5,8 1 5,7 
_______ 6_o_o-____ 99_5 _____ s_so__ 1 sas (--4_,1__ s.s s,3 
d.s. à P "" 0,05 163 
L'analyse statistique montre que les différences de 
rendement otservèes sont dues uniquement au chan-
gement de concentration du produit insecticide et 
non au type d'appareil utilisé. 
Remarquons cependant que l'enjambeur Dérot, en 
effectuant seulement trois traitements (du fait de la 
trop grande végétation) au lieu de quatre pour les 
deux autres types d'appareils, donne des rendements 
êgaux. 
Observations sur Dipaz•opsis 
Ponte 
La répartition de la ponte de Diparopsis watersi 
sur les cotonniers a été étudiée pour la troisième 
année consécutive. 
Deux séries de résultats sont obtÉmues : 
l" La répartition de la ponte suivant les organes ·du 
cotonnier est constante et ce sont sur les tiges et les 
rameaux que la majorité des œufs est dêposée : 
68,7 °o, 64,9 °o et 71,4 % pour ces trois dernières 
années. 
2'' L'étude de la répartition de la ponte suivant les 
etages du cotonnier montre que la majorité des 
œufs est pondue dans les positions hautes : 82,4 ro 
cette année. 
Nymphose et diapause 
Les observations sur la durée de la nymphose sans 
dispause chez les mâles et les femelles confirment les 
chiffres obtenus l'année précédente. 
Les observations sur les entrées et les sorties de 
diapause d'individus provenant d'élevage en labora-
toire ou de chrysalides récoltées dans des parcelles 
non traitées sont poursuivies· durant l'année, 
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HORS DE LA STATION 
Parasitis1ne 
Le parasitisme en culture africaine est beaucoup 
plus varie et plus complet que sur la Station et sévit 
avec une intensité toujours plus grande. Présence 
d1-Iemiptères piqueurs, de Jassides et de chenilles 
phyllophages (Sylepta et Prodenia). 
Objet 
3 traitements tous les 20 jours à compter de J + 50 
4 traitements tous les 20 jours a compter de J + 45 5 traitements tous tes 20 jours à compter de J .j.. 45 
d.s. à P = 0,03 
Sur la Ferme de BEKAMBA le contrôle des popula-
tions lanraires de Diparopsis indique une faible infes-
tation en aoùt et septembre et un developpement 
important en octobre avec un maximum de 17 000 
larves par hectare le 10 du mème mois. 
Expérimentation 
Trois essais de " nombre de traitements " ont 
donné les résultats suivants: 
1 Production coton-graine, kg/ha 1 




... Î 1654 
1 
841 1099 
1 ~ ' ' . 1860 + 206 822 1 021 
1823 + 169 
1 
809 1111 
J 1 1 127 i n.s. n.s. 
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STATION DE TIKEM 
Chef de Station ; C. MEGIE. 
Section de Phytotechnie: P. LANCEREAUX. 
Section d'Agronomie générale : C. MEGIE. 
Section d'Entomologie : Ph. JAcQUEMARD, 
Expert technologiste: J. GtiTKNECHT. 
CARACTÉRISTIQ!IES GÉNÉRALES DE .LA CAMPAGNE 
Pluvio1nétrie 
Le total des pluies (1078.4 mm) est normal et leur 
répartition a eté favorable, en général, à la culture 
cotonnière. Dès le mois de mai, 93,7 mm pendant la 
première décade, permettaient aux cultivatt::urs de 
semer tôt leur mil. Les pluies de la première décade 
1 Hauteur Mois et décade 1 Jour 
1 
mm 
Janvier ................ 1 
Février ..... ' .......... 
Mars ............. ~ .... 
Avril 1 '" décade .. .-... 
2· décade ...... 9,9 3 
3" décade ...... 11,15 4 
21,05 7 
Mai l'" décade ...... 93,7 3 
2' décade ...... 9,0 1 
30 décade ...... 15,2 3 
117,9 7 
Juin 1"" décade .. , , .. 67,8 4 
2• décade ...... 55,2 2 
3c décade ..... 50,2 4 
173,2 10 
Juillet l"' décade ...... 41,4 4 
2' décade ...... 52,9 2 
3• décade ...... 56.0 3 
150,3 9 
Evolution du parasitisme 
Cette campagne est caractérisée par un parasitisme 
précoce et en progression constante jusqu'à la troi-
sième décace de septembre. L'intensité a été variable 
dans les différentr;s zones de culture en fonction des 
micro-climats et de la répartition des précipitations, 
mais dans les zones où le parasitisme avait l'inten-
sité la plus forte, les résultats obtenus avec les trai-
tements précoces se sont affirmés encore une fois 
les meilleurs. 





de juin (67,8 mm) étaient ensuite favorables aux semis 
déjà realisés. En juillet, la répartition des précipita-
tions (138,0 mm) est correcte. Les pluies d'août sont 
très abondantes, octobre est encore assez humide 
(89,2 mm) et les semis tardifs ainsi que les produc-
tions " de tète " sont favorisés. 
Hauteur {Mois et décade Jour 
mm 
Août l'" décade. 252,5 3 
2' décade. 101,9 6 
11 3• décade. 33,8 5 
: J Septembre 
388,2 14 




2' décade, 58,t 2 
3' décade. 57;2. 3 
138,5 9 
Octobre 1'" décade. 81,5 5 
2• décade.' 7,7 3 
3• décade. 
-· 
1 89,2 8 
Novembre ........... , : 
Décembre ............ 1 
1 
Total .......... ' 1 078,4 64 
Les rendements sont excellents et dépassent 3 t/kt 
sur le bloc D. 
Dans la région du Mayo-Kebbi, la culture du 
cotonnier s'améliore et on a pu ·constater des rende-
ments de l 200 kg/ha sur des parcelles de " produc-
tivité » particulièrement bien cultivées. 
Cette année fait encore ressortir - mis à part les 
meilleurs rendements dùs à l'amélioration des terres 
de la Station - que la production est plus liée au 
calendrier des opérations culturales, notamment la 
date des semis, qu'aux facteurs climatiques. 
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SECTION DE PHYTOTECHNIE 
HYBRIDATION 
Cinq croisements ont été réalisés : 5 Fl, issues de 
croisements effectuès lors de la dernière campagne, 
longueur fibre 
Variété UHML ML 
mm mm 
333 Foster x l\.lP 2 ., ''" ... 32,2 26,7 
307 x HH x WUds ... 33.2 27.'l 
DP 720 x l'vIU 8 x 151 ( l-14) .. 1 3416 26,3 
DP 720 x MU 8 x 151 (152\ .. 34,6 28,5 
333 Foster ................. 32.4 24,3 
Le parent màle A 151 Reba a été choisi pour sa 
bonne productivité et sa résistance à la bactériose. 
SELECTION 
Sélection tnassale de la variété 
DP 720 x MUS x 151 (DPMA) 
Cette variété provient d'un croisement effectué en 
1953 (Del tapine îikem 720 x MG a B), recroisée en 
1955 par A 151. Quelques années plus tard. elle revèla 
des caractères technologiques remarquables. Par 
contre, elle a une faible productivité. 
Une sélection massale a été entreprise en 1961 par 
choix de souches au champ et au laboratoire. 
En 1961, la moyenne obt.:;nue à l'analyse a êtè de 
40,8 o,J de rendement à l'égrenage au rouleau; 
3L5 mm de bngueur fibré halo. 
En 1962, la moyenne obtenue à l'analyse a été de 
41,3 ° ;; de rendement à l'égrenage ; 
30.9 mm de longueur fibre halo. 
Les souches retenues en 1961 ont été mélangées et 
étudiées en micro-e5sai sous le nom de DPMA 61. La 
comparaison de cette variété avec 6 lignées de DPMA 
sortant de sélection généalogique et étudiées dans le 
même micro-essai avait donné un. gain de 5 ° :i en essai 
traité-fumé et de 20 °" en essai non traité-non fumé. 
Par contre, il n'a pas éte constaté d'amélioration pour 
la résistance à la bactiriose. 
En l963, troisième annee de sêlection, une récolte 
,type effectuée dans ta parcelle montre une perte de 
longueur telle que l'idée d'une sélection a été aban-
donnée. 
Le DPMA repris en hybridati.on donœ, par contre, 
des résultats prometteurs. 
sont recroisés avec un parent màle A 151 Reba. 
A l'origine. les parents femelles a\'aient les caracté-









Finesse Ténacit1 R.E. 
1.M. LP. % F. 
j------1-
4.5 8,25 37,7 
3.9 7,51 38.il 
4.15 7,3,2 38,7 
4i7 7,[3 40,:! 
3,65 7,13 34,4 
ESSAIS COMPARATIFS 
DE V ARI)jTJ3S 
Essais sur Station 







Ces essais ont été conduits sur la Station, sur 
parcelles traitées et fumées. 15 variétés provenant 
du micro,essai 1962 sont comparées à A 333-57. 
Ils ont été mis en place suivant la mèthode des 
blocs avec 10 répétitions. 
Bloc ,,: D ,, : Lignes de 25 m/1 m/0,40 m. 
Bloc « F " : Lignes de 3 l m/0,80 m/0,33 m. 
Dans ces deux essais, 12 variétés sont supérieures 
ou égales au témoin. 
333 Foster x MP 2 ( 169/61) a une productivité de 118 
à 119 ° ,, de celle du témoin. Le rendement à l'égrenage 
est de 1.,1 % à 2,3 c~ supérieur a celui du témoin. 
La longueur de la fibœ est égale ou supetieure de 
1.7 mm à celle du témoin. 
333 Poster x ,HP 2 (168161} a sensiblement les mèmes 
caractéristiques, quoique légèrement inférieures a cel, 
les de 333 Foster x MP 2 069/61). 
(-14-10 DP i ( 151 graines nues J ( 134/61 j a une produc-
th"ité de 7 à 8 ° o supérieure à celle du témoin, un 
rendement à l'égrenage supérieur de 3 % et, surtout, 
une longueur de fibre supérieure de 1,2 a L7 mm. 
( DPJL<t) ( 333 Poster x MP 2) (3/61 j se comporte 
également très bi.en avec 105 à 110 °ô du témoin en 
productivite, un rendement à l'égrenage supérieur et 
une fibre plus longue de 2 à 2,7 mm que celle du 
tëmoi.n, poids moyen capsulaire également très bon. 
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· Pour ces quatre variétés le PMC est toujours. supé-, 
rieur au témoin. 
(307 x HH 2 :c 122) (B 1439-151) (11-61). 
Empire x 333 Poster { 118/61 ), 
Les autres variétés présentent, soit les mêmes carac-
téristiques que le témoin. ou un poînt faible pour l'un 
ou l'autre des caractères considérés. 
333 Fostet x 150 NO ( 171 /61 ). 
sont trois variétés intéressantes qui seront reprises 
en essais variétatrn: en 1964. 
Dans les tableaux suivants qui récapitulent les 
résultats obtenus, la première ligne correspond au 
bloc ,: D,, et la seconde au bloc "F ». 
! ' 1 Production \ R E ( Longueur fibre l \ 
Alt 
% l Variété j] Lii~te I coton-~rafoe ] ~:~~: 11 -U-.H-Iv_I_L-,.--M-L--1-UR l Fr~:~e I g~:~~ 1 
] kg/ha i % T. \ Ieatt mm mm J % j ! 1 
,- 1-!-1·--.-1 1.---i-11 1--11-
1 
END 1 , 1 \ 1 ! \ 
A 333-57 1 l 3 110 1· 100 37,4 \ 30,S j 26,2 86 r 4.-15 ' 2U ! 
\ 1 l 2 264 100 38,6 / 27,7 l 23,0 1 83 1 4,30 l 20.6 1 
1 
(DPMAJ {333 Foster x.1 (3) ·, 3435 1 110 33,9 \ 32,9 27,4 l 83 4,30 1 20 1 
· MP 2J , 2382 I 105 38,S l 30,I ! 25.0 1 33 1 4.65 I 18,6 , 
1 
(307 x H.H 2 x 122) (11) 1 3 407 r' llO 36,5 1 3l l 25,3 1 32 3,95 1 21 7 1 
(B 1439-151} , 2478 109 37,4 1 29.3 24,3 . 83 1 4,-:JO 1 2Ù 1 
.
1 













{333 Poster) 2 470 , 109 39,3 28 
1 
23,4 a -
(Empire x 333 Foster) (118) 3 218 r 103 37.2 ! 32,{ 27,3 84 1 4,20 1 22,1 1 
\J (Empire x 333 Fosterl (.119) : :~~ - 1 1!~ !~:! j :~,l 1 ::: !1 1 ::~~ 1 :!:! 
2154 09 37,9 29 l 24,4 B4 . 4,30 j 20,3 
[51-46 x. Bda x 150) (126) 2 94(} 1 95 39,0 ! 31,9 26,9 84 1 4.20 22,4 
\ t44-10 OP) \ 2 !78 96 39,7 I 29,9 ! .25,3 85 j 4,65 l 20.6 
1 
(44-10 DPJ X (151 gr. (134) , 3.37L 1 103 40,4 1 31.7 J 27,4 86 4,30 22,3 

















l A 33-57 ~ ~~ ~: ~t1 ~~:~ l iU I i~ !:~~ ~6:~ ~1 
1
1· ::::,·:15~l33Ro:::'"' :::: 1 : !!! ·!! !!1 ~:: 1, ~:! 11 :1 ::!~ . ~:~ f ! 
! 
] 1 964 98 37,4 30,6 26 85 4,90 20,0 7,3 
l 
(.f,t-.10 DPi (333-57) (156) 1 3 !62 97 38,1 30,S 1 25,8 1 SS 4.50 21,3 6,S 
1 2 036 [02 39,7 29,2 23,6 / 3l 4,85 21,3 5,7 
! 333 Foster x MP 2 1 (168) 1 3 .rn 117 · 37,8 32,0 1 27,5 ! 86 4,75 20,0 6,8 
l 333 Poster x MP 2 - (169) 1 ! !~~ ~~~ !!:~ ;;:; 1 ;;:! ) !~ ::~~ ~~:~ ~:~ 
1 
1 2 35-4 11;3 40,6 27,6 1 22.6 l · 82 S,05 19.6 6,2 
333 Foster x 150 NO (171) 1 3 684 1l3 36.8 29,7 25,6 ! 86 5,05 19.3 8.l 
2 296 115 40,2 28,6 1 23,5 1 82 5,10 18,7 7,3 1 
1 
51-46 X Bda 2 X 150 (221) 1 3 293 101 3l(J 30,0 : 25,8 . 86 4,75 20,3 8,0 
2 033 102 40,1 28,3 1 23,9 1 84 4,65 19,4 8.3 1 
s 144 • s 301 (222) ! 3 362 103 36,6 30.4 1 25,4 1 34 4,50 21,7 7,4 1 
L ] 2,1.32 112 39,5 26,1 21,8 84 5.10 19.7 6,4 -~~~~~~~~~~-~~~~~~~~~~~-~~~--• 
Essais variétaux 
Essais 11° 1 : 
Deux essais ont été mis en place compartant en 
tout six variétés comparées à A 333-57. -
Les trois variétés de l'essai variétal n" 1 provien-
nent de l'essai. variétal 1962 et de la sélection mas· 
sale du DPMA 61, tandis que les trois variétés de 
l'essai variétal n° 2 viennent des essais nouvelle des-
cendance l962 dans lesquels eUe se sont signalées 












1 ~ r ~ 
1 Finesse ! T én. 1 Al!ongt 1 






L'HML I ML ~f j ( 
mm r-mm- . :--:--:--1 
EV 1 ! 









37,6 ~~-.~ Il 24,8 ~! 1 !.·~01) 1 21.0 1' M i 23,9 1 19,9 1 6.4 1 
A 151 Reba ................... · 1 37,8 
38,7 
30,0 1 24,7 82 1 4Jù 1 21,4 6.5 
28,1 23,9 85 ' 4,71) 1 20,7 : 6,0 1· 











30,t 1· 24,6 32 j 4,30 1 21,t " 
29,9 25,t 84 4,55 21,5 7,7· 
23,5 1 24,2 85 1 4.6û 1 22,l 1 7,0 1 
1 






1 1 j j 
" 29,8 ,1 25 84 1 4,85 1 20,7 7,3 j 
23,7 1 24,1 84 ' 4,55 l 20,5 7,0 1 






29 24,4 34 1 4,70 ! 2l,! 6.2 j 
30 25 8J . 4,40 1 21.0 5,9 






29,6 1 24,2 82 1, 4.25 1 21.1 7,0 1 
29,8 ! 24,5 82 4;05 I 20,6 6,8 1 






30,2 j 26 86 4,25 22,7 7.3 1 
30,:i j 26,3 86 1 3,% 1 22,0 8,5 i 
l"' ligne "" b1oc ,.: D" ; 2' ligne = bloc c F )>, sa résistance à la bactériose - ainsi que celui de 
s33 Poster x MP2 (W/60) et de (44-10 DP x 333 Fos-
ter/60 J. Ces es.sais ont étê mis en place suivant la méthode des blocs avec 12 répétitions. 
Bloc ,,: D" : lignes de 25 m/ 1 m/ù,40 m. 
Bloc ,: F": lignes de 31 m/0,80 m/0,33 m. 
Essai n• 2: 
Cet essai comparait à A 333-57 sept variétés de 
TIKEM et de BEilEDJIA. Seules les variétés A333-57 
et 333 Foster x MP 2 proviennent de TIKEM. 
Dans ces essais, on note surtout le très bon compor· 
tement d'A 151 Reba sélectionné dans l'Allen 151 pour 
' ' 1 l · f 
' Production 1 1 
1 t 
. R.E. Longueur fibre j ! 




, ·rou- ---------i Finess~ 1 Ten. i Allongt / Variété 
1 l lJHLl\,1 1 ML ~R:. j I..M. 1 g/tex_ j __ ·,_o - ! l kg/ha ~~ T.. leau mm I mm "• ------ -1- -1 i-
l I I I l 1 1 j 1 
(TIK}) 2 2.73 j 100 j 37,7 j 30,0 1 25,5 85 1 4,40 j 21,0 1 6.8 
1 1 9-16 , 100 l 3S,l j 27.5 1 23.3 85 j 44·,:-o" 1 2190 •• -9~ 1 66 .. 95 
(BEB l 1 2 820 ! 93 j 37,4 30.4 j 25,5 84 j o ! 
1 2 175 1 It2 35,4 . 28,0 ) 22,9 82 1 5.05 1· 20,0 1 6,0 
(TIK) 1 3 453 I 120 / 38.0 j 31,5 24,5 78 ! 460 19,9 1 5,8 
2 334 .
1 
121 \ 3g 3 j 2B,5 ! 23,9 34 j 4,85 j 20,0 1 5,.l 
'.BEB). 2 143 75 !I 37.3 .· I 80 , 30,7 i 24,7 j 5,15 j 2L4 l 5,9 
2132 1 112 1 38,3 1 26,9 1 22,2 82 1 4,95 19.6 1 6,6 
A333-57 
P U-T 129 
333 Foster x. MP 2 
M6-S 193 
P 14-T 128 (BEB) 1. 2 260 1 79 ' 36,6 I! 28,7 23.9 83 1 4,00 21,1 1 7,8 
2 507 1.29 37.& 27,4 ,. 22,S 32 1 4,10 20,2 1 8,6 
(G 147 :x: G 1151 <W Bulk1 (BEBI- j 3 070 1G7 36,3 29.1 
1 
24.3 84 j 4,25 21...J. j 7A 
1 
2 598 1 133 37,9 1· 28,7 24,t 34 1 4,30 19,9 j 7.6 
TK 1 x E 43) (W Bun:.·i (BEm 3 525 123 3'U 29,6 1 25,4 il'ci l 5,31) 22.1 . 7,0 
(Glandle,s) (Wl3ulk) (BEBll ii I il :;2 1 fil I lit a I iîi ii:î i îi 
l"' ligne = bloc « D l, ; 2• ligne = bloc "' F "· Nous avens effectuè qudques essais d'ègrenage à fa. 




1 % F. i O,i F. 1 
Essai Variété 
1 j brut . · net '. 
-! 1--,-'-I 
i A 333-57 . . ................. I! 36,8 1 37 ,0 1 
J A 151 Reba .. .. . .. . . .. . .. .. 37,1 37,4 : 
EV1 
! M't:~,.;,:; ;.;.; iViëii :j ~:i I ll:l 
J A 333-5, .. ., .. . .. . .. . .. . . . 36,6 \ 36,9 
i P14-T129 ......... ,. ....... : 36,3 3ci,5 
i 333 Poster x MP 2 ........ 1 37,3 37,3 
1 P. 14-T 128 ... , .. , ....... , .• • I 35,5 35.3 




On note le très bon comportement de 333 Poster 
x MP 2 et ceux d'A.151 Reba et de (TK 1 x E 43} (W 
Bull,;). 
Essai inrerstatioii : 
Cet" essai comparait A 333-57 a trois variétés pro-
venant de BAMBARI et de BEBEDJIA, seulement 
sur le bloc "D "· 
Il a été mis en place suivant la méthode des blocs 
avec 12 répêtitions. 
Toutes les variétés sont équivalentes. 
Longueur fibre Production 1 
coton-graine , R.E. 1 
! 
q~ F. ---------
1 rou- U•I.,.ML 1, 1 nR 






~ - Il ~;, 







(TIK 1, 2 988 100 38,2 28,6 23,2 31 









P 14-T 128 
M6-S 193 
(BEB1 2<J% 100 37,4 27,9 22.1 79 21,0 
20,9 (BEB) 2'102 97 37.8 28,9 23,5 Sl 
Essais StationMFermes 
Ces essais ont été mis en place sur la Station de 
TIKEM et sur les fermes de YOUE, KARUAL et 
BA-ILLI. 
Deux essais : A et B répétés deux fois : traité et 
fumé ; non traité et non fume. 
On compare A 333.57 avec : 
- Essai A - P 14 - T 129 
- 333 Foster x MP 2 
- 307 x HH 2 x 122 
- Essai B - A 151 Reba 
- DPMA 61 







Seul, l'essai B traité et fumé a été conduit à Tikem 
sur les blocs " D » et « F ». 
P 14. T 129. 
Cette variété résistante à la bactériose, a une bonne 
production aussi bien en essai fumé-traité qu'en essai 
non fume--non traité, mais un rendement à l'égrenage 
inférieur à celui du témoin. 
333 Foster x .!r.,fP 2. 
Fortement tolérante à la bactériose, cette variété a 
une excellente production dans les deux cas et un 




A333-57 .......... .. 
P 14-T 129 ..... , ... . 
333 Poster MP 2 .. 
307 x. HH2 x 122 
KA.RUA.L 
A333-57 ............ , 
P 14-T 129 .......... ! 
333 Foster MP 2 .. . 
307 X RH 2 X 122 1 
B:l·llLl 
A 333-57 .......... .. 
P 1-1-T 129 ........ .. 
333 Poster !l<lP 2 , . ) 
307 x: HH 2 :x 122 . 
307 x HH 2 X 122. 
































Très bonne production et rendement à l'ègrenage 
égal ou légèrement inférieur à celui du témoin. 
.4 !51 Reba. 
Résistante à la bactériose, cette variété est supé-
rieure au témoin dans les deux cas avec un rendement 





Variété à grande longueur de fibre c;t à fort rende-
ment à l'égrenage, mais à prnd.u;::tidt~ très faible 
sans doute due à sa sensibilité à 1a bacteriose. 
11 essais ont été implantès dans la Région du Mayo-
Kebbi; 
et 4 essais dans b 3' Zone. 
Les tableaux: qui suh-ent donnent les résultats obte-
nus dans les douze essais qu2; nous avons reçus. 
52--16 x Banda x 150. 
Mauvaise pmducti.on et -rendement à l'égrenage 
inférieur à celui du témoin de l 0 .i, 
La production pour les troi.s variétés considérées est 
toujours .mpérieure au témoin sauf dans un essai et 
la moyenne s'étage de 112 à 119 ° ,i du téimoin. Les 
r;;ndernents à l'hc;ctare sont tr2.!s variabk:s d'un essai 
à l'autre : à peine 100 kg pour le témoin à MELFI 
0t près de l 200 lï:g à LALLE. Essais régionaux 
Ces essais ont ète rèalisès gràce à l'aide des sen:ices 
de l'Agriculture et de la C.F.D.T. Ils sont au nombre: 
de 15 mettant en compétition : 
Le rendement à l't:igrenage est infürieur au témoin 
pour P J.l. - T 119 et 307 x HH 2 x 122 de: près de l 0 è. 
Par contre, il est superieur pour 333 Poster x MP 2 
de 0.7 ° •. 
P 14 - T 129 ; 
333 Foster MP 2 ; 
307 x HH2 x 122. 







Là encore, 333 Foster x !1vIP 2 se signale par une 
bonne production et un bon rendement à l'dgrenage, 





Pcoduction / _R.E. 1 
tr~J f, ---------
' l ·1 ' ·r . net Il 
,:g i ia ' ,, . J 2() scie~ 
---,-------! 
Finesse! : Tdn. i Ail. 
UR.ML\ -ML t.;R I.M. j g/t<!'t f e,; 
mm I mm ~.; ! 1----,---i----
26,8 j 11.0 78 . 4,'10 j 2Ll 5Jj 
27.5 ::!1,7 79 4,95 21.5 5,2 
i 
A 333-57 ...... 1 6-'.J5 \ 100 37,4 
P U--T 129 634 i 105 36.4 
26 3 20,9 \ 79 4.31) 1 2G.1l 5,l 
17.G .!l,4 ï9 '. -1,,35 
1 
2t,& 5,3 
27,5 11.l l77j -t~! 20.B 3.7 
235 ::!1.9 ! 77 4,30 1 2L6 4,7 
27.4 1 1!J,ii ·1 73 1' 4..30 20,,I -U 
27.0 20,8 77 4,30 . 21,1 4,S 
333 FosterxMP2 1::i, 1 125 1 37.9 1 
307 X HH2 X t2], ~6l i l():.) j 36,3 : 
A 333-57 -.i:u .. """""'ïoo- ' 39 ,8 -: 
P l-l--T 129 . . . . ·t.-lat 1100 : 3il.9 
333 Fostend\.-1:P:2 · 564 127 40.3 
23,l 1·- 21.2 ! 73 4,60 :1·2o.3\~ 
2ii5 ,.., ~ / ~'J 5.D5 T> t ' -1---, 
2s.9 , :itî : 76 {.10 . 20:s / ./i 
i 30? x HH2 x U! 554 125 38.2 
--L-_,L_L_E_! -~.m-57 ...... l rn --,-100 37.l -, 
1 
P 1-l--T l29 . . . . l 11~~ J lfJ9 ~7 2 
333 PosterxMP2 ! 31; ll2 1 3.Ù ' 
11 l ~!) ~ ~-· -1, li-'j "'l - 1 • ;:9 i ~9:~ ;~-1 3:;s -J :o:: ;:~ 27,2 .20.l 7.; ,
1 
-U:. , 2t.5 U 
1 307x HH2 x 112 !236 ; 107 J 3{6 
Gm:.:Nou,~.ln ;-T-,-,t-{ll_G_ü_R_so_:_r I A.333-57 858 1001 33,g 
: P 14-T L29 )59 l l2· 37.i 
-----
LERE 
21,0 20.L I N 4,15 1 19.o -,._-,. 
26.4 .20,0 76 • 3,90 1 20.3 
1 
4.7 
' 333 Fo5terxMP1 92;) 108 39,0 
26.9 : 10.0 .
1 
n··-1 -1-Aü '1 20.5 i 5,5 -
16,6 ! 10.0 7S 1 4,35 20,4 ! 5,1 
26.6 • 19.6 
1 
7-t , 4,33 21.5 - SA 
1 








307 x HH2 x. 122 
:\ 33-3-37 ..... . 
1 
P 1+ r 129 .. .. 
. 333 FostenMP2 
1 3G7x HH2 x 122 
ci32 1 100 37.6 1 25.6 20.l 1 7g 3,:13 20,1 . 6,1 
701 1 111 3.S.5 ; 2ï,l _ 20.3 1 76 j 4.20 2U , 5.1 
726 1· 115 37.9 26.3 . l9.8 75 . 3,l.iS lü,9 1
1 
.:,0 
:gl~)- _ 1l_0,3l} _36_'_,J_ 26,0 1 20,3 i 78 / 3.85 21.6 5,2 
.. 37,5 26.S -i--~ 7:31 4.45 1 ~l.0-/ 5,3 
èl3:} 163 1 37,0 27J 2l.O 77 . 5,05 , . .1,6 , 4,6 
7-:8 1 !45 38.9 26.7 1 20.iJ 7:. 4,70 . 21.2 4,3 
639 1 12--1 ' 36,6 26.D ! 10,5 79 1 -t65 21,3 3,0 
---------
Moyenne A333-57 688 ll)û 1 38.2 
P l-!-T 12.9 
333 FosHn: MP2 









MA YQ..KEBBI et 5° zone 
Production en coton-graine 
Village A 333-57 P 14-T 129 _3_33_F_os_t_er_x_t_1r_2_ 1 307 X HH 2 X 122 
kg/ha 1 % T. 
---1~----
1 
k 'I I Q J T. kg/h::i O o T. 1 k 'l . 1 ~' T grm ./---- ________ , __ g:m , -
1 105 757 125 . 661 1 109 ToROK ........ ". . .. . . . . . . . 605 l 100 
S,nKA . . . . . . . . . • . . . . . . . . . . . . 443 100 
LILLE .. .. .. . .. . . . . . . .. 1179 100 
TAMB0t:RS0U • • . . • • . . • . • . • . . . 85S 1 100 
BERE1!-Gt'IlL1lELS0l' .... ' .... · 1 582 100 
LAGO:-.C .................. , • 632 100 
BINDER ............. , ..... , ! 515 [01) 
Gmsm:'E· .................... 1 563 1 100 
MASSLN'i \ ..• , .•..•.. , , •.• , . J 167 101} 
H.\RAZE ...•.......... '' .•. ' 1 433 100 
AH-~TM.\1' .........•. , . . . . • 525 1 lû'J 
MELH ............•..•...•. · ( ___ 93_ 1 __ 1_o;_·)_ 
Moyennes .................. 
1 
__ ss_o __ !__ 1_00 __ 
R.E. ~:) fibre. 20 scies ! 7 
essafal .................. 1 















. i~ 1 ~t~ m 1 1 ~~J g~ 
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~ ill % ~ % 
l1L 726 115 739 1 125 
'
. 163 1.is tfi '39 m 
132 723 129 1 ~ 13 l 127 
87 227 136 24 l 1 14-1 
_ 11 :~i i! __ t_i1_ 1 m 
1
· --~~_J_ 




kg;ha et o~ T ............. 1 210 100 230 110 253 120 237 113 
Nous ffvons effectui sept essais d'ègœnage à la 
20 scies sur les variétès cultivées en essais brousse. 
En voici les resultats comparés am< essais faits à la 
petite egreneuse à rouleaux, en % F. 
333 Foster est supérieur aux autres variétés. 
A 333-57 1 P 14-T 129 333 Foster x MP 2 1 307 x HH 2 x 122 
·1 Rou- 1 A la 20 1 Rou- 1 A la 20 [ Rou- 1 A la 20 Rott- A ta 20 
Li.eu , leau scies leau scies J leau I scies : leau scies j 
1 Net Brut i Net Net_ Bmt I Nat I Net Bmt ! Not I Not Brut I Net 1 
TuR_O_K-.-.-. -.. -. -.. -.. -. -.. i 37,9 1 37,0 1 37.4 1 37,2, 36,1 ! 36,41 39,l 37,7 1 37,9 1 37.4 36,0 1 36,3 
S\CK\ ............. j 40.-l l 39,0 1 39,8 39,7 37,9 1 38,9 41,0 39,6 : 40,3 38.6 37,4 33,2 
L\LLE . . .. .. .. • . .. .. • 37.5 36 6 37. t 1 .no , 36.6 . 31,2 \ Jfl,5 Js.2
1
1 Js,g 35,9 36,o 36,6 
TA1!BOURs.ou .. . .. . .. . 39,7 l 37,0 1 33.8 ' 37,4 1 36,0 37,7 39.8 1 37,9 39,0 \ 37,7 36,1 1 37,2 




38,::J 1 41,! 
1 
38,0 38,~ ! 38,7 38,0 38.S 39,; 37,7 38,7 
LAGO~ . . . .. . . .. . .. .. .. 37.3 36,6 37.6 36,;, 35,5 36,:J 39,2 37.0 37,9 37,- 35,4 36,3 
EmoER ' ............. / 37,4 ! 37,] 37,51 37,l 1 36.6 ' 37.0 1 38,7 1 38,5 1 33,9 l 37.2 l 36,2 i 36,6 .. 
Moyennes ...... , ... 1 38.6 j 37,3 1 38,2 33,0 36,7 \ 37,5 3g,3 1 38,1 38,il ] 37,6 .
1 
36,4 , 37,1 1 
Par rapport au T •.• , . , , - 0,6 - 0,6 . - 0,7 1 + 0,7 . + 0.8 1 + 0,6 1 - 1,0 - 0,9 l - 1,1 j 
MULTIPLICATION 
A 333-57 est en quatrième année de multi.plication 
hors ferme et couvre la totalité des zones de FIANGA 
et GOUNOU-GA YA. 
Sur les zones de LERE, PALA et 130NGOR, la multi-
plication d'A 333-57 a commencé en 1963 et la totaEté 
de ces zones sera couverte -en 1965. 
Cette multiplication sera étendue en 1964 à la sous-
préfecture de KELO et à la cinquième zone. 
Des essais d'égrenage faits aux usines ont donné 
les résultats suivants, sur trois tonnes de coton-graine, 




Variété )· à !'égrenage, ~.i F 1 Usine 
/ Usine 20 scies 
1 FIANGA A333 36,76 36,96 j PALA. A i51 35.12 35 .70 
) LERE A 151 3436 34,92 
Un controle de la pureté variétale des zones de 
mulfrpUcation bast sur le rend~ment à rég:enage est 
effectué â. la micro-usine de TIKE.Vl: (W sdesJ sur 
des êchantillons prélevés en usines. 
TECHNOLOGIE 
La campagne 1962-63 a confinué 1'utilite et l'intèrêt 
des 2 instaUations d\:grenage 20 sdes de TIKEltl et 
de BEBEDJIA. Ce.;: 2 m:cr,,-usines sont ma:intenant 
bien au point et pem,ette-r:t de réalise, des expérimen-
tat:ons diverses. 
- l'.n essai comparatif d'ég:enage 10 scies entre le~ 
2 égreneuses de TIKEM et de BEBEDJIA a montré 
que l'égrenage d'utll même lot de coton donnait des 
résultats id~ntiques, donc comparables entre eu.'-. 
- L'expérimentation dans le but de mettre eu pi.ace 
une mé'110de déo contrô!e de !'égrenage en usine a 
été noursuivie danc; de bonnes conditions et en par, 
fahè cooofration avec la Sodétè Cotonnière Franco-
Tchadienne. 122 essais d'ègœnage rnprés,é:ntant vlus 
de 80 000 t de coton.graine (blanc} écl:antillmmès 
dans les usines ont donné co~m;e, chiffre final po~ 
le Tchad, en retu:l~tnent a ! egrfr;ag~ briu ae 
35,99 oo F soit U!1e légère; chute par rappo,t à 
1961-62 où on avait obtenu 36.12 °J. Cette diff~-
rence est causee en partie par raugm.entation d11 
pourcentage en poussière du coton et en partie 
par l'année. 









(l_' 0 ; 
0 :) ; 
%, 
- Des contre analyses d'essais, effectués à B~BE.D-
JIA. ont montré que la technique d'égrener des 
échantillons de quinzaine au füm des échantillons 
hebdomadaires était valable : mais H existe unè 
certaine variabilité entre las essais due a l'echan-
tillonnage en usine qui dêvra encore ètre amelio,.j. 
Les moyennes d'un grand nombre ct··essais i. p'lr 
exemple pour tou,; les essai,; d'une usbe1 dcnnent 
des valeurs assez sùres et proches de la réalit~. 
- Une carte du rendement à I'égrenag~ net obtenu 
par usine a pu être ètabli. ce qui permettra au bout 
CONCLUSION 
DetL,: variétes se signalent particulièrement par leur 
supériorité sur fos autœs variétes connues, Ce sont : 
HG 9 (333 Foster x JIP 2). 
A151 Rsba, 
Des caractéristiques encore plus intéressantes peu-
vent ètre esperées dam l'hybride de DPJLl x {333 
Foner x AJP 2) et également dans la sirie des hybrides 
HLJ, 
COTONNlÈRE 
d"' plusieurs années de situer les zones à fort ou 
faible rendement. 
- Le comrôle de la pureté variétale, qui est en fait 
un contràle des zones do;: multiplication, a éte effec-
tué pot~r 1a première annêe, La poursuite de ce 
contro!e effectue chaquè' année permettra de déce-
ler si. les variations observées sont dues à. rannée, 
à une digradation ou une modification de la variété 
soit par hybridation soit 1)ar mélange. 
·- Des essais comoaratifs c Usines - 20 scies '" ont per-
mis de conc!u;e que l'ed1amillonnage effectué en 
1962!63 a été meHleur qu'en 1961162, la diff<§rence 
ent~e Ies rendements à l'égœnage ayant atteint en 
moveP-Ue seulement 0,26 ~ :1 F au lieu de iJ,77 °,; en 
1961/62. r,.ious pensom; que l'écart réel se si.tue entre 
œs 1 chiffres et doit ètre de l'ordre de 0,50 c,~ 
pour le rendement à l'égrenage brut. 
- Les études sur la teneur en humidité du coton du 
Tclrnd montrent que les chiffres obtenus en 1962/63 
sont légèrement supérieurs à œm; de la campagne 
précédente. La teneur moyenne pour le coton-graine 
doi.t se situer aux environs de 5,2 °:l. 
La variabi.lite de la teneur en humidité des êchan· 
tillons hebdomadaires envoyés à l'LR.C.T. a été 
étudiée pour 2 usines. 
- Une étude de l'inflrnmce du rendement en fibre 
par sde et par heure à la 20 scies sur les caracté-
ristiques de la fibre a démontrè qu'il ne fallait pas 
dipasser 3,7-3,8 kg/F /S/H pour ne pas endommager 
la fibre. 
- Enfin un essai réalisé à TIKE!VI a mis en èvidence 
l'incerèt que présentait l'humidification du coton-
graine avant égrenage sur les qualités de la, fib~e 




SECTION D'AGRONOMIE GÉNÉRALE 
ESSAIS CULTURAUX 
Essais de désherbage chiinique 
Essai comparatif de pl'oduits herbicides 
Traitement 
2 kg/ha Diuron .......... 1 3 kg/ha Prométryne ...... 






Les différences de production ne sont pas statis-
tiquement significatives. Malgré les fortes doses uti-
Usées, le Cyperus a jauni mais n'a pas été détruit, 
par contre, l'effet phytotoxique sur Je cotonnier a 
été très marqué. 
Essai Pl'ométryne 
Traitement 
. . 1 





Les différences de production ne sont pas statisti· 
quement significatives. L'essai sera repris avec diffé-
rentes doses en post-émergence. 
Essais de densité 
Ces essais sont en 3' année. 
Les résultats de cette année sont en faveur du semis 
en ligne, mais la supériorité est au démariage à deux 
et quatre plants, 
1




. plarplpaonqt._ 1\ 2plants l 4p1ants 1 plant J 2plants 
1
, 4plants P-= 0,05 i 
ÎIKRM \ par poq. l _par poq._ Ï par poq. 
1 
par poq. par poq.1---- l, 
Production coton-graine kg/ha . . . . . . . 2 418 2 633 1 2 689 1 2 405 1--2-37_:_3~_1 _--2-59-8-1 226 y:~n, kg/ha .......................... ; - i 215 -I 471 i .. ~ 193 
Production coton.graine kg/ha ..... , 1 1 913 1 2 103 .
1
/ 2 047 
1 




? 1· 2 288 / 
Gain, _ kg/ha .... ., ... , . . .. . . .. . .. .. . . \ 180 124 219 \ 
NS 
ESSAIS DE FUMURE 
Essai NPS, 10 000 équivalents à 
l'hectare 




.......... ! N 10 000 140 s 
p .......... \ 
NS ........ 7 000 98 
NP ........ , 7000 98 
SN .. ~ ..... 3 000 42 
SP 
PN 
...... "I 3 000 42 PS ~ ... ~ ... 
d.s. à P = 0,05 
Cet essai a pour but la détermination de l'équilibre 
·optimunJ. entre les éléments apportés par la fumure. 
L'essai est poursuivi depuis 1958, conduit en blocs 
FISHER et sur cotonnier de la variété A 333-57 ; il 
comprend 16 répètitions. En outre cet essai sert de 




Soufre Production coton-graine 






! 10000 . 1186 160 928 




3 000 48 1307 
l 000 71 1804 
-, 
7 000 112 1 088 








Relation NO,- - So,-- x variant de O à 10 lorsque PO,Hc- varie de O à 10 000 
équ./ha et avec la relation SO,.·- + 3 PO,H; = 10 000 L 'équation de régression est 
y = 904 + 100 X - 7 X: 
x variant de O à lü forsque No,- varie de () à lO Oüû 
dqu./ha avec la relation NQ .. - + SQ,-· = 10000 equiva-
len ts à l'hectare. 
1\faximum =, 7,2 s:.:1it ·: 
NO.,- 7 200 eau./ha soit N = 
so.-- = 2 300 èqu.fha soit S = 
Relation NO.- - PO,H,- : 
L'équation de régression est 
100 kg/ha. 
45 kg/ha. 
y = 1226 + 303 X - 31 X' 
x variant de IJ a 10 lorsq_ue Nos- vane de O à 10 000 
équ./ha avec la relation NO,- + 3 PO,H, = 10 000 
équ./ha. 
1\faximum : 4,91 soit : 
NO,- = 4 900 équ./ha ou N =: 69 kg/ha. 
PO,H,- = 1 700 equ./ha ou PD, = 121 kg/ha. 
Lt;s limites de 1a .-raie valeur du maximum M = 4.86 
à 4,96. 
Relation POJl, - - SO, -· 
L'équation de régresaion est 
Y = 38..J + 273 X - 24 x" 
équ.jha. · 
Maximum = 5,82 soit 
so.-- = 4100 equ./ha ou S = 67 kg/ha. 
PO.,I·L· = 1933 équ.!ha ou PaO, = 137 kg/ha. 
Limites de la vraie Faleur du maximum M = 5,72 
à 5,98, 
Jusqu'en 1961 ces essais venaient sur débroussement. 
Les essah. 1%:! et 1963 reviennent respectivement 
sur l'emplacement des essais 1960 et 1961 après une 
année de ml!. Ceci permet de déceler une importance 
croissante de l'azote. 
L'ensemble de ces essais est homogène et les conclu-
sions se recoupent. d'autre part le niveau de fortilite 
du sol différant pour chacun des essais n'influe pra-
tiquement pas sur le classement des différentes for-
mules. 
Récapitulation des essais NPS,, 10 000 
équ./ha 
En 1958 l'analyse porte sur 8 répétitions, à partir 
de 1959 l'analyse porte sur 16 répétitions, les essais de 
1962 et 1963 reviennent œspecti.vement sur l'empla-
cement des essais de 1960 et 1961. 
J 
Production coton-graine [~g/ha 
Traitement --------------------------------
1 1953 1959 1 1960 1 196l 1962 
-N--.-.-.. ------.-. -.. -. -, .-. -.. -. -.. -.. 1--1-22_7__ l ci9:l i--2-03_8_· -, 891 2 043 





1 PN .. .. . . .. . . .. .. .. .. . . .. 2 241 2 -fü 2 504 _ y _ y 
P ..................... , .. t+77 l 831 2 139 1 252 2 194 
PS .. ,, . . . . • ,, , ...... , . i i 966 1 292 j 2102 ,. 1-101 2 1)31 
SP ,, .................... 1 1 79-1 2 126 1 371 . l 102 1 815 
S ,, . . . .. . .. .. .. . . . . .. . . 622 1 653 1 845 847 l 597 
SN . . . . ' . ' ......... ' ... · I t 64 l 1 606 / 1 990 1 835 1 388 
NS ,, , . . .. . . . . .. . . . .. .. 1 SS~ l 625 2 220 
1 
900 j 2 210 
N .. . . . . .. ... ., ...... 1 1 227 1 ! 699 . 2 D33 891 2 043 
I
l -Composition opt•male /I __ 5_l0_0_·' J HOG '' 1 4800"' 1 4 200·-, l __ 4_9_00-,-,-
Relation NP 111 ........ __ N_o_.,-__ ( NO,- 1 NO,- ·--~-o_.,-__ NO,-
Composttion optimale / n.s. l n.s. 1 n.s. 
1
. n.s. 1 7 200'' 
Relation NS (2·1 .•...•.. 
1 
----/ ____ N_O_,-__ 
Composition optimale 6 200' ! n.s. ! n.s. n.s. n.s. 
Relation PS (3) ........ \ 3PO,H,- j 1 
i 1) Relation NP: NOs· + 3 PO,H·~ .::: 10 000 équiva-
lents à l'hectare. 
(21 Relation NS: NO,,- + so.-- = lû 000 équivalents 
à l'hectare. 
( 3î Relation PS : 3 PO,H,- + So.-· = 10 000 équiva-
lents à l'hectare. 
Graphiquement, on obtient 
NO.,· == 4 2tJO équ./ha 
3 PO, I·L- = 3 3tJO éqù./ha 



















Essais couple des formules établies 
dans les essais NPS, 10 000 êqu., ha 
Equivalents Unités Produits !-commer-à l'hectare ciales commerciaux 
NO,,- 4 ooo! 56 kg/ha N: 125 kgiha d'urée 
PO,H,- 2 01)0 132 kg/ha N j 280 kg/ha de phosphate 
P,O, monocalcique (Triple 
superphosphate) 
NO.,- 4000 U kg/ha N 31 kgtha d'urée 42 kg/ha N 200 kg/ha de sulfate so.-- 3 000 46 kg/ha S d'ammoniaque 
PO,H0- 1000 66 kg/ha 140 kg/ha de phosphate 
P,O, monocalcique (Triple 
superphosphate) 
Essais couple N4 P6 
Production coton-graine, kg/ha 
Année 
Fumure Sans Gain fumure 
Moyenne 1958-59-60 .. 24:!0 1303 1117 
1961 .......... ., .. .. 2 444 1 028 1416 
1962 ........... ., .. 2479 993 1486 
1963 ............... . 2328 1 096 t 232 
1960 
Traitement Produc- Gain Produc-
tion tion 
1-Phosphate n:iono~alcique .. 
kg/ha kg/ha kg/ha 
1478 174 1462 
i Phosphate b1calc1que .. , ... 1 555 251 1452 
' Phospa! .................... 1304 1221! 
1 
-
N + phosphate monacal-
cique 1 1953 512 L 903 
1 
••• 1 •••••••••• + •• ~ •• 
M + phosphate M~lclque • i 2096 654 1743 
N + Phospal ., ....... ,. .. , 1-H2 1289 
1 d.s. à P = 0,03 332 
1 
Les essais 1962 et 1963 reviennent sur les emplace-
ments occupés respectivement par les essais 1960 et 
1961 après une annèe de mil. L'intérêt du triple super-
phosphate seul ou en association avec l'azote est à 
nouveau démontré. 
Essais NPK0':cn~n1ono~culture conti~ 
nue (7n année) 
49 
Essais couple N4 P3 S3 
Production coton-graine, kg/ha 
Année 
Moyenne 1958-59-60 .. 
1961 .... ' ' .. ' .... ''. · 1 
1962 .............. . 

















Ces résultats pennettent d'espérer, avec une formule 
parfaitement adaptée, l'obtention d'un gain de 3 kg 
de coton-graine pour l'apport de 1 kg d'engrais équi-
libré. 
Essais de formes de phosphate 
Trois fonnes de phosphate additionnées ou non 
d'azote ont été comparées entre elles : 
- PO,H,- = 2 000 équivalents à l'hectare = 143 kg/ha 
P,O, du triple superphosphate, du phosphatè bical-
cique ou du phospal (phosphate alumino-calcique cal-
ciné à 35 % de P,O., dont 26 O,.o soluble au citrate) ; 
- NO, - = 4 000 équivalents à l'hectare = 56 kg/ha 
N de l'urée. 
L'essai a èté mis 1::n place suivant la méthode dn 
split plot av1::c 6 répétitions. 
1961 1962 1963 
Gain Produc- Gain Produc- Gain 
tian tion 
kg/ha kg/ha kg/ha kgiha kg/ha 
234 1393 242 1632 246 
22.i 1418 261 1386 
1156 1383 
614 . 2097 713 1841 231 
459 · 1847 468 1533 
1379 1610 
293 305 n.s. 
Lès actions de formules d'engrais incomplètes appor-
tées chaque année sont étudiées dans une rotation 
coton sur coton. 
Cet essai a été mis en place suivant la méthode des 
blocs avec 9 répétitions. 
N 2 = 200 kg/ha de sulfate d'ammoniaque. 
P 1 = 100 kg/ha de phosphate bicalcique. 
K 1 "" 100 kg/ha de sulfate de potassium. 
Retour au menu
50 
Production coton-graine, en kg/lia 
Année 19.57 1953 1959 
semis 17/6 semis 22;6 semis 12/6 
N2 ........ ' ~ .. 996 t 407 1153 
N2 Pl ........ 1 070 1580 1395 
N2. Kt 
········ 
993 1416 1270 
N2 Pl Kl .... l 0-B 1427 1258 
d.s. à P =: 0,05 n.s. n.s. n.s. 
Les conditions de l'anmfo, dont la date de semis, ont 
la plus grande importance. Le gain par N 2 P l soit 
NPS à 7 500 équ.iha œste le plus important. Cet 
essai montre bien qu'un apport d'engrais non équilibré, 
mème important et répète, ne permet pas de porter [e 
niveau de production a 2 tiha et à le maintenir à ce 
niveau comme c'est le cas dans les essaL; avec NP ou 
NPS équilibrés à 10 OOû équivalents à l'hectare. 
Cette parcelle portant du coton en culture continue 
depuis 7 ans sera reprise avec des formules équili-
brées. 
Traitement 
1960 1961 1962 196] 
semis 25/6 semis 17/6 semis l5i6 semis 1616 
·-----
887 1 523 l t 678 1491 
991 t 813 
84& 1384 
614 1512 





216 m l 230 n.s. 
Essai de métaphosphate de potas~ 
sium 
L'essai mis en place compare les mêtaphosphates de 
K au triple superphosphate bkak~que en interaction 
avec N pour l'équilibre !\l 4 P 6 à lO 000 eqt1./ha ; tous 
les objets reçoivent donc N = l25 kg;ha d'urée. Il n'a 
été noté aucune difforence de ccmnortement en cours 
de végétation, n semble donc que toutes les formes 
de phosphates soient équivalentes. l'apport de K 











1 125 kg;ha urèe 
125 kgil:a urée 
125 kgfl:a ur.~e 
125 kg;'ha urèe 






375 t:g:ha de phosphate trt::alcique . . . .. . . . . . . ............... . 
1~4 l:g!'i,a metaphosphate de potassium .:;olub!e, pulv. 58 ''"' 
2-i4 kgiha métaphosphate de potassium soluble. gran. 53 ".i 
254 J.:giha mi!apb:isphate de potassium. insoluble. puh·. 56 ''j 
23.J kg'ha mcitapho·;phatè de potassium insoluble, gran .. 56 cJ 
Les diffêrences entre les objets sont très faibles et 
ne sont pas statistiquem~nt signtficati.ves. 
Essai de doses d'engrais sur la Fer-
1ne de l\.1ultiplication de Yone 
Traitement 
L'essai a pour but de déterminer le seuil de renta-
bilitê de l'engrais. 
kg/ha 
Gain 
kg/ha ·1 Production 
------!-
Témoin· sans <!ngrais . , ..... , .. , , , . , ...... , .. , , ........... , ......... l 1 c+50 
10:J kg,'ha sulfate d'ammoniaque + 5û kg'ha triple superphosphate .... , 1 8ll 361 
604 
445 
150 kg;'ha " "" 10,'} kg .'ll:1 ·,, ,,. 1 2 054 
200 kg_'lrn + 150 k.<J:ha "' "' · · · 1895 
--~------d.-s-.-à-P_=_O-.O-S----~--------·-··-1------ 17G 
Par la dose moyenne d'engrai;:;, on a en équivalents 
NOc· = 3 PO,I-L- =: SO.,· .. Pour les deux premières doses. 
les gains sont proportionnels aux doses d'engrais et la 
drc-ite passe par l'origine. L'effet dépressif de la dose 
la plus forte s'interprète par un niveau de protection 
parasitaire moyen insuffisant. Un essai de fumure doit 
en effet recevoir un traitement plafond pour prendre 
sa valeur réelle. 
Essais d'ass0Ie1nent sous fmnure 
Ces essais ont été mis en place, en 1957. ils ont été 
doublés en 1958. Chaque annèe ces essais font ressor-
tir davantage la néœ..;sité des fumures en ctùture 
continue. 
Retour au menu
Culture continue coton-mil sous fumure 
Dans une rotation coton-mil continue, on compare 
l'objet coton-mil aux objets fumés sur la sole coton : 
- Coton-mil avec apport de 20 t/ha de fumier de 
forme; 
- Cot.on-mil avec apport d'une fumure minérale équi· 
libree NSP, 10 000 équivalents à l'hectare; 
- Coton-mil avec apport de 5 tiha de fumier de 
ferme + NSP 10 000 équivalents à l'hectare. 
Objet 
Coton-mil sous 20 t/ha de fumier ............... .... ' . ~ . ' . , ' 
Coton-mil sous 5 t/ha de fumier + NPS 10 000 équ/ha 
Coton-mil sous NPS 10 000 équ/ha •••••• ~ ••• ~ .... ~ •• ~ •••• ' •• , ! 
L'action de la fumure minérale a été handicapée 
par la très forte pluviométrie de dèbut aoùt à un 
moment où les cotonniers couvrent juste le sol. 
Sole mil. 





en arrlère action 
~O-t:-1I_ia_fu_m _ _ie_t_. -.. -.-. -.. -.1-::- 635 
;:, tt ha fumier ~ NPS : 
10 000 équ/J1a ........ 
1
: 1146 
NPS 10 000 equ/ha .... , 931 
723 
530 
Ces essais sont placés sur des terres très lourdes et 
hydromorphes, débroussées en 1958 et récupérées par 
assainissement progressif. 
Les rendements, ainsi que les gains par la fumure, 
rendent compte de la transformation de ces sols par 
la éulture. Les résultats obtenus av!è:c 20 t/ha de 
fumier sont particulièrement probants. · 
C'est dans ce champ que nous avons pu remarquer 
l'importance de l'effet mèche d'une forte végétation 
qui pompe l'excès d'eau tout en régularisant son infil. 
tration. L'étude détaillée des profils hydriques, com-
plétée par des ... études d'évapotranspiration, est en 
cours. 
51 
La fumure minérale équilibrée est apportée par 
30 kg/ha d'urèe 
+ 200 kg/ha de sulfate d'ammoniaque 
+ 140 kg/ha de phosphate monocalcique. 
L'essai mis en place en 1958 est en sixième année 
sole mil. 
L'essai mis en place en 1959 est en cinquième année 
sole coton. 
Productfon coton-graine, kg/ha 
Année 
Objet Témoin Gain 
1959 2 295 1295 1000 
1961 1882 936 964 
1963 23'14 1339 1 055 
1961 2176 1167 1007 
1%3 2369 1347 1022 
1959 2311 1 385 426 
1961 2166. 1413 752 
1963 1821 1180 641 
Essai coton~mil avec une ou deux années 
de jachère 
L'objet conton-mil est comparé aux objets suivants : 
- Coton-mil fumè avec 20 t/ha de fumier de ferme ; 
- Coton-mil, jachère; 
- Coton-mil, jachère, jachère. 
L'essai mis en place en 1957 est en septième année -
sole mit L'essai mis en place en 1958 est en 
sixième année - sole coton, 
En 1958, un objet supplémentaire a été ajouté : 
épandage dans les bordures d'une fumure minérale 
équilibrée NSP, lO 000 équivalents à l'hectare appor-
tée par : 30 kg/ha d'urée ; 200 kg/ha de sulfate 





Objet Annêe ! kg/ha 
---'-------/ / Objet j Témoin I Gain 
Coton-mil continu sous ---- ,--
20 t/ha fumier . . . . . . 1957 2160 1 846 ' 314 
1959 905 613 1 292 
im }: 1: 1· ~~ _,
1 Coton-mil continu sous 
NPS 10 OOD équ/lta . . 1959 720. ! 600 : 60 1 
1961 i l 328 J 1 021 : 307 
1963 . 1 712 / 1 268 1 443 • 
. ' , __ / 
Coton - mil - jachère - ---1--1 
jachère . . . . . . .. . . . . . . 1959 : 756 I 792 





en arrière action 
Production coton.graine 
kgih:i 
Objet Temoin 1 Gain 
20 t/ha fumier .... 








1 !!27 1 
1 402 
1 356 
Nous rappelons que le bl;:ic B, si.tuè en face du vil· 
lage de TIKEM, est représentatif des tèrres du bord 
des lacs à forte population qui sont épuisées par la 
culture continue et une surpaturation permanente par 
tout le cheptel local : bovins, cabris, moutons et ânes. 
Essais de rotation sur Fennes de 
Multiplication 
Un essai de rotation coton·mil continu comprenant 
deux: blocs a été mis en place en 1961 sur les Fermes 
de Multiplication. 
L'essai est disposé en bandes de 100 x 10 m, 
Chaque objet est comparé à la moyenne des deux 
bandes témoins latérales. 
Essai sur la Ferme de Multiplication de 
Youé 
\ 
1 Production coton-graine i kg/ha 
Annèe 1-----------
_______ j ___ \ Objet .j Tèmoir.. _Gain_ Objet 
20 t/ha fumier .. 1, 1961 1
1 
843 : 
1963 93é ! 
10 t/ha fumier . · 1 1% 1 1952-; 











S t,1,a '•miec \ t!\ 1 [ 1f i--1s-7j-
5 +t/~PJu~g:o ·1·-- ---
èqu/ha 196 l 1 1'~5 713 482 
1963 1 1 477 953 524 
NPS 1û 000 équ/ha, 19:i3 )ts~j Bi6 53L 
L'essai a étei mis en place en 1961 sur un sol érodi: 
m·ec le buttage. l'erosi.on a è.isparu. Le gain par le,; 
engrais minéraux reste le plus important, 





Objet î émoin , Gain 
20 t.'ha fumier 1 % l l 95() 
i 1963 l 65ô 
1---------i 10 t/ha fumkr . . 1963 l 156 
5 t/ha fumier . . . . 1963 l 433 
5 t/ha fumier 
+ NPS, 10000 
équlha l %1 ' 2 •)81 
1963 : l 7[·3 
________ ; 
NPS 10 000 èqu, haJ !961 - ,- 1 893 





l î65 1265 









Cette année encore le semis et l"épandage de l'en-
grais ont été corœcts. mais la protection parasitaire 
trop nettement insuffisante ne permet pas d'obtenir 
des résultats cohérents. 
TRAVAUX DE LABORATOIRE 
Poursuite du releve des profils hydriques 
(7' année de mesure} 
Dans l'essai écologie. 
Dans l'essai de rotation coton-mil sous fumure. 
Numérations d' azotobacter 
Dans l'essai de rotation coton·mil sous fumures. En 
troisième année sous coton, après l'inhibition obse,-
vée pendant le premier cycle de rotation. on constate 
une reprise de la prolifération des fixateurs d'azote 
sous fumure minérale. 
Dosage biologique du phosphore as.simi 4 
lable par Aspe1.'gilllls nige1• 
Le dosage sur les terres ne peut ètre utilisé qu'à 
titre comparatif il n'est ni fidêle ni proportionnel. Par 
contre il y a une relation. ètl'oite entre le;:; rendements 
au champ et la fraction de P a'.'isimilable dosée dans 
les engrais. 
Diagnostic foliaire 
Prélèvements dans les essais. 
Essai écologie 
Action de la date de semis et de la date de la 
récolte sur 1a quaiite d .. ~ la fibre. Un essai compléroen. 





Cette campagne est caractérisée par un parasitisme 
précoce et en progression constante jusqu'à la troi-
sième décade de septembre. Son intensité a été variable 
dans les différentes zones de culture en fonction des 
microclimats et de la répartition des précipitations, 
mais dans les zones où le parasitisme avait l'intensité 
la plus forte les résultats obtenus avec les traitements 
précoces se sont affirmés encore une fois les meilleurs. 
Les premières larves de Diparopsis sont apparues 
fin juillet. Evolution constante des populations jus-
qu'à la dernière décade de septembre avec un mmd· 
mum de 24 000 larves à l'hectare correspondant à ta 
période de pleine floraison. Chute en fin de floraison 
puis remontée à 16 000 larves par hectare durant la 
deuxième quinzaine de novembre. 
Les populations d'liûiotlzis sont sans augmentation 
par rapport aux années précédentes. Maximum de 
3 600 larves à la fin de la première quinzaine de sep-
tembre. · 
Earias spp. p_résent pendant toute la campagne avec 
deux maxima tin septembre (6 800) et courant décem-
bre (4 800). Très faibles populations de Plaryedra début 
i..-ervu l,.1.-vvs 
-1.'-.lf l!'(H" 
':'"~ p1.:int-':, I ·~-e.l!t.:l.-.r 
:!,à 1 •-a. ODô 
novembre. Courte apparition de Prodenia fin de la 
première quinzaine d'août et fin octobre. Forte attaque 
de Dysdercus première quinzaine de novembre et 
moins importante d'Oxycaremis à partir de décembre. 
Dégâts sans grande gravité de Lygus et Campylom-
,na d'aoùt à octobre. 
Jassides en aoùt-septembre puis fin octobre début 
novembre. Présence de Podagrica en proportions 
importantes de aoùt à décembre. 
Les observations ont été faites sur une parcelle non 
traitée, mise en comparaison avec une parcelle rece· 
va.nt six traitements espacés de 15 jours à compter du 
45° jour et une parcelle à protection totale (traitement 
tous les S jours). Les rendements obtenus sont les sui-
vants 
Non traité ,. .... 1 
6 . 1 traltements ..... 1 
Plafond .. ._ ... , .. 1 
~Tl"'Glihi 
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Essai de désinfection des setnences 
Cet essai a ~té mis en place suivant la méthode des 
blocs de FrsHER avec 10 répétitions ;;ur cotonniel- de la 
variété Allen 13 l. Les prcduits uti.Hses et les résultats 
obtenus sont indiqués dans le tab1eau suivant : 
Traitement Poq_,,1ets à 30- j. 0
~ du témoin 
Pbntules 30 j. 
0 a du témoin 
Nbre plants 
~. du témoin 
Production coron-graine 
kg/ha oil du témoin 
Tém?in ...... i 100.0 lfJO.G 
Aldrme ..... · 1 0.623 1G9.5 lûl.5 
Oi:thocide 75 . l},.JO 113.6 117.0 
















d.s. à P "' O,G5 lU 13.6 ( lUl 





Augmentation de 41 °o du nombre de poquets à 30 
jours et de 33 a~ du rendement en coton-graine à la 
récolte m:ec Dieltrex A. 
Essai de traite1ne11ts précoces 
Les effets de.;; traitements espacès de cinq jours 
pendant la péri.ode préc~dant 1a floraison et de 
10 jours pendant la pérbtle t1maison car,,sulaison 
sont étudiés. 
L'essai a été mis en piaœ suivant h méthode des 
blocs de FrsHER avec i repètiti.ons. 
Le produit insecticide uti.lisè ëcait l'Endrine émul-
sion 20 °G à la dose Je 2 l/ha de produit commercial 
soit 200 g/ha de M.A. 
Les traitements ::lont 
30 40 45 
A) (11) + + + 
B) (10) + + 
C) ( 9) + 
D) ( 8) 
Résultats 
Traitement 
A (11 traitements! 
B (10 traitements l 
C ( 9 traitements l . 
D ( 8 traitements) 1 
55 65 75 85 
+ + + + 
"t' + + + 
+ + + + 








95 105 115 125 
+ + + + 
+ + + + 
+ + + + 
+ + + + 






Il y a peu de différence entre les objets. Les résul-
tats de l'objet C (9 traitements) sont aberrants. Cet 
essai devra ètre repris en espaçant tous les 10 jours 
les premiers traitements et tous les 15 jours les sui· 
vants. de manière à obtenir une différence :plus mar-
quée entre les objets et permettre au parasitisme 
d'avoir une part importante, 
Essai de couverture optiinale par 
les traiten1ents 
Les effets de traitements espaces de 10 jours avec 
un début de traitement fixé provisoirement à 35 jours 
sont etudiês pendant des périodes de 60, 70. 80 et 90 
jours. 
L'essal a étJ mis en place suivant la méthode des 
blocs de F[SHER avec g répétitions. 
Le produit ins,~ctki.de utilisé est l'Endrine ém. 20 % 
èpandue à la ào:se de· 2 1/îia de produit commèrdal, 
soit 400 g/ha de M.A. 
L~s traitements sont 
35 45 55 65 75 85 95 105 115 125 
A) ( 7) + + + + + + + 
B) ( 8} + + + + + + + + 
Cj ( 9) + + + + + + + + + 
D) (10) + + + + + + + + + + 
Les résultats obtenus sont indiqués dans le tableau 
suivant 
T1:ahement 
A < 7 traitements·1 
B ( 8 traitements·, 
C ( 9 traitements'1 \ 













Il n'y a pas de différence significative entre les 
objets. 
Cet essai sera repris en espaçant les premiers traite-
ments de 15 jours et les suivants de 10 jours. 
Retour au menu
Essai de nombre de traitements 
avec dose totale constante 
La variatfon de la densité des traitements à 10, 12, 
15 t:t 20 jours est étudiée dans un intervalle de 60 jours 
fixé a priori entre le 45' et lt: 105' jour. 
L'essai a été mis en place suivant la méthode des 
blocs de FrsHER avec 3 répetitions. 
Le produit commercial utilisé est l'Endrine émul-
sion 20 ~o épandue à la dose globale de 12 l/ha de 
produit commercial pour les différents objets. 
Soit par objet : A) 3,0 Ulm de produit commercial 
B} 2,4 l/ha de produit commercial 
C) 2,0 1/ha de produit commercial 
·D) 1,7 1/ha de produit commercial 
Les traitements sont : 
A) 4 traitements tous les 20 jours 
J + 45 - 65 - 85 - 105. 
B) 5 traitements tous les 15 jours 
J + 45 -'-- 60 - 75 - 90 - 105. 
C) 6 traitements tous les 12 jours 
J + 45 - 57 - 69 - 81 - 93 -105. 
D) 7 traitements tous les 10 jours 
J + 45 - 55 - 65 - 75 - 85 - 95 - 105. 
Les résultats obtenus sont donnés dans Je tableau 
suivant 
Traitement 
A (4 traitements) .. 
B (5 traitementsJ .. l 

















Endrine èm. 20 % (témoin) . . . . 2 J 
55 
Il n'y a pas de différences significatives entre les 
objets. 
Essai de variation de cadence dans 
les traitements 
A une cadence régulière de 15 jours entre les trai-
tements sont comparèes des cadences accélérées (inter-
valle de 10 jours) soit en début soit en fin de protec-
tion. 
L'essai a été mis en place suivant là méthode des 
blocs de FISHER avec 8 répétitions. 
l.e produit insecticide utilisé est l'Endrine émulsion 
à 20 Où, à la dose de 2 1/ha produit commercial soit 
400 g/ha M.A. 
Les résultats obtenus sont donnés dans le tableau 
suivant 
Traitement 
J + 45 - 55 - 65 - 85 - 105 
J + 45 · 60 - 75 • 90 - 105 












Il n'y a pas de différences significatives entre les 
objets. 
Essai co1nparatif de produits insec~ 
ticides 
Cinq traitements aux jours J ... 45 - 60 - 75 - 90 
et 105 sont effectués. 
Les produits utilisés et les résultats obtenus sont 





















2,2 LP 62 1141 Pechîney-Progil p.m. . . 2 kg 400 Thiodan + 1 000 DDT 
Carvin 70 q~ p.m. + Dedelo 50 % 




L'actioff antiparasitaire supérieur de l'Endrine ..,. 
DDT sur Endrine seule est due très certainement à 
un effet plus efficace sur Iieliotliis. Thiodan + DDT 
et Dipterex --r- DDT sont en bonne position par 




Maladies bactériennes de Diparopsis 
watersi 
Les observations et !es êtud,::s en laboratoire de 1962 
avant abouti à l'isolement et à la détermination de 
d~ux souches de bactéries pathogènes. Aerobacter 
aerogenes et Serretia marcescens, les travaux ont été 
poursuivis en 1963 dans un but d'application pratique 
de lutte microbiologique. 
Des pulvérisations, en champs,. de complexes bacté· 
riens, obtenus à partir de broyats frais de chenillès 
malades, donnent des cette année des résultats pro· 
metteurs. 
Sur un essai couple où l'objet traité a reçu deu.s:: 
traitements. les résultats des analyses des populations 
larvaires de Diparopsis sont de 51) % inférieures au 
témoin non traité, et la récolte de coton-graine supe-
rieurc:: de 450 kg!ha [témoi.n : 1 188 kg/ha · traité: 
1641 kg/haî. 
L::s essais seront repris en 1964 soit à partir de 
broyat de chenilles malades. soit à partir de cultures 
pures qui seront elles mêmes appliquees seules ou 
en mélange. 
Les isolements de bactéries non encore d.§terminées 
sur Heliothis armigera et sur Prodenia litura donne. 
ront lieu à des travmL'i: orientés dans le mème sens 
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CARACTÊRES GÉNÉRAUX DE LA CAMPAGNE 
Météorologie 
Incidence sur la campagne 
Comparée à la moyenne de 14 ans, la pluviométrie 
de la campagne est nettement déficitaire. Les préci-
pitations de juillet qui conditionnent le démarrage 
des cotonniers sont particulièrement faibles. Les pré-
cipitations d'aoùt, septembre et octobre bien qu'infê .. 
rieures à la moyenne, sont suffisantes, 
Les premières capsules ouvrent début octobre et il 
est possible de faire une récolte type dès le 23. La 
maturation est très groupée. 
Incidence sur le parasitisme 
De nombreux traitements insecticides, répétés tous 
les 8 à 10 jours, arrivent difficilement à maintenir le 
parasitisme à un faible niveau. En particulier, début 
octobre, 2 traitements séparés seulement de 5 jours 
sont nécessaires au pédigrée. Parmi les premières 
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SECTION DE PHYTOTECifNIE 
S:ELECTIONS 
A partir de la F 3 commencent au Pedigree les t"'sts 
de productivité. Les lignées sont disposées en -+ répé-
titions à l'intérieur d'un essai comportant comme 
témoin la variété actuellement en grande culture. Sur 
les deux premières rcipititions qui sont autofücondèes, 
une inoculation de X. 111,Ilvacea.rum est effectub et 
Ia cotation en degrés de sensibilité se fait plant par 
plant. La pilosité foliaire est également étudiée plant 
par plant. Les au1.res caracteristiques telles que : 
rendement à l'égrenage, longueur de la fibre, seed-
index, poids moyen capsulaire, sont étudiées sur la 




1 l'rod. 1 






Coker 545 x. B 296/57-1739-572 
D 9 x TH 518 x B 296/to B-931-1580 .. 
Coker c.l-1 x. (Reba TK lJ'-1036-1392 .. 
Delfos x B 296i57-1803-16LO ........... . 
1803-16[4 ......... .. 














reconnues homozygotes pour 2 paires de gènes de résis-
tance à 1a bactériose (Réba i sont retenues pour la 
poursuite de 1H sélection. Les souches résistantes des 
autres lignées sont reprises en :inoculation bactérienne 
jusqu'à l'obtention dë: l'homozygotie pour les gènes 
de résistance. 
Rébas en sé1ection 
Générations F5 
6 croisemènts étudies en F 3 étaii;;nt representès par 
25 lignées. Les résultats ci-après sont ceux des lignées 
ccnservées pour les micro-essais. 
Longueur 




























































Lignée cot.-gr. R.E. l'~ F. 0
.; D 9 
51-296 X A.ca1a 15l7 C242S..393 . m 37,4 
-2435-380 . ,, ..... 136 36,2 
Reha W 296/58 x C 460-2133-1511 ...... 101 38,5 
. -2133-15[2 ...... [09 38,4 
Coker 100 Wilt X B 296.158-2675-558 113 37,4 
E40 x Reba W 296/58-2524-484 ........ 135 37,0 
-2542-512 ........ 128 40,2 
-2542-513 ........ : 120 37,5 
-2549-457 ........ ' 158 36,9 
-2551-460 ........ 113 39,0 
-2551-462 ........ 128 37,8 
-2552-524 ........ 116 37,2 
-2582-474 . [25 38,5 
-2598-4 79 ...... ,. 138 40,5 
-2:598-527 ........ HO 38,l 
Acala 1517 C x CO 4-2905-3000-632 ...... 103 38.1 
-667 ...... 104 38,3 
Wilds 18 x Reba W 296/58·2726-858 ..... 82 33,2 
CO X Reba W 296/58-3012-986 ........ 115 38,0 
-3025-966 .. ., .... 105 38.2 
Bamb. 197 X W 296/58-3[ 12-1007 ...... 114 40,0 
-10-H ...... , 115 38,3 
Delfos 719 X (B 296/57)2-3801-1315 .... 98 39,6 
-1316 .... 101 39,0 
-3812.-1326 .... 98 38,3 
-3827-1329 .... 102 38,3 
.3879.1343 . , . , 95 38,4 
A25 B 9 x (W 296/57P-3904-l39>} ...... 139 38,3 
-1493 ... ., . : 133 38,9 
-3940-14!3 ...... • 165 37,4 
-3854-1424 ...... 137 39,6 
·1455 ...... 139 38,1 
·1457 ... ,, . 133 40,0 
-3963-1433 ...... 142 38,2 
-1452 ...... 159 37,9 
-3985-149,3 ...... 132 38,! 
-1443 ...... 159 37,4 
-1449 ...... l35 37,0 
Création de Rébas 
Les lignées en sêlection bactériose qui ont été recon-
nues homozygotes pour 2 paires de gènes de résistance 
61 
l4 croisements êtudiès en F 4 étaient représentés par 
135 lignées. Les resultats des lignées conservées pour 
les micro-essais sont récapitulés dans le tableau qui 
suit 
Longueur 
Finesse 1 Tén. AIL PMC PU. UHML 1 ML g/tex 0. I.M .. Il g 
mm . mm 
·---
32,4 27,0 4,30 23,7 5,9 6,6 10,4 
33,l 29,0 
' 
4,55 24,6 6.1 7,4 8,4 
31.2 26,l 4,45 19,3 7,5 7,6 9,1 
30,8 26,1 5,20 19,0 8,2 7.2 8,0 
31,7 25,9 4,35 18.9 6,4 7,0 5.1 
19.9 26,1 450 21,5 10,0 7,8 8,3 
29,5 1.5,ï 4,75 21,4 i,7 7,2 8,9 
31,l 26,1 4,40 20,0 i,4 7,2 7,2 
31,3 26,7 .p-• .!:l 20,6 7,7 9,1 7,0 
32,5 27,0 4,30 13,3 7,2 8,3 5,6 
32,3 , 27,5 4,00 19~1 7,9 7,9 5,7 
32.l 23,0 4.30 21,4 9,2 7t7 ' 8,9 
31.0 26.8 4,70 20,6 8,8 7.0 4,7 
29,9 25,5 4,90 19,1 8.8 7,7 7,5 
30,8 27,0 4,60 21,8. 3,9 8,2 8,6 
30,3 24,6 3,20 22.2 9,2 6,8 6,9 
30,1 25,1 3,80 22,2 7,9 6,4 7,0 
33,3 27,5 4,00 22,3 7,5 6.2 4,8 
30,2 25,4 3,50 20,5 9.4 6,4 11,2 
31,2 24,6 3,60 19,6 7,5 5,5 ll,4 
30,0 25,l 4,60 20,4 7.1 6,8 5,6 
29,7 26,0 4,70 19,6 7.2 6,9 6,1 
30,0 25,7 4,53 19,4 8,2 7,5 9,0 
30,5 26,4 4,43 19,8 8,2 7,2 8,6 
32,3 28,0 4,15 20,0 8,3 7,2 7.7 
30,7 24,5 4,LO 19,ll 6,7 7,5 5,0 
32,0 27,5 3,95 19,0 10,2 7,0 3,0 
25.2 7.7 7.0 6,0 
3l,7 26,2 3,95 
32,l 27.1 4,30 24,7 7.4 6,9 6,3 
33,9 25,9 4,15 20,6 7.6 7,3 10,3 
32,6 26.4 3,80 19,4 10.0 6,7 4,3 
34,4 28.D 3,70 20,3 9,3 7,1 3,& 
33,8 27,5 4,20 19,3 10,1 7,0 9,7 
32,4 26,1 3,80 19.1 9,7 7,0 8,2 
33,1 29,1 4,30 . 19.8 9,7 6,5 7,1 
32,4 26,5 3,90 22,3 9,4 5,6 9,1 
32,1 27,2 4,30 21.8 9,3 . 5,6 9,5 
31,7 26,5 4,30 19,7 9;3 5,4 10.3 
après infection artificielle seront testées dans les 
micro-essais. Les tableaux ci-après récapitulent les 




Prad. 1 R.E. Lignée cot.-gr .. ~·~ F. % D9 
---
E 40 X W 29G/5S-25rn-443 . . .. .. ....... ! 130 38,8 
-2600-480 ......... .... 138 38,8 
Coker 100 Wilt x W 296/58-2154-536 .. Sil 37,1 
Wilds X Réba 296/58-2727-872 ' ~ . ' ' .. ~ 103 37,3 
Ba~b. 197 x W 29~~10-3117-1011 ..... · 1 107 38.2 
58-bl X (B 296 10 B ,--3511-1115 ........ 1 IJ.1 39,0 
Detfos 719 x (B 296P-382S-132B ........ 1 84 39,3 
Générations F3 
Prod. 
Lignée cot.-gr. R.E. Ç,1 D9 % F. 
Rèba W 296/S9 x E 40 1 Sl-24 .. ., .... 132 40,1 
-17 ........ 111 39,5 
-41 ....... ' 1 153 37,6 
-64 ....... ' m. 37,9 
-88 • ' ..•• , 151 38,0 
-93 . . ' ... ~ 131 38,8 
-42 .. " .... 135 38,0 
Réba W 296/59 x E 40 1 53-ll3 .. , ..... 147 38,7 
-lm ........ 139 38,2 
-130 ........ 139 38,7 
-14l ........ 40,9 
Rèba TB 511 x E 40 -181. .. , . ... 119 37A 
-189 ........ 130 40,7 
Reba W 296/58 x BP 52 -108 . ' .. ' ' ~ . 100 36,8 
Générations F2 
CROISEME~T RÉBA B 50 X H 71. 
Ce croisement a étê soumis à l'infection bactériose 
et les plants non résistants ont été arrachés. La pilo-
sité a été vérifiée plant par plant et chaque plant 
analysé pour la longueur fibre au halo et le rende· 
ment à l'égrenage. 
En définitive, les plants dont la liste suit ont ètè 
conservés et constitueront la génération F 3. 
10 croisements ont étê étudiés par l'intennèdiaire 
















































Finesse Tén. Ali. 1 PMC 
I. micr. g/te..,;; 0 ,, Pilos. .·O g 
----
3,95 20,0 11.0 6,8 5,8 
4,50 20,9 9,4 7.4 7.5 
4.05 21,7 8,0 6,9 4,4 
3,65 24,5 7,7 6,0 6,3 
4,35 20,3 6.4 7,0 4,9 
4,00 19,0 7,2 .5,2 6,2 
4,65 18,0 &,O 6,8 6,5 






















































































































CROISEMENT DIALLÈLES 1961 - RÉBA W 296. 
5 lignées les plus productives de Réba W 296 isolées 
par l'emploi d'un indice de sélection ont été croisées 
entre elles en 1961. Les meilleures combinaisons déce-
/ Production 
' coton-graine 
1-W 296/ 8-1913 .. , .... ,,. 
2-W 296/10-1968 
· 1 
3-W 296/L0-1973 ... , ...... 
4-W 296/10-1979 .......... 
5-W 296/10-1045 ... , ... , ... 
F2 
-1x2 ............. I 
1x3 ....... ., ..... 
lx.5 .............. 
3 x. 5 ....... _ ...... 
4x5 .............. 
D9 . ~ ; ......... ~ .. ' ...... 
E40 ..... 
··············· Réba BSO 
·············· 
d.s. à P = 0,05 
Générations Fl 






































Iêes dans la F 1 ont été étudiées pendant cette cam-
pagne. Le Réba W 296 présente un manque de téna-
cité ; l'analyse de ce caractère a été effectué sur les 
souches retenues au pedigrée. Seules quelques-unes 
de ces souches possèdent une ténacité satisfaisante. 
Longueur fibre Finesse 
I. Ténacité Ail. 
ML UR micro- g/tex ~{; 
mm % naire 
25,3 85 4,55 19,5 8,6 
25,0 83 5,25 20,9 6,9 
26,5 88 4,35 20,6 7,9 
25,5 83 4,40 21,2 7,2 
24,3 79 4,20 19,1 7,4 
25,8 85 4,90 20,0 6,5 
27,0 85 4,40 19,8 7,6 
25,1 86 4,85 19,9 6,3 
27,0 S7 4,65 19,7 7,9 
26,1 86 4,30 19,9 8,4 
24,3 87 4,85 20,9 7,9 
25,2 87 4,55 19,7 9,4 
25,0 86 4,70 21,8 7,2 
Le but est d'étudier l'aptitude au croisement des 
meilleures sélections. 
Longueur fibre 
coton-graiœ ; R.E. 







1-E40 .............. .. 
2 - B 296/IOB ......... . 
3 - BTK-1897·18 
4 - TB 511-1346 .... , .... , 
5 - Allen 333-57 ......... · j 
F1-lx2 ............ .. 
1x3., ............ , 
1 X 4 ............ .. 
1 X 5 ............ .. 
2x3 .............. , 
2 X 4 .............. 1 
2 X 5 ............ .. 
3x4 ............ .. 
3 X 5 .............. , 
4 X 5 .............. . 
































Les meilleures combinaisons pour la productivité, le 
rendement à l'égrenage et Ia longueur de la fibre sont 
































































































Sur la Station 
Micro-essais de rébas en sélection 
Dans une ;;èi:fo de micro-essais traités et non traitâs, 
étaient étudiées les lignées Rébas en scilection teclmo-
logique et les lignées qui se sont révêlées homozygotes 
pour deux paires de gènes de résistance a la bactè-
riose lors de la campagne précédente. Les caractéris-
tiques des lignées conservées pour les tests d'élite.;; 
fixées sont les suivants : 
RÊJJAS F 4. 
! Prnduction J Rdt égr. l Longueur fibre Téiï,acitè 1 
,, 
Varietè coton-graine 1 Finesse AIL Pilosité j , O,; D 9 o,; F. 
i 
UHML ML LM. g;tex I % 
! mm mm 
1 
1 
1 51-296/ Acala 1517C2425 96 37,1 29,2 24,5 3,90 21.6 6,2 
95 37,7 5,56 
1 V,i 296/C 460 -2143 .. !01 ~.~ 29,9 24,9 3,75 18,8 8,0 
117 3u1 6,59 
W 296/E40 -~04 1 109 37,9 2&,9 24,3 4,10 20,0 8.4 __ .. -, 
153 39.9 5,26 
1 
1~ 
_1,41 1 103 37,6 29,2 24,4 4,05 19.6 
_.., 
-- ..... 1,1 
14! 39.7 5,67 
-2.549 .. i 101 37,5 2S,2 23,5 4.l5 19,8 8,0 
.1 
1'\ 39,8 7,21 --t. 
i/ -2551 103 .37.4 30,3 24,2 3.75 18,0 B.2 
109 39.3 5,73 
-2552 .. 9:i 38,8 29.3 25,2 4,10 19,4 7,1 
m 41,2 8,20 
1 
~1~82 a t ! 103 38.3 27,6 24.1 4,50 19,8 ï,l 
1 
162 40,l 5.49 
1 
-2S98 .. l07 40,0 18.4 24,1 4.10 19,0 6,7 
132 40,8 5,20 
1 
A.cala 1517 C x CO ,1 
-29931 92 39,4 27,5 23.7 4JM) 19,9 7,9 
99 39,8 11.29 
1 
-3000 34 39,7 29,2 24,1 3.35 [9,2 7,1 
116 40.7 6.88 
' CO x Réba W 296-58 -30l2 9\ 37.2 29,9 25,7 3,30 23,8 7,3 
99 37.9 5,95 
" 
-31I.!5 93 33,9 30.0 24.6 3,50 [8,5 7,8 
12() 39,7 lQ,19 
W 296/Bamb. 197 -31t2 101 39.3 29,0 23,9 4,30 19,0 7,9 
93 41,5 3.51 
A 151 lB 296/lD Bt · -3036, 3'.! 39,1 23,8 24,5 4,35 19,9 6,5 
96 39.2 7,01 
-35;j3 84 37,4 29,7 25,4 4,15 18.8 7,2 
lû3 3S$ 7,01) 
D9 T .... i l 125 kg(ha 38,2 27.3 23,..l 4.70 19,8 6,1 
NT .... -B,J kg/ha 37,7 7,90 
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Caractéristiques des Rebas en F +, en micro-essais trnités et 1wu traité (suite) 
Production 1 Longueur fibre 
Variété coton-graine Rdt égr. , Finesse Ténacité 1 All. Pilosité 
% D9 % F. UHML ML I.M. g/tex % 
mm mm 
Delfos 7l9 x Réba W 2962 
-3801 ... 99 38,6 29,3 24,0 3,80 18,4 7,7 
72 38,7 6J,7 
Soumbé x W 2962-3904 , . 102 39,0 30,2 25,0 4,40 22,3 6,5 
88 3S,2 4,83 
;> 
-3940 .. 131 36,6 32,6 26.5 3 65 19,3 6,3 
l11 36,7 8,43 
-3954 .. 100 39,3 30,5 25,4 3,70 19,2 8.1 
93 39,7 6,40 
-3963 .. 107 37,5 31,3 25,2 3,95 17,8 9,0 
9..1 38,4 8,85 
" 
-3935 .. 10! 36,4 31,5 25.S 3,95 19,3 8,0 
115 35,0 9,87 
! 
D9 T .. 1 080 kg/ha 37,9 28,5 24,1 4,30 22,3 8,8 
. NT .. 885 kg/ha 37,6 6,44 
RÊBAS F 5. 
Caractèristiques des Rébas en F 5 
Production Longueur fibre 
Lignée coton-grain-3 R.E. Finesse Ténacité Ail. Pilosité 





Soumbé/W 296-1944 100 36,7 29,4 24,8 425 19,0 11,2 
92 37,5 7,49 
Soumbé/W 296-1946 124 36,8 31,5 26,0 3.90 19,2 9,2 
111 37,8 6,74 
Soumbé/W 296-2007 109 36,8 31,0 26,3 3,85 21,4 8,7 
96 37,7 7,23 
Soumbe/W 296,20,l,ô ' 127 37,9 30,2 25,() 4,45 19,3 7,0 
""'i 113 38,0 6,19 
A 50 T x B 296i57-2296 .. 100 40,4 28,5 24,0 ,US 18,6 9,0 
85 40,9 8,13 
D9 T l 080 kg/ha 37,9 28,5 24,1 4,80 20,1 6.9 
NT .. S85 kg/ha 37,6 6,44 
Retour au menu
66 
Micro-essais des élites fixées 
C aractèristiques des êlites fixées, en micro-essais traités et 110!1 traités 
Production Longueur fibre Finesse 
Ténacitè 1 
Allon-
Variété coton-graine R.E. I. gement Pilosité 
o,; D9- o.,1 F, UHML ML micron. g/tex 1 o· 1 
-~ 
mm mm 
TB 511"1346 T ..... 97 37.0 31,5 26,7 4,45 21,6 5,4 
NT .... 96 35.4 6,86 
TB 511-1355 T ..... 95 33.S 30,2 26,7 4,30 22,3 8,8 
NT .... I 81 38,3 10,50 
TB 511-1357 T ..... 100 38,3 30,5 26,7 4,45 21,!l 8,2 
NT .... 85 38,7 9.46 
BTK 1887-18 T .... 95 38,2 28.0 23,4 4,70 20,0 3,8 
NT .... 87 39,2 7,29 
BTK 1887-70 T ... , 87 37,9 28,5 23,2 4,55 20,2 5,9-
NT .... 88 37,7 6,60 
BTK 189û T 1 •• ~ 103 39,2 27,3 23,0 4,65 20,6 5,9 
KT .... , 86 39.S 7,26 
D9 
T ··--1 1080 kgjha 37/~ 26,5 24,1 4,80 20,t 6,9 NT .... 835 kg/ha 37)5 6,44 
Les variétés TB Sll-1355 et 1357, n'ont pas comme 
k: TB 511-1346 le dèfaut d'un faible rendement à l'ègœ-
nage et d'un faible allongement, mais par contre, leur 
fibre est plus courte. La pilosité de ces 2 variétés est 
excellente. Elles seront en essais extérieurs pour la 
prochaine campagne. 







Essais de variétés introduites du Tchad 
et du Cameroun 
Essai n° 1 - Introductions de BEBEDJIA. ,TCHAD) 
Produçtion Longueur fibre 
Variété coton-graine R.E. Finesse TènacitJ Ail. 
•h F., UHLM ML I.M. g/tax O.' % D9 ,_, 
mm mm 
---
T 129 .... ~ .... • ~ ..... J 88 37,1 31,5 26,3 4,55 2Lfi 6,S 
S 306 ............. , 1 92 ·W,4 27.i!, 24,0 4-AO 21,8 li,O 
CRAK SMP 7.3 36,9 28,;i 25,0 4.22 21.3 7,5 
CRAK Bo2 ...... ,,_ S4 35,7 30,1 27,0 -t5S 11,9 7,8 
T·F 1849 kg/ha 37,2 '.29,2 24,6 4,77 21.5 -, •••••••• + ' •••• ~ • ,,_ 
d.s. à P = 0,05 = 103 kg/ha soit 6 So du D9 
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Essai n• 2 - httroductians du TCHAD - CA/lr!EROUN 
Production Longneur fibre 
coton-graine , R.E. Finesse Ténacité Ali. Variété % F, UHML ML I.M. g/tex 0' % D9 cO 
mm mm 
A 333-57 TF ...... · 102 39,7 2Çl,2 ;;.,4,3 4,50 20,9 7,9 
NT-NF .. j 9Ci 40.8 
A 150 TF ...... 90 36.7 27,5 23,6 4,55 20,7 1). 
NT-NF .. 85 37,6 
A 151 TF ...... 95 38,3 26,7 14,0 4,70 20,6 6,6 
NT-NF .. 9() 39,2 
A 151 Réba TF ...... gq 38,7 30,2 25,7 4,65 21,5 6,1 
NT-NF .. 104 39,8 
333 Post. x MP 2 TF ...... '. 75 40,{ 31.0 26,6 4,70 20,2 6,6 
NT-NF .. ; 76 40,3 
Réba B50 TF .... ,, 92 37.3 28,8 23,9 4,70 ;,1,3 6,2 
NT-NF .. 104 38,0 
D!J TF ...... 1043 kg/lm 38.6 27,4 22,5 4,65 21,7 6,9 
NT-NF .. 862 kg/ha 38,2 
Essai u" 3 - Introductlons du TCHAD - CAMEROUN 
Production 
Variété coton-graine R.E. % F. % D9 
A 333-57 TF . ~ ... ~ ~ .. ~ .. 11(1 40,0 
NT-NF • ~ ~ •• 4 •• 98 40,0 




A l5D TF ~ ........ ~ ...... 100 36,8 
NT-NF ........ 89 38,1 
HG 9 TF ............ 87 39,1 
NT-NF ... ""' I 85 39,8 
HG 8 TF ............ 86 3r;,7 
NT-NF ........ 1 6.î 3':1,9 
P 14 T 129 TF ............. ~ Ti 38,3 
NT-NF ........ 70 37,S 
M6 S 301 TF ............. 96 40,6 
NT-NF ........ 99 40,7 
M6 S306 TF 
············ 
34 39,9 
NT-NF ........ 82 42,0 
D9 ~ .. ~ .. ' ~ .... ' .. 1 080 kg/ha 37,9 
885 kg/ha 37,6 
Conclusions. 
- En ce qui concerne les Allens, ce sont les A 333-57, 
A 333-60 et A 151 Réba qui ont le meilleur comporte-
ment en productivité et les meilleures caractéristiques 
technologiques, 
- Les variétés P 14, T 129 et HG 9 (333 Foster x 
MP 2} sont tardives, les caractéristiques technolo. 
gigues étant exceI!entes. 
Longueur fibre i 
Finesse Ténacité Ali. 
UHML ML I.M. g/tex o·· ,a 
n,m mm 
30,,4 25,5 4,50 10,4 7). 
30,5 25,6 4,50 19,6 7,4 
29,5 25,1 4,65 20,0 7,6 
W,5 25,7 4,80 17,6 6,2 
28,7 25,1 5,20 18,6 6,3 
30,4 25,9 4,80 21,0 6,1 
28,9 24,9 4,40 21,7 6,1 
29,0 24,9 4,25 20,1 7,6 
28,5 24,1 4,80 20,1 6,9 
- Les lignées M 6 qui ont tendance à la verse ont 
une production insuffisante. 
- Les Bulk CRAK à faible productivité ne pré-
sentent pas une technologie remarquable .. 




Essais extérieurs à la Station 
Essais variétaux: Stations 
Ces essais etaient au nombre de 3 dans la zone de 
BA.!',/1BARI et 2 dans la zone de BOSSANGOA. 
Zone BOSSA.NGOA. : 
Ces essais ont étê mis en place suirnnt la méthode 
des blocs avec 5 répétitions en lignes de 50 m, à 
des écartements de l x OJO m. Ils ont ètè traités 
1 J>n;ductfon 1 
Variëtê 1 
coton-graine RE. 
~;, T. o.~ F. 
1 
A150 ... ,.~,~~~ .. ~ ...... "'" - - . Î 76 355 
A 151 Réba • , ••• 1 • ' , ••••• ! 100 38,5 
A 333-57 .. ,,., .. , ..... ,' 115 38,9 
A333-60 ........... , ...... 122 39.7 
333 Post. X MP2 .... , ..... 102 39.6 
HG9 
············· 
,., .. , !ù6 .:.O,l 
HG8 .................... , SS 3iî,O 
p 14 T 129 ....... , ..... , .. 3H 38,0 
M6 S 301 .. , ........ , .... 104 29,9 
M6 S 306 82 -lÛ,4 
Réba B 50 : : : : : : : : : : : : : : : : \ 9'" 35,8 
E40 ..................... ,: 57 37,3 
W296/E40 93 37,9 
Soumbé/W iii · : : : : : : : : : : : : 1 69 34,S 
D 9 témoin . , .... , , , .... 100 -=~.9 
1 
i 1 429 kg_iha 1 i 
Seule l'étude des caractiristi.ques technologiques de 
cet essai est intéressante. L'emplacement de l'essai 
était tro-p hétérogène pour que l'on puisse tirer des 
conclusions quant à la productivitè. 
Production de coton-graine. 
Variété I.R.C.'f. 
1 RU,!!JARI GR!MARI 
Réba B50 ...... ~ .... ~ 10~ l 'i1 > 
Soumbe/W 296 ...... , .
1 
;):1 109 
TB 511-1346 .... « ...... 95 1,)5 
E40 .................. 9! 10-t 
W 296/E 40 ............. 97 97 
AIB-57 ..... ' . , . . ..... ~"V < llH 
A 151 ' ... ' .. ' .. ~ .... ' ' . 32 < 90 
A 150 ........... .. ,. ,. 1l5 < 93 
D9 (témoin'! .......... lO'J 1(10 ' 
(l 120 kg/haî 
1 




et fumés. La variéte Reba B 50 occupe 3 lignes dans 
chaque répétition. 
Zo11e BAMBARI : 
Ces essais ont eté mis en place suivant b. method2 
des blocs avec 8 répétitions. en lignes de 50 m. a 
des écartements de l x 0.30 m. Ils ont été traités 
et fumés. La variètè Rèba B 50 occupe 3 lignes dans 
chaque i:-épétition. 
! ) Rèsultats d2.; essais de la wne da BOSSANGOA : 
Longueur fihe j ~- Fi.nesse Tenadte AH. 





1 2.7,û 22,5 3,90 19,3 6,7 
2719 
1 
23.0 3,75 19,2 5.9 1 
28,4 23.6 3,75 2G,9 6.6 
27/;J i 23.l 3.85 21,0 6.l 27.7 22.3 -US 17,6 S,ti 
2&,2 ,,, ~ .:,..,::J 4.05 l'i'.4 t,O 
27~3 21,3 3.50 18 6 5.2 
28,5 23.1 4.20 21.1 4.8 
26,0 21.3 3,65 21,6 62 
:6.3 2l,3 '7~ • ,.J 10,5 5.0 
26,1 20.8 3.73 r~~ .l,f 5,9 
27,5 2L7 3,25 1ç.5 7.2 
27,0 21,4 4,30 :!0,3 4,7 
26.4 21,7 3.25 HU 6,l 
?~? 
-J,_ 21.8 3,50 20,5 6,IJ 
------
2) Resultats de la zone de BAMBA.RI: 
Eu moyenne. les rnriètés Réba B 50 et Soumbè/ 
W 296 donnent d"exœllents résultats. 
' du D9 Ténacit.5 A!lgt Longueur j 
UHML Finesse Stè\ometrc LM 
Gou.-Wlfü.\N mm gitex o:i 
no > 13,ù - 26.4 3,8 - -to 19 - 20 6.0 
1~'7 
-· 
> 26.S - 27,9 3.7 - 4.1 l':J - 20 6,8 
1:!l > 2ô,5 - 28.5 4,ù • 4.6 19 - 21 Sil 
F -l > ~5J9 35 Id - 20 7.6 
127 > 25.B - 26.0 3;8 - 4.2 17 - 19 6,6 
g3 26)) • 27 ,Ü 4,1 - 4:2 \9 - 20 6.0 
lOO '25,7 • 23,9 4.0 - 4,2 H - 2'J 6.2 
90 25,'3 - 25.9 4,::. - -u 18 - 19 6,5 
11)() ~-l,9 4l~ 13 - 20 6.4 
(326 k[t.iha î 
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Etudes des variétés 
Variété Reba B 50. 
L'intérêt principal des essais extérieurs de cette 
campagne était d'obtenir des résultats nous permet· 
tant de confirmer pour Réba B 50 ceux des campagnes 
précédentes. 
Rèba B 50 issu d'un croisement Stoneville B 1439 
par Allen SO T est étudié depuis 3 ans en essais ex.té· 
rieurs. Les résultats acquis depuis 1961 sont récapÎ· 
tu!és dans le tableau suivant : 
Campagne Variété 1 Production / R.E. 1 LR 1 coton-grain'.!, ~il F. 1 (halo) 
' i I mm 
----- -----1 --- ---·1 
1 1961 D 9 i 653 kg/ha 
1 
- ! - \ 
1 B essaisi: Rciba B 5û I lû1 % 1 1 
\ 1 1 
1962 . D 9 1 1 029 !cg/ha ) 37;6 ( 29,5 i 
(B essais)1 Réba B 50 1 132 % 1 38,D 3D.5 \ 
l -----'------l%3 D 9 i no kg/ha i 38,D i 27,8 ! 
( 6 cssaLJ)I Réba B 5!) \ 125 °o \ 38,6 · 28,3 \ 
En moyenne, on peut considérer que Rèba B 50 
apportè: une production de coton-graine supérieure de 
15 à 20 % à celle du D 9. 
Sa précocité lui confère une très grande supériorité 
sur lè D9. 
Son port trapu et sa taille réduite facUitent les trai-
tements insecticides. 
Des essais d'écartements conduits pendant 2 ans 
montrent que Réba B 50 répond aux variations de 
densité. Cette réponse est en faveur des densités les 
plus fortes, 
Le rendement à l'égrenage se situe entre 36 et 
37 9,,i F en usine et constitue un gain de 0,5 % sur 
Ie D9, 
Dans les conditions de bonne culture, Ja fibre de 
Réba B 50 a une longueur supérieure de 1/32 à 1/16 
d'inch à celle du D 9. Cependant dans un essai compa-
rant D 9 et Réba B 50 à différentes dates de semis, 
on a constaté que les caractéristiques des fibres dé-
croissaient à partir de la date de semis la plus prè,. 
coce et que cette décroissance était bien plus rapide 
en ce qui concerne la longueur chez Réba B 50 0t 
chez D 9. 
Réba B 50 possède 2 paires de gènes de résistance 
à la Bactériose 1Xanthomonas ma[i>acearum). gènes 
B9 et BF,• Il montre également une très forte tolé· 
rance à la fusariose (Fusarium oxysporum f. i•asbz· 
fectum). 
Pour ce qui est de la résistance aux insectes, une 
bonne _pilosité confère à Réba B 50 la résistance aux 
jassides (Empoasca facialis ). t;'ne forte attaque d'Aca· 
riose (Hemitarsoaemus) qui a eu lieu en début de 
69 
campagne a pecmi,:; à la section d'Entomologie de 
mettre en évidence dans un essai comparatif D 9.B 50 
une résistance variétale très nette et en fawur de 
Réba BSO. 
On peut dès à présent envisager la multiplication de 
cette variété et la Station de l'Agriculture de GRI-
MARI a produit à œt effet 9 tonnes de graines qui 
serviront à une première vague. · 
v ariet e A. 333.57. 
Cette variété qui possède :.in rendement à l'égrenage 
élevé est susceptible dans la zone de BOSSANGOA 
· (Ouest R.C.A.) de remplacer les Allens cultivés actuel-
lement. 
Campagne Variété 
1 ' 1 i Production I R.E. LF. (halo) 
mm 

















·-l 1 174 kg/ha. 1 38,5 1 









· La supériorité technologique d'A 333-57 est du rnème 
ordre qu'au Tchad et au Cameroun, la supériorité de 
production semble être beaucoup plus marquêe. 
Tfar·ieté E 40. 
Cette variété créée sur la Station de BOSSANGOA 
ne parvient pas à s'imposer au point de vue de la ;pro-
duction dans sa zone d'origine. Dans 1a zone de 
BAMBARI, elle était, lors de la campagne précédente, 
à égalité avec Je Réba B 50. Les résultats de cette 
année montrent une très grande irrégularité de pro-
duction. Les autres caractéristiques sont intéressantes 
(très fort rendement à l'égrenage), mais une asst;)z 
forte sensibilité à la bactériose ( 1 seul gène de résiE.· 
tance) fait qu'à égalité de caractéristiques, les variétés 
résistantes lui seront préférées. 
Variété TB 511-1346. 
Bien que possédant des caractéristiques de produc. 
tivité et de fibre exceptionnelles, la multiplication de 
cette variété ne peut être envisagée à cause de son 
faible rendement à l'égrenage. 
Variété T{f 296/ E 40. 
Constituée par un Bulk de lignées en sélection F 3, 
cette variété à été testée en essais Station, Les pre.. 
miers résultats font ressortir une bonne productivité, 




lt ariété Soumbé/W 296. 
Issue d'un croisement Soumbe A 25 B 9 x W 296/57 
et sorti de selection en F 4, cette variété a été testée 
comme la precedente en essais Station. La longueur 
de la. fibre et la productivité sont bonnes, mais par 
contre le rendement a l'égœnage est trop faible. La 
sélection sera abandonnée. 
Variété Réba BTK 12. 
Bien que n'etant pas en essais extérieurs cette annêe 
par manque de graines, cette variétè présente de tels 
caractères qu'il est intéressant de la mentionner ici. 
Voici les résultats obtenus dans les micro-tests de 




BTK !2 1 o:, F. Essai;; . " 









Essai 1 ........ , 106 ! 372 1 37,9 
Essai 2 . ........ 94 j 36.0 1 37.1 
Essai 3 . . .... · I 118 , 36,9 37,ô 
füsai 4 .. . . . . . . 147 1 37, 1 38,3 
Essai 5 ........ 1 123 1 37,5 37.7 
Essais régionaux 
Production coton-gra.ine 
Lieu et variétè 
o.~ D;, d.s. à P ,:,e 0,05 
GRr11ARI D9 .. / 1577 kg/ha 5 ~·' , a 
E40 ... lt7 Q,j + 
Réba B 50 ., 1 l[g Oo + 
TB 511-1346 .. 125 t,.,i + 
G,oUNOîJl\UN D9 ,, 1 716 kg/lui 12 ôü 
E40 .. 94 9,i 
Rèba Bsq .. j 1J2 0~ + 
TB 511-1340 .. 1 112 c;J = 
AGOUDOU-MANGA D 9 .. j 763 kg/ha 13 % 
E 40 ... 68 n-~ 
Réba B 50 .. j 112 °-~ =: 
TB Sl!-1346 .. 107 '.\1 = 
BANGASSOU D9 .. 1 35J kg/ha :J ~~ 
E.JO •. 1ll% + 
Reba B 50 . · 1 H~ o,; + 
TB Sll-1346 .. 117 % + 
lPPY D9 ·· 1 583 kgiha ll % 
E.:10 .. , 55 ~J 
Réba B 50 . , 1 m 1'.l + 
TB Sll-1346 .. 125 °~ + 
CRAMPEL D9 .. 1 323 kg/lia rn % 
E4ll "I % ~~ == Réba B5G .. 119 9~ i-
TB 51!-1346 .. ' 1!3 % + 
Moyenne D9 .. 1 720 kg/ha 5,3 % 
6 essais E 40 . · 1 9-l % 
Rêba BSO .. 125 ~;Î .;. 























~j F. CHLM ML 
mm mm 
-
39,9 25,5 19,7 
41,0 26,9 20,9 
40,9 26,4 20,S 
3S,7 27,1 19,7 
37,7 25,2 19,1 
39,6 r~ ... , /:) 22.1 
38,4 27.4 2LS 
36,2 28,6 21,6 
37,2 22,il 17.l 
39.5 23,t 17,3 
36,4 24.3 17,9 
35,7 25.4 l8,6 
36,7 25,2 18,5 
37,7 25,5 19,7 
36,9 26,0 20,0 
34,3 26,5 19,2 
38,7 26,0 20,1 
39,7 26,5 20,5 
38,4 27,1 20,7 












Finesse 1 J 
j I. m~cro-1 naire 
j 1 
1 1 
) 1 4,iO 
1 4,05 4,35 l 4,35 







3,75 j 3,45 
3.70 l 
3,70 














































Ténacité 1 Longueur fibre A]Jgt 
Lieu et variété 
1 d.s. à P = 0,05 
R.E. Finesse Stélomètre 
% A 150 % fibre UHML ML 1. micro. , 
mm mm g/tex g~ 
Sonm~ A 150 .. 1 470 kg/ha 12,5 ~I) 37,8 25,1 20,6 3,45 18,7 6,9 A 151 .. 109 % = 39,3 26,1 21.2 3,45 20,6 6,1 
Réba B50 .. 133 OJ + 38,2 26,2 20,5 3,50 19.4 5,9 
A 333-57 .. 1 120 l!6 + 40,8 26,3 21.1 3,90 18,9 6,6 
Pou~rnAIDI Al~ .. , 586 kg/ha 11 0' 36,3 26,l 20,9 · 4,10 19,l 6,9 ,o 
A. 151 ., · 98 ~~ 37 !, 26,3 21,6 3,95 20,2 6,1 
Réba B50 .. 121 % + 36,8 2S,9 21,4 3,50 19,6 6,0 
A 333-57 .. 127 % + 39,8 27,0 22,0 3,75 19,4 6,4 
B~TANFAGO A 150 .. 339 kg/ha 13,5 % 
A 151 .. ' 106 % = 
Réba BSO ·· 1 126 % + A 333-57 .. 112 % = 
Moyenne A 150 .. 465 kgiha 7 O·'. 
'" A 151 .. 
1 
103 % = 
Réba B 50 .. 126 % + 
A 333-57 .. 121 % + 
Les variétés Rèba B 50 et TB 511-1346 sont, en 
moyenne, supérieures au D 9 dans la zone· Centre-Est. 
Ce résultat confirme ceux exposés précédemment. 
PROGRAMMES SPÉCIAUX 
Triple hybrides Bouaké (Côte d'lv.) 
Dans 1a zone Nord-Ouest, de BOSSANGOA, Réba 
B 50 est également régulièrement supérieur à l'A 150. 
L' Allen 333-57 confirme sa très bonne productivité 
dans cette région. 
Les meilleures lignées triple hybrides d'origine 
BOUAKE ont été testées en essais variétaux traités 
et non traités. Ces lignées sont en général tardives, 
très sensibles à la bactériose et manquent de pilosité 




~à D 9 
Rdt égrenage 
~Il Longueur fibre ,. 1
1 
F,nesse Tén. Allgt 
Lignée 
1 Traité 
I.M. 1 g/tex % 
u!:L ,!_!! 1---i--· .. --· __ , __  Non tr. Traité Non tr. 
1425-2483-1.60 ... · I 
1442-2792-248 ... . 
ATH 
1446-2319-325 ... · 1 
-332 .. .. 
-335 .. .. 
-340 .. .. 
1450-2855-339 ... , 
-391 ... . 
.423 .. .. 
-429 " .. 1 
-434 " .. 1 
-462 .. .. 
1461-3087:.Sl6 ... · 1 
1525-3328-1408 .. 
-1417 .. , 
410-4 -1468 . · i 
D9- ................. .,., 
d.s. à P = 0,05 1 
84 56 37,6 37,6 29,2 . 23,2 . 3,50 23,2 7,5 
52 . 40 35,3 34,0 28,2 . 21,1 ,. 3,60 1· 20,7 8,0 
85 - 52 35,9 36,1 28,6 24,2 4,80 24,0 5,1 
89 58 37,9 38,3 29,0 24,7 4,70 22,3 5,7 
93 60 38,3 39,4 29,2 24,8 ; 4,35 1 21,5 7,6 
Bl 74 38,5 38,5 28.1 24,1 1 5,15 ,· 20,9 7,9 
82 64 39,6 39,6 2S,l 23,8 4,65 21,4 7,5 
100 72 40,4 40,5 28,1 23,4 4,80 21.0 5,0 
94 77 36,6 37,5 29,4 23,5 1 4,25 20,9 6,6 
99 1 39 38,1 39,3 28,5 24,4 4,70 20,9 6,5 
71 69 41,1 41,1 27,4 22,0 4,15 20,6 5,8 
90 68 39,1 39,6 28,D 23,0 5,15 21,5 5.5 
73 1 7B 39,7 40,7 26,4 21,9 1 4,95 20,1 6,2 
57 1 55 38,2 37,8 28,2 23,7 4,95 22,6 4,4 
69 64 40, 1 40,6 26,2 22,1 5,20 20,5 7,3 
8 1: 7 1 35,3 36 ,5 24,8 18 ,4 1 3,15 17 ,9 4,6 
1 043 g • a j 862 kg/ha/ 38,6 38,2 27,4 22,5 1 4,65 21,7 6,9 26 1 20 I _____________ .:__ ____ ___:_ _ 
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Lignées Ba1nbesa. (Congo) 
Les lignées introduites de BAMBESA ont etè testées 
et une selection a étè effectuée ci;il vue de les adapter 
2u milieu de BAiv!BARI. 
Etaient étudiées : 
. 2 lignées H R I-2N d'origine triplè: hybrides, la pro-
duction est très faible et les plants sont très sensibles 
à la bactèri.ose. 
- 12 lig11ées HR 1-119 x B .J9. Toutes les lignées sont 
sensibles a la bacteriose l'!t ne présentent pas par ail-
le;urs de caractéristiques remarquables. 
- 7 lignées B 49 x B 1021 grâce a la variêt~ B 1021 qui 
est' tolérante a la bactériose, ces lignées sont égale-
ment pour la plupart tolërantes. 
Durée de capsulaison 
La relation qui semble exister entre la durée de 
capsulaison et l'importance de la pourriture des cap-
sules est étudiée par la section de Phytopathologie. 
La ;;ection de Phytotechnie, pour sa part, sélectionne 
des variétés à durèe de capsuhis:on dHrerente. 
Sélection sur la durée de capsulaison 
Dans les variétés en se1ection, un choîx de souche 
est effectué après étude de la durée floraison·déhis· 
cence de chaque fleur de la souche. 
V.:iriété 
TBSll 
' E 40 .. 
W 296/ 58 ... ., . ,, .. j 
E 40/W 296 . __ . . ; 











La variété Réba TB 511 est en sélection depuis plu-
sieurs années, les autres variétes sont en début de 
sélection. 
Transmission de la durée de capsulaison 
Nous nous sommes attachés dans les 25 (ignées 
étudiées à déterminer des durées de cnpsulaison diffé-
rentes (courtes. moyennes. longues) dans des grades 
<le résistance à la bactèriose différents (sensibk t gène 
ou 2 gènes de résistance). Le but était d'étudier 
l'incidence : 
- durèe de capsulai.son : 
- résistance à la bactériose ; 







1 51} - -"' ....... --j 
1 F J· 3l-l44 ........ ; 
: F5-31-H7 ........ 1 
F 5- 31-150 ..... ··· 1 
. F 5. J t-130 ....... . 
1 
F 5- -16-356 
I? 5-197-201 
1 F 5- 23- 86 
1 
F 5- 58-329 
F 5- 5.8-329 
F 5- 60- 43 















Sensibilitê à la bactêrios~ [ 
Résls· 1 Tolt· 1 Sen-
tant ! rant slble 
X 1 1·--
X 








Récolte type de capsules 
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SECTION D'AGRONOMIE GÉNÊRALE 
Le total des précipitati.ons a êtê de 1296,3 mm, infs§. 
rieur de 256,5 mm à la moyenne des quinze dernières 
années. 
La pluviométrie a eté dans son ensembfo favorable 
aux semis : en avril pour les semis d'arachides et de 
maîs du premier cycle, fin juin pour les semis de 
coton, fin juillet début aoùt pour Jes semis de cultures 
vivrières de deuxième cycle. 
Le déficit pluviométrique a été principalement mar-
qué pendam les deux premières décades de juiUet. 
L'arrêt des pluies a été brutal permettant des 
récoltes précoces et groupées. 
Notre programme 1963 comprenait 1a poursuite de 
l'êtude des deux grands problèmes qui nous préoc-
cupent : la connaissance des facteurs qui condition-
nent la fertilité d'un terrain et l'étude de la fumure 
minérale. Nous avons également essayé de définir les 
techniques culturales de la variété B 50, susceptible 
d'être multipliée, en comparaison avec le D 9. 
CONSERVATION 
DE LA STRUCTURE DU SOL 
ET TECHNIQ!IES CULTURALES 
Cette partie de notre experimentation porte sur les 
meilleurs types de jachères et leur durée optimum, 
la définition de types d'assolemènts cotonniers et la 
recherche des meilleures techniques culturales. 
Essais de jachère 
Essai de durée de jachère 
Cet essai, mis en place en 1958, va permettre de tes-
ter les durees de jachères de 2. 3 et 4 ans en compa-
raison avec un assolement exliaustif. 
Les objets sont: Quatre durées de jachères: 






b. arachides + sésame c. coton 
3. 
4. 
arachides + sésame coton + 2 ans de jachères 
arachides + sésame · coton + 3 ans de jachères 
arachides + sésame coton + 4 ans de jachères 
Les sous-obiets sont : 
a. 20 t/ha de fumier de ferme en tête d'assolemè.Ilt 
épandu le 24 mai. 
b. Fumure minérale équilibrée en tête d'assole-
ment épandu le 17 juillet. 
200 kg/lm de sulfate d'ammoniaque 
190 kg/ha de phosphate bicalcique 
3D kg/lm d'urée. 
Le cotonnier a été semé le 22 juin, l'arachide k 
7 avril et le sésame le l"' avril. 




Sans jachère ... , .... 
2 ans de jacl1eres 
3 ans de jachères 
4 ans de jachères 
Coton 
1•~ année 











Nous pouvons comparer cette année, sur l'ensemble 
des résultats 1962 + 63, les trois premiers assolements 
(0,2 et 3 ans de jachères) et les deux types de fumure. 
Les trois assolements sont identiques : 
Sans jachère : 1202 kg/ha 
2 ans de jachères: 1210 kg/ha 
3 ans de jachères : 1 210 kg/ha. 
Les deux types de fumure sont identiques 
Fumier de ferme (20 t/ha): 1176 kg/ha 
N S P à 10 000 èqu./ha 1239 kg/ha. 
Par contre il y a une très forte interaction (signifi-
cative à P = 0,01) entre fumure et durée de jachères : 
Traitements 1 Fumier NSP 
Sans jachère ............ \ 1232 1122 
2 ans de ~ach?res ..... · l 1074 1346 
3 ans de Jacheres ...... 1173 1248 
Dans un assolement sans jachère, le fumier de ferme 
est supérieur à la fumure minérale. Mais si nous lais-
sons seulement deux ans de jachères, la fumure minù· 




Essai de nature de plantes de couverture 
Cet essai a eté mis en place en I958, repris en coton 
en 1961. puis en arachides {1'" cycle) et maïs (2' cycle) 
en 1962 et en coton èn 1963 semé le 22 juin; une 
fumure minérale èquilibrèe a ète épandue uniformé-
ment le 20 juillet. 
Les résultats 1963 sont lès suivants : 
Traitements 
1 
Jachère naturelle brùlée en févriënJ 
P.mnisetwn purpurewn rabattu en 1 
fin de saison des 1J luies ........ , 
Paspalum virgati!m non entretenul 
Jach~re naturelle non brillée ( té· I 
n101n} .............. , ........... , 
Desmodiwn asperum rabattu en i 
fin de saîson des pluies ...... 1 
Pueraria faea11ica non entretenu . 
Stylosaiitlies gracilis non entra-
J }~~;e ~~t~·;~ll~ · b~Ù~· ~-~ -~~~,~·~·. \ 
bre .................. , ........... ·i 
Production 
coton-graine 
kg/ha ~J T. 
1339 102,l 
1405 1G7.t 




l -ll7 108,0 
1298 98,9 
Ces variations ne sont pas significatives. n est néan-
moins à remarquer que trois ans de culture ont 
effacé l'effet depressif de la jacheœ à P,,ispa.!wn. 
Le rendement 1963 de cet objet n:::_Jrèsente l26,6 ''.~ du 
rendement 1961, contre une moyenne de S/L7 '',î pour 
l'ensemble des autœs traitements. 
Nous sommes de plus en plus convaincm que l'effet 
des techniques culturales et des rotations est beau-
coup plus important que celui des natures ou durées 
de jachères. 
Essai de nature de plantes de jachères 
paturées · 
Cet essaL mis en place en 1958, a été repris en coton 
en 1962 et en arachides et maïs en 1963, ces deux 
cultures étant associées en premier cycle. 
L'inteqirétati.on faite sur l'ensemble d,é:s résultats 
1962 (coton-graine) et l 963 ! arachides + maïs 1 mon-
trent que: 
- Les courbes de rendement ainsi obtenues sont 
amorties par raprort aux courbes obtenues avec 
les seuls rendements coton. 
- Les équilibres optima demeurent semiblement 
les mêmes selon que l'on considère les résultats coton 
ou bien les résultats cumulés coton -,. cultures 
"·ivrières de deuxième année. Ce résultat est impor-
tant et nous montre que l'éqt.ilibœ de fumure défini 
pour le coton tète d'assolement est valable pour l'en-
semble de la rotation. 
- Que Sissongo et Stylosantlles ont un effet 
voisin, à supérieur au Paspalum. 
Sissongo 
Paspalum 
67 840 F 
58 150 F 
Stylosa11thes 67 390 F 
d.s. à P ""O.ûl: 3420 F 
Cet essai sera repris en cotan en 1964. 
Essais d'assolements 
Essai d'assolement coton 1961 
Cet essai, mis en place en 1961, wmpare l'assole-
ment Banda traditionnel à 3 assolements associant 
cotonnier et cultuœs vivri.éres ayec des temps d~ 
jacheres différents. Cet essai a étci réalisé en culture 
manuelle. 
A.ssole111e1zts étudiés. 
Assolement I ; Assolement Ballda. 
l"' année : coton fumè 
non fumé. 
2' annêe : maïs associé avec arac11ides 
avec courges 
manioc bouturé dans l'ensemble 
3' anné~: man'lac 
4-5-6-7 et 3' annèe : jachères. 
Assolement 2 : semi-hite11sif. 
l" année : coton fumé 
2' mmée : l" cvde. aradùde fumée et non fumée 
21~ cYcre~ siisame ou riz 
3' année : coton fumé 
4' année : maïs associé avec arachide 
manioc bouturè dans l'ensemble 
5° année : manioc 
6· à 8' annèe : jachères. 
Assolement 3. 
Idenfa1ue à l "as,;olement 2 à la seule différence que 
le cyde cultural est partage en detLv.: par deux ans de 
jachère (m::;ille1ir controk de la végétation arbustive 
dans la jachère;). 
l"' année : coton fumé 
2' annèe : l" c,'cle, arachide fumée et non fumée 
2• ,;;;.:de. sésame et riz 
3' et 4,, année : jachères 
5' année : coton fumé 
6' année : maïs associé avec araclùdes. manioc bou• 
turè Jans l'ensemble 
7' année : manioc 
8' ann~e : jachère. 
Retour au menu
Résultats 1963. 







·P. :_: :.1 
Effet rc!siduel fu 










J = jachère, S = Sésame, P = paddy, AM = ara· 
chi.des + maïs. 
Ces résultats amènent les remarques suivantes : 
- Effet net de la fumure coton (assolement 1) : 
241 kg/ha d'augmentation soit 31 °o. 
- Chute des rendements des parcelles en 3c année 
de culture après une 2° année arachides + sésame 
ou paddy. Cette baisse de rendement ne se retrouve 
pas dans l'assolement 4 après arachides·maïs où le 
2° cycle de la 2• annêe est occupé par une << jachère 
dérobée», 
- Effet résiduel net de !a fumure complémentaire 
épandue sur l'arachide 1962 dans les assolements 2 et 4. 
2) Arachides en kg/ha de gousses sèches. 
) Assolement 1 
\-t 1-2 _3 _4 1 
Culture pure avec fumure/ - • 1251 1292 955 1 
Culture pure sans fumure - 1' 1 173 
1 
1 201 , !N9 
Culture associée avec maïsi 635 (1\ 5231 630 1 430 : 
j 600(2i[ I 
(1) effet résiduel de la fumure sur cotonnier en 1962. 
(2) sans fumure sur cotonnier en 1962. 
On constate une baisse sensible des rendements dans 
l'assolement 4 où l'arnchjde se trouve en 3" année de 
culture continue, contre deux années pour les autres 
asso lernents. 
Essai d'assolement coton-I.:Zibiscirs 
Cet essai est mis en place cette année à la demande 
du Ministère de l'Agriculture. Il a pour but de déter-
miner la place optimum de la roseUe dans un asso· 
lement comprenant coton et Hibiscus. 
































3 1 4 1 




















Cet essai va donc permettre de comparer : 
en 1964 : l'effet du cotonnier et de l'Hibiscus 
comme précédent sur les cultures vivrières ; 
en 1965 : les rendements comparés du cotonnier 
'"t de !"[,/ibiscus en l"" ou en 3' année. 
A titre indicatif, le rendement coton.graine 1963 est 
de 506 kg/ha. Cet essai est réalise en culture manuelle, 
sans engrais. Le rendement roselle est de 633 kg/ha 
de filasse, avec un rendement fi.lasse de 3,82 o;,. 
Essai d'assolement à Bossangoa 
(mis en place avec le concours du B.D.P.A. ). 
Le but de cet essai est de dèterminer la place de la 
culture cotonnière dans l'assolement. Cet essai per-
mettra de faire le choix entre un coton tête d'assole-
ment ou bien un coton de deuxième annèe precédé 
d'une sole! de mil ou de sésame. 
Objets: 
A. Place du coton. 
1. Jachère 1962 - Coton 1963 
2. Mil 1962 - Coton 1963 
3. Sesame 1962 - Coton 1963 
B. Place de la culture vivrière (mil ou sésame). 
1. Coton 1962 - Mil 1963 
2. Jachère 1962 - Mil 1963 
3. Coton 1962 - Sésame 1963 
4. Jachère 1962 - Sésame 1963 
Résultats : 







1 ' 0 année .... , ................ . 889 100.0 
2' annee, 'lprès mil ... , .... , . 1 070 120.3 
2° année, après sesame ..... . 
' 
1019 ll4.6 










F" année: 462 kg/ha = 100 °6 
2' année après coton: 985 kg/ha = 213 c,i 
3) Sèsame : 
1'" année : 208 kg/ha = 100 ° J 
2' année après coton: 2[8 kg/ha = 103 c,è, 




Cette dernière solnti.on offre l'avantage de faciliter 
le débroussement, puisque le sésame d:;;;mande un 
semis plus tardif que le cotonnier. En déo1.edème 
année, le débroussement étant fait, le cotonnier 
peut ètre semè à une époque convenable. 
Essais de techniques culturales 
Essai de dates de semis D9, B50 
Cet essai a pour but de tester le B 50 par rapport au 
D 9 afin de connartre sa tolérance à des semis œJati. 
vement tardifs. 
Productio;i coton-graine 
Date . Moyenne Il B50 ·1 D9 :, 
de semis 1 1 1 kg/ha! 0 6 1 kg ha [ Qo l kg,"h,1' 0 ,i 
1 --·--·-1-----~-l--
1
15 juin .. , . 792 
1 
S4,6 / ï23 79 .0 
1
. 758 8L9 1 
le, juillet .. 936 100.0 915 100,û 925 100 .o 
15 juillet 393 95.9 J 711 77,7 805 87,G 1 
1°' août 550 58,8 1 464 50 .7 ! 507 5-1,8 · 
Moyenne --1 794 tl2..9 1 7tH 100.0 \ 7-H 
Les conditions particulières de l'année (grande 
sécheresse des trois premières semaines de juillet et 
attaque précoce d'Acariose sur la 1" date de semis l 
font que la date de semis optimum est le l" juiilet. 
Mais si le D 9 ne supporte pas un retard de 15 jours 
dans les semis, le B 50 donne un résultat identique 
lorsqu'il est semé au 1er juillet ou au 15 juillet. Ces 
interactions sont significatives à P = om. 
Essai d'écartement de B50 
Cet essai a pour but de déterminer l'écartement Je 
plus favorable à la culture de la variété B 50, en corn. 
paralson avec le D 9 et I"E 40. 
Interlignes 
Interplant 
30 cm, 2 pl. 
20 cm, 2 pl. 
10 cm, 2 pl. 
10 cm, 1 pl. 
D9à.90x25cm .... 









d.s, à P = 0,05 = ïO kgiha 






II n'y a aucune différence entre les deux interlignes 
80 et 50 cm. Nous retiendrons donc 80 cm. 
Les deux interplants, 30 cm et 20 cm à. 2 plants par 
poquets sont equivalents entre eux et supérieurs au.'l: 
delL'l: autres. Nous retiendrons 30 cm. 
En résumé, nous pr<:iconisons la déonsi.tè 80 x 30 cm 
à demz: plants par poquets pour Ia -rnriété B 50, rèsul· 
tat c:eja trouvê l'an dernier. 
Dans œs conditions, le B 50 esr nettement supérieur 
au fi 9 et au E 40 : 
B 50 : 907 kg/ha = 115,5 
D 9 : 7&5 kg/ha 100,0 
E 40 : 758 kg/ha = 96,6 
Essai de désherbage chimique 
Cette expérimentation donne cette année, pour 1a 






1 kg_il1a 0 .: T. 
, -T-e-.m-oi-n-sar_c_Ie-' -. -.. -.-. -.. -.-.. -.-. -.. -.-. -.. -.-.-.-. -. ,-.-. !-:- lDO,iJ . 
1 Témoin non sarcléi . , ......... , ... , ..... , 1 3'.;.! 32.8 
J C 80, l kg:ha, prè-emergence . , , ......... i ]53. j 46,7 
Du 80, " " ....... , .... 
1 
:::,Jo 59.7 
1 Da!a~~n., 10 ~,g:ha,, r:ost-èmergence , , . , ~t~ i 96,7 
, FW 9...:,, .; kg;na, vre-emergence , . . . . . . . ,+,u j {7.9 
' 6 " " . , , . "1 -187 4\l,6 
" , 6 " , l/2 en pré~mergence 1 1 
l(! en post--émei:gence 
1 ~ 1 7),81 
d.s. à P = 0,05 1-tl 14.4 ! 
Ces résultats amènent les remarques suivantes : 
- tous les proàuits uûlisês en pré-émergence ne 
donnent aucun r.:~sultat ; 
- le Dalapon. utilisé en po.;t-èmergence, et le 
FW 925, lorsqu'il est utilisé pour moitié en post-èmer-
gence, donnent un résultat positif, équivalent au 
témoin sarclé pour le premier ; 
- il s'agit bi.en d'un effet àu mode d'épandage 
comme le montre la comparaison des deux doses de 
FW 925 à 6 kg. utilisées soit en totalité en pré-émer-
gence soit moitié en pni-emergence et moitié en post-
émergence. 
Il sera doue intéressant de reprendre cette expéri-
mentation dans ce sens, lorsque l'ensemble de notre 
programme nous le permettra. 
Essai de dates de semis de la roselle 
(graines) 
Cet e3sai a êté mis en place à la demande du Minis-
tère de !'Agriculture pour déterminer la date: de semis 
optimum pour la production de graines. 
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Nous avons les résultats suivants 
Production coton-graine 
Date 
kg/ha ?,i T. 
15 mai ........... 406 83,4 
1•• juin 




l'" juillet .......... 349 71,7 
Ces variations ne sont pas significatives. 
Il sc:mble que le l" juin soit la date du semis opti-
mum pour la production de graines de roselle. Cette 
expérimentation sera reprise l'an prochain. 
Essai de culture continue 
Cet essai a étè mis en place en 1956 et cultivé chaque 
année en cotonnier depuis cette date. 
Le paillage a été effectué en une seule fois avec la 
pailfo d'une jachère à la dose de 30 t/ha de matière 
verte. 
Le fumier de ferme a été épandu à raison de 20 t/ha. 
La fumure minérale équilibrée était la suivante 
- 200 kg/ha de sulfate d'ammoniaque ; 
190 kg/ha de phosphate bicalcique ; 
- 30 kg/ha d'urée technique. 
Les résultats en coton-graine obtenus cette année 
ne reflètent pas du tout l'aspect de cet essai. Un•; 
erreur dans la conduite des traitements insecticides, 
trop peu nombreux et surtout arrètés trop tôt, a 
entrainé un parasitisme très important sur la deuxiè-
me moitié de la fructification (Pectiuop/iora goss_v-
piella principalement, Diparopsis et Earlasi. Notons 
malgré tout que le témoin donne encore un rende-






Témoin ... ,, ................ , 1 ~-825 
Paillis .. . . .. .. .. . .. .. . ... , .. . 1103 
Fumier . . . . . . .. .. . .. . . . . . . . . .. . 1 255 
Fumier + paillis . . .. . .. . .. .. .. 1 376 
Engrai.s minéraux . . . . . . . . . . . . l 094 
Engrais + paillis .. . . .. . . .. .. .. 1 336 
Engrais + fumier + paillis . . 1 386 
Moyenne 1198 












Notre programme d'e:..'})érimentation sur la fertili-
sation minërale ne porte plus que sur la recherche 
de la dose d'engrais optimum et sur quelques points 
particuliers en rapport soit avec le diagnostic 
foliaire, soit avec des techniques d'épandages ou de 
nature de nouveau.'< engrais susceptibles d'ètre mis 
sur le marché (mètaphosphates). Enfin, un premier 
essai d'orientation sur la fertilisation de la roselle 
figurait également à notre programme. 
Essais d'équilibre de fumure 
Essai d'équilibre sulfur 31 x phosphates: 
Le sulfur 31 correspond à l'èquilibre optimum N/S 
et peut être rnlgarisè à la dose de 100 kgiha, A 
BM1BARI et à l'Est de BA!vŒARI un besoin complé-
mentaire de P se fait sentir. Combien de P sous 
forme de phosphates faut-il ajouter à cette fumure 
NS ? Nous avons également comparé l'action du phos-
phate bicalcique à celle du Phospal. 
Cet essai a été mis en place en 1962 et nous don-
nons ci-dessous les résultats 1963 (maïs et arachides) 
et 1962 + 1963, évalués en F. C.F.A. 
Production avec 1 
Phos- Phos. 1 
1 
phates • bica1- Phospal 
Traitement 
Fumure NS 
kg/ha cique \ 
i---------- ---- ----4-6 790 ! 
Témoin . . . .. .. .. .. .. . .. 0 52 110 











Le mellleur résultat est obtenu avec les 100 kg/ha 
de phosphate bicalcique, ce qui confirme les résultats 
obtenus par l'interprétation générale des essais à 
somme constante à 3 000 et 10 000 équ./ha. 
Ce type d'e::...1Jérimentation ne se justifie donc plus 
et doit être abandonné sur toute Station où une expé-
rimentation de base a été conduite de façon valable 
suffisamment longtemps. 
Essais factoriels SP, 3 3 , à deux niveaux 
d'azote 
Le but de ces deux essais était de vérifier aux 
champs certaines observations faites à partir des ana-
lyses foliaires et tendant à montrer un effet limitant 
par excès des éléments S et P. 
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Les niveaux de N". S et P étaient : 
N l : 50 kg/ha de N. sous forme d'urée 
K 2 : !51) kg/ha t"!e :,J, sous fonne d'urée 
S 1: 0 kgiha de S, sous forme sulf. de pctass. 
S 2: 50 kg/ha de S. sous forme sulf. de ])otass. 
S 3: 150 kg;'ha de S_, sous forme sulf. de potass. 
P l: 0 kgfha de P,O, 
P ? • 100 kg/ha de PD; sous forme :::,hos. oical. 
P 3 : 300 kg_/ha de P,O, sous forme phos. bical. 
Production coton-grain;;, kgiha 
Niveaux S et P Hl N2 
S!l PO ll36 95''.I 
S1 Pü 985 9·11 _.,. 
S2 PO l L!4 l l·H 
so pt l 5îl ! 536 
Sl Pl 1693 t 664 
S2 Pt ! 623 1585 
so " ' L - t cigo 1 701 
S1 P2 l 655 1 77ci 
S2 P2 l 770 [ 68'5 
d.5. à p = 0.05 1136 247 
-1 
Nous constatc-ns une action très r,ette du phosphore. 
sans différence entra P l e: F 2. et peu ou pas d'action 
de N et S dans le<; conditions de œt essai. 
Essai NPS 10 000 équ/ha sur la roselle 
La cultuœ de la roselle. Hlbiscl,s sa.Lid.;;.rlff., var. 
Laos, étant appelée a se di\·dop;1er en R.C.A .. ü étai~ 
intéressant de vofr l'é:iiet d'une fumure minirale équi-
librée sur cette plante. 
Traitement j 
E · 1 , - l'l Poids Gr~i-qurva en,s à . 1ectare t m,1as~e;_ RJt -Vèt' ! ~ L ~ • U 13S 1 
. ~ t · ha . kg. h~ 0 ; : kg /ha 1 
.:'JO,- SO, -- : J PO,H,- , 1 1 
1 
---- ---1-----1---11 ___ ---:---, 
. . 
1 3ci.69 1 334 ' 3 .51 547 j 
1 2u2 ! ï96 3:-rn 383 
10000 
10 000 
10 000 23.29 8211 3.39 i 399 
7 000 3 000 35,D 1425 3,86 535 
7 000 3 000 36,0l · 1 483 3,9:J 305 
3· 000 7 000 27.17 1 l 095 3,i!2 42S 
3 000 7 000 1 .'.!B,76 : l 132 3,89 429 
7000 3000 . 21.7+ ·1 890 3.7G 392 
7 ODO 3 000 i 22.26 · 746 3.[3 412 , 
Témoin .. . .. .. .. . ....... I 18.23 699 3.54 ' 3~6 1 
d.s. à P = û.05 · 5.12 1217, û,42 ~ 
Ces résultats montrent que. d'une· façon générale. 
c'est l'azote qui est l"élément le plus important. Seul 
un equilibre ~ P. par l'action sur le rendement. peut 
ètre défini pour la production de filasse. Il est le 
suivant : 
:.J = 72, varümt entre 61 et 100 
P 28, variant entre 39 et 0 
soit la fumure suivante : 
225 kg/ha de perlurée 
L75 kg!ha de phosphate bicalci.que 
prix de revient: l-J. -BO F /ha 
benéfice : 11 680 F /ha. 
La fertilisatiot1 ds:: la roseHe pour Ia prodw::tion de 
la filasse serait donc une ouération rentable. Ce n'est 
pas le cas pour la prcdl!ction de grairres. peut-être par 
absence de traitements insecticides"! -
Essais de doses d'engrais équilibrés 
Essai de doses d'engrais en culture 
mécanisée 1962 
L'assolement suivi est le suivant : 
1962 : 2' cycle : coton fumé !êffet direct i 
1963 : l" cyck : arachides + maïs associé, sans 
fumure {effet resi.due1 l 
2' cycle : Sésame, sans fumure (effet rcisi-
duel) 
196-J. : 2' cycle : coton fumé 
1965 : l" cvcle : maïs sans fumure ( effot résiduel) 
2° c;·cle : retour à la jachèœ. 
Les effets résiduels ètaient testés en 1963 sur un 
premier cycle (arachides + maîs i et un deuxiême 
cycle. de sè.,ame : 
Objet Ara-1 chides 
kg/ha 
1 
Témoin sans engralsj 380 
NPS 3 000 équ/ha -186 
NPS 6 000 èqu;ha 5ù8 
NPS 9000 èqu.'ha 316 
.NPS 12 !}00 équiha 548 




























La dose 6 OùO équ./ha continue à donner 1e meilleur 
résultat. et est rentabilisée à 160 °, : 100 F d'engrais 
donnent une augmentation de reYenu de 260 F, d'où 
160 F de bênefice. 
II est importal!t de constater que cette augmentation 
de revenu est obtenue à peu près en partie égale sur 
le coton 19é2 et sur les cultures vivrières 1963 : 
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Augmentation 
Objet de revenu ! 1962 + 1963 
1962 1%3 
1 
N"PS 3 000 équ/ha 7098 7652 14 750 
!--l"PS 6000 équ/lm J !O 270 10 198 20 468 , KPS 9 000 équ/ha 115-l-l LO 308 22052 NPS 12 DOO equ/ha [3 546 13 350 26 896 
NPS 15 OOll èqu/ha •• 1 15 964 l0,l74 26 338 




Cet essai représente la suite de l'expérimentation 
commencée en 1962, mais en outre il compare la 
réponse des deux variétés D 9 et B 50. 
L'assolement suivi est : 
1962 :· coton avec engrais (effet direct} 
1963 : l" cycle : arachides effet résiduel, sans engrais 
2° cycle : sésame effet résiduel. sans engrais 
1965 : coton avec engrais 
1966 : l'" cycle : maïs, effet résiduel, sans engrais 
2e cycle : retour à la jachère, 
coton-grai11e 
Equivalents à l'hectare Production kg/ha Augmentations à partir du témoin 
Objet 
so..--- I 3 PO.H; D9 B50 09 1 NO,- 1-_!~ 
---, non fumé, 666 811 Témoin ' • ~ •••• ' ' • " ••••• ~ y •••• ~ ~ ......... 
NSP 31)/)/) équivalents à l'hectare 1590 540 
NSP :.\000 é(lulvalents à l'hectare 1880 l 380 
NSP 9 üOO équivalents à l'hectare 3 780 2320 
K'SP 12 000 équivaLonts à l'hectare -l-t-40 3960 
NSP 15 000 équivalents à l'hectare ,, ! 4'-}50 5 700 
La faiblesse de la fertiltté initiale du terrain sur 
lequel est implanté œt essai fait qu'aucune des dos,:::s 
testées n'est rentable dès la pœmlèr.:: année. Le seul 
intérêt de cet essai. résid•ë donc dans b C<Jm].)araison 
des reoonses des deux variétés à la fumure. Cette 
comparaison est à l'avantage du B 50, ceci régulière-
ment pour toutes les dose;s. 
La faiblesse des rendements obtenus sur ce terrain, 
après une jachère de six ans de sissongo, repose le 
problème de I1ntèrèt des jachères. Cette parcelle va 
êiœ cultivée en utilisant mutes les techniques optima 
connues pour essayer d'augmenter cette fertilité. 
870 810 965 144 
1 740 838 1018 172 
2 7ùQ 900 1 lû8 234 
3 600 939 t 171 273 
-+350 9.19 1233 323 







Cet essai est identique aux précédents mais limité 
aux deux doses 3 000 et 6 000 équ./ha. 
Assolement suivi : 
1962 : coton avec engrais, effet direct 
1963 : l" cycle : arachides + arachides associées, 
effet résiduel 
2' cycle : sésame, effet résiduel 
1964 : coton avec engrais 
1964 : maïs ,_;_. manioc bouturé (effet résiduel) 
1965 : manioc (récolte) et retour à la jachère. 
Les effets résiduels 1963 étaient testés de la même 
façon que dans l'essai prècédent : 
Equivalents à l'hectare Bènë-
Arachides Maïs Sésame fice Objet 
l so,-- ! kg/ha kg/ha kg/ha 1962-63 NOa- 3 PO,H,- F C.F.A. 
i l 
i~~o\n 000 · ci~~i,;~i;~t~ · ~; ï·ii~~t~·r·; · : : : : 1 1 non fumé 1 895 655 524 1590 540 870 937 688 621 S554 
NSP 6 000 équivalents à l'llectare .... , 2 880 1380 1 74D 1166 757 562 9 713 
C'est également la dose de 6 000 équ,iha qui donne 
le meilleur résultat en culture manuelle. Le rapport 
entre l'augmentation de revenu en effet direct et 
l'augmentation de revenu en effet résiduel est éga-
lement voisin de l'unité. 
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Essai de doses d'engrais en culture 
manuel1e 1963 
Cet essai est identique m.:x prJcèdents 
Dose 
Témoin .... .,,. .. 
3 000 èqu./ha ..... . 
6 000 êqu/ha ..... . 
d.s. à P -= 0.05 













Essai de 1nodalités d'épandage 
Essai de pulvérisation foliaire de Perlurée 
Le but de cette expérimentation est de• vùifier l'inté-
rêt d'un apport complémentaire d'azote sous forme 
d'urée en pulvérisations foliaires pendant la floraison. 
La formule N P S utilisée est la sui--rnnœ : 
75 kg/ha de sulfate d'ammoniaque à Ia levée 
90 kg/ha de phosphate bkalci.que à la Ievêe 
42 kg/ha de perlurée. 
Les résultats sont les suivants 
l - Témoin 
2 - NSP. urée à la. levée 
3 - NSP, urc!Se en 3 pulvérisa tiens 
insecticides .separees 
-+ - NSP, urée en 3 nulvérisations 
insecticides incorporées 
5 - NSP, identique au précadent 
mais l"' pulverisation 
1277 kgfha 
1553 kg/ha 
1 635 kg/h:_t 
i 582 kg/ha 
avancee de 15 jours : 1675 kg_!ln 
Il semble difficile d'expliquer la chute de rendement 
pour l'objet 4. Si l'urée avait détruit l'effet des insec-
ticides, un résultat identique aurait dù ètre trom,é 
pour l'objet 5. Faut-il en conclure alors que la pre-
mière pulvérisation de cet objet, a,;ancèe de 15 joun 
donc sans insecticides. a seule agi? Une nouvdiè 
année d'expérimentation sera nécessairco. Notons que 
le resultat de l'objet 3 confirme œux obti::nus en 
1961 et 1962. 
Essai de nature d'engrais 
Essai de nature de phosphates 
Le but de cet essat est de comparer trcfa formula-
tions différentes de métaphosphates de potassium à 
des phosphates d'e.fficaclté connue, a:i. sein è.'une 
formule équilibrée. 
La formule équilibrée est la suivante 
N =: 2 450 èqu./ha 
S == l 100 equ./ha 
P = l 450 équ./ha 
5 000 èqu,/ha 
N et S sont apportés par : 73 kg/ha de stùf. d'amm. 
42 kgfha de perlurée. 
P est apporté par 90 kg/ha de phosph. bicaldque 
ou 75 kg/ha de vhosph. monacale. 
ou 100 kg/ha de phospal 
ou 60 kg/ha de métaphosphate. 
Cet essai est suivi au cours de l'assolement : 
l"' année 1963, 2• cvcle : coton. avec fumure 
2° annêe 1964, 1« c;cle : arachide 
2• cycle : paddy 
3' année 1965, 2' cycle: coton, avec fumure 
4' année 1966, l" cycle : maïs. 
Objets : 
1 - Témoin 
2 - Phosphate monocalcique 
3 - Phosphate bicalcique 
4 - Phospal 
5 - Mêtaphosphate, soluble eau, pulvêrufont 
6 - l'vlétaphosplmte, insoluble eau. puI-1:érulent 
7 - Metaphosphate. insoluble eau. granule. 
Sous-objets : 
L - Epandage des phosphates en quantitês égales 
sur les deux soles coton (1963 et 1963}. 
2. - Epandage des phosphates en quantitè double 




'1 it!s~tat~- ~~~.;~~i;i~~~- ·:::::: \ 
Phosphate blcalc1que ......... . 
, Phospal ....................... . 
· !vfotaph .• sol. eau, puh-èrulent .. 
Métaph .. insol. eau, pulvérulent 
Métaph., inso1. eau, granulé .. 
Moyenne ; 
~::; ·: i ;· ~:i~ ......... 1 
Dose 1 


















(l'i Il s'agit de la formule NS, sans phosphate. 
Les trnis métaphosphates testês sont équivalents 
entre eux, et également équivalents aux autres phos-
phates, monocaldque en particulier. 
Aucune différence n'est à signaler entœ dose simple 
et dose double pour cette première année de culture. 
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. CONCLUSIONS 
De notre expérimentation sur les jachères nous 
retiendrons 
- Qu'il n'y a pas de différences entre 0, 2 et 3 ans 
de jachères sur l'ensemble des résultats 1962 -,-. 1963. 
- Qu'il y a une forte interaction entre la nature 
de 1a fumure et 1a durée de jachère : · le fumier de 
ferme étant supérieur à la fumure minérale lorsqu'il 
n'y a pas de jachère, l'inverse se produisant dès 
qu'il y a deux ans de jachères. 
- Que trois ans de cultures ont effacé l'effet dépres· 
sif d'une mauvaise jachère. 
- Que six ans de P~mûsetwn purp!lrewn sont lnsuf· 
fisants pour refaire une fertilité correcte. 
Tout ceci, joint a un certain nombre d'autres obser-
vations antérieures, repose pour nous le problème des 
jachères. Nous sommes de plus en plus persuadés que 
notre effort à venir doit porter sur la œcherche de 
rotations optima où les différentes plantes cultivées 
joueront par leur système racinaire un eff.:,t analogue 
aux jachères. Si. par ailleurs, nous maintenons un 
equilibre minéral optimum et compensons les expor-
tations par une bonne fumure minérale, nous aurons 
toutes les diances de maintenir cette fertilité, voir de 
l'augmenter par le jeu des accroissements de résidus 
de récoltes. Il est évident que c'est là un point de vue 
qui sort quelque peu des sentiers battus, puisqu'il tend 
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vers la reduction, voir la suppression des jachères, et 
seule l'expérimentation en cours sur la Station per-
mettra de l'affirmer de façon valable. 
L'essai de desherbage chimique montre 1a supêriorité 
des produits, utilisés en post-émergence : Dalapon et 
FVif 925. 
L'ensemble de l'expérimentation sur le B 50, en 
comparaison avec le D 9 montre que cette nouvelle 
variété : 
- doit être semée à 80 x 30 cm, à 2 plants par 
poquets ; 
- suppork un retard de quinze jours dans les semis; 
- rentabilise plus facilement la fumure minérale. 
Les i::ssais de rentabilité de la fumure minérale 
confirme l'intérêt de la dose 6 000 èqu.fha: 
100 kg/ha de sulfate d'ammoniaque ; 
LOO kg/ha de phosphate bicalcique ; 
50 kg/ha de perlurée. 
Les mètaphosphat.:;s de potassium sont equivalents 
au phosphate monocalcique. 
L'expérimentation conduite sur roselle semble mon-
trer que : 
- la fumure minérale est rentable pour la produc-
tion de füasse. 
- la date de semis optimum pour la production de 
graines est le l'" juin. 





ET SON IMPORTANCE 
Le fah dominant le parasitisme de la campagne 
cotonnière 1963-6ci est l'attaque tres forte., et généra-
lisée a prBc;que rememble de la zone cotonnière 
d'Hemitarso;œ1m1S latus dans le courant de la seconde 
quinzaine d'aoùt sur les semis à date normale. Il en 
est résulté quelques dégàts bien visfüles en début sep-
tembre ; cependant œtte attaque a ete brève et les 
cotonniers ne présentaient pfus guère de symptômes 
en fin septembre. 
Comme au cours des campagnes ante.rieures, cett~ 
campagne cotonnière a l.}rincipalement été caracté-
risée par les déprédations de PectinopJwra gossypiel!a 
et à degré moindre de Diparopsis tvatersi. Notons to•1-
!dois, qu'en fin de campagne, Dysdercus supi!.rstitfo-
sus fut obsen-ci en nombre assez peu élevé dans 
o,uelques champs, mais sans jamais atteindre une im· 
portance économique, 
Sur station dan3 les parcelles d'obsen,ations non 
traitées, la p,ésence de Pectinophora gossypiella e2t 
remarquée dès la mi-août. mais la dem;itè de popula-
tion de cet insecte n'atteint un chîffre important qu'à 
partir du 10 octobre. epoque quL sur le plan de la 
phénologie du cotonnier, correspond :1 fa fin de la 
période de forte fl0raison et au dabut de l'apparition 
d'un certain pcurcenta.ge de capsules àgees. Dans les 
parcelles d'obsen,ation ayant reçu quatre appUcations 
d'insecticide, le seuil important de population de vers 
roses est noté juste avant h mi-octobre, mais la mul-
tiplication du dépr,~dateur est moins brusque que dans 
les parcelles non traitées, Dans ces dernières, 1e pour. 
centage ma.'{Îmum ( 85 c ~) d<l vers roses en fonction 
du nombre de cap;;ules est atteint dès ie 15 m:,vi;;mbre, 
alors que dans les parce Hes traitées OH r è) il n'est 
Shedding 
0
,i Caps, att. 
Parcelles Fleursiha Pectilwphora 
en °-1 gossypiella 
Traitées , .... 1 815 V34 ..\l,90 52,27 
Non trattee.~, , 6373l2 593.; 73:17 
Ces observations furent faites sur la varièt6 D9 
semée le :?.4 juin. Les tmitements des parcelles furent 
effectués les 12 et 27 septembre et les H et 18 octobre. 
Un essai à forte protection antiparasitaire, 15 appli-
cations d'insecticide du 5 août au 26 novembre, a 
enregistrê que près d'un mois plus tare!.. Dans les 
pièges lumineux, le maximum d"adultes capturès a étè 
rdevé dans !a semaine du .;. au 9 novembre. 
Dipampsis ivatersi dont la présence est observée dès 
la mi-aoùt se rencontre jusqu'à la fin de la campagne, 
mais lè taux moyen de parasitisme capsulaire par cette 
chenille œste très faible dans l'ememble. 
Les autres chenilles des capsules ne se sont mani• 
festées qu'en tœs petit nombre. ffeliothis armigera, 
présent également de la mi,aoùt à la fin de la recolte, 
mcntre une courbe bimodale de capture des adultes 
au piège luminewc, le pt.:;mier mode est observé vers 
1a mi-octobre, le .second un mois plus tard. La popu. 
lation maximale d'adultes d'Earias spp est capturee 
au début du mois de novembre. 
Dysderciis snpentitiosus n'apparait dans les champs 
que vers le 15 octobre, b maximum de densitè de 
population a étè relevê en décembre, mais de fortes 
pull!-llations n'ont pas été obsenèes. 
Les vols lès plus importants de Cosmap!zila flava 
ont été notés fin septembre et à la mi-octobre, ceux 
de Prodeuia lituta à la mi-octobre et à la mi-novembre. 
Parmi les insectes piqueurs nuisibles à !"appareil 
végétatif du cotonnier k:s plus nombreux furent 
Empoasca facialis et .4pllis gossypii. Le maximum de 
population des premiers a été rdevé à la mi-septem-
bœ, mais le nombre des jassides régresse sensible-
ment à parür de fin novembre. Les pucerons sont 
présents pendant toute la durée de la campagne, la 
période d'abondance la plus marquée fut observée 
début octobre. Les captures de Lygus, Alegacoelum, 
Campylo11zma et Ste11arriws furent toujours peu nom· 
breuses. Une seule capture d'Helopeltis sdwutedeni 
est à signaler. 
Dans le tableau suivant, ont été reportées les obser-
vations effectuées sur des parcelles ayant reçu 4 appli-
cations d'Endrine et sur des parcelles non traitées. 
0
~ Loges att. 1 P.M.C. Production Pectiizopfwrn j ·l~ Pourr, coton-gi:aine 
gossypiella . g kg'ha 
70,41 
1 
2,374 37.99 1229 
91.4l û,424 l:3,62 29,1. 
donne un rendement de 2 532 kg/ha. Notons que 
malgré cette forte 1,Jmtection, le 1:JOUrcentage de 
capsules attaquees par Pectùwplwra gossypiella étmt 
encoœ de l4.3ï et que celui des capsules atteintes de 




à Empoasca facialis Jac. 
L'étude de 1a résistance variétale du cotonnier aux 
jassides (E111poasca faciali~· Jac) a été poursuivie à 
BA.IvIBARI : 
l J par lè contràle de la pilmité de toutes les lignées 
des sélections ,: bactério;:;e ,, en F 3 et en F 4 t hc!tero-
zygotë" pour la bactériose) et des sélections technolo-
giqœs ( Rébas l en F 4 et F 5. ainsi que de diverses 
introductions du Tchad, de3 U.S.A. et de BAMBESA 
(Congo Léo) et des sélections de BOUA.I(E. Les lignées 
11 faible pilosité ont été éliminées des sèlections. 
2} par l'étude dans les micro-essais variétatLx d'une 
part des populations de nymphes des variétés fixées 
et des Rébas en sélection en F 4 et en F 5 de sélections 
diverses et d'introductions, et d'autre part de la pilo-
sité de ces variétés. Trente huit lignees de différents 
croisements ont été comparées aux variétés B 50, D 9, 
E 40 et Allen L50 et Allen 333 ; les coefficients de 
corrélation entre pilosité et population sont respecti-
vement de r = - 0,373 et - 0.826. 
Parmi les croisè:IIlents supérieurs au B 50 et D 9 
signalons : 
B 296/ 151, C0/1517, W 296/60, P 14 TK 9, E40 et 
2 lignées de TB 5ll ; à égalité nous trouvons : SW 296, 
BTK, TB SU (1 Hgnée) ; les croisements suivants sont 
inférieurs : W 296/W, W 296/197, ainsi que les variétés 
HG, M 6 et Allen 333, d à un moindre degré l'Allen 150. 
à He111itarso11enu1s latus 
Une étude comparative des dégàts causés par les 
acariens du cotonnier, Hemitavs011emus latus, a été 
faite sur les variétés B 50 et D 9. La première de ces 
1 Quantite 
1 
Matière active matiere active 
en g,1ha 
·! Endrin.:; ( témoin l g:I 41JO Endrine + D.D.T. 200 + l 000 
Tl!iodan + D.D.T. (3i ..J:JO + 1 ùOO 
Sevin ..J- To;{aphen.e (4i 700 + 1500 
Sevin + D.D.T. (51 700 + 1 ûOG 
Dipterex + D.D.T. lôj .'llJO + .l 000 
d.s. à P = 0,05 
d.s. à P = 0,01 
(ll ENDRIN C.E. !Shdl): èmulsion à 20 % d'Endrine. 
(2) ENDRJN-D.D.T. 1Péchiney-Progill: émulsion a 10 qo 
d'Endrine + Sü % D.D.T. 
t3) THIODAN-D.D.T. (Pêchiney-Progili: émulsion à 20 ''ü 
de Thiodan + 50 "o D.D.T. 
1 4) C.4RV /N (Rhàne. Poulenc) p.m. a 70 o o Sevin +-
83 
variétés montre des dégàts environ deux fois plus 
faibles en intensité que ceux analysés sur le D 9. 
Dans un essai varietal, on note une résistance supé-
rieure au B 50 et de la varièté E 40 aux variétés D 9, 
Allen 333. A 151 Reba. Allen 150, Allen 151, TB Sll-1346 
et 330 Fostèr x: MP 2. 
EXPJ;RIMENTATION 
INSECTICIDE 
Essais de produits 
Essais comparatifs de produits insecticides 
Deux essais ont eté réalisés, comprenant chacun un 
standard. l'Endrine à 20 ° Q de M.A. utilisé à raison de 
deux litres hectare (l'action de ce produit étant connue 
depuis plusieurs années l'a fait prendre comme trai-
tement de comparaison). Le dispositif expérimental 
de ces essais 12:st celui des blocs de Fisher, il compor-
tait 8 répétitions, chaque objet comptait 8 lignes de 
25 mètres dans le premier essai, 6 lignes de 20 mètres 
dans le second. Ces essais de comparaison de produits 
furent traités avec des pulvérisateurs individuels à 
pression préalable, munis de détendeurs et équipés de 
rampes à 4 buses pour le traitement de detL"< lignes 
de cotonniers avec un débit d'environ 80 litres par 
hectare. 
Premier essai. 
Semis de D 9 le 25 juin. Dates des traitements : 
13-9, 30-9, 15-10 et 28-10. Les résultats de c;et essai sont 




kg!ha 9G T. g 
15'l7 1()!} 00 3,625 
152.7 95.62 3,572 
1561 97.55 3,529 
1642 102,32 3.6S3 
1633 1()5.3~ 3,S39 
1392 8S,97 3,197 
107 kg 6,70 
142 kg 8,89 
RH0DIAPHENE (Rhône-Poulenc): émulsion à 75 °;i d0 
Toxaphène. · 
(51 CARî/lN (Rhône-Poulenc) p.m. à 70 °.i et Sevin + 
DEDELO (Péchiney-Progili p.m. à 50 % de D.D.T. 
(6) PEPRYL CPéchù1ey-Progil) p.m. à 80 °6, de Dipteœx 




L'analyse statistique montre que 1a formulation 
Dipterex + D.D.T. est inférieure d'une rnanièœ hau-
tement significatiœ au point de vue rendement aux 
autres formulations ; entre œs dernières il n'y a pas 
de· différence significative. 
Secoud essai. 
Cet essai ne comportait que deux produits: l'En-
drine et le Folithion. l.a variété E 4G semée le 26 juin 
était traitée aux dates suivantes : 14-9, 1-10, l5-10 
et 29-10. 
Matière active 
Endrine (I"I ttémoin·, 1· 














Coefficient de variabilité d-~ l'essai 14,46 % 
Différence non significative 
(0 ENDRIN C.E. (Shell) émulsion à 20 °-0 
d'Endrine. 
(2) FOLITHION E 50 (Bayer) émulsion à 50 '' ,i de 
Folitlüon. 
Les rendements obtenus '1vec les deu:-:: produits ne 
sont pas différents statistiquement. 
Etudes de mélanges 
Deux essais comportant divers mela:.1:~es de pro-
duits furent effectues lors de [a campagne coton-
nière. Le premier essai comparait racti.on du Thiodan 
en mélange avec le D.D.T. à des conœntrations varia-
bles de ces de,ux m?.ti.ères acti_ves : le second avait 
pour but !a comparaison de l'efücaci.té d'une formu-
lation à base de Dipterex mélangée à diverses matiè, 
res actives. 
La disposition en blocs de Fisher fut o:igalement 
adoptée pour ces expérimentations: elle comportait 
8 répâtitions : chaque parcelle était constituée par 
3 lîgnes de 25 mètres. 
Les applicatiom d'insectlcMes furent effectuees 
avec des pulvérisateurs individuels Colibri-Vermorel 
munis de détendeurs et ciquipés de rampes à 4 buses 
pour le traitement de deus. rangs de cotonniers, Les 
buses utilisées assuraient un débit de t 75 l/ha envi-
ron, dans le l'" essai, de 80 1/ha environ dan, l"' 
second. 
Premier essai. 
Semis de D 9 le 25 juin. Dato::s des appiicatiom 
d'insecticides : 12-9, 27-9. 14-10 et 28-10. 
l\fatière actiw. Production 1 Poids 





D.D.T. (21 kg'ha. ü,1 T. taire 
"' (l l i '=' 
i--0-1 
1 
4 IJOO l 010 li!D,00 1 2.696 
(tèmoin) 
1 
1 "" i 
3 000 962 93,25 2.392 
140 1 oao 924 91,50 HlO 
-!80 . 4000 t ü20 l!XJ,99 1 2.554 
./30 0 ~~7 82,87 1,938 c-, 
j 
!_ 
Coefficient de variabilité de l'essai (3,73 
Differenœ significative à P = D.05 35 kg 
P = il.Dl 115 kg 
(1) THIFOR p.m. à 80 °:, de Thiodan. 
\2) DEDELO p.m. à 51) 0 ~ de D.D.T. 
'!tJ 
L'analyse statistique montre que le Thiodan utiiis~ 
s::;ul est, d'une manière hautement si.gnificathe, infé-
rieur aux melange;; de cettè matière active avec le 
D.D.T. ou que le D.D.T. seul, et qu'entre œs différentes 
formulations il n'y a pas de différence significative. 
Second essai, 
Semis de 09, le 25 juin. Date de traitements 13-9, 
l-10. 15-10 et 29-10. 
Dose 
en ttilm 
: 1 r, 'd 1 j Prod. ,-oi s i 
Matiè.œ acti.ve ! kg.iha moy. · 
· cap;;. 
------------ ------ --- ---
-Dipt<àrex(li + D.D.T. (1î 1000..,.. 11100 
DiptereR + D D.T. . ... \ 500 ..,.. 2 000 
Dipteœx + Thiodan (3•. l 000 + 5CD 
Dipter<àx + Thiodan . · 1 300 + fü) . 
Dipté!rex + Sevin [4, 1 OOD + 1 ODO 1 
Diprerex + Sevin . . . . . . 300 + l 000 
Coefüdent de variabilité d~ ressai 10,38 Cj 
1287 2,933 
i 21+ . 2,779 
1167 1 2,870 . 
12.51 2.ll53 J 
l 36:S 1 3.0:9 
l335 1 3.10-l 




(li PEPRYL r_Nchiney-Progilî p.m. à 80 ~ ~ de Dip-
terex, 
(2} DEDELO (Pèchiney-Progil) p.m. à 50 ~:1 de D.D.T. 
(31 THIFOR (Péchiney-Prcgil) p.m. à 80 °~ de Thfo. 
dan. 
(4) CARVIN {Rhàne-Poulencl p.m. à 70 ~à de Sevin. 
Le test de la plus petite différence significative 
indique que le traitement Dtptere:z + D.D.T. !:iOO + 
l 000) est significativement inférieur aux traitements 
à base de Sevin. et que lo::s traitements dont le 
mélange insecticide contient du Thiodan sont signi-
ficativement inferi.eurs au mela.nge. Di.pterex + Sedu 
(80G + 700\. Le rendement obtenu dans les parcelles 
traitées avec des mélanges comprenant du D.D.T. ou 
du Thiodan ne differi:':nt pas entœ e.ux statistiquement, 
de même les œndements avec une dose doublè ou 
simple de Dipterex utilisée avec un mème produit. 
Retour au menu
Conclusions aux essais de produits 
La comparaison de l'dficacité de cliver~ ~élanges 
insecticides a celle de l'Endrine a mis en ev1dence la 
valeur moindre du mélange Dipterex·D,D.T. Les for-
mulations à base de D.D.T. associè soit au Thiodan, 
soit à l'Endrine_. soit au Sevin se sont révélées aussi 
efficaces que la formulation à base d'Endrine seule. 
de même la formulation à base de Folithion. 
Dans le premier essai, comparaison de produits, les 
préparations renfermant du Sevin bien que na:n signi-
ficatiwment différentes des autres formulations, le 
Di.pterex-D.D.T. mis à part, donnent les rendements 
en coton-graine les plus élevés. Cette même constata-
tion est notée dans l'essai d~s divers mêlanges avec le 
Dipterex. Si. le~ résultats de ces deux essais sont 
soumis à une analyse de la variance avec décompo-
sition orthogonale incomplète, dans chaque cas la 
supériorité des formulations contenant du Sevin sur 
l'ensemble des autres préparations insecticides s'avère 
hautement significative. 
Les mélanges à base de ce composé carbamique -
cet insecticide seul ne pouvant être retenu a cause de 
sa faible toddté vis.à-vis de Prodcnia lltura - pour-
raient être intéressants dans la lutte contre les dépré-
dateurs entomologiques du cotonnier. Leur efficacité 
au moins aussi grande que celle de l'Endrine, devrait 
les faire préférer à cause de leur toxicité beaucoup 
moindre vis·à.-vis des êtres à sang chaud. Cependant 
k, coùt actuel de ces préparations ne permet pfü, 
d'envisager leur utilisation dans un avenir immédiat. 
Dans l'essai de comparaison des diverses doses de 
D.D.T. et de Thiodan, aucune action synergique n'a 
été mise en évidence. La cause peut être attribuée aux 
faibles doses· de Thiodan contenues dans les différen. 
tes préparations. 
V 0Iu111e de liquide et 111ode 
d'épandage 
.Un essai comprenant 3 objets, constitués par des 
volumes différents d'insecticides, divisés chacun en 
deux sous-objets rep,ésentés par deux modes d'épan-
dage, fut réalisé sur la Station. Les parcelles élémen-
taires de cette expérimentation conduite en blocs au 
hasard à 8 répétitions comprenaient 9 lignes de 25 
mbtres de long. Les traitements furent effectués avec 
le tracteur enjambeur Derot-Tecnoma. 
La ,;ariété semée le 27 juin était le D IJ. Les dates 




en I Disposition des jets 
1. l/ha , · ·1 i --' · / kg/ha . ,!!!_·_ 
1 100 1 3 jets verticaux (témoin) 1 1866 100,00 
' 100 · 1 jet vett. + 2 jets hot"izontaux l 864 99,89 1 
1 





2DO 1 jet vert. + 2 jets horizontaux l 974 105.79 
· 300 3 jets verticaux ................ ! 1832 98,lS 
300 / l jet vert. + 2 jets horizontaux' 1 764 94 53 
'j-Coefficient de variabilité de l'es~ai 11.80 9o ' 1 
Pas de différence significative ! ______________________ , 
85 
L'analyse matllématique de cet essai montre que ni 
la disposition des buses, ni le volume de liquide 
n'influent sur le rendement en coton-graine d'une 
manière significative. Le deuxième point de cette 
conclusion est particulièœment intéressant, en effet, 
si la mécanisation de la culture s'amplifiait en milieu 
rural, un problème pourrait se poser pour les trait~-
ments insecticides : l'approvisionnement en eau. L'uti-
lisation d'un faible volume. dont l'efficacité est par 
ailleurs équivalente à un volume plus important de 
concentration plus faible en insecticide, réduit consi-
dérablement les temps mo.ts (remplissage, déplace-
ments), ce qui permet un rendement journalier plus 
élevé par appaœil et donc un meilleur amortissement 
de l'appareillage. 
Dates et 1101n bre de traite1nents 
Nombre de traitements 
Trois, quatre et cinq applications d'Endrine à 20 °~ 
de M.A. à raison de 2 l!ha par application consti-
tuai.eut les trois objets d'un essai réalisé suivant la 
méthode des blocs de FISHER avec 9 répètitions. Cha-
que objet était fo,mé par 13 lignes de cotonniers de 
25 mètres de long. Pour cet essai. la variété B 50 fut 
retenue et semée le 27 juin. Les applications d'insec-
ticide furent effectuées au tracteur Derot-Tecnom::i 
dt':bi.tant 100 l/ha environ. 
· ! Product. 
Nombre I Dates des applications i cot.-gr. 





: 2~/9, 5/10 et 21/10 .. 1 l. 335 
1 lo~~/10 [;~~· ... ~~~~~ .. ~~1 1378 
16,9'. 1110, 10/10, 21/IO 
et 30/10 . .. . . . .. . . . . 1450 
Coefficient de variabilité de l'essai 10,23 'lo 






(1) Le pourcentage de capsuI7s attaquées comrrend l'ensemble des capsules attaquees par les orgarusmes 
cryptogamiques et les insectes, 
L'anaJvse statistique (test de Turkey) indique que 
le traitement comptant 3 applications est significati-
vement supérieur à ceux comportant 4 ou 5 applica-
tions. Cette conclusion semblera quelque peu para-
doxale vu que les trai taments à 4 et 5 applications 
commencent plus tôt et se terminent plus tard que le 
traitement à 3 applications, alors que les durées inter-
applications sont les mêmes ou plus courtes. L'examen 
des données météorologiques peuvent fournir une 




La forte pluie (34.5 mm; survenue le t6-9 après la 
première pulverisation des traitements a .;, et 5 appli-
cations aurait délavé le depot insecticide et la ;_)rctec-
tion réelle des ,:otcm:iers n'aur::üt débute què le 
l" octobre, date de la deu:dème al)')Ec;;üi.on. La pro-
tection commençant le 21 s.::ptembre dam b traite-
ment à 3 appHcatior:s;. q_ui. donne un -retv:\.;:;ment e~, 
coton-graine significativement su:Jérie1.1.ra, semble indI-
quer qu'au moins la dernière décade de septembre 
constitue une pedode critique pour la lutt,:, contre 
les déprédateurs. Compt,e tenu d'une rémanence 
moyenne de quinze jours de l'insecticide, la période 
de protection se t,:,nninendt le 5 novembre pour le 
traitement à 3 applications et le 14 nm:embre peur 
les autres traitements. Les résultats obt;ènm; indiquent 
que la période dr.: protection de novembre semble assez 
superflue. 
Fréquence des traitements variables, dose 
totale constante 
Gn essai dont les applications insecticidès couvraient 
la même période et où la dos,:, totale d'insecticide pul-
s;êrisée était la mème, mais où le nombre d"applica-
tions. donc les concentrations de pesticides differaient, 
fut mené à BA.MBARL Le nombre d'applications était 
de 4, S et 6, et ks objets corn;titués pat 9 lignes d~ 
25 mètres étaient répétés 8 fois dans un dispositif en 











Dates des. app\ic:.itfons 
1 
kg/ha! 0 a T. j 
---1--~i 
P:9 . . 2,10. 16/10 et W/10 (té-/1 1 
mom i . . • . . . . . . . . . . . • • • . • l 32i l00.00 
14/9. 2,'10, !):li\ 19,'lO et; 
29.'10 .. . .. . . .. ·' 1293 97,59 
Ui9, 2-l,9 .:;/[!). [6,!IJ. 22:W
1 
et 29 10 ................. 1 t 2ï3 %.31 
Coefficient de variabilite de ressai : 6.66 % 
Pa.s de différence sigrüficative 
L'analyse de cet essai n'indique aucune différence 
significafrve entœ lés traitements, donc 4 ap_plicRtions 
doit êtœ retenu car c'est le mode le plus économique. 
De plus. i.l se pourrait que lès plus faièles concentra-
tions du traitement à 6 applications à rai;:;ün de 4 
appUcaticn.s sdem aussi efficaces que la plus forte 
du traitem~nt à 4 applications. à moi.ns que la réma-
nence des cor..centrations plus faibles soient moins 
longue. 
Insecticide 1nicro biologique 
Dans un essai fut comparee l'efficacité d'une prepa-
ration à. base de Bacillus t!wringiensis. d'une formu-
lation à ba,;e de Thiodan et d'un mèlange d.:; ces deux 
prcduHs. Le dispositi.f expé,,mental cœnprenait S ,êpé-
. tition.; reparties en blocs de F[sH:aR; 6 lignes de :m 
rr;_ètres d·~ long formaiènt une parcelle. les traitements 
c,:;mportaient 6 appiic:ations dont les. dates furent : 
[8-9. 2-10. 11-10. 2-U et 12-l L L'essai fut semë avec la 
·;;ariété E -\i) le 2Sl juin. 
Les r,ulvsérisaticns furent effectuées avec des pul-
vérisateurs individuels Colibri-Vennorel équipés de 
rampes à 4 buses distribuant emiron t75 litres d'ému[. 
;ion inse;:;tidde à l'hectare. 
Produit commercial 
1 1 Production / 
1 Dose j coton-grainç . 
en 
1cg.,11a I .. 
. · 1,g,ha 11,1 T. 
1·-------,1-~./--










/ Thifor ! témoin, f. 5-li.l !•JO 00 36,lS 
1 B.T. 02"163 + Thifor 1 .... 1 l 5·Hl 100,01) 1 38,36 
C.:,efficier.t de variabilité de fèssai: ll.SG ",1 
1 Pils de différence .;ignificafo;e, 
( l l Préparation à base de Bacilliis thuringieusis i 
3 600 U.T./mg. 
(21 Thifor p.m. à 8ù ·'o de Thiodan. 
L'analyse statistique n'indique aucune différence 
significative entre les rendements obtenus et à ce 
point de vue Ia pœparr,tkn à. base de Bacilfris est donc 
équh:aiente au Thiadan. L~. mélange des deux toxiques 
n'est p::'.s ncn plus dlffàent au pcict d.::: vue rende· 
rnem; la l)opulat\on de P. r;oss_;,pieiia étant encor0 
tres èlevù ,pries de 40 ''.:1, il n'y aurait donc aucune: 
action synergique m'èC ce melange: il se pourrait 
que l'un des deux principes actifs de ce mélange soi.t 
inhibé par l'autre. 
Notons aussi que dans un petit essai, l'actfon de la 
souche de Bacillus rhurùzgieHsis utilisee dans l'essai 
précédent fut compar.ëe a ee11e de la souche c,:n 62 
de l'année precédente. Dans les conditions d.e l'expé-
rimentation (2 répétitions seulement) il n'y a pas de 
différence significative entre les rendements des deux: 
souche;;, qui sont d;;; 1416 et 1438 kg/ha respectivement 
pour les souches de 1963 et 1962. 
Retour au menu
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SECTION DE PI-IYTOP ATHOLOGIE 
LA DI3SINFECTION DES SEMENCES 
DU COTONNIER 
Cette année, nous avons rèalisé quatre essais d'e::,.1)é-
rimentation (à BAMBARI), un essai de vulgarisation 
Produits simples 
A.grosan 5 lV 
Dïtflmie ,\112 ,4TVP 
Granosan M 2 X 
Grmiopéf'a 
flepta.x M 25 
Isatox: F 25 
OrgaJZil 
Organil 50 
Ortllocide 75 SP 
Orthocide 50 1V 
Ortiio-Phalta11 75 SP 
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California Chemical S.A. 
Rhème-Poulenc 
Rhone-Poulenc 
interstation, et un essai mettant en compétition diffé-
œntes formulations à base d'Organil. 
Les produits expérimentés avec leur composition 
chimique sont les suivants : 
5 9·o de composés mercuriques compr<'mant 0,75 °.i de 
chlorure d'éthylmercuœ et 4,25 o~ d'acétate de phenyl-
mercure. 
70 % de Manèbe (éthylène bis-dithio-carbamate de manga-
nèse-) utilisable en poudrage sec ou: selon la méthode 
,, slurry ;,, 
6.4 °,; de mercure (15.4 Q,i d'éthylmercure paratoluene 
sulfoanilide·1 utilise seulement par méthode ,, slurry .,. 
Ll % de mereure (combinaison de 1.3 étl10xybutylmercm:e 
iodure et de l,O éthoxypropylmercuœ chlorurel. 
Insecticide 25 % d'Heptachlore. 
Insecticide 25 •,, de Lindane. 
75 ~il de Carbatène (mélange de 80 ?,i de polyèthylène 
bisthiuramedisulfure et de 20 °ô de polyéthylène bisthiu-
rame monosulfureJ utilisable en poudrage sec ou selon la 
méthode « slurry "· 
50 il~ de Carbatène. 
75 ?~ de N-trichloromethyltiotetrahydrophtalimide (cap-
tane 1. 
50 ~ ,i de Captane. 
75 9ù de Phaltane (N-trichloromethylthiophtalimide). 
50 °-;; de Phaltane. 
0,80 Qô de mercure en combinaison alkylmercure (méthyl-
mercure dicyandiaroidal utilisable seulement selon la 
methode "slurry ,, (p.,;eudo-humidei. 
125 °~ de mercure sous forme d'acètate de phenylmercure 
et de chforure d'éthylmt!rcure, 20 °o de Dleldrine. 
Probablement 50 o;, de Thirame (T.M.T.D. = tetramethyl-
thiurame disulfidel et 25 c,, de Dieldrine. 
25 o., de Captane, et 25 °;; d'Aldrine. 
25 % de Captane et 25 ~., de Dieldrine. 
25 °~ de Captane et 25 ?·o de Llnclane. 
Mélange experimèntal 50 "~ de Carbatene et 20 % de 
Lindane, 
60 °b de Captane et 15 % de Diddrine. 
15 ·)~ d'oxinate de cuivre et 30 °~ d'Heptachlore. 
l,5 °.: de mercure du silicate de mëthoxyèthylmercure et 
20 o,, d'Heptachlore. 
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SS 
Essais d"' expérimentation 
Les deux premiers ne comparent entre eux que d-,s 
produits à simple effet. n'ayant qu'une action fongi-
cide - bactéddde. Les deux autres mettent en compé-
tition des produits mb:tes i fongicides • insecticides I et 
permettent de comparer leur action a des prcduits 
simples, fongicides ou insecticides. pri;; comme réfè-
rences. 
Essai n·' 1 (poudrage sec) 
Il permet de comparer entre em~ les produits sui-
vants : 
1 dose Granopèra 
l dose d' Agrosan 5 VI[ 






-~ ;) 0.40 ° Q 0.30 ° ;) 
co,20 9,) 
L dose de Dithane M 22 A WP 0,010 ,i i 
2 doses d'Ortho-Phaltan 75 SP 0,50 °i û,30 °,i 
Les résultats des comptages effectués à 12 jours, à 
30 jours, à 120 jours et ceux de la production ne sont 
pas statistiquement differents entre eux. 
Compt. 12 j. apres le semis 
Essai n° 2 (méthode de traitement 
pseudo-humide) 
Il met en compétition les produits suivants 
1 doae de Panogen 
l dose Granosan M ; X 
1 dose d'Organil 
7 cm"i 100 kg de graines 
OJQ r, C 
050 "i 
2 doses de Di thane 11'[ 22 A 11\IP 
2 doses d'ürtho 30 W 
1 dose ct·ortho-Phaltan 50 W 
0.50 ° ~ 0,25 r, ~ 
0.50 "J 0,30 "~ 
0,30 ,;,) 
Comme pour l'essai precèdent, i.l n'y a pas de r.§sul-
tats si.gnificati.vement différents. 
Essai n° 3 (poudrage sec) 
Les produits mixtes suivants sont compares entre 
eux et au Granopéra 0,40 1 .:. 
-+ doses de Dieldrex A 0,30 ~l 
0.20 c.;> 
de Sanigran A.T. 0,40 ~1 






de R110diate A.T. 0.40 % 
d'ESD/A:M 0,40 o;) 
d 'Organil L 0.50 e, :> 
Compt. 3û j. après le semis ! 
Densité Production 
Traitement 
Do~" i Poquets I Plantules Poquets Plantufos 
0 0 1· '· 1 I ' l · "' ! . P' 1 ~ •I I ufl P ~' •;-·!) '-!.,] 1,.1 . , 
poq. ·1 ''j T. s~ ,, % T. : Po::i._. "" T. se- Q,i T. Pl./ba o,i_ du kg/ha •c. du 
semes : mees I semes I mees , tem. tem. 
Témoin non traité ,
1
---::::-1-32.! 1~ !5,9 j 100/ 79.0: 100,û , 33.7 ' lûM l ,.1000 100,0 1,.1 376. 100,0 ~-
Gi:anopera ,, ....... : : : : : OAO 
1 
8L3 ' 98,6 , 35.7 JI 99,t ; 79.+ j 99.4 · 3<t,5 102.3 / 43 5-!.? 1 lOU 1551 I!2,7 
Dieldrex A .............. : 0.50 I 90,8 ! lW.2 ; -14,3 , 123,6 -1 q2A j ll5.6 11 -H.3 132.0 152 951 1 123,2 1 633 _, 118,7 _ 
i Dieldrex A I û 41) · 93,5 1 113,4 i 49.2 l37,2 92.3 1 115.8 -IH.8 144,8 . 53 12:5 123,5 1621 ; ll7.8 
1
1 
Dieldrex A ... H::.::::.-:i'oio1 85,5 i 103,8 ,
1 
.;J,J Ll:S.".'_ 86,7 _i 108,5; -IL9 l l24,2 483331112.-i 
1 
1674_1121.6_ 
Dieldrex A ............. : 0,20 j 87,8 ! 106.3 , .;o,7 UU _ 33.5 .I 110,3 4L7 113,6 4,;, 157111+.3 
1 
L 6291118,4. 
Sanigran A.T. . , , .. , ... : O,.lü 86,0 . 104.-+ 
1 
·HA 1 115.6 il7,2 109.1 ,H,: : 122.1. 49. 625 • 115.-l · 1595 ltS,9 
Orthocide-Dieldrtne .... 1 0.40 86.5 1 105.0 ~.U. l ll7.:3 / 86.2 ! 107.9 41.2 1122,0 148 708 . 1133 166il 121,2 
Rhodiate A.T. , .... 1 ü,40 SM 102A , 39.5 : l[[l,l 1 8é,O i 107,6 40,0 113.7 -ri' 500 ; ll0,5 l 649 119,8 
E.S.D./Al\1: ............. : 0,40- 1 39,4 108.5 ~3.:: _j 120,ti . 90.5 ! 113,3 , 42,8 126.9 50 792 j ll8.l 11644 . 119.5 : 
Organil L ....... .:_! 0,50 j il8,3 . 107,l -f2,ti _ IU,d 87,G 108.9 1 42.0 _ 124,3 50 125 ' 116.ô 1531 112,7 • 
d.s. à P = 0,05 • 1 4,5 'J 5,5 3,-1, Q,5 ~.a 5,8 · 3.4 j' 10,1 , 2 9031 6,7 n.s. · n,s. 1 
d,s. à P = 0,01 1 1 6,û 7.3 l5 12,7 6,l 7.7 1 4,5 22,i 3 860 9,0 : j 
Les meilleurs risultats sont obtenus avec le Diel-
drex A. l'ESD/M! et l'Organil L. Pour la Dieldrex A, 
la meilleure dosa d'emploi est 0,40 c J. 
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Essai n° 4 (poudrage sec) 
Pour cette deuxième série de produits mixtes, les 
traitements suivants sont comparés entre eux, au 
Granopéra 0,40 °.i et à l'Aldrine 20 °6 0,625 °â. 
89 
1 dose de LP 61-762 
1 dose de LP 61-762 0,40 % 
1 dose de LP 61-763 0,40 % 
1 dose de LP 61-764 0,40 % 
1 dose de Granopéra + Aldrine 20 ~·o 0,40 ~ ;) +0,625 % 
1 dose de Granopèra + Dieldrine 50 % 0,40 % + 0,25 % 
1 dose de Granopéra -'- Llndane 25 °)1 0,40 % + 0,50 ~o 
t dose de Granopéra -i- Heptachl. 25 % 0,40 % + 0,50 % 
i 1 ] Compt.12 j. après le semis I Compt. 30 j. après le semis Il 1 1 
1 J j I Densité \ Production 1 
l 
, Dose Poquets \l Plantules I Poquets t, Plantules \ 1 1 
Traitement ! 1----- ----- ! 
1 
,o ! .1 . ~ . r .~ l ·;; • \ Do du I o5 du l % 0' ~- Pl ! O' ! 
1 
,J' Pl I l 1 . ! 
\ , poq_. 1 ~.} T. se- 1 °i1 T. Poq_. \ 9,1 T. ! se- \ q~ T. PL/ha\ tém. \kg/lm. ·tém. 
\ \ 1 
semes\ ! mées \ sernesi J mèes j I \ 
------1--1--1--1--1-1-1---1 l Témoin non traite ...... 1 - 1 78,4 1 100,0 1 34,5 i 100,0 ( 75,8 1 100,0 \ 32,5 : lOO,O \ 41333 j 100,0 i 1 477 J !00,0 
Granopéra .............. 1 0,40 1 82,1 1 _ !04,8 _ I 37,S 1 109,6 \ ll0,6 1 106,4 j 36,8 1 113,3 43 OS3 I 104,2 1 1 460 -l 98,S 1 
Aldtine 20 ~Q .... ., ...... , 0,6251 83,6 \ l!l6,9 I 38,3 ! lll,O ! 82,6 1109,1 J- 37,0 I 113,8 l 45 2031 109,4 \_ 1672 _ 113,3 , 
/ LP 61-762 ................ j 0.40 I s6,6 ) 110,s 1 41,0 ) 11.8,9 1 85.8 .1 m,2 I 39,6 ! 121,s 47 os3 1 113,9 [ 1496_ ! 101,3 1 
: LP 6l-763 ....... ., ....... 
1 










115.s 145 4171 rn9,9 _i 14621 99.a l 
i-L• 61-7~ ................ 1 '·'° 1 "·' \ 111., 1 ",s \ 120,1 : "·' I "'·'-I "·' ', 120; 1 47"' I , 14,611571 I 106~ 
! Gr!n~fid~ne 20 06 ..... [ ~:!t \ 83,0 1 105,9 \ 39,9 \ 115,7 . 82,0 1 108,2 1 38.8 \ 119,2 146 6671 112,9 , 1 544 1 104,5 
1 . i-1--1-1--1-·l-1-1----l-1-1-1·-! Gr!ntii:l~rine 50 % , , .. l g~ I 88.1 I 112.4 ! 40.9 1 118.5 \ 86.1 . 113,7 ! 39.8 \ 122,4 \ 480001 116,t 1546 , 10{.6 [ 
' 1--1-1-l-1-l-1-1--1----1 ! Gran("e~a 25 0 , 00,'!~ 1 37,5 J 111,6 ( 39,9 1 ll5,7 87,3 \ 115,2 \ 38,7 1 119,0 I 43 500 \ 117,311636 1 ll0,3 
1 
, -t- m ane a • , ..•• ! ,:i 1 1 / 
,. ,-1---1--\-1-------1----·-
J G,~nrtf ,:;;,,bloœ 25 "' . · \ )fo I 90,9 / H6.0 1 43.1 / !24fl I 90,6 i 119,6 i 42,7 / rn ., \ 5! "' \ !242 \ 1. 650 ! 111,71 
'1 d.s. à p = 0.05 \--1To(si!3J'19.4!w1_ù_1_3,oî-9~\I 3D771?A·l1~l~1 
1 
à P = 0,01 1 :,,2 . 6,7 . 4,3 12,5 l 5,3 1 7,0 . 4,0 12,3 4 093. 9,9 1 • 
Les meilfotrrs résultats sont donnés par le mêlange 
Granopéra + Heptachlore. Viennent ensuite le mêlange 
Granopéra + Dieldrine et les L"P 61-762 et LP 61-764, 
Conclusion générale 
- Comme les années précédentes, la supériorité des 
produits mixtes ressort clairement (Dieldrex A prin-
cipalement). 
- Des produits simples à base de Captane ou de 
Phaltane, comme l'Ortho 50 W et l'Ortho Phaltan, don-
nent d'aussi bons résultats que des. organo-mercuriques 
comme le P'anogen, le Granopéra ou le_ Granosan 
MZX. 
- Cette année . encore, l'importance du prnblème 
<{ diplopodes ,, se fait nettement sentir. Dans certains 
cas un traitement à l'Aldrine donne d'aussi bons ou 
rnème de meilleurs résultats qu'un traitement à l'aide 
d'un organo-men::urique. 
Essai hiterstation 
Il a été implanté cette année à BA.TulBARI. GRI-
MARI et AGOUDOU-MANGA en République Centra-
fricaine, à BEBEDJIA et TIKEM en Rèpublique du 
Tchad, et à MAROUA au Cameroun. II a pour but de 
faire ressortir l'intérêt de la désinfection des semen-
ces du cotonnier dans diverses zones de production. 
Les· traitements essayés sont les suivants 
Granopèra 0,40 % 
Aldrine 20 °'o 0,625 t}'o 
Dieldrex A 0,50 % 
Orthocide 75 0,40 % 
Cet essai fait lui aussi ressortir l'intérêt qu'offre 
l'emploi des produits mixtes pour la désinfection des 
semences du cotonnier (à TU(EM, Dieldrex: A donne, 
pour le comptage à 30 jours des plantules, 160,2 % du 
témoin); l'importance du· probleme diplopodes est 
mise en évidence: dans certains cas l'Aldrine a donné 




l Comptage 12 jours l Comptage 30 jours / .N'om de / Productio_n __ l
/ après le semis f après le semis ! pieds j coton-graine / 
Traitement 
) t I r I en JJro- j 
1 
Poquets I Plantt,:les f P~cr.uets I Pl!'.'·l_ules. l du··· ~tion 1 !,;,/ha "ii T 1 o~ r. Q~ t. "-0 T. cor. 1_~j __ -·__ ' · 1 
1 RU.ffi\RI --: 1 1 j I j 1 
. A = Temoin .......................... I 100.0 / 100.0 tou.o J 100,0 / toû.O 1 15.33 100,0 1 
/ B = Granopéra 0...10 g,j . .. . .. .. .. .. . 100,7 .
1 




. 1 573 99,4 
1 C = Aldrine 20 ?ii 0,625 °& •..•.....•.... j 99,6 100,8 100.1 1 lûiJ.8 lùL3 1545 97,ti ! 
. D = Dieldrex A 0,50 % .............. ! 102,7 j 110,9 104,2 1 lt l,9 1 l03,3 1 l sg2 100,6 
1 E = Orthocide 75 0.40 % ............... / 100.3 93,8 W),9 1 99,l lOIJ,.f t 545 97,6 j 
- --1 '" 1.-., 1· .,., j---i--- ---/ d.s. ~ P = 0,05 1 tl.S. ..,., _ 1 .,;, n.s. 
1 
n.s. n:s. i 
\ d.s. a P = û,Ol J 6,l n.s. 1 5.9 j - 1 1 
GRrnAitr j 1 / i 
f A = Témoin ...................... ., ( 100.0 j 100.0 100,0 100,u 101},0 933 100,0 1 
I' B = Granopéra 0,4iJ 9o .....•........ 1 102.2 1 l l·U' 107,5 / 117,3 10,M 1 029 10-1,7 [ C = Aldrine 20 ~~ D.625 °L ........... · 1 ltJ2.'5 1 ::16,5 
1 
19,2 1 9+,7 j 104.3 1023 WU 
j D ""' Dieldrex A 0.50 % .. ., .. .. . . . . .. 103,9 1 133,7 tl4,/.l 134.8 1 lli.7 i J 148 116,8 i 
l. _ E = Orthocide 75 o .. io 0 1i .............. i 106,6 1 Il?,5 
1 
_110,2 _ j _l:27.4 i _1_1_.J..3- ) · l 038 103,7 , 
~:!: : ~ ; i:~f / n:~·-" n~s': 1 ~'.~ j ii:i i &t I n.s. n.s. 1 l =~=~===,=~=11 
/ AGOUDOU-M);-,;GA 1 ! ! 
1 
A = Témoin . .. . "..... .. .. . .. j 100,0 100,0 / 100,0 100,0 100,0 / ·+37 100,0 
. B = Granovéra 0,40 % • . . . . . . . . . • . . . . 103.6 lG-1,S 103,6 1 103,2 , 103,4 I 469 102,7 i 
1 
c "° Aldri.ne 20 °~ 0,625 % .............. J 106.9 lD9,6 1 lOM , I09A ! rni;.s 493 107.9 . 
D = Dieldrex A 0,50 % ............. 
1 
107,9 lH,4 107.3 i 114.1 / l0~,8 J 509 lll,5 ( j E = Orthocide 7S 0,40 o~ .. .... . .. .. . • 106.J _1_0~_1.6 __ 1_o_s,s_ / ~i.4 ! _ 106.5 _ j __ 4_8_6 ___ 1_0_6.-_~ _ 1 
1 d.s. a P = 0.05 i --~ 8,3 2..1 j 7,7 1 4,6 ) 23 6,2 / d.s. à P = û,Ot 5.1 n.s. 3,2 10,3 1 6,1 38 8,2 
1 1 ! 
A a. Témoin -~~~~~~" ................. j tûO.O 100.0 100,0 100.0 1 100,0 1 662 · J/ WO,O 
B = Granopéra 0,4() to .............. '1 1.\9,0 7&,0 S6,3 77,5 j 86.1 1546 93,0 
C "" Aldrine 20 % 0,62HL ............ 1 il\1,4 90,6 88,4 69,l 87,S 1 538 i 93,6 
D = Dietdrell: A 0,50 g;, , ••..•.••..• , . l 99.2 93,it 99,6 1(11,4 j 99,9 1 736 1 l04.5 
E = Orthocide 75 0,40 % .............. ! _1_0_~._1 _ IOS,8 104.9 111.0 j _1_c3_.7_ 1 61-J. i __ 9_s,6 __ 
!:!: ! ~ : g;gf ·1t~ ~~'.i 1i'.~ fJ:g ) n.s. n.s. . J n.s. 
, • ÎIIŒM 1 
A == Temmn ...................... , . · j 
B = Granopéra 0,40 n . .. . .. . . . . ... 
C == Aldrine 20 % 0,625 °~ ..... ,., .. ., .. / 
D "" Dieldrex A. D,50 o.~ .............. 1 
E = Orthocide 75 0,40 ni .............. 1 
d.s. à P = 0,05 ! 
d.s à P = 0.01 1 
MAROUA I 
A == Témoin ......... , ..... , ........ . 
B = Granopéra 0,40 % •.........•..• 1 
C - Ald ' •O 0 .. 0 ,-,- t' ! 
- ttne - ., .o .. :i . J.. • . . .. .. .. • .. / 
D = Dieldrex A 0,50 % ........... , .. 
E = Orthocide 75 0,4() % .............. ! 
d.s. à P = 0,05 







rno,o 100.0 100.0 ) 
125,1 117,0 123,7 
ll19,4 j 109;5 1 1015 ! 








121,4 ! 113,6 j 117,0 
__ 18_J_j 11.4 / -I3.6~ 1--11-.3 -

















100 .o 1 100 .0 
114,S j 114,0 j 
124.9 124,l 
m.2 ! us.a j 
_1_1D~A- -~~i-114.7 j 
































11 a pour but de comparer différentes formulations 
à base d'Organil, entre elles, à un insecticide (Lindàne 
20 qo), et à un témoin non traitè : 
Comptag~ 12 jours 
Traitement après le semis 
et 
dose Poquets Plantules 
·O~ T. % T. 
Témoin non trattJ ............ ~ . ' ..... 100,1) 100,0 
---
Lindoran 20 0,50 Oso •• , , , •• , , , •••••••• , , 97,l 103,3 
Organil L 0,50 "[) ' . • •• ' •••• ' •• ~ ••••• 1 106,9 120.2 
:::::::::::::::::·~! Organil 30 0,50 0~ 97,1 109.3 Organil 75 0,50 % 94,4 100,4 
d.s. à P = 0,05 n.s. 12,9 
d,s. à P = O,ùl n.s. n.s. 
INTjjR:fiT DE LA D]jSINFECTION 
DES SEMENCES POUR LES LOTS 
TOUT-VENANT 
L'étude a porté sur les points suivants : 
Au laboratoire. 
1. coupe transversale des amandes et détermination 
du taux des bonnes graines. 
2. calcul du pourcentage de germination sur sable 
stérilisé. 
.4.u champ. 
Recherche de l'intérêt d'un traitement par un fongi-
cide (Granopéra 0,40 °o) par la mise en place d'essais 
coup les : traité non traité. 
Etude au laboratoire 
EDDA 
' 





1 Plantules malades . . . . . . . . . . . . 10,0 1 








Organil L 0,50 °o (50 °o de Carbatène, 20 % de 
[Lindane) 
Organil 50 0,50 °a (50 % de Carbatène) 
Organil 75 0,50 % (75 °o de Carbatène) 
Il n'y a que l'Organil L (produit mixte) à se montrer 
significativement supérieur au témoin non traité. 
Comptage 30 jours 1 Production 
aprbs le semis 
Densité 
coton-graine 
Poquets Plantules 9o T. 
9~ T. ç,i T. kg/ha 1-i T. 
100,0 100,0 100,0 1482 100,0 
----
104,2 101,3 105,7 1505 101,6 
---
108,5 120,7 118,8 1636 110,4 
:----
100,2 ,~- 105,0 1667 
1 
112,5 
94,0 100,9 102A 1606 108,4 1 
8,5 
1 
10,1 11.4 n.s. 1~=-n.s. n,S, n.s. n.s. n.s. 
Détermination du taux de bonnes graines 
par coupe transversale des amandes 
1- l I o · ?~ i s-â 1 Q O ! O,;j ~ _._!} grainesj graines 1 ~rain;s graines graines 
saines · jaunes <-heml- a.vor- pour-
I J lées : tées ries 
1 
----:--- ---- ---
BoDA 44,8 1 43,7 1 1,9 . 7,6 1~: .. ' ' ~ . 
C,\R~OT .. .,J~-r32,8-1:~ 2,6 1.0 1 
7,5 1 3,1 ! CRAMPEL . , , 57,2 30.1 i 2,1 
Pourcentage de germination sur les bancs 
de sable stérile 
Ils sont déterminés sur 1 000 graines pour chaque 
lot. 
CARNOT 
Graines Gr. traitées 


























Comptage à 12 jours 
CARNOT CRAMPEL 1 
Témoin Tr:titè Tlèimoin Traité , 
granopera non traité granopéra non traité grnnopd:ra 
-~~~1 1 
Trnité 
: ~ 1 Poq. PL Poq_. 1 Pl. Poq. Pt. : Poq. ~ l l'oq. ~ 1 Poq. ! 
Totaux ............. -11184 ' 709 ! 790 353 1512 754 2 159 1378 l 649 . 793 2 10! j 875 1 
Moyenne p. rep .... ~ 59,l O 14'U 71.l 126,0 62,8 j 179,9 73.1 137,4 66.5 1 175.3 1 72,9 
% du témoin ...... j-ioo- 100 151.2 ! 121},3 ! 100 100 1 142,7 ; ll6,4 : --ioo lOO 1· 127.6 , 109,6 
9;, de levée .......... ! 23,5 70,3 35,5 i 84,6 3û.O 74,8 : 42,8 ! SU 32.7 79,2 41.7 86,8 
Compta~e à 30 jours 
1 
~~~~B_o_D_A~~~~I CARNOT 
- Traité Traité 
Témoin Témoin Témoin 
granopêra ·1 non trat'te· 1 granopéra non tra:te' granopéra • 
CRA1vIPEL 
Traité 
non uaité OAO tl6 0,-10 o 0 - , OAü o., 
PL / Poq. 1 PL I Poq. 
1
. Pl. j Poq. 1 Pl. 1 Poq_. j Pl. 1 Poa. 
-.--1-- -1-J-J---,-
1701 1 84il j 1 461 1 739 2 150 878 1566 704 2 086 \ 867 
146,8 70,7 1· 137.81 61,6 1179.21 73,2 : 130,5 1 58.7 ' l73,8 1 71,3 
PL Poq, 
Totaux ... , ... , , .... . 




% du témoin .... , . , 100 
675 
% de levee .......... i 21,9 
100 
67,0 
1595 1 125,6 100 100 j 1+7,2 ' [18.81 100 1 100 l 133.3 123,1 













1 Rendement Stand 1 
Nbœ 1· e·· T pieds -· 0 • kg;ha 
I coton-graine 
'
1o T. \ Nbre I c.J T. l:g,ha I iiG T. pieds 
--- --- ~I~ lCO [855 Tèmoin .............. : 32 2.B 100 1 724 100 
Traité granopéra -i--'-
o,m 9o ........... . 38 767 · 120.3 l 852 107.4 
Sit,mifica tian d.s. à. P "'- 0,01 d.s. à P "' 0,03 
Le traitement nous a donne unè augmentation des 
taux: de germination sur bancs de sable stcirUe allant 
de 19,7 ~o à 24,3 ~c. 
Les comptages aux. champs à 12 et 30 jours nous ont 
permis d'observer des augmentations encore plus 
-1-· i 
!04,81./4 333 i 115.il 11 386 1 101.6 1 
n.s. d.s. à [' = 0,01 n.s. 1 ~ 1 
41733 lOO LOO 
1542 
1471 
42 933 100,5 
n.s. n.s. n.s. 
considérable,; des taux de levée (poquets et plantules). 
La production des graines traitées devrait être supé-
rieure a BODA et à CRAMPEL, compte tenu du 
nombre de plants en production. 
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LES FONTES DE SEMIS 
Une prospection effectuée en début de campagne en 
diverses zones de culture mécanisée. nous. a permis de 
définir l'importance cette année des fontes de semis 
et d'isoler un certain nombre d'organismes généra-
teurs de fontes de semis. 
GRIAJARI : Lésions de bactériose sans gravité sur 
un nombre peu important de plantules. Quelques pieds 
sont atteints par Rhizoctonia solani Kilim ou Glome-
relia goss;'Pii (South) Edg. 20 °ii emiron des plantules 
présentent des symptômes de maladie (bactériose sur-
tout} sur la tige ou la racine. 
BAKALA : Les attaques de bactdriose sont de la 
mème importance qu'à GRIMARI, mais par contre les 
attaques de Rhizactonia solani et Gromerella gossy-pii 
sont en nombre "[)lus grand, sans toutefois qu'il y ait 
mort des plants. 30 ·~ o des plantules emri.ron présentent 
des sympt6mes de maladie sur la tige ou la ·racîne. 
BAMBARI : Dans les cultures mécanisées nous 
avons remarque les attaques de Sclerotium rolfsii 
Sacc. en bordure de champ. attaques qui ont entrainé 
dans quelques cas la mort des plantules. Les attaques 
des autres champignons -sont peu importantes en 
comparaison. 15 ~ a environ des plantules présentent 
un symptôme quelconque de maladie sur la tige ou 
sur la racine. 
IPPY : Les attaques de badèriose sur la tige sont 
insignifiantes, mais il y a des attaques de Rhi::;octonia 
solmû et de Glomerella gassypii eu nombre beaucoup 
plus grand qu'ailleurs. En outre, quelques pieds sont 
atteints par Sclemtium mlfsii. Les attaques sont aussi 
plus graves et entrainent souvent la mort du plant, la 
pluviométrie ayant été plus forte que dans les autres 
zones à l'époque de semis. -
En tout, k pourcentage des plantules malades 
atteint 20 %, 
AGOUDOU-MANGA : On a surtout de la bactériose, 
mais sans gravité. 15 ° o des ]}lantules sont malades. 
INOCULATION DES CAPSULES 
AVEC X. 111alvaceaz-u111 · 
Méthode d'inoculation e1nployée 
C'est celle décrite par C. LOGAN dans The Annals 
of Applied Biology (46,230 1958). les capsules sont 
piquées à l'aide d'une aiguille emmanchée ne dèpas-
sant pas 2 mm de long et préalablement infectée, 
La lecture des cotations est effectuée 3 semaines 
après l'inoculation. 
L'échelle des cotations est la suivante : 
Grade O : pas _de réaction autre que la trace de la 
piqûre. 
93 
Grade l : très petite lésion bactérienne inférieure 
à 1,5 mm de diamètre. 
Grade 2 : lésion de 1,5 à 4 mm de diamètre. 
Grade 3 : lésion de plus de 4 mm de diamètre. 
Résultats 
3 séries d'inoculation ont été pratiquées respective-
ment les 7 octobre, 21 octobre et 8 novembre sur des 
capsules àgées de 3 semaines. 
Les résultats obtenus sont consignés dans le tableau 
suivant : 
! \ Degré d'infüction \ 
/ Variété · l"' ino-12" ino- ! 3° ino-1 i 
\ \culation culation\culation Moy. 1 
/ 
• . 1 1 
n 9 ................ \ 1,91 1 I.B6 l 2,37 1_2_,o_s _ 
\ E 40 .. . .. .. . .. . .. .. . 0,92 \ 1,53 .
1 
- / 1,2-1 1 
/ B50 ........ ,. ...... ~j 2,08 _:~_i_z_,5_3_
1 i TB 511 . .. . . .. . . .. . 1,37 1,17 2,29 1 1,61 




\ Allen 151 ... \ ~ 1,84 2,90 2,10 
!
_Allen 151 Réba .... i 2,34 1 1,67 / 2,43 1 2,15 
Allen 333 ... 1 2,46 1,88 1 2,58 1 2,31 1 
Ces résultats sont assez sujets à caution et devront 
ètre repris ultérieurement. 
Le mode d'inoculation par piqûre, n'est peut être pas 
le meilleur pour apprécier 1a résistance des capsules 
à la bactériose. Les résultats obtenus, bien que sujets 
à caution, sont entièrement opposés à ceux obtenus 
avec l'inoculation par brossage des capsules. Ce pro-
blème semble des plus complexes et méritera toute 
notre attention. Il sera sage de procéder avec les deux 
méthodes d'infection. 
ÉTUDE SUR LA FUSARIOSE 
Une prospection effectuée dans l'Est du pays nous a 
permis de remarquer, cette année, une légère augmen-
tation de l'aire d'extension de la maladie. Une série 
de tests en serre nous a permis de comparer la viru-
lence des différentes souches de la maladie, recueillies 
au cours de cette prospection. Une autre série de tests 
en serre nous a permis de comparer les sensibilités 




Tests en serre 
Virulence des souches ramassées cette 
année dans l'Est 
Nous avons test.6 la virulence d'un certain nombre 
de souches provenant de l'Est du pays. 
Pour cela, nous avons inoculé des plantules âgiies 
de 12 jom.·s selon la mdhode habituefrement utilisée 
sur la Station et mise au point par ~- L.tGIÈR8 r·'i. 
Comme vat'i.ètè on a ;1ris le D 9, 
Nous nous sommes contentè.s de noter le degré 
moyen des symptômes et le pourcentage de rabougris-
sement sans étudier le redèpart en croissance. 
Les résultats obtenus sont condenses dans le tableau 
suivant : 
: G,u,:r- i B:,r- 1 Kmr- ,· VovG-1 Ou.u:-: 




symptômes sur! ; 
1
, 1 ., j 
le D 9 . . . .. . . . . . . 23,4 \ 19.~ l 16,4 19,9 ( 19,-" 
Pourcentage de ra-1--1--:--j--/i--j 
bougrissement .. 
1 
91,8 1 78,5 ! 73,0 . 89.1 86,0 j 
La souche la plus virn!ente est celle de GAMBO, 
la moins virulente est celle trouvée à KEMBE. 
1 
Nombre N'ombre Î 
de par- dé! cap-
Lieu de récolte celles sules 1 Variété 
iitudiee.; étudiées 
B,UIBARI 4 toOOO D9 
l.R.C.T. 1 40S D9 
l 478 D9 
1 329 E40 
1 545 BSü 
BOSS.4.NGOA .. 5 935 Allen 151 
B.D.P.A. 
GRIMARI 4 2586 D9 
Agriculture 2 648 B50 
POUA!BAIDl 2 570 Albn 333 
C.M.R. 
lPPY 2 387 Allen 150 
Culture mécanisée 
BAivIBARJ 2 555 D9 
Cu\ture mécanisée 
BAKALA. 237 D9 
Culture mécanisée 
AGOVDOU-MANGA I 305 D9 
Culture attelé:;; 1 289 Alkn 151 
Sensibilité de différentes variétés 
Par la mème méthode un test a été réalisé sur la 
sensibllité de différentes variétés de cotonnier dtr 
-pays vis,à-vis de la fusariose. La souche utilisée étak 
celk de VOGGBA. 
Les résultats sont les suivants : 
Variétés 
B5û ............ 1 
W2% .......... \ 
TB511 .......... / 
Allen 151 ..... . 
D9 ............ ! 
E40 ........... . 
NT 205143 •.. ., . , 
0,1-2 : variétè résistante 
3-4 : variété tolérante 
5 : variétè peu tolérante 









Une répétition de ce test avec une autre souche 
(OUANDA) nous a donné dé!s resultats semblables : 
D 9, E-10 et NT 205/43 sont très sensibles, tandis que 
B 50 et \V 296 se sont montrés résistants ou tolérants. 
OBSERVATION ET RECHERCIIES 
SUR LES POURRITURES 
DE CAPSULES 
Importance des pourritures de 
capsules en R.C.A. 
~-.i 1 
1 Nombre 1 ~1) ~-iJ de trai- Caps. : 
tements . 
Caps. I)erfm:èes 1 Caps. j C.P. ~ii 
ù1sect. saines . par pourries 
chenilles 
1 3 ou 4 58.l 20,3 12.0 27,3 
G 3,7 73,3 23,0 Sl.9 
10 • 15 50,4 33.5 16.1 23,0 
3 43,5 32,.5 24,0 17A 
3 34,1 47,(} 18.9 32,1 
3 2-'.) /;- 61,3 1L5 29,5 
3 7ï,2 3,6 19.2 19,2 
3 69.9 5,9 2-t.2 23A 
3 6M 20,4 19,6 2-i,3 
2 42.l 32.8 25,1 3ï,l 
2 55.9 15,5 28.7 32,2 
2 31,2 165 52,3 61,7 
2 17,4 59,7 22,9 5û,5 
2 9~7 73,7 16.6 57,6 
('''i R. L\GIERE • Rapport de phytopatho!ogie, 1958-59, pp: pp. 61-64. 
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Etude des agents fongiques des 
pourritures de capsules 
Nous aw>ns traité des agents fongiques générateurs 
des pourritures de capsules que nous avons pu isoler 
tant à la fin de la campagne 1962-1963 qu'à celle de la 
campagne 1963-1964. 
- Des infecttons artificielles de capsules au labora-
toire nous ont permis d'étudier les symptômes de 
l'infection par divers agents fongiques et d'étudier le 
pouvoir pathogène de ces organismes. Les plus viru-
lents se révèlent être Botrydiplodia theobl'omae Pat. 
et Colletotriclntm gossypif South. 
- Nous avons déterminé approximativement in 
vitro, la température optimum de croissance de la 
plupart des agents fongiques générateurs de pourri-
t:i-ires de capsules. 










Rl1izapr1s nigricans 10 ' ............ 
Bmtyodiplodia theobromae ... _. 76 
1 
Nigrospora oryzae ............ ! 6 
Aspergillus flavus ........ , ..... : 8 
; 
Aspergillus 11iger .... , ....... ,, 4 
C11aètomium olivaceum. ..... ." .. 12 
Colletotric1twn gossypii 
······! 28 1 
Etude de l'action de différents fac-
teurs sur les pourritures de cap-
sules .· 
Sensibilité variétale 
Un essai intervariétal a été réalisé aux champs 







Allen 151 Réba 
Allen 333. 
Il a permis de montrer que· les variétés les plus 
sensibles sont semble-t-il l'Allen 151 et l'Allen 151 Réba. 
Les infections artificielles réalisées au champ dans le 












Agents fongiques 22-25' C i 30• C 35• C 1 
Rhi::.opus nigricaus ....... . 
Botryodiplodia tlzeoûromae 
Nigrospora orJ•zae ....... . 
.4spergillus flavtis ......... . 
A.spergillus niger .......... . 
Chaetomium olivaceum .. 
1
, 






















On a classé les champignons dans ce tableau par 
ordre de vitesse de croissance des colonies. La vitesse 
maximum de croissance est en caractères gras. 
On voit que Rlti:.opus nigdcans, Botryodiplodia t1zeo-
bromae et Aspergillus niger se développent le mieux 
autour de 30° C tandis qu'Aspergillus flavus, Chaeto-
miwn olivaceum et Colletotricltum gossypii ont leur 
optimum de croissance aux alentours de 35° C. 
- Par des infections artificielles au laboratoire. 
nous avons étudié le pouvoir pathogène de ces agents_ 
à diverses températures. · 
30,c 35•c 
S. moy. % de S. moy. '% de 
des tach .. loges des tach. loges 
en mm' att. ' ·en mm• att. 
271 71 209 65 
----350 77 344 75 
3 27 6 40 
1 
40 68 1 73 74 
319 62 176 62 1 
--· -101 48 163 55 
- ----174 60 1 343 66 
Aspergillus niger Thiegh., Rhi:.opus nigricans Ehr. et 
Fusarium monilifonne (Sheld) Snyd. et Hans. mon-
trent, elles, que les variétés les plus sensibles aux 
pourritures de capsules sont les Allen 333, 151 Réba et 
151 ; les moins sensibles sont le D 9 et le B 50. 
Action de différents traitements 
sur les pourritures de capsules 
On a étudié l'action de certains traitements fongi-
cides ou défoliants sur les pourritures de capsules. 
Essai de traitement fongicide et de 
défoliant · 
Les traitements pratiqués ont été les suivants 
A) Témoin non traité. 
B) 4 pulvérisations aqueuses d'oxychlorure de cui-




C) 4 atomisations d'huile minérale. pure Clavus 27 
â. raison de 20 l/lm. 
D) 2 traitements huileux supplèmentaires à l'En-
drine par atomisation : un traitement précoce début 
septembœ et un traitement tardif fin octobre. 
E) Pulvérisation de defoliant (Nitrogilî 500 1/ha à 
la concentration de 2 ,i o - date d'épandage 19 octobre. 
F) Pulverisation de défoliant (Amitril) : 500 1/ha à 
la concentration de 1,5 ,;è - date d'épandage 31 
octobre. 
G) Pulvérfaation de défoliant (A.mitril) : 500 l/11a à 
la concentration de 1,5 % - date d'épandage 8 
novembre. 
L'ëssai est organisé en blocs FrsHER avec 8 répé· 
titions. 
Les résultats sont les- suivants 
'I 
1









I pour- . 
---,I ries_! __ _ 
<lj T. % T. C.P. a~ Q~ T. 
'1 
'! 
Rdt % T. kg;ha 
100,0 , 
___ ,_I Témoin non traité '' 79,6 !00,0 1 9,96 
'! - ---Oxychl. de cuhTe 8L7 
Î Huile minérale . ~ .. ~ . 36,6 
2 traitements suppl. a 
l'Endrine ..... , .... 80,8 
---




Dtifoliant 31 octobre . 73.6 




















d.s. a p =: 0.05 4.3 
d.s. à P =: D.Dl 7.6 





L'huile minérale, si eUe diminue le pourcentage 
des loges "cheniilées ,, et pourries, provoque par 
contre une chute importante de rendement. 
Les traitements d~foliants entrainent la pullulation 
des vers de capsules et une augmenattion du coeffi-
cient de pourritur,:::. 
Aucun des autres traitements (Oxychlorure et 
Endrine) ne donne de résultats diifêrents de ceux 
obtenus avec le témoin non traité. 
Essai de traitement avec l'acide gibberel-
lique 
Comme les années précédentes, on a mis en place 
































100,0 1885 100,0 
'----: 
JU l 895 100,5 
77.6 1649 87,5 
----
96,6 1 1904 101,!) 
135,l 1667 88,.J. 
-- --
113,6 1623 86,1 
---1, 119,6 , l 754 93,1 34,3-il 126 6.7 
60,2 222 ll,8 
Nous n'avons observè aucune diffèœnœ du point de 
vue des tau:c.: de pourriture de capsules, entœ les lignes 
traitées et non traitèes. 
Essai de traitement à l'acide de micro-
éléments 
Cn essai de traitement aux micro-eléments (B, Cu, 
Mn, Mo, S, zn·1 n'a pas pennis de tirer de conclusion 
sur l'influence de ces éléments sur les taux: des pour-
ritures capsulaires. 
Retour au menu



























400 5CO ~,., 
'---~-......;........-======~~--[ 
KmSO 180 3DO D 20;') 
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CENTRE D 1EXPÊRIMENTATION COTONNIÈRE 
DU NORD CAMEROUN 
A. LEUWERS. 
Le programme comprenait essentiellement : 
- le contrôle et l'observation des variétés I.R.C.T. 
actuellement diffusées: A 151 (11600 hectaresi et 
A 333-57 ( 60 600 hectares) ; 
- Ia multiplication sur la Station Agrico1e de GUE-
T ALE de diverses variétés confirmées A 333-57 (30 hec-
tares) - ou en observation : HG9 31/60 (2 hectares), 
P 14-T 129 ( 1.75 hectare) et P 14-T 128 (1/4 d'hectare) ; 
r 
- la sélection màssale pédigrée de la variété HG 9 ; 
- la réalisation de 2 micro-essais comportant les 
nouvelles variétés I.R.C.T. intéressantes de TIKEM 
et BEBEDJIA (Tchad}, BAMBARI (R.C.A.l et KOGONI 
(Mali) ; 
- la réalisation de nombreux essais variétaux com-
paratifs (22) tant en station (4) qu'en brousse (18) ; 
- la mise en place de plusieurs essais agronomiques 
relatifs : 
- à la désinfection des semences ( 4) ; 
- à la fertilisation des sols : fumures minérales 
azotées (5), épuisement et regénération des sols 
sous culture cotonnière continue - recherche du 
meilleur engrais vert ; 
- à l'étude du mode d'exploitation des sols har-
dés ; 
- à l'étude comparative de produits insecticides 
et de fréquences d'application ; 
- au desherbage chimique du cotonnier (Promé-
tryne) et du mil (Gésaprimel. 
Ce programme a pu être réalisé grâce à la parfaite 
collaboration des organismes intéressés à la produc-
tion cotonnière; C.F.D.T .. Service de !'Agriculture et 
I.R.C.T. 
CARACTÉRISTIQ!!ES G:flNJ3RALES DE LA CAMPAGNE 
La météorologie, et son influence 
sur les cultures 
Malgré un départ irrégulier des pluies, leur prolon-
gation inhabituelle en octobre a permis aux cultiva-
teurs d'obtenir néanmoins des récoltes satisfaisantes. 
Les premières pluies sont arrivées importantes dès 
les premiers jours de mai puis on cessé pour ne repa-
raître qu'en juin, époque habituelle des semis, mais 
en quantité très insuffisante. 
Les semis ont donc été réalisés dans des conditions 
assez peu favorables, avec retard, et souvent nécessité 
de ressemer une ou plusieurs fois. Les derniers semis 
ont eu lieu en fin juillet. 
Les mois de juiliet et août ont été généralement 
très pluvieux sauf sur Je Nord du Mayo-Danaï, ren-
dant difficile et retardant l'exécution des sarclages. 
Le mois de septembre, par contre, a été exception-
nellement peu arrosé, laissant croire au cours de la 
deuxieme décade et au Nord du 10" de latitude· à une 
fin prématurée de la saison des pluies qui aurait été 
catastrophique pour la production cotonnière. 
Par bonheur, l'intensité des pluies a repris avec la 
3' décade de septembre, et les précipitations se sont 
poursuivies de façon inhabituelle jusque vers le 
20 octobre, · 
C'est ainsi que le mois d'octobre a èté parfois plus 
arrosé que le mois de septembre comme à LARA, 
BOURRAH, GAROUA ou BIBEMI. 
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Cette prolongation inespérée des pluies fait, en 
définitive, de œtte campagne agricole qui. s'etait long· 
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meills:ure d"' ces dernière années, tant pour les 
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Pour la deuxième campagne consécutive le parasitisme s'est montré moins virulent qu'à l'accoutumée. 
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RÉSULTATS DE LA CAMPAGNE 
Production de coton-g_!·aine 
Les cultivateurs ont en général profité de l'accalmie 
des pluies en septembre pour pratiquer les derniers 
sarclages qui ont eu leur pleine efficacité avec la pro-
Iongat ion des précipitations en octobre. 
Une fois de plus li:; Nord du Cameroun Oriental a 
r,§alisè une ,wuvelle campagne-record : 
- Record des superfides cultivèes : 72 227 lia 
-- Record du rendement a l'hectare : 631 kg cot.-graine 
- Record de production de coton-graine commer-
cialisé: 45 531 t 
- Record de ]a production de coton-fibre ; 16 398 t 
Si de tels résultats ont pu être obtenus c'est, grâce 
certes à la climatologie mais aussi à la diffusion de 
la variété A 333-57, au traitement mécanique et fongi-
cide des graines de semence et à l'action inlassable 
des services d'encadrement de la C.F.D.T. La moder-
nisation des techniques culturales pénètre de plus en 
plus le milieu paysan et sur les 72 227 ha mis en 
culture cette année, il y a eu: 
- 10 600 ha labourés à la charrue; 
1332 ha fumés au fumier de porc; 
2 375 ha fumés au tourteau de coton ; 
3 595 ha buttés ; 
461 ha traités aux insecticides. 
DJpartement CAMPAGNE 1962-1963 CAMPAGNE 1963-1964 
et 
arrondissement Surface Récolte 
ha tonnes 
LOGONE et CHARI 
FoRT-FüFRfü\U ................ ! 69 7 
MAYO DANA! ' 
YAGOU.\ ' ........ 6395 2 227 
DIA.MARE 
KU!LÉ ........................ 12 275 6 800 
M,\ROt1c\ , ..................... 23 094 16 062 
35 369 22862 
MARGUI WANDALA 
MoKûLO ............. , ........ 3 971 3 090 
MORA ...... , ••••••.•••••••••• f 4 435 4675 
8 406 7765 
BENOUE 
GüIDER ....... , .............. 6746 4-191 
GAROU\ ...................... 3 260 1416 
REY Bo1:n.\ ................ ,. 7 250 2 617 
Pou , ......................... 191 47 
17 447 8 571 
TOTAL 1 
NORD CAMEROUN .......... 1 67 686 41432 
Les supe1ficies ont continué à progresser sur les 
départements du MARGUI-WANDALA, de la BENOUE, 
et du MA YO DANAI, alors que pour le département 
du DIA.MARE, qui a particulièrement souffert de 
l'insuffisance des pluies à l'époque des semis, les sur-
faces sont restées seru;iblement identiques à celles de 
l'année précédente. 
Les rendements à l'hectare sont les meil1eurs obte-
nus di:;puis le lancement de la culture cotonnière pour 
l'ensemble des arrondissements, à l'exception. des 
arrondissements de GAROUA et de REY-BOUBA, et 
la production de coton-graille a atteint des chiffres 
records dans chacun des départements, 
Rendement Surface Récolte Rendement 
kg/ha ha tonnes kg/ha 
100 
354 7467 3 036 406 
554 11422 6 398 560 
696 23746 17138 724 
646 35163 23 586 671 
778 4699 3 811 811 
105·l 5 653 6 003 1 062 
924 !O 352 9 814 948 
666 6 840 4800 702 
434 4243 1573 372 
361 8 07SI 2 751 340 
248 78 15 206 
491 19240 9144 475 
612 72227 45581 631 
La progression la plus spectaculaire et la plus régu-
lière reste celle du département du MARGUI-WAN-
DALA et en particulier de l'arrondissement de MORA. 
Rende1nent à l'égrenage en usine et 
caractéristiques de la fibre 
Le rendement moyen en usine n'a été que de 36 % 




Etant donné que la variété A 333-57 ccuvrait 84 % 
des superficies contre 14 c ,1 la campagne précédente, 
on pouvait s'attendre à un rendement moyen des égre-
nages très voisin de 37 c 0. 
Cette regtession anormale du rendement à l'égœ· 
nage a 11 lusteurs causes : 
1" Les particularités climatologiques de la cam· 
pagne. Les moyennes obtenues avec la variété A 333-57 
dans nos essais plurilocam: sont : 
Campagne 
1962-63 (16 essa~s ~- I 
1963-64 (22 essa1sJ. 
R.E.. 
Où fibre 








2" La forte proportion relative de coton-graine 
humide ou mouillé. 
3" La perte de purèté initiale des premières vagues 
de rinçage de la variefr A 333-S.7 par suite de mélange;; 
f.ncontrolables avec la variété A l3L Deo; moyenne-; 
à regœnage, etablies à l'usine de KAELE sur des 
tcnnages importants d'origines certaines. ont donné 
les cMŒres suivants : 
A.151 (Y A.GOU ;\'; 
A 333-57 (2° vague de ri:qçage) 




Rappelons. d.-e:tprès, les rendements à l'égrenag~ 
obtenus dans les diffèœntes usines C.F.D.T. pour les 
,i dernieres campagnes : 







Tonnage fibre {t) .. ,. 7171 l 372 
Rendement Usine (O·,;) 35,2 34,3 
j Campagni! 1961-62 Tonnage fibre lt} ... 6 615 l [75 
1 
Rendement Usine (~~) 35,4 34,6 
1 
CampagHe 1962-63 
Tonnage fibre (t) ... 9 93.l 2582 
Rendement U slne (t'o) 36,1 36,7 
1 
Campag11e !963-M 
Tonnage fibre (t) .... 916! 2 783 
Rendement Usine !}ci .. " 36,1 36.2 
Si le rendemBnt à l'égrenage est p1us faible, en 
contre partie la longueur de la fibœ exportée a p~nnis 
son classement fréquent en 1 inch 1!16 grâce au rem-
placement de la variété A l51 par la variété A 333-57. 
GAROUA MAROUA. TOUBORO Total 
-----
1 rn 579 10256 
35.-1- 35.6 r-o ~:l,.!. 
795 265 S 851 
35.4 35,0 35.3 
• 1 
l -~., ,_, 700 1,1977 
36.1 35.5 36,2 
1881 1878 695 16 398 
36.4 35,1:i 35.iJ 35.0 
Peu de: cotons ont pu ètre classes en toute ~remièi:e 
qualité du fait de !a forte proportion de puces et de 
coton tac:he, conséquence d'un mauvais triage du 
coton-graine à la r::icolte. 
Repartition selon les qualités commerciales (grade) des fibres usinées eu q;, de la production totale pour 
le::: .J. derniètes campagnes 
1 
Campagne Cil C!l A C/2 
·I 
i 1960-61 .. ,,.;,., 86.l 9,4 2,1 1 
I_ 
1961-62 ... ~ .... " ' 92.l 4,5 0,2 
1 196U,3 
:::::·.:::: 1 
5:3,6 31.4 4,2 
1963-64 10,0 73,9 5.1 
Si les pluies tardives d'octobre 1963 expliquent en 
partie cette baisse de qualité, il est certain que les 
cultivateurs en sont les principaux responsables. 







Ci4 C!'i C/6 C/3 
o.t 
1 2A 1 
4,4 
1.9 1,3 3,3 0.5 
cotonnière camerounaise, et dans l'intêrèt direct du 
cultï-rnteur lui-mème, que les autorités gouvernemen-
tales et administratives, prennent des mesures per-
suasives et financières qui s'imposent pour rendre 
effectif le triage du coton-graine à la récolte. 
Retour au menu
103 
MULTIPLICATION DES VARIÉTÉS ET SÉLECTION 
Multiplications de la Station Agd~ 
cole de Guétalé 
Les variétés et les superficies cultivées sont les 
suivantes : 
1 Production 




1 A 333-57 ...... , ......... j 43386 1,.146 
HG9 ~ . ' .... ~ ......... ' . ' . 4180 2 090 
PU T 129 1 3 096 1 769 
P i4 T 128 ::::::::::::::, 480 1920 
l 51142 1504 
Longueur fibre 
- Variété A 333-57 
- Variété HG 9 (333 Foster x MP::!) 
- Variété P 14-T 129 
- Variété P 14-T 128 
Rendement l 
à l'égrenage i L.F. 
1 
rhalol 
Rouleau Us. Mora mm 






37,6 37,2 31.ï 1 37,9 
1 













Tc!nacité / Allongt 1 i 
Variété ------~~-----1 Finesse '1 
après égrenage UHML UR Indice Stélomètre -











1 inch 1/16 
1 inch 3/32 
1 inch 3/3.2 
1 inch 3/32 
P 14 T 129 , .. , . , ..... 
1 
28,3 ! 23, l 81 4,55 1 20,0 
P l4 T 128 .... ., .. . 27,9 21,9 78 4,55 19,4 
Multiplications extérieures 
Deux variétés .couvraient, encore cette campagne, 
l'ensemble du Nord Cameroun 
___, la variétê A 151 
- la variété A 333-57 
11 600 hectares 
60 600 hectare'.ô 
La variété A 151 était diffusée pour la dernièœ 
année et couvrait encore le MAYO-DANAI et une par-
tie de l'arrondissement de REY-BOL'BA sur le secteur 
d'usine de TOUBORO. 
La variété A 333-57 couvrait 60 600 hectares se 
répartissant comme suit: 
- l" mgue de rinçage (51600 ha) - ensemble de la 
Zone Cotonnière à l'exceprion des secteurs couverts 
par la variété A 151 et les vagues suivantes de la 
variété A 333-57, 
- 2° vague de rinçage (graines 1962-63 en prove-
nance de LERA, et 
- l" vaglte de multiplication propremellt dite (8 500 
h~ctares) Arrondissement de MORA et Cantons de 
I-IINA, PETTE, N:'DOUKOULA et LARA. 
- 2" vague de multiplication (500 ha) villages de 
DJAOUDE, DJAFGUE et DOUTAROU (Canton de 
PETTE). 
Sélection 1nassale pédigree 
Sept variêtês originaires des Stations 1.R.C.T. de 
BEBEDJIA et de TIKEM avaient fait l'ohjet, l'année 
dernière, d'un début de resélection massale pédigrée, 
HG9, P14-T129, M6-S301, M6-S306, HE8, HG8 et 
A 333-57. 
Deux essais comparatifs (MAROUA et GUETALE) 
testaient les premiers résultats de ces resélections. 
La reselection massale pédigrée dans la variéré 







,-· Production Longueur fibre Ténacité ! Allongt 
coton-graine R.E. Finesse 
1 Variété 0 6 F. LM. Stèlomètre 




A 333-57 ..... , 1396 100,0 37.7 29,6 26,4 86 4,40 19,5 8,0 
HG 9 .... .,_ .. ! l 592 114,0 36.9 32,6 27/5 84 4.45 18,2 7,3 
A333-57 ...... 1424 100,0 38,0 3D.4 25,5 84 4,30 19,3 8,2 
/ 
MP HG9 .... 1 1 768 m.1 3!s,7 32,5 26,3 lll 4,45 18,t 7,4 
GUETALE 
1 
A 333-57 2577 100,0 19,3 31,0 26.5 g., 4,60 2M 6,4 
HG9 2564 995 38.9 31,5 27.2 86 4,80 20,7 6,1 
MP HG9 2 928 113,6 33,9 32,2 27,5 85 4,75 20,0 6,1 
Poids R.E. Longueur Seed 
Matériel en sélection ma;;sale pédigrée 
moy. par P.M.C. (rouleaui fibre fndeR p1ant g qJ F. (haloJ g g mm 
Plallts retenus en sélection mas~ale pédigrée 
/ 1964-65 (25), 
f Cacactêristiques maxima ..... , .. , . . . . . . . . . . . 332.8 5,80 40.5 33,06 10,9 
I minima ..................... · j 149,5 3,60 38,t 31,30 8,9 
i ________ i_n_oy_e_n_H_e_.s _. _· ._._ .. _._ .. _·_· _ .. _._· ._._· _· ._. ___ 23_3_,6 _____ 4,_81_J ____ 3_9_,o _____ J_2_e00 _____ 1_0_,1 _ ___, 
Les analyses de fibre effectuées par le laboratoire I.R.C.T.-Pruis ont donné les resultats suivants 





MP HG 9 - 64 ......... , , .. · .. · -1 28,90 22,70 
(Egrenage 20 scies Tikem) : i 
------ -----1 
Plants retenus en massaI,; 
pedigrée 1964-65 
(Egrenage Rouleau l 




1noyeunes , ... 29,95 24,23 
Le premier bulk issu de cette resélection dénommé 





Ténactté \ t\llougemen:I 
indice Stélomètre UR micronaiœ 
% g/te.,ç % 






77 4,35 17.7 SA 
81 4,71 18,5 M 
La resèlection se poursuivra avec, pour objectifs 
principaux: l'arnèlioration de l'U.R., de la tenaci.té et 
de l'allongement Il ne semble pas, néanmoins. que la 




Micro-essais de Maroua et Guétalé 
Les lignées issues d'hybrides réalisés à TIKEM 
confirment leur intérèt dans les 2 essais pour l'en-
semble de leurs caractéristiques (productivité, g;l 
fibre, longueur) supérieures à celles de la variété 
A333-57. 
Ont paru particulièrement intéressantes les 3 lignées 
suivantes: 
1 Caractêristiques par rapport à la varié te A 333-57 
1 i 
1 ! 
NJ 1 1 l 1 . 1 Micr?- Filiation 
1 Production / 1 
Congueur·fibre 
1 Finc;Sse / ~<in. i essai R.E. Allgt 
1 % A.333-57 1 o~ F. UHMLi ML 1 
UR o· I.M. , g1tex .·O 
mm mm % 1--1--1 
1 1 
i 
i HL 1 ( DPMA x 333 Poster x Tu 1 1 1 ! + 0,2 ) ... 0,1 1 l IP'> .. : 119,8 
1 
+H + O,ï ~ 0,5 1 - + ü,8 
26 '. HL 19 (51-46 x Bda.0 x 150J !DP MA:.! 107,3 + 0,1 + 1,0 
1 
- 0,1 ! -3 i - 0,4 + 0.3 1 + 1,3 
57 76 HG 9 (333 Poster x MP'J . ....... 1 110,7 + 1,4 1 + 0.6 + 0,5 = . = [ - 2,1 - 1,2 
Essais comparatifs 
Les Réba B 50. CRAK EC 2, CR.A.C SMP ainsi que les 
hybrides de BEBEDJIA manquent d'intérét pour un 
caractère ou pour un autre, en particulier le rende-
ment à l'égrenage ou la productivité des massales pédigrées A 333 
Production ' Caractères des fibres 
Lieu et variété 
,i ' l C oton.-graine coton-fibre Longueur ' um.,IL Fines,;e Ténacité 
kgth 
1 
9,i T. 1~~ LM. g/te5;: a 1 mm 
-
.\ÜROU.1 1 l A 333-37 1923 100 lOO 1 ... , .... 
' 
1 




-ot 7 ••• ' ••••••• > •• + •• 2091 108 109-
GURTA1.11 ! 
! ) A333-57 .................. 1 1917 i 
100 100 
i 
31,t 4,5 20.9 
-60 , ................. 2 125 110 112 31,5 4.4 20.9 
-61 
... ' •••• ~ ••• 7 ' • ' ••• 1 2 016 105 i 105 32,3 4,4 21,2 
Rappel dès résultats des essais comparatifs de filatute C.RJ.T.E.R. 
Caractéristiques 
Préparation 
Longueur USTER : 
Longueur commerclale, mm ......... , 1 Longueur moyenne, rmn ............ , .. 
Fibr<ès utiles, 9~ ...................... ! 
Filage 
Longueur de ~~;;:r~ ~~~ '. ..... , .. , ..................... ·1 
Nm 60 ................................ .. 
Nm 80 ......... , ........................ 1 
Grade selon stN:~i ~~~:_~~ '. ......... , ........ , ....... I 
Nm (jû .................................. · 
Nm 80 ................................ . 
Régularitê USTER des filés .................. , ....... . 



















C+àB i C..J.àB 
meilleure 















Ces deux -variétés peuvent donner d'assez bons résul-
tats jusqu'au Nm 80 (le Nm 60 est particulièrement 
intéressant) pour leurs usages industriels courants, 
Essais co1nparatifs des Stations de 
Maroua et de Guétalé 
Les essais ont été mis en place suh'ant la méthode 
des blocs avec 10 répétitions. 
6 Variétés ont été testèes : 
- A333-5ï 
- HG 9 (333 Foster x MP'l lignée 31/60 TIKEM 
- P 14-T 128 BEBEDJIA 
- P 14-T 129 BEBEDJIA 
- HG 9 CB3 Foster x MP'l Iignèe TIKEM 163/62 
- HG 9 (333 Foster x MP"l Iignee TIKEM 169/62 
Les dates de semis sont : GC"ETALE le 13 juin . 
:MAROUA le 17 juin 
Productivité et analyses moyen11es obtenues 
Production coton-graine Rdt égrenage 
scie~ L.F. S.I. Production Varièté rouleau fhalo) g coton-fibre 




A33J-57 ....... , ... ' , ~ .. l 885 100,0 86.1 38,4 37,5 31.6 9,1 100,0 
HG9 .. ' . ' ....... ~ ... " . 2 370 125,7 11L5 31l,7 37,<J 32.5 9) 126.7 
p 14 T 128 ........ ' .... 2 !51} 11-1.0 98.7 38,2 36,8 32,::l 10,2 113,4 
P 14 T 129 ............ i 099 111,3 99,5 37,7 36,5 32.3 10,3 109,3 
Ti1œm 163 ........... · I 2383 126.4 113,8 39,0 38,2 32.6 9,5 128,4 
Tikem 169 . , .. ~ ....... 23î0 125.7 llü,7 39,8 38,S 32.5 9,5 130,3 
A.11alyse de la fibre ! l.R.C.T.-PAR1S J. Moyennes obtenues 
i 
Longiteur fibre Ténacité ' Allongement 
Finesse l 
Variété Indice Stélomètre UHML ML UR micronaire 
mm mm 9-i) gitex ~.; 
A 333-57 ..... , ...... ,, .. 29,5 25,0 85 4,32 20,0 7,3 
HG9 
·················· ·· 
30,7 25,6 83 4.66 19,6 6.4 
P 14 T 128 ..... ' ............. 30.6 15,7 84 4,80 20.3 6,5 
P 14 Tm .................. 30.8 25,7 83 4,86 20,5 6,2 
Tikem I6S 
·················· 
30,6 26.0 85 4,43 20,1 6.5 
Tikem 169 ................. , 31,0 25,6 82 4,47 19,9 6,7 
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Coton brut 1 
Longueur Fibrographe 
UHML mm .............. 1 
ML mm ................. . 
RU% .................... , 
Pressley Index ..................... · 1 
Contrainte l 000 PSI ..... . 
Ténacité g/tex ........... . 
Stèlomètre Ténacité g/tex ........ [ 
Allongc;ment % ... , , ... 1 
Indice micronaire ................. . 
Maturité : Rapport de maturité , .. . 
~ o Fibres mûres ...... , . 
Préparatio:n 
Nombl."e de boutons/g 
Déchets de cardage 06 .. , ......• , . 
Longueur USTER Commerciale mm i 
Filage 
Moyenne mm . , 1 
~~ Fibres utiles . 
Régularité Uster 20 go Nm 40 .. .. 
Nm 60 .. .. 
Nm 80 .. . 
Résistance moyenne g Nm 40· . , .. 
Nrn 60 .... : 
Nm BO .... ' 
Longueur de rupture Km 
Nm 40 ... . 
Nm 60 .... , 
Nm 80 ···· 1· 
Grade selon standard ASTM 
Nm 40 .... 
1
. 
Nm 60 .. .. 
Nm 80 .. .. 
Nm 40 .... ,: 
Nm 60 .... . 
Nm 80 ... . 
Indice 
Numéros métriqu~s optima po.;si· 1· 
































































50 à 60 
1 



























C +.à B 






































Conclusion Essais comparatifs régionaux de 
variétés 
107 
La variété HG 9 donne des résultats excellents cette 
année. Il est prudent, néanmoins, d'attendre le résul-
tat des campagnes ultérieures avant de donner une 
opinion définitive. 
Cet essai a été mis en place suivant la méthode 
des blocs avec 13 répétitions et une lignée de 50 m 
par parcelle élémentaire. 
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Lieu et Variété 
Production 
coton-graine 
kg/lm. Q,j T. 
MAZAN 
A 333-57 ..................... . 
HGg ..................... . 








A 333-57 ........ " . .. 487 100,0 
HG 9 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . j 62':) l29,0 
P 14 T t23 .. .. . .. . .. .. .. . . . . .. __ 575 __ u_s_,o __ 
Zrnou 
A 333-57 .. . .. .. .. . .. . . . . . • . , -1 
HG9 ........................ 
1 P 14 T1W ....... ., ......... . 
MENl,lF 
A 333-57 ..................... . 
HGSI .................... . 
P 14 T 128 .................. . 
ZONCOH 
A 333-57 ..................... . 









503 1 P 14 T 12$ .................... 1 
1 -G~~~'j_57 .. __ , . ., ....... ,. .. . , ---76_0 __ 
HG 9 . . . . . . . . . . ......• , ....• ! 399 
P 14 T 128 ,. . . . . . . .. . . .... , 723 
-----
KONGOLA 
A 333-57 , , . , ............... , . · 1 
HG9 .... , ................. . 
P 14 T 128 ................... . 
BAL\Zfc j 
A.333-57 .................... '1 
HG9 ......... , .. , ......... . 

























DJ.\OUDE / --1-36-3--i 
A 333-57 ...................... 
1
. 100,r) 
HG 9 .. . .. .. . .. . .. . .. . . .. . . t 711 125,5 
P u T 12s .. • .. • .. .. . .. . .. .. . __ 1_s_s_i _ 1 __ 1_16_.2 __ 
GAWAR 1 / 
~§~·57 .. : : : : : : : : : : : : . : : : : : : : . : ;~; l_ ü1gJ 




A 333-57 .. .. . .. . .. . .. . .. . .. .. . 1 538 ) 100,0 
HG9 ........................ 1962 127,6 
P 14 T 123 ........ , .. . .. . .. . . 1553 120,5 
GUIDER --1· ----
A 333-57 .. .. . .. . .. .. .. • .. • .. . . 510 100.0 
HG 9 . .. . . . . . . .. . .. . . . . . .. . . . 560 109.8 
P 14 T 123 . . . . . .. . .. .. .. .. .. . 748 146,3 
PITO.\ 
A 333-57 ....•.. , , .•.....•...... 
1
. 
HG9 ....................... . 
P 14 T 128 ... , ..... ,. ....... . 
BmEMI , 
A333-57 ................... : 
HG9 ..•........ , ............ ,· 




























































ll0.3 9,0 j 
104.3 9,2 
---. 
100,0 7,7 j 
131,7 8.4 
;;,:,; 1 ··---:-:-- , 
9,6 
i ::; 1 ::: i· 
1 




39.5 109,i 9,0 1 
39,3 88,7  9.1 l 
~t:: mg I t1 
1
. 












__ t_zo_.3 __ j &9 r 
100.0 
99.6 





37,0 100,0 8,6 l 
\' 37.8 128,2 9,7 
1 37.3 1l7.1 tG,3 
--1- --1 
30.3 / 38,7 100,0 j 9,0 
31J) I 39,5 112,8 9,5 
30,4 1 38,6 85,5 to,1 1 
·--3(-)./-) -1 ··--3-7-.0-- ! 100,0 1 7,7 i 
30,4 1 3~.~ 1· 126,9 1 8.9 1· 
31.9 1· 3o,;, US,9 9,6 
__ 1_6_:t-- ,. --1~-:~--1· --i~-/-4 -,; ~:~ 1 























Production coton-graine, 1 L.F. 1 R.K Production Seed 1 




% fibre coton fibre Index ' O' 
1 
rnm (rouleau) r~ g 
1 
kg/ha q~ tèmoin du témoin 1 j l l Gi:1~1f 57 ...................... ! 1 
1 
I 392 100,0 
1 
30,3 39,9 100,0 8,4 
HG9 ........................ 1 755 126,1 31,0 
1 
40.4 127,7 9,0 
1 1- P 14 T 128 .. .. . . . . . .. .. . . .. .. 
1 
1574 113,1 31,0 39,4 111,7 _, 10,2 
1 TOUBORO 
1 1- 1 / A333-57 ...................... ! 368 100,0 29,6 39,9 100,0 
j 
6,6 




.J0,8 107,2 7,5 ! P 14 T 128 .................... 318 86,3 30,5 38,3 82,3 9.2 
Moyenne 18 essaîs régionaux et 1 ! 
1 1 i Stmiom A 333-57 .. .. ,, .............. · 1 973 100,0 
1 
30,1, 38,2 100,0 BA 





1 P 14 T 128 .. . ....... '. .... , .. · I 1065 109,5 
1 
30,9 37,7 108,0 9,6 






A 333-57 ......... ,, 1 28,l 23,1 
HG9 , ...... .' .... I ze,s 22,6 
P t 4 T 128 " . ,. . " 28,8 23,2 






Bien qu'offtant de substantiels·· et incontestables 
progrès en production sur A 333-57 les variétés HG 9 
( 333 Foster x MP') et P 14-T présentent au stade de la 
filature une légère infériorité pour certaines caract& 
ristiques (homogénéîtê. finesse, ténacité ou élasticité) 
compensée en partie par leur meilleure longueur. 
La variété P 14-T 128 q_ui semblerait plus intéres-
sante industriellement a malheureusement un rende-
ment à 1'hèctare en coton-grajne moindre que celui 
de l'HG 9 et un rendem,ent à l'égrenage inférieur à 
celui de l'A 333-57. Cette variété a aussi le défaut de 
verser facilement sous les intempéries. Il ne peut 
donc être question au Cameroun du remplacement 




Finesse Ténacité AI1ongt 
indice 1 
UR ) ,. micronaire 
1 
Stélomètre 
O·' g/tex . 9.·i) 
-~ 
1-82,0 ! J,23 20,65 6,33 79,D 4,51 19,42 5,64 80,5 4,73 20,37 S,58 
La val'iété HG 9 s'est particulièrement distinguée 
par son port élancé et équilibré, ne versant pas, sa 
résistance à la bactériose, ses qualités « stonnproof » 
facilitant Ia récolte d'un coton propre, son exceHente 
productivité due à une forte capsulaison de tête, et 
son exceBent rendement à l'égrenage allié à une bonne 
longueur de fibre. Ses faiblesses de ténacité et d'allon-
gement font que l'on diffère la multiplication. La 
sélection massale pedigree de cette variété doit se 
poursuivre avec l'espoir d'améliorer les caractères 
encore déficients. 
La variété A 333-60 est supérieure pour l'ensemble 
de ses caractéristiques à la variété A 333-57. Elle met 
un terme aux travaux d'amélioration de la variété 





Expérimentation de l'herbicide 
Prométryne 
L'expérimentation herbi.dde s'est poursuivie en cher-
chant à prèciser les doses et les modalités d'applica-
tion les plus efficaces de la Promètryne (Geigy-Bàle), 
poudre mouillable à 50 % de matière active. 
On avait constaté. la campagne prêcédente, l'effet 
herbicide certain sur les adventices, mais aussi la 
nocivité des fortes doses sur la croissance des coton-
niers. 
Les essais de cette annêe m:aient pour but de recher-
cher la dose minimum efficace et payante. 
1 ° Essai de mode d'application de la Prométryne 
(GUETALE), 
Le but de cet essai est de comparer les rendements 
d'une culture norma1ement conduite avec ceux d'une 
culture où certaines façons d'entretien sont rempla-
cées par l'application de l'herbicide. 
Il a étê mis en place smvant la mèthode des blocs 
avec 10 repêtitions sur la multiplication de P 14-T 129 




( 1,g/ha \j % T. 
'1----------'-----
' 1 Témoin - Sans herbicide - Enn-etien 1 ! 
' normal ............................ 1 1 915 1 
1 Prométryne - pré-émergence 1 kg/ha - ' 1 
Pas de 1"' ~arclage puis 1 
entretien normal . . . . . . 1 !116 
·· Prométryne - pré-émergence t kg/ha -1 
post.-émergence :! kgiha 
- Buttage et entretien 1 
norn1al ................ , 1 626 
Prornétryne - pré-émergence 1 kg/ha -
-post-emergence 2 kg/ha ·1 





2• Essai de dose de Pronuitryne en ptd-èmergence 
(GUETALE). 
Le but de cet essai est d'évaluer l'action bénéfique 
de l'herbicide utilisé à 3 doses différentes en pré-émer-
gence, comparattvement avec une culture qui ne reçoit 
pas le premier sarclage habituel. 
Il a été mis en place sub:ant la méthode des blocs 
avec 5 rêpétitions. 
i Production ) 
j coton-grnine · 
Traitements 
I l·" ·'n" ' ~.:. T l 
----------------!...::.'.'.~'-'" __ ·
·1· Témoin. sans 1•,. sarclage puis entretien/ / 1 




0,5 kgiha Prornétryne en pré-émergence 1 ï55 126.5 1 
1,0 kg/ha ,,. " 1599 115'.2 
1 2,0 kg/ha , 1 1 433 1 105.1 1 
La Prométryne ne remplace pas un bon sarclage. 
Elle permet, à faible dose ê0,500 kgfha} et en pré-émer-
gence, d'éviter avantageusement un premier sarclage 
sans atteindre toutefois l'effi.caci.té de celui-ci. 
II sé!mblerait que les actions « herbicides ,i et ,-: sar-
clages ,. ne devraient pas être considérées comme 
concurrentes, mais comme complémentaires : l'herbi· 
cide facilitant l'execution des sarclages sans les rem-
placer. 
Fertilisation 
Essai pérenne d'épuisement et de régéné-
ration des sols sous culture continue de 
cotonnier (2° année) 
Le but de ces essais est d'étudier l'appauvrissement 
des sols dù à une culture cotonnière continue et de 
chercher à maintenir, sinon à améliorer la fertilité 
de ces sols. 
II a été mis en place à GUETALE le S juin sur 
une parcelle de l hectare subdivi.sèe en tlbr. parcelles 
de 1 are, siY parceHes témoin encadrant deux par-
celles de chacun des deu.-...: autres objets. 
Les objets étaient les suivants 
- Témoin non fumé; 
- Fumure ordinaire sur Station 
20 t/ha de fumier de ferme épandus au labour 
+ 300 kg/ha de tourteau de coton épandus au 
dèmariage; 
- Fumure minérale NPS, 10 000 équivalents à l'hec-
tare,. épandue au démariage. 
i.' l_ Equivalents $, l'ha i' 
, Objet 1 , i NPS ::::: SO,-rO, H,-1 
1 1 3 000 ' 
1 1 1 000 
Unitès commerciales 
14 kg/ha N du Pèrlurèe 
+ ·Hl kg/ha M du sul-
fate d'ammoniaque 
46 kg/ha S du sulfate 
d'ammoniaque. 




Témoin ...................... · ..... , · ·. j 
20 t/ha fumier ferme 
+ 300 kg/ha tourteau de coton ...... j 
























Product. j Gain 
cot, gr j 
kg/ha kg/ha %T. 
l 
1506 ! 
2105 j__ + 59fl + 39,8 
1420 
1 2103 + 688 + 4,85 
On note la baisse rapide de la fertilit~ dans les 
parcelles témoins non fumes. 




Production de coton.graine en kg/ha et en q,\ du temoin 
Objet j Unité f KAELE ! Moyenne ! 
1 
fertilisante · ----------------1 MAROUA des 1' 
kg/ha ! ÜAMBOUR Zrnou Mom.muR semis 19/6 essais 
1 1 semis 12/6 semis 4/7 semis 8/8 
et quantité/ha 
1 
1, j . 1 1 
Témoin non fumé 
1 
939 788 691 1 465 1 72l 
-S-ti_t_H_~-:1_h_a ______ , __ N_=_3_1_,0_1 
1
1--;--,,---- il 
f l S = 18,B ) (152,4) 
' . 1- 1 1 t' 
1 · Tourteau ·coton J ) . L.,
0 
1 1 · Î 300 kg/ha N = 21 j 1144 1 064 916 
1 
CYt 954 
·1 . l p = 3 J (121,8) (13:Ï,Ü) (132,5) (136,7} . (132,3) 
1 K = 6 1 
1
1
-Formule NPS j · I j ----
100 kg/lm SA I N = 21 ! 
j 65 kg/ha phos. bicalcique I Pf'= """J6 ! (Ia°s~:) (i]o~) (l~~B) \ (t15i~2) (l~i~l) 
! Formule NPSK ' \ 1-----
I 50 kg Perlurèe N = 23 .
1 
\ 





100 kg sulf. potassium 1 K = 48 
1 
(107,8) (155,3) (t3.i,9J \ 
S = 18 1 !'-------------·------------------------------------' 
Rentabilite de l'utilisation des e11grais a;:.otés 
pout le département du Diamaré 
( moyenne de production : 650 kg/ha J 
Surplus ! Coût de! de récolte Gain Engrais , l'en- ! 
réel 
kg/ha ! F Cf1A ! grais j 
\-··. 1 1 
\ 
ment judicieux, en collaboration avec le Service de 
l'Agriculture et le Semnord, d'étudier la rentabilitê 
des engrais dans le cadre de la rotation des cultures 
suivant les, deux assolements classiques du Nord· 
Camtàroun : coton-mil-arachide ou coton-mil. Le coton-
nier pourrait alors, peut,être, bénéficier de 100 kg de 
sulfur 3! et 5D kg de triple superphosphate, k mil 
de 100 kg de Sulfur 31 et l'arachide de 100 kg de 
triple superphosphate. j Tourteau de 1 1 Cotofll 1 
, 300 kg/ha \ 213 i 5964 1500 l 4464 1--· l 1 ) Sulfur 31 i \ 1 100 kg/Ila 346 9688 4000 5 688 
Afin d'assurer la rentabilité d'engrais · comple:tes 
(NPS ou NPSK), l'expérimentation s'orientera à par-
tir de la prochaine campagne sur l'utilisation d'engrais 
plus solubles et plus concentrés : triple superphos-
phate et métaphosphate de potassium. Il serait egale-
L'azote et le soufre restent les deux: éléments essen-
tiels de la fumure du cotonnier au Nord du Cameroun 
Oriental. Ils sont immédiatement assimilables par 
la plante. 
Réponse négative sur GAMBOUR atu;: éléments P 
et K. 
Réponse plus favorable ailleurs mais non économique. 
Le cout élevé des engrais minéraux ne pennet pas 
encore de déterminer une formule d'engrais composés, 
rentable en tout temps et en tout lieu. 
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On ne peut actuellement que conseHler et encoura-
ger la fumure azotée épandue au démaric1ge sous 
forme de : 
- Tourteau de coton 
ou sulfate d'ammoniaque 




Essai comparatif fumier de ferme-engrais 
verts (mil ou dolique) 
Cet essai a été mis en place en juillet 1962. Il avait 
pour but cretudier la possibilité de remi;lace, la 
fumure de fonds au fumier de ferme. on.éreus:::::, par 
un engrais vert erJoui , Graminée : mil ou Légumi-
neuse: doliquei. 
La parcelle d·un hectaœ Wü m x lüiJ m était sub-
divisee en 5 parceHes d,:; :!O rn x lOO m: 
L Timoin fumier di! ferme 2!} t/lB ep::mdu et enfoui 
avant 1abour en mal 1963. 
2. D0liqi1e en 1iert semé le 2 juiUet 1962 et enfoui le 
5 octollre 1962. 
3. Temoirl fw11far de ferme 20 t/h~l°. 
4. Mil en vert semé le 2 juillet 1962 et enfoui le 
5 cctcbre 1%!. 
5. Témoin fumier de fermi. 
- Préparation généra.le de la sole coton labour et 
pulvèrisage en mai 1%3. 
- Sèmis de cotonnièr de la variété HG 9 (31/60"! 
~ux écartr::ments l rn x 0.30 m. le 10 juin. 
- Démariage et e-pan.dage de 300 kglha de tourteau 
de coton le 10 juiUet, et buttage. 
Production de cotou-grai!le, ell kg_·'lw. 
I' Comparaison fumie,-do~ique P,,rcell<:s 1 _________ _ 
fumier j Dolique 
1 1 2 54t -i 
i 1 2512 j lcl·H 
4 1 1 
5 I 
---1---1---
Moy.en ! ~,r. / .,_ ·"l tg/ha ] _ J-J 1 .,... Err g;, j / 
té\moln rno 'i6,6 ·l1\ 
Comnaraison 
fumier-mil 
f'um1et' \ Mil 





2 544 l 86~ 
too 7JA ·~ 
L'engrais vert ,i dolique i:· a, dans lès conditions de 
i'essai, une action ameliorante certaine, voisine de 
celle du fumitr de ferme. Ce résultat est à confirmer. 
L'utilbation de Do1iclws Laüiab, à. la fois comme 
plante de cow::erture sur jachère travaiHée (2 ans!. 
comme plante alimen.taiœ à la suite de la rècolte des 
graines produites, et comme sou.rce de matière 01:ga-
nfo.ue après son enfouissc.àment au cours de ·1a 2° année, 
sera expérimentee à partir de la prochaine campagne-. 





Désinfection des· semences 
Les· graines de la vari~té A 15 l ont êtê traitées en 
füvrier 1963. 
Essai de Guétalé 
! l Dose 1 , Traitement 
1 ! "•) ' 
I
l ~\ldriœ 211 •; •••• ., • • • • • • . • -~ 1 
Dieldœx A ...... ,. . .. .. . . . 0,5 1· 
Granopéra 0,4 
1 Orthocid~ 75 .. : : : : : : : : : : : : : : I o.~ 
·- 1---
1 Témoin non traité . . . . . . . \ ! d.s. à P = 0,05 1 
Essai de Maroua . 
Traitement 
Dieldrex A ...... .' ........... j 
Aldrine 20 Ç /J .... ,. ............ I 
Granopèra ................... . 
Orthocide 75 ........... ,. ..... \ 







l l .om re 




P aniu es - --\ de plants 
13 jours 13 jours 1 31) jours à la 
1 aprè_s sem. \ aprê._s sem. l apr~s sem. récolte . kg/ha '\ % T. 
Q:2:· 
1 




12.0 121 1 118 115 2 075 1 115 
1l7 · 121 1· 114 \ lU 1· 1 917 106 \ 
120 1 111 . 110 j 114 1 885 1 105 
100 100 1 100 1 100 1 1 793 ·1 __ 10_0_ I 
n.s. 1 14 \ 15 1 12 173 9 
1 
Nombre Nombre poquets Production coton-graine -] 
après semis I après semis 
13 jours 1-1-6-. _jo_u_r_s __ -/--3-9-1-·o-u-rs-(1 












112 1 704 
103 1 1 623 
107 1604 










Le Dieldrex A (acétate phényl mèrcurique + ch1o· 
ruœ éthylmercurique + Dieldrine) confirme son effi· 
cacité. L'insecticide Aldrine 20 % donne des résultats 
variables ; il doit être expérimenté à nouveau. 
Essai de délirttage 1nécanique et· de 
désinfection des semences 
Essai de Guéfalé 
1 Nombre de poquets, en 9~ T. Production coton-graine 
Traitement 
1 
Dose 0 ,i 
1 13 jours 4ù jours 95 jours kg/ha %T. 
1 
Grain,~s délintées : . ,. .......... l 
1 
+ Dfoldrex A 0,5 I29 128 114 2526 123 
+ Lindagranox 
··············; 0,5 126 122 t.23 2428 113 
1 
+ Granopéra .... , . . . . . . . . , -1 0,5 115 112 112 2 223 103 
1 
Gr~nes n~n traitées ..... , .... 107 1 ll 107. 2277 l11 





Essai de Maroua 
1 Nombre de poquets, en °~ T. Dose 1 
! Production coton-graine 
Traitement 
% 
!- 16 jours -----------(-----
1 
G.5 1 118 
0,5 i 142 
Graines délintées / 
+ Dieldrex ........... ., ... . 







+ Granopèra . . . . . . . . . . ..... . 
Non traitées . . . . . . ........... 1 
Graines Têtues ... , . . . . . . . . . -- : 
Le dèlintage mécanique des graines de semences 
puis la désinfection â. raide du Dieldre:< A sont deux 
opérations hautement rnntables et à généraliser. 
Traitements insecticides 
Essai de produits 





Endrine 20 % ém ............. ,--I_O_G_E_n_dri_.n_e_+_-.-•. -.9--..;.-~---D-.-D .. T· I 
LP 61 805 em. . . ., . .. .. . . . . .. . . j 300 Endrine uu 
Endrine 20 % ém. ( 
..J.. Dédelo 50 UiJ , ........ ., .. 200 Endri.ne + t 000 DDT j 
On peut considérer que 400 g d'Er:.drine et l'associa-
tion 30D g d'Endrine + 900 g D.D.T., donnent la même 
protection. Dès que la dose d'Endrine est trop faible 
(200 g1 le parasitisme est plus intense et la produc, 
tion baisse. 






























Cet essai a été mis en place le 17 juin suivant la 
méthode des blocs avec 8 répétitions sur cotonnier de 
la variété P 14-T 129. 
Cinq traitements insecticides ont été effectués le 
50, 65, 80, 94, 110° jour après le semis. 
Production coton-graine 1 
1 
1 Production totale 
1 l" récolte 2• recotte 
1 % T. 1---
o • .i T. 






j 93 97 1 983 96 
1 
1 7S 85 l 1691 32 1 
Cet essai a été mis en place suivant la méthode 
des blocs avec 8 répétitions sur cotonnier de la 
"l<arièté A 333-37 semé le 20 juin. 
Les produits utilisés à chaque traitemeIJ.t étaient : 
Endrine 20 °ii, 2 l/ha: 400 g Endrine M.A. 
+ Dédélo 50 %. 2 kg;ha: l 000 g D.D.T. 
Obfets testés et production de cotan-graine 
1 
1 Objet 
1 ~ traitement,; : 60-80-•W jours ............ · 1 
5 traitements : 50-63-30-9-t + 110' Jours .. 
1"' récolte 
































, 4 traitements: 60-65--80 + 94-, jours .... . 
----------------------------------· 
L'intêrèt du premier traitement précoce est mis ici en évidence par la précocité de la récolte. 
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MISE EN VALEUR DES SOLS "'HARDE" 
L'importance des superficies cultivées au Nord-
Cameroun est particulièrement frappante, toutefois 
leur extension donne un caractère d'urgence à toutes 
mesures tendant à rationaliser le mode d'exploitation 
pour maintenir la fertilité des sols. 
Les très intéressantes réalisations de la C.F.D.T. 
dans les règions de MORA et de LARA pour implanter 
une rotation des cultures à l'échelon du village corres-
pond très exactement à ce souci. 
Dans certains secteurs, ces rotations, pour ètre équi-
librées, demanderaient la mise en culture de sols jus-
qu'à présent stériles dénommés « Hardés » - Huit à 
db:. mille hectares pourraient ainsi être récupérés. 
Des essais ont été tentés depuis quelques annèes par 
la C.F.D.T. qui, par sous-solagcè, montra que ces hardés 
pouvaient ètre cultivés fructueusement. Leur exploi-
tation pose encore cependant de nombreux problèmes 
que seule une expérimentation conduite· sur plusieurs 
années pourra résoudre. 
Essai pére11~1e d'exploitation 
Un essai pérenne d'exploitation des sols hardés a 
éte implanté Je 24 juin sur 3,2 ha à OURO-KATCHALA 
CBalaza ). L'assolement coton-sorgho a été adopté. 
Une sole coton seule a été mise en culture cette 
année. 
Les obiets principaux (rythme de sous-salage} sont: 
1 - Témoin : poursuite préparation du sol suivant 
les habitudes locales sans labours. 
2 - sous-solaga l année sur deux avant coton. 
3 - sous-so!ag:e 1 année sur quatre avant coton. 
4 - sous-so lage 1 annee sur six avant coton. 
Ces objets out pour but de déterminer le rythme à 
retenir pour les sous-salages en culture continue coton-
mil. on peut espérer qu'un seul sous-solage en ouver-
ture sera suffisant si les cultures ultérieures sont bien 
conduites. 
Les sous-objets. - Chaque objet principaJ sera sub-
divisé en 8 parties alternativement fumées et non-
Eumêes sur cotonnier (A et B) : 
N j p 
. 
1 
Début floraison l 1 
' ' ~. 4.16 0.32 · 'I. emotn ..... , ........ , ..... ! - I•umure NPS ..... , ...... , . \ 4,16 0,36 
M~~~:::i:/oi:~i.S~I~ ....... , .. , .. l \ 3,55 l 0,185 
- Fumure NPS .............. , 3,54 1 0,21 
Sous l'effet de la fumure, le taux d'azote, excellent 
au départ, ne varie µas. Le taux des autres éléments 
augmente légèrement pour le calcium, le magnésium. 
A - Parcelle non fumée. 
B - Parcelle fumée : 100 kg/ha sulfate d'ammo-
niaque et 100 kg/ha de phosphate bicalcique épandus 
le 18 juillet avant buttage démariage. 
Ce dispositif sera répété deux foi.s: 
I. - Coton. 
II. - Sorgho. 
La première, année de mise en place de l'essai -
en 1963 - seule la partie I est cultivée. 
La surface totale de l'essai était: 160 m x 200 m 
= 32 000, m", soit 16 000 m'en cotonnier chaque année. 
5 traitements ,: Endrine-D.D.T." au solo ont été 
effectués les 6 . 19 • 31 aoùt et 12 et 24 septembN. 
La parcelle a toujours été très propre et le parasi-
tisme jugulé. Les cotonniers se sont développés rapi-
dement au départ et ont. atteint une taille moyenne 
(1 m environ). 
Le ralentissement des pluies en septembre arrêta 
dès 1a 2• décade de ce mois toute fructification et pro-
voqua rapidement le dessèchement des plants. 
Production 
La culture, bien que conduite de façon parfaite n'a 
pas donné 1es récoltes espérées. L'action de l'engrais 
( 100 kg/ha de sulfate d'ammoniaque + 100 kg/ha. de 
phosphate bicalcique) a été nulle : 
- Parcelle témoin : l 312 kg/ha 
- Parcelles fumées : 1 234 kg/ha (97,9 % }. 
Analyses foliaires 
Les prélèvements foliaires effectués au début de 
floraison (55° jour) puis au maximum de floraison 
( 100" jour après le semis) ont donnè les chiffres 
suivants: 
s K Ca Mg 
·-1 
1 
0.98 1,99 4.17 0.35 1 t,26 1,99 4,25 0,39 
1 
l},81 1.SO 
1 1,09 1}1 
le phosphate et surtout le soufre ; il diminue légère-
m<?nt pour le potassium. 
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Analyses de terre 
Les analyses de terre, effectuées par l'I.R.CAM., sur 
16 emplacements à 2 horizons. ont donné les moyen-





Argile ..... ,. ................... 1 
Horizon I Floriz.011 1· 
0 à 20 en: j 20 à .f(I cm . 
15.4- 1· !9.5 1 
Limon grossier . . . . . . . . . . . . . . . ·,. 
Sable fin . . . . . . . . .. . . ., ..... 
7.6 8,0 1 
fg:f 1 6~:; 1 Sable grossier .. . . . . . . . . . . . . . I 
Matière organique ........... . 0,5 0,4_i 
Ce qui permet de classer ces sols dans 1a catégorit 
" sableux fin argileux "· A signaler 1a presence de 




0 Cl 20 Cnl 1 1--
Carbone "o . . . . . .. . .. . . 0.32 
Awte % ... : . .. . . . . . . . . j O,o-U 






Le pourcentage de matière organique est très faible. 
pH 




6.05 à 8,20 
Il Hori:.on J 20à40cm 1 
l--i ' 5.9Z'i' 8/t5 1 
Le pH généralement basique augmente en profon-
deur. signe de sol mal draine. 
Bases échangeables 
1 Hori:.on 
0 à 20 cm j 1---
t~ :::::::::::::.·.::·:: 1 
K. ····················j t: ~~ -~p~·:::::::::: l 
s ······· ........... .. 
tr·~·v··:::::·::::::I 





















Le · rapport Na/Ca inférieur à 0.1 indique un sol 
r.ormal non salin. et le rapport S/T étant proche ou 
êgal â l'unite explique en partie l'tneffîcacité de·, 
engraîs minéraux apportés par suite de l'impossibilité 
du sol à les fixer. 
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Directeur Régional pour la République du Mali: Ch. BAYLE. 
STATION DE M'PESOBA 
Chef de Station: S. GOEBEL. 
CARACTÉRISTIQÇES GÉN13RALES DE LA CAMPAGNE 
Pluvion1étrie 
Pour un total de pluie sensiblement égal à la 
moyenne annuelle (1030,8 mm), la répartition des 
pluies, exceptionnelle, s'est révélée extrêmement inté-
ressante au mois d'octobre pour les semis tardifs. 
Mois 
et décade 
j Janvier .. · 
/ Février , ... : 
Mars ...... ! 
j Avr.il ..... · 1 
1 
Mm ...... 
Juin .. ,, l 
1 2! 1 3 
1 1 
i 1 Juillet 








































- Les pluies de mai ont permis une avance sur les 
travaux de préparation des· terres. 
- La pluviosité de juin a été favorable aux semis 
précoces du lO au [5. 
- La pluviométrie, fortement dèficitaire de juillet, 
n'affecta pas les semis précoces mais empêcha Ies 
semis de juillet. (Les Hibiscus semés en juin en plan-
tation serrée ont atteint le point de flétrissement le 
17 juillet.) C 
; 
- Le déficit en août a été plutôt favorable, ce mois 
étant en général trop pluvieux. 
- Fin septembre, on pouvait craindre un déficit 
total de pluviométrie se manifestant par : 
- Réserve minimale du sol en eau ; 
- Désastre pour les semis tardifs de fin juillet. 
- Les fortes pluies d'octobre ont provoqué un 
rétablissement de 1a nappe phréatique à un niveau 
normal et permis la maturation de tous les champs 
de cotonniers semés trop tardivement. 
De ce fait, la progression de la production coton-
nière était due, d'une part, à l'augmentation de la 
surface améliorée (fumée et traitée) et, d'autre part, 
aux pluies tardives d'octobre. · C 
Influence de la pluviométrie sur le 
parasitisme et la qualité du coton 
La chute sensible du rendement à l'égrenage peut 
être due au déficit de pluviométrie de juillet ; la 
qualité de la fibre, pour les semis précoces, était 
affectée par les pluies d'octobre. qui ont même provo-
qué des germinations sur pied, alors que le fait le 
plus notable était l'attaque importante des chenilles 
d'Argyroploce en fin de campagne. 
La qualité du coton traité en usine se présentait 
comme suit: 
Rendement à l'égrenage en baisse, coton-graine assez 
parasité et jaune, avec de nombreuses impuretés 
( déchets de fouilles et de squares), "fibre motteuse" 




SECTION DE PHYTOTECI-INIE 
Sl3LECTION PEDIGREE 
Les descendances do U 9 et d'Acala Israd sont con-
Sé!rvées pour leur forte tolérance à la bacteriose et 
leurs qualités de fibres egales ou supéri.eures au 
temoin pour une productivi.tè correcte. 
Les desœndances de DP 720 !\H; 8 manifestent de" 
qualitês de fibres exceptionnelles. mais sont sensibles 
à la bactèriose et de faible productivité. 
1 
Longueur 
1 RdU 1 N• des Lignée fibre billons halo 
1 
mm 
Sekction pedigrée atttofécondée 1 
1 
T A 333-57 .................•...•.. \ 27,7 
:! A333-1?4 .. "'"' ..... t~<L~I 27,8 
.j. A lSG-KO ... "........... l'.'; ,,; • 29.9 




9 Acala Israël .. ~ . ' 
··-··-
3l/t4 27,6 
T 3 A333-57 ............. ...... , .. 28,3 
l1 Acala Israël ......... ,., 32/!8 29,3 
14 3Gï H H2 . .. .. . . . .. .. .. . 35!26 28,8 
T 4 A3.B-5î ,, .................... , \ 28,4 
17 DP7.!GMUa ............ H/W1 30.4 
18 on;;o M ua .. .. . . . .. . .. 34it3 / 3.J.,3 
T 6 A 333-57 ........................ 28,4 
26 p 1+ T 129 ....... ., .... 37/171 2912 
34 M6 S 193 .. .. ............... 1 30.2 
T 8 A 333-37 1 28,2 > A O O • 0 ; 0 ' • ••• ~ ' ••••• "° 0 ' 0 1 
PROGRAMME HYBRIDE 
Le programme porte sur ia sélection généalogique 
et massale pédigrée des descendances hybrides inter-
spécifiques, originaires de BOUAKE. 
Généalogie 
R.E. 
P.M.C. o;, F 
1961 1962 1963 g 
569-7 18 4 à 14 5.2 37,9 
T-A 333 5,l 33,9 
569-8 19 15 à. 17 5,7 37.9 
T-AB3 3,0 38,5 
La sélection a conduit a fa conservation de la 
famille 569- dont la desœndance n'offre pas beaucoup 
de variabilité: _pour un comportement moyen vi.s-à-
R,E. S.I. P.M.C. {Hèd Oi) F g en g en g 1--1 j 
1 
38,'1 9,3 ,p rn 
1 j 
,, 
39,0 9,t 45 lt3 
36,'1 9.5 -t,9 1 '"' 
1 
;, 
37,5 9.7 4,7 l-H 1 
i 
39,3 11,7 6.1 193 j 40,'l 11,5 6.5 169 
37,4 9,9 5,0 ni 
38,4 11, 7 5.'? 127 1 
1 / 
37,2 10,5 5j B1 
37.S ~.:3 5.2 l', 1)_ 
40,4 J7 4,6 101) 
/ 
,, 
3B.8 11},(i 55 m 
37,5 9,6 " ,. 16[ _,.1.., 
33,3 10,7 5,2 133 
1 
36.l 11,6 
37,6 9.7 4,8 [35 
IfAR Groupe 1 (G. J1ii.•siztuu1 x 
. G. arboi.•e1u11 x G. rainiondii} 




UHML Finessc:: Tenac1té gement 
mm 
-1 




4.6 25,3 7A 
30,1) 5.1 20.0 6~ 
28,3 u 2.U 83 
29.8 5,1 19.::l 6,6 
vis de l'A.llen en productivité, longueur et rendement 
à l'égœnage. cette varieté offre des qualites de tJna-
citè et d'allongement bien supérieures a !'Allen 333-57. 
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HAR x Allen 333 ~ Groupe 3 ATH N Groupe 2 (G. a.1·boz•e1uu x 
G. thnrbez·i x G. J1il·.n1tu1,1) 
Descendances de souches introduites de BOUAKE 
en 1962 et suivies en sélection pedigrée.massale. 
Descendances des sou.::hes nxues de BOUAKE en 
1962·63. Sélection pedigree aut;fécondée en 1963. 
L'élimination a portè essentieUem8nt sur le rende· 
ment à l'égrenage. 
L'exist0nœ d'un gradient de fertilité a œndu dif. 
ficile l'élimination sur la productivité. Les courbes de 
floraison des différentes descendances sont fidèles au 
t0moin A.TH à l'ex:œpt!on de 2692-8 plus précoce de 
cinq jours. 
L'ensemble est hétérogène; l'analyse des souches 
montre une: grande variabilitè de longueur (de 24 
à 31 mm) et de seed .inde.". De nombreuses graines 
portent un fuzz abondant, gênant l'égrenage, mais 
ce caractère n'est pas général.. 
Tolérance forte à la bactériose, bonne pilositê. La 
souche 555-3-9 a un bon comµortement. 
Vis-à-vi-:; de l'Allen 333-37, la longueur est supérteure, 
la production égale, bien que l'ouverture des capsules 
soit plus tardive, le œndement à l'égrenage nettement 
infürieur. 
HAR x Allen Groupe 5 
Bonne pilositê, tolérance moyenne à 1a bactériose. Cinquante souches introduites de BOUAKE en l963. 
Caractéristiques des lig,rées couservies HAR x Allen 
i 1 1 i Genealogie I Rendement I Longueur 
1 par pied I RE. 1 fibre j --19_6_1 __ i___ l_%_2_c6_3 ___ , g t % F r <:~i 
i--·-1----1---1---1 
, \ T l A.333-57 ., . . .1 29 l 38,8 1 
' 444:2 \ l : : : : . : : : 1 J; 1 1J:~ ' 
1 ~ · .. · · .. 1 ~t i 1a:t , 
1 n 1 .. · · · · · I i: 1 1ki 1 
1 it.:::::::: 1 149 1 40,5 l 
1 
g ....... • 1 140 · 1· 40,7 l 
10 . . . . . . . . 166 40,7 
, T J . ~~- .. :::::::: 1 m I jH 1
1 
1 16 . ' ...... , 189 1 39,3 
1 T 5 n .. : : : : : : : : \ Î~ 1 j~'.j 
i ~! : : : : : : -:1 ~!~ 1 !~:~ 1 
l 15 ........ 1 130 1 40 .4 1 
447-9 
! T 6 . ~: .. . : : : : : : : : 1 i: 1 j~:~ ! 
+14.10 li T 
9 Ïl6 ... : : : : : : : : 1 m j ~~:~ . ! 
r, 87 .. ,. . . . . 168 1 39,2 \ 
.JJ9-3 i! T !O 93 ., .. . . . . . . m ·1 ~;'.~ . ! 
-l58-A l 102 219 383 / 
1 w.: . ,. .... 
1 




, Tll .............. 15L 1 38,1 
1 11
, !09 .. , ..... i 146 
1
. 38,8 
110 ' . . . . '. 1 139 40,4 1 











































































































L'analyse des souches révèle d'importantès varia· 
tions de longueur, un rendement à l'égrenage· supé· 













Essais sur Station 
Essai comparatif Allen 333. P14 Tl29 
j Production l Longueur fibre 
coton- R.E. Fines~e Ténacité AUong. Variété 1 graine 1 O.& F UHML ML UR I.M. g/tex ~,ô 
1 kg/ha 
1 
mm mm (!j) 
1 
A 333-57 l 1963 l 39,3 29p7 25,0 84 4,60 20,9 7,4 
:: 1 j A 333-59 1997 
i 
39.0 3:l.t 25,1 83 4,50 20_!; 7,l 
A 333-60 1 2033 39,9 29.3 24.S 82 4,63 21,l 7,5 •. i 
A 333-61 .. ) 2051 1 39,7 29.8 24,0 81 4,50 21,3 6,6 
P 14-T 129 . i 203} ! 38,t 30,1 24,9 83 5.10 21,0 6,3 
L'essai n'est pas statistiquement significatif. Micro-essai 
1-----------------------------~-------------i 
,, ro uction r:o on-graine ongueur re I Finesse , . . · J :\Hon- 1 
1 
Pa"









d'origine )) kg 'ha . q ,i . . R; E. i UHML j ML ( ~R \ micron i g/te:,: 1 % j 
temom I o I mm mm 1 .o ; · j 
--· , ___ J ___ 1 ___ '1 
/ 1 1 1 j I i ; ! 
1 
HG g ., .. . • .. .. • Tchad . H ..... 1 2 087 l43 40,8 ! 29,5 J 24,ü Bl 4,SO 1 19.5 6.i 
2• BC ......... f Mali ........ ! 1 932 133 38,4 / 28,3 22 4 / 79 4,70 17,3 9,7 j i M6-S 193 ....... · j Tchad .. . . . . 1 726 H9 38,6 / 30.0 j 2Ù j 83 4,55 20.4 8.7 j 
1 
p 14 T 129 . . . . . . Tchad 1 703 1lï 39,5 302 ) 24,5 J fil 5,05 20.1 6.0 j 
A 333-154 ....... -1 Tchad ....... · j 1 679 115 .J0,8 J 29,0 24.0 . 83 4,30 19.7 6,7 
1 A 150-NO ........ j Mali . . . . . . .. 1 1 456 lOO 39,9 1) 2&,0 ) 23,2 ) 83 3,95 18,7 6,S i 
1 
A.333-57 (Tî ..... Cameroun .... ! t 456 100 39,5 28,9 ! 242 ! 84 4,55 20,3 6.1 I 
CRAK 14-61 .. "! Mali ........ · / 1+36 99 37,4 ' 29,0 245 ,
1 
1!5 ·t15 20,1 il.O 
/ ATH ............ , Càte-d'Ivoira .. 
1 
1-123 93 37,4 :29,2 23,0 79 4,65 20.2 7,0 j 
1 d à P ""' o.os 
1
· 252 n / j P == r},01 , 304 21 
A P = D.ot : HG 9 et 2' back-cross sont supérieur,; 
au témoin. 
A P = 0.05, M 6-193 est supérieur au témoin. 
Dans l'ensemble, ces variétés gagneront â ètre axpè-
rimentées de nouveau. 
- HG 9 s'inscrit cependant comme une des plu<t 
intéressantes par sa productivité et son rendement 
à l'égrenage. Son défaut de tènacité en fait diffeœr la 
multiplication. 
- Bonne productivité du 2" back-c,oss Ailen x G. 
ptmctatum, dont la ree!Ie destination est la culture 
associée. 
- Caractéristiques intéressantes de M 6.S 193 pré-
coce et résistant à la bactériose. 
- Bon comportement de A 333-154, resélection à 
M'PESOBA. 





1 i Produc- ! 
1 Longueur ; tian 
1 
fibre. 1 coton-
(ha.lo} ., graine 
j mm kg/ha 
1 _1~~~~~~1~~~~~~ 
1 1 
1 A333-57 ... • I 











Essais régionaux Les points d'essai étaient : 
BAMAKO (SA...\1ANKO, ferme régionale D.R.J Les essais étaient disposés en blocs FrnHER à huit 
répétitions. 
BOUGOUKI (ZANTIEBOUGOU, Secteur C.F.D.T.) 
Essais à 3 variétés 
Les essais mettaient en· compétition : 
A33357 
A33359 
P 14 T 129 
Les points d'essai étaient : 
D10ILA (Secteur de développement rural) 
MOPTI " " )' 
SAN (Secteur C.F.D,T.) 
KOUTIALA (Molobala • Secteur C.F.D.T.) 
Essais à 4 variétés 
Essai n° l 
Les essais comparaient : 
A333-57 
A333-59 
P 14 T 129 
HG9 
SEGOU (BAROUELI, Secteur C.F.D.T.) 
SIKASSO (DANDERESSO, Secteur C.F.D.T.) 
Essai n' 2 
Les essais comparaient": 
A333-57 
A333-59 
P 14 T 129 
2• back-cross Allen x G. pzmctatwn 






; Secteur de 
) Développement Rural 
f 











SË::: . " . " .. Il 
(BAROUËU) .• 
S!K.\SSO 
(DANDERESSO) .. ! 




A 333-57 A 333-59 1 P 14 T 129 : 
' 
1286 1349 1457 
1329 1428 1126 
132l 1247 1633 
415 445 36S 
---- -----l 08d 1117 1 146 
----


















P : 0,01 : A 333-59 sup. P 14 T 129 
P: 0,05: 59, ~7, HG 9 sup. P 121 
P: O,Ot: HG 9 sup. A333-57 et 59 
P : 0,01 : HG 9 sup. A 333-57 et P 14 
A 333-59 sup. P 14 
P : 0,05: HG 9 sup. 59, 57 et P 14 
----------------
P : 0,01 : 2° BC, 59 et 57 sup. P 14 
P : 0,05 : 2' BC, sup. à 57 et P 14 
Non significatif 
(Swrl) · 506 633 843 570 l P: 0,01 : P 14 T 129 sup. à 59-57, 2° BC 
· • .. • °' 'I i ; ___ _ ___ P_: _o_,os_: _P_14_._A_3_3_3._s9_su_p_._A_3_3_3-5_7 _ 
Rd_t moyen) . . -~ -, 597 1 · 613 560 , 
DIOILA ,, ...... ·1 652 : ~- 682 1 Non significatif -
MOPTI (B.rnml) . SM 613 . 562 -
KouTIALA I P : 0 01 : P 14 T 129 sup. A 333-57 
(MoLOnALA) .. , l 470 1 60] 1 624 -
1
1 P: 0,05 : P 14 et A 333.59 sup. A 333-57 
Rdt moyen .. 1-=-9-02--~ ! 955 , -__ 956 - ·1! =- ~ i
1
, == 
10 essais ..... , ! 858 1 912 l 929 '. 
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Les essais reg10naux confirment les resultat;; obte-
nus sur Station. La varieté HG 9. souvent en t~i:e 
pour la productivité et le œndemerrt à l'egœnage. 
n'est dans aucun essai inférieur au témoin_ pour Iec,; 
tt ois caractéristiques. Par con tri:\ sa ténadte est 
inférieure::. 
P 14 T 129 peut être considère comme égal au témoin 
en production et rendement à l'égrenage et supédeur 
pour la longueur de fibre. mais son allongement est 
inférieur. 
Varietè 
I A 333-57 .\ 
A 333-39 ./ 
HG9 .. 1 
l' 14 1 
T 129 1 
Longueur fibre Fi-
-: nesse 
UHML ! l\iIL ; U!l ! LM. 
mm i m:n : oô 
. . 
1 1 T.~ria- , Allo n- 1 
cite ', gcment 1 
git.ex , ~~ 1 
; 
------ --- -,--- --- -----; 
1S,7 .'.:3.8 83 H 21.1 6,9 
23,7 23A 32 .. u 20,"! 6,7 
29,3 13,-l Sü ·Ul l9,7 6,.:! 
29,3 24.t !11 -1,-1 21,6 6,0 
ESSAIS AGRONOMIQUES 
ESSAIS SUR STATION 
Effet résiduel en 4c année de culture 
Le but de cet essai est de rechercher. en 'f" année 
de culture. !'action résiduelle· des engrais de l'essai 
1-}PS. 5 000 equ .. /ha épandus <èn 1960. 
Traitement 
Production sorgho·grnin en 1963 
1 1950 kg,'ha 0 :i du témoin 
' 
p 1357 195 1 
PS l 164 167 
1 
PN l 035 155 
SP 856 123 





_J N 344 0 6<)3. 100 
slgnirlcati.v'"menr superieur aux traitemënts SP, etc ... 
et témoin. 
Les trai.tèments PS et PN ll75 kg.fha triple super-
phosphate\ ont encoœ une action marquante. 
Par rapvort au tt:moi.n non fumé, les résultats 
obtenus par le traitement P ont dé les suivants 
en kg/ha: 




coton- sorgho- ; Arachide! sorgho-
graine grain gcus5,::. i grain 1 sèche 1 
1 P 017.5 P,OJ 
'----/ 
2234 1886 2457 j T . , 1614 116.3 1 ,l36 
. emom ····; 




Le traitement P correspondant à l'apport de 250 
1:g/ha de triple superphosphate (117.5 kg/P,O,i est 
L'e:ssai sera cultivé en cotonniers pendant plusieurs 
annt5es, en culture continue .. Du sulfate d'ammonia:quê! 
(90 kg/hal est e\:iandu chaque annee. L'engrais phos-
phaté ne sera apporté que tous les deux ans. 
i---- Objet 
t. Triple superphosphate (têmoinJ .................... . 
2. rviètaphosphate de potassium soluble· dans !''"au, 
forT..e pulvérulent,, . . . . . . . , . , ................ , ..... . 
3. Métavho.;:phatt'! ?e potassium insoluble dam: füau, ! 
..;, M~~:i:os~fi~:eru1~tepo~~~~i;~_' · ~~'i~bl,; · ·d~~; · Ï·~;~, / 
5. Mi~~~:os;~~:t/rJe ·~~t~-s~i~~;; · i~~~i~bl~· · j";~~ · ·1;;~~{ .. 
forme grossi~re ...... , .. . . . ,. ....... , .... · .. 1 
6. Phospal \.alummo-calc,quel .................... , ........... 
1 
.. 
7. f'hosphate naturel tricaidque de Bourem .......... . 
8. Phosphate naturel' tricalciq_ue en fumure de fond . , 
d.s. a P = û,05 














1 Producti?n j 
coton-grame , i kg/ha kg.:ha 1 
, -----' ----1' 
J 60 1 H50· 
1 
1 . 
l 60 \ 
1 












-----·----- i ~-4-- i 







Essai de doses d'engrais pour un 
1nême équilibre NPS 
r 
1 Traitement 1 
1 
Cet essai est effectué chaque année depuis 1961. 
' 
1 Production coton-graine 
1 
1 Engrais commercial Elèments fertilisants 
1 1 1 
1 Triple ,_ 1 PcO, ! superphosphate j , Sulfa~e i 
\ kg/ha d ammomaque 1 kg/ha 
! i---! 75 50 1 33,75 
1 150 \ 100 , 67,50 
225 1 150 l !Ol,25 Témoin sans engrn.is 1 
d.s, à l' = 0,01 
La dose la plus élevée ne donne pas une ·produc-
tion supérieure à celle de la dose moyenne. 
ESSAIS RÉGCONAUX 
{Division de la Recherche Agronomiquei 
Essai· de systè1ne de culture 
Le but de cet essai est de comparer les différentes 
améliorations susceptibles d'être apportées à une cul-
ture traditionnelle en matière de fumure minérale et 
organique. 
Cet essai, qui sera poursuivi pendant plusieurs 
années, a été mis en place en 1963 dans les principales 
zones d'expansion rurale (culture pluvialei et observe 
la. rotation suivante : 




Sans entrer dans le détail dès fumures apportées 
chaque année sur les cultures de la rotation, on 
peut toutefois retenir les différents résultats obtenus 
sur cotonnier en 1963 à partir des formules de ferti· 
lisation suivantes : 
F 1 : Témoin sans fumure. 
F 2 : Engrais : 75 kg/ha triple superphosphate, 
50 kg/ha· sulfate ammoniaque. 
F 3 ; Fumier : 10 à 15 t/ha. 
F 4-: Engrais + fumier (doses précédentes). 
N s 
1 




10 11,5 \ 2 722 128 
1 20 23,0 ! 3 031 143 30 34,S i 3 066 144 1 2 [22 100 
-, 184 9 \ 
_\ 
F 5: Phosphatage de fond (500 kgiha phosphate 
tri.calcique), 100 kg/ha sulfate d'ammoniaque, 10 à 
15 t/ha fumier. 
Production dt!. coton-graine, en kg/fla 
1 1 -
1 ZER 17 1 Station 1 
, points i\!'P 
Station 
SJM,l~~i} 1 d'essai ! ' ESOf!\ \ 
i -----!--------
/ F1 ( témoi;1) ...... i 673 1 669 \
1 
1 
F2 (engralsl ...... i 881 992 
1 
F3 (fumier1 , ..... ( 1 012 1336 
. 1:4- (fumier + eng.)i 1167 1 706 
I F5 (phosphate. _ 1 fond + fum1erj ... J 











La progression très nette des rendements par l'ap-
port de fumier et d'engrais (hautement rentabilisés 
dans· le cas de l'essai) dans le cadre d'une culture 
cotonnière améliorée (semis précoces, façons d'entre-
tien suivies, traitements insecticides) met en valeur 
la bonne réalisation du protocole dans les différentes 
zones d'expansion rurale. 
On peut remarquer, cependant, que la dose d'engrais 
apportée aurait pu sans inconvénient ètre doublée, les 
différents essais effectués auparavant, tant sur Sta-
tion qu'à l'extèrieur, démontrant la supérioritè de 
rentabilité et d'action résidue1k de la formule 1S0-100 
par rapport à la formule 75 kg/ha triple superphos-





Parasitisme de végétation 
La pullulation habi.tuelle de Zonocerns ju3qu'au pre. 
mier traitement provoqm:; quelques dégâts en début · 
de végétation. Ces insectes s'aggloméreut en période 
de repos sur les piquets de délimitation de parcelle 
d'essai. 
On relève également quelques dégàts dus aux Jas-
sides, Syfopta et Bemisia, mais peu de Lygus, quelques 
écimages par Ba.rias. L'apparition d'adultes de Sya-
grus, le 2 juillet, laissait présager une attaque de 
larves le mois suivant, attaque importante sur la 
parcelle de sélection (7 à 10 °iJ des plants}, moins 
spectaculaire sur les multiplications. Les dêgàts des 
adultes de deuxième génération se sont traduits par 
un écorçage complet de l'essai variétal d'Hibiscus 
place sur 1a même parcelle. Outre une attaque de 
larves d'.4.pio11 varius sur tige d'Hibiscus en juillet, 
le fait le plus notable est l'apparition d'Heliot!âs dè':l 
la fol'mati.on des boutons floraux, 
Parasitisme sur capsules 
Au stade fructifère, les dégàts d'Heliothis et de 
Diparopsis. bien controlés par les traitements insecti, 
des, se sont rêvdés insignifiants. Les prises dans Ies 
pièges lumineux d'adultes de Diparopsis ont èté :ÎID· 
portantes au cours de la deuxièmè: décade de sep-
tembre mais ont été très inférieures aux autres 
annêes pendant le mois d'octobre. 
La très nette progression des dégâts dus à A.rgyro-
ploce leucotreta se manifeste par des prises dans les 
pièges Iumineu.-s: beaucoup plus importantes que les 
années prcicédentes . . 4.rgyroploce se caractérise, sur 
Station, par son apparition tardive c:t par une attaque 
très virulente sur les dernières capsules. En brousse, 
sur les champs semés tardivement, les dêgàts sont 
importants, 
Maladies bactériennes et maladies à virus 
Bactériose 
L'évolution de la maladie s'est traduite, sur 1a 
variété A 333, par de nombreuses taches sur nervures 




8" ?~ ,0 
j poquets plantules j 
... i j Granopera .. 99,3 69.9 \ 99,2 69,3 Litoran ....... · 1 
j Grano.san .. , ... 93,7 69,7 Dieldrine .. , ... j 98,9 67,1 
l Témoin ........ 96,7 63,3, 
et bractees et quelques chancres sur capsules. L'at-
taqu.:: s'est rèvelée plus impot"tante que celle des trois 
années précédentes, 
î'irescence 
Sur Station, ks dègàts ont été relevés dès le mois 
d'août. Les prèmières attaques ont eu lieu à la for. 
mation des bourgeons floraux, puis sur des plants 
ayant produit quelques capsules, les derniers symp-
tàmes se manifestant sur des plants en pleine pro-
ducti.on. 
En brousse. des attaques se sont manifestees par 
taches en des poi.nts très éloignés les uns des autres 
(PEGUE.NA, M'PESOBA et MOLOBALA). 
LUTTE CHIMIQ!IE 
Essais de désinfection des semences 
Essai no 1 . produits simples 
Cinq objets étaient mis en comparaison: 
- Granosan M: poudrage sec à 0,30 °:i ; 
- Granopera: poudrage sec à 0,50 °,); 
- Dieldrine PM 50 °,; : poudrage se,;: à 0,25 % ; 
- Litoran (mixte) silicate de mét110xyéthylmer· 
cure et 25 °èi Aldrine: -poudrage sec à ù,50 o,,i ; 
- Témoin non traité ; 
Les semences ont eté délintées mécaniquement à 
l'usine de BOBO-DIOGLASSO e1: traitées â KOGONI 
le 23 mars 1963. 
La méthode utilisée est celle des blocs FISHER à 
10 répétitions avec parcelle élémentaire d'une ligne 
de 100 poquets. 
Le semis a été effectué le 21 juin à 6 graines par 
poquet. 
2° comptage à 24 jours 1 ' 
.1 Production j 




71.l j lB91 1 99,3 




1 %,6 60,9 1852 
1 
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Nombre de poquers: Les quatre traitements sont 
supérieurs au témoin à P 0,01. 
Nombre de pla11tules: 
- A t4 jours: à P 0,05, Granopera, Litoran, Grano-
san sont supérieurs au témoin; 
- A 24 jours; à P 0,01, les quatre traitements sont 
supérieurs au témoin,· Granopera et Litoran sont 
supérieurs à Dieldrine. 
Litoran et Dieldrine sont supérieurs au témoin 
quant à la production, 
Essai 11° 2 . Essai Trichlorex 
Les objets mis en comparaison sont : 
l''. Triex N 60 25 °,i M.A. dans le flugène 12 Aerosol 
0,25 9b (Péchiney) 
2" Triex N 60 25 % M.A. dans le t1ugène 12 A.erosol 
0,05% 
3° Fongicide H 3944, poudre mouillable à 50 % M.A. 
. 0,25 % 
4° Fongicide H 3944, poudre mouillable à 50 % M.A. 
0,05 96 
5° Agrosan 5 W. 0,30% 
6° Témoin non traité. 
Cet essai a été mis en place suivant la méthode des 
blocs FISHER à 8 répétitions, en parcelles élémentaires 
d'une ligne de 75 poquets. 
Les semences non délintées provenaient d'une fin 
de récolte assez parasitêe en 1962. Le traitement fut 
commencé le 29 juillet et le semis le 30. 
Les difficultés de traitement précis par Aérosol 
ont amené à modifier les doses prévues : 
1° Triex Aérosol (utilisation de la grosse valve): 
0,23 % 
2° Triex Aërosol (utilisation de la petite valve) : 
0,07 Oo 
Les mèmes doses ont été employées pour le fongi-
cide en poudre mouillable. 
1 l" comptage 1 2° comptage 
j ) à ~5 jours \ à 25 jours 
1 
Traitement 1 \ ~~ l p{ln- % 1 p{!n-
________ \ poquets ( tules _\poquets\ tu les 
1
1 
Trie:,.: ~érosol 0,23\ 97;5 l 43.4 1 "97,3 46,4 
• ~ITTI %~ ~) 1 ~B 4~6 
J H. 3944 0,231 99,2 49.3 98,& 47,5 
H. 3944 0,07 96,2 49,9 96,3 47,8 
j Agrosan 0,30/ 99,7 51,9 99,2 48,8 l Témoin ...... , .... · I 96,8 t7,8 96,0 45,4 
L'influence des produits en essai sur la germination 
n'est pas significative. 
Essai n° 3 - produits mixtes 
Huit objets étaient mis en comparaison : 
1' Délintage acide sulfurique ; 
2° Granosan 0,30 % ; 
127 
3° Granosan enrobage Aldripoudre 279 à 0,5 % ; 
4' Granopera 0.501ii; · 
5° Granopera enrobage Aldrine 0,5 °,j ; 
6· Aidrine 0,5 % ; 
7" Dieldrine L.P. 281 0,5 % ; 
8· Témoin non traité délinté mécaniquement. 
Cet essai a été mis en place suivant la méthode des 
blocs de FISHER à 8 répétitions et parcelle élémen-
taire d'tme ligne de 75 poquets, 
Il a été utilisé des semences délintêes de l'essai de 
produits simples traitées à l'avance, traitement coma 
]Jlémentaire à l'Aldrine et Dieldrine le 5 août, 
Le semis a été effectué le 7 août. 
Traitement l Comptage 1! · Comptage . à 15 jours à 25 jours . 
\ 
o• l % \ 0 , ! % t 0 \ plan- 1 ,a plan-
poquets tules I poquets! tules 
---1-1--1 · --1 
1 Granosan-Aldrine . . . 93,8 ! 79,3 1 98,7 1 77,8 1 
Il Granopera ........ \ 98 ,5 I 74,7 98 ,3 \ Al \ 
Granopera-Aldrine . 98,3 . 72,4 / 93,2 71,7 
1 Granosan .......... ! 98,7 \ 72,7 . 98.7 \ 70,6 
1 
Acide sulfurique .. I 97,2 
1 
67,2 \ 97,0 
1
. 66,7 
A~drin; ............ f 98,0 67,8 / 9B,O 66,5 
J D1eldnne .......... I 97,2 63.4 97,0 l 63,2 
j Témoin ............ 
1 
97,8 ! 62,2 97,5 . 61,6 
Nombre de plantules. - Les différences sont hau-
tement significatives. 
Granosan·Aldrine supérieur à Aldrine, etc. ; 
Granopera \ 
Granopera-Aldrine ) supérieur à Dieldrine, etc. 
Granosan 
Traite1nents insecticides 
Essai de nombre de traitetnents avant le 







3 traitements, 8, 13 et 18 aoùt .......... 1 2 695 
1 2 traitèments, 13 et 18 aoùt .. , ...... , .. 1 2 748 
1 1 traitement, 18 août .................... 1 2 682 
1 Aucun traitement ........................ j 2 672 
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. Les quatre objets ètaient tra,tès systématiquement 
ensuite, le 22 aoùt. les 6. 16 et 26 septembre. les 5 
et 16 octobre. 
Les differences ne sont pas statistiquement signi-
fo::atives. 
Essai de nombre de traitements après le 
90° jour 
Objet 
3 traitements, 26 septembre. 5 et 16 octo- ! 
bre ........................... , ..... , .... i 
2 traite;1ents. 2& septembre et S octo-1 
br-- ................•............• 
l traiteme?t, 26 septi:lmbre .............. \ 














Les quatre objet5 étant traités systètnatiq_u::ament 
les 7. 17. 27 aoùt et le 6 septembre. 
Trois traitements après le 90" jour as,mrent une pro-
duction supérieure à celles découiant de deux, un 
ou pas de traitements. 
Essai de périodidtë des traitements 







Pulverisation tous les li} jo~1rs · 1 
~ 20 jour, . 
" 15 joun . 1 
2:7.H 
2 636 
Les différences ne sont pas statistiquement signi-
ficatives. 
Conclusions 
Les traitements avant le 60'' jour ne semblent pas. 
cètte annèe, avoir d'influence sur la production finale:. 
La pœmière rêcolte. effectuée trop tardivement, ne 
donne pas de différences entre objets. 
- La pé1iode de traitement. prolongèe jusq_u'au 120• 
jour de vegétation. couvrant notamment la periode 
de puUulation d'A.rgyroploce, donne de roeill.eurs résul-
tats q_ue cellô limitée au 9Ü' jour. 
- La proportion notable de cown jaune dans tous 
les e.ssais e.-;t due. en partie, aux fortes pluies tardives 
d'octobre et, en partie, au parasi.tisme viru!e'i.1t de fin 
de campagne. 
--~--.. - ,....~-· --~ ---------~~-~~ -- --_..,____. ______ ~~---






Introduits en 1962 de BELLE GLADE. Semis le 
11 juin. Ecartements : 0.80 x 0,15 m. 
1 Temps \ 1 1 
du semis j \ Rdt.en o,j !\ 
Variété ) à. la 1 " · , 
\ 
première v anete \ tige 
fleur \ sèche \ l enjours 1 1 \ 
1 1 \ 1 1 
\ Témoin précoce .... 
1 
85 1 1 21,7 \ 
1 Témoin tardif . . . . . . 143 1 1 19,8 \ : BG 52 · 1.. \ 101 rnber 28,t 
' 7 •. r 93 1 viridis \ 26,0 1 
t~:: ! l~ri Il ;::t::: 1 ~·~ 1 
/ ,, . , 22 .. \ 95 ,,fridis I 2Ù ! 
, lT~mo~n predc?fce .. ., \ 93 [ 21,3 
, cmom tar 1 . , .. , , 1 143 1 \ 19,7 \1 : BG 52 38 . j 104 i vulcraris 1 25,9 1 1 
.J.l.. 99 1 vi;idis 1 25,3 1 





-45. · I Wl \ ruber 2.5,0 
! 51.. ! 99 viridis 21.2 
, Témoin précoce . . . . 93 ! ! 20.3 \ 
! Tti11?;oin tardif ,. .... ! 143 1 !I 18,6 1 
: BG:i2 .......... 53 ~:! l~: li niber ) ~t~ I 
56 .. 1 101 ,. 24,4 
J ~L \ ~~ ) : 1
1 
~:~ 1 
: Temoin precoce .... \ 8il 1 21,4 1 
' Témoin tardif ..... , 144 
1 
. ·) 19.4 · 
; BG 52 122..1 77 t•il'idis 15.5 ! 
\ 53 12.. 128 ,· purpureus \ 21,3 ) 
, 90. ·) 143 viridis tardif\ 23,6 
i 58 12. . 115 1 vulgaris 26,7 \ 
1 Témoin tardif ...... 1 143 I ! l9,5 1 
i Témoin précoce .... ! 91 .' 24,5 f 
- Le type BG52/1 précoce se révèle llll des plus 
intéressants en production et rendement de fibre. 
. , 
Collection de divers Ifibiscns intro-
duits en 1960 
Semis le l l juin. Ecartements : 0,80 x 0.15 m. 
1 1 Cycle 1 1 1 
\ \ à la 1 ! Rdt en ~~ J 
1 Variété 1 pœmiè!œ I Variètè \ tige 1 I I fl~ur \ sèche 
\ I en jours 1 ! 1 
1 l--1 
\ T' . S d'fl \ j ,· 
1 
emoin oudan tar 1 ! 143 ! 19,5 · 
1 
Tém. Soudan précoccl 91 
1
. ! 24,5 1 
! B. sabdariffa RT 1) 133 1 22,0 
1
1 
\ , RT 2\ 135 \ 19.9 
\
1 fi. cannanibic:; MT 15\ SO FE-1•iridis \ 20,4 1 
;, MT 15 84 \ FD-ruba 22,4 
1 ~- sab1ariffa Po~~eo., 1 m 1 ~II~: \ n:~ 
\ Témoin précoce ... Î 88 I \ 23,3 
J » tardif . . . .. . 143 19,5 
1 BG,,52/1 ::::::::::·:::! ii 11;~;!:;td:: \ ~i 
1 BG 52/41 .... " .... "\ 93 \ FE-viridis \ 24,9 
: » ... ,. ....... 1 S7 1 FD-rubcr / 23,4 
: BG ~21104 , · 1 93 FE-viridis 23,0 





: : : : : : : : : : : : i 4i ii~~~~::c~ \ ~'.~ 
j BG 53/30 , ....... , , .. 1 71 1 pw·purcus ! 19,6 
1 BG;
3174 
::::::::::::\ ~1 \ ii:~1;1:,~ \ ~lf 
\ Témoin précoce .... 1 91 1 \ 23,9 
\ Témoin tardif ...... ( 144 1 \ 20,9 
Andalucia ........... ·) 108 \ F.E-viridis 23,7 
\ 1:, , , • • • • • • • • • • 71 FD-vulgaris \ 24 ,2 
\ Espana t1D .......... \ 72 \ FE-viridis 24,l 1 
1 
·, ......... ·\ 76 \ FD-vulgaris \ 23,9 i 
Roselle-B1.,mARI ...... \ 146 I ruber 1 22,6 1 
1 
Soudan prècoc_e . . . . 99 I .
1 
20,1 . \ 
T emojn préc?ce . .. .. ! 88 22,3 
1 Temom tardlf ...... , 143 1 17 ;2 \ -
Observations. - Attaque d'anthracnose sur Ie 
témoin Soudan tardif. 
Production supérieure des H. sabdaritf a. 
Ségrégation des différents types, 
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ESSAI V ARil3TAL 
ET ESSAI DE DATES D.E SEMIS 
H. ca11nabinus i·iridis Soudan tardif : 
H. cmmabinus Soudan précoce (mélange viridis. vul-
garis, ruber.l ; 
H: cannabinus BG 53/30 Vietnam - purpureus: 
H, sabdariffa Pokeo RTL 
Essai en blocs FISHER, à huit répètitions. parcelles 
élémentaire de cinq lignes, longues de 10 m. 




Ecartements : 0.15 x D,10 m. 
Observations sur les dates de semis 
l"' juin: Semis trop precoce, germination réduite 
à. 50 °.î par insuffisanCè d'humidité. 
17 juin et 2 juillet : Les différences de développe-
ment ne sont pas nettes, la germination est excel-
lente mais Je développement est moins important que 
pour le semis du r• juin. 
En définitive, pour obtenir une homogénéité cor-
recte, U est préférable de semer vers le 20 juin, 
notamment l'H. sabdariffa, plus sensible à la séche· 
resse en fin de campagne. 
Observations mt· les variétés 
Une attaque de Syagru,; adultes a provoqué un ècor-
çage complet des tiges de l'essai. Les premieœs mani-
festations sont appaxues sur le type purpureus dès le 
mois de septembre. pour se propager ensuite sur les 
autres varietés. (Les types parpureus de collection 
ont êté également très atteints.} 
Quelques dêgàts d'anthracnose se· sont manifestés 
également sur les types Soudan tardif et prècoce. 
H. sabdariffa s'est mieux comporté que les autres 
variétés mais a bénéficie des pluies tardives d'octobœ; 
il est en général plus productif. 
Les essais variétaux de ces deux dernières années 
ont été très parasités. II faudra réviser les protocoles 
des essais, car il est nécessaire de séparer les parcdles 
élémentaires pour permettre les traitements insectl· 
cides, tout en conservant une ou deux répétitions dans 
les conditions naturelles. 
PARASITISME 
Apion varius. - Ce parasite n'avait pas encore 
eté remarqué sur la Station. Les dégâts des lar,:es, 
minant le sommet des jeunes p1antules, se sont èleves 
à 5 9 o ,:;nviron sur les diverses variétés de collection. 
Sragrus c.~lcarntus. - Dégàts de larves sur 
cotonniet ; les adultes de deuxième génération s'at-
taquent aux Hibiscus, dont ils rongent les tiges (sep-
tembre-octobre). Les variétes à tige pourp,e semblent 
les plus atteintes. 
Jassides. - Dégâts visibles sur feuilles. 
Earias. - Quelques écimages et attaques de 
capsules. 
Altises. - Présence soutenue durant toute ta 
campagne et attaques importantes sur feuilles. 
Anthracnose. - Dègàts importants sur le type 
Soudan tardif. moindre sur Soudan précoce types 
ruber et 1,•u(garis. 
Il est urgent d'entreprendre la sélection d'Hibiscus 
cannabinus resistants à l'anthracnose. 
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STATION DE KOGONI 
Chef de Station : G. Sm,IENT. 
Section de Phytotechnie: M. TOURE et J. Ph. LYON. 
Section d'Agronomie générale: L. R1c1-1A.Ro et G. SEMEl-<T. 
Section d'Entomologie: R. DE.LATTRE et J.P. LYON. 
CARACTÉRISTIQ!!ES GÉNÉRALES DE LA CAMPAGNE 
Climatologie 
La pluviométrie a été relativement faible: 434,9 mm, 
la moyenne des quinze dernières années étant de 
585 mm. La répartition a été assez bonne : le véritable 
départ des pluies se situe au 18 juillet, avec une pluie 
excédentaire le 28 juillet ; en aoùt, la répartition est 
presque parfaite, pas de l)luie excédentaire, mais 
deux jours de sécheresse (27-28}; les pluies se pro-
longent jusqu'au 10 octobre avec quelques jours de 
sécheresse vers le 20 septembre. 
1 
Haut:~ d'eau 1: 
Mois et décade -------,--- 11 Mois et décade 
1 
1963 1 1949-1963 
--- -----\i---
· Hauteur d'eau 
mm 
1963 1949-1963 
i:~:~ : : : : : : : : : : 1 ~:~ li &:ü Il ( Août . . . . . . . . .. .. i 1 
Mars . .. .. . .. . . . . 2,5 1,8 ! 3 \ 
Avril ........... · I 8,0 1,3 II ! 
M~i .............. I 16,7 J . 
1 6 
















Jum . ,, . . .. . .. 1 0,0 1 2, î / 
2
3
! 4,2 1 21,2 Il ·· 3 
26,4 32,5 \ \ 
31,0 66,3 ! Octobre . . . . . . . . 1 48,3 15,1 110,2 131},4 
Juillet .. . . .. .. 3i J\ 3t~ 1 ~g \ Il . . ~ \ 
85,4 1 76,6 ! ! 
118,8 . 165,3 1 !. N?vembre .......... 1 











l 1 1. ' 484,9 585,4 
'·---------------------- ---------------------' 
Parasitis1ne 
Au point de vue parasitisme,. signalons une attaque 
inhabituelle d'Agrotis, assez importante, intervenue 
au stade cotylédonaire et qui a nécessité un traite-
ment du 20 au 25 juin. Nous avons eu affaire ensuite 
à des attaques de Xantfzodes, Dysdercus, · Ne:::ara et 
parasites de capsules (Heliothis moins abondant, mais 
Diparopsis et Earias plus abondants que l'an dernier). 
La bactériose des capsules était importante. 
Culture 
Nous étions, cette at_1née, bien équipés pour la lutte 
insecticide : les traitements systématiques ont été 
réalisés à peu près au rythme voulu avec des appareils 
à dos, relayés par les avions Piper Pawnee. 
Les cultures avaient, dans l'ensemble, assez bel 
aspect, et les rendements ont été de 3 t/ha environ. 
Le scarifiage profond a étè pratiqué en plus du 
labour. 
La fumure standard était de 140 kg/ha d'urèe et 
100 kg/ha de triple superphosphate, le tout épandu 
au moment du semis. 
Les semis ont eu lieu du 5 au 11 juin (sauf pour . 
les · essais . tardifs). 
L'écartement standard. était de 30 cni entre poquets 
de deux plants sur billon de 1 m de large. La variété 
utilisée était l'Allen 333. 
Il y a eu cinq sarclages manuels alternés avec trois 
buttages-rebillonnages attelés. 
_ Si les cultures ont bénéficié d'arrosages fréquents 
mais peu importants, on déplore pourtant des pertes 
dues au non-fonctionnement du réseau de colature 





Sélection pédigrée : CRAK 
CRAK 7-63 
(Allen K 1 ·< Hibredl x (Allen E :?Aï'. 
n y avait 7S lignes. 11 ont ètci rettènues [)Our analyse 
pied par pied. 
CRAK 12-63 
é N'Kourala Kl ·< Lockett Hü-46 l )( ( AHen E 2,n;1 : 
I! y avait 2-1" lignes en sélection pedigree. 13 ont eté 
retenues pour analyse pied par pied. 
CRAK 14-63 
(N'Kourala K l Delta;_:iine 15i :< (Allen E 2,.1.)3: 
II y avait 18 lignes. 3 ont êtè ret'"nues pour analyse 
pied par pied. 
Les descendants du 2' back-cross { Crak BC 2 l ont 
été suivis en sélection pè.:digœe. puis les meilleurs 
! 6 lignées 14) bu!J;:ès sous le nom de Crak BC 2. Ce 
stock a èté mis en essai et conserv~ er, petite multi-
plication, mais le rendement à l'égrenage est un peu 
faible. 
Les descendants du 3° back-cross (Cmk BC 3 \ sont 
toujours sub.-is en 3èlection pedigree. En 1962-63, une 
sélection massale pedigree avait eté commencee paral· 
lèlement à la sélection pedigree autofecondée. En 
1963-64, elle a été arr~tee et les meilleures descen-
PHYTOTECHNIE 
dances bül1(ées sous le nom de SMP. Les trois croise-
ments èt::tient représentés dans ce bulk: 5 descendants 
du 7 (2. 17. 2û. 2l, 231, 3 descendants du l2 \:!:, 4. 3i. 
2 desœndants du 14 01. t4). 
CRAK SMP 
Mis en essai pour la pr.;;mière fois en 1963-64. ce 
SMP s'est très bien comportè sur Station. 
1 Prodttc1 Lon- : 1 1 
tion I R.E. J · Fi- : Téna-, 1 
1 -~ton . ,, . F , gu:'!ur n--~s.~-°'. .-,·t·• Mlirt. ) C0. ··/ "a .. ··1 ~ ,,e; - - 1 o 
, , UHML I ~.-! 1, ,te~ o, i gram"' 
1 
s,aes I mm 1 .w , g. -~ . 
i ! '':; Allen· : 1 · · 1 \ 
.---- ---1---1--- __ ·, ___ ---




lVl "f 29,Q I 4.30 1 ]l_8 1 ?.5 
\ A 333-57 ,!, 100 l 3é.8 , 29,0 -k65 20.9 1 6.S 
La producti'dte du Sl\.lP vis-à.vis de l'Allen est 
confirmèe. 
Ces rêsultats nous ont amene a decider la multi-
pHcation de ce SMP sur 3 l1a en 1964-65, de façon à 
permettre un départ en grande multiplication (_71} ha l 
en l965-66. si les essais confirment son interèt. 
CRAK BC 3-7 
En micr·~·essai, !es caractères des bulks, dont des 
descendants sont conservés en sélection pedigree, O'l! 
été les suh:ants. Nous donnons aussi les caractéris-
tiques du bulk gênàal 7. 
1 
Production. ! R.E. "Long. fibr<l I P:iness:a I Ténacité ,\llgt 1 
coron-;rrainc o,) F. UHML 1 [ndice , • .. ·,, · ! 
- 1 g;tes: D, scies __ n_1_m __ , micronair'" -----
1 
Bulk 7 • t7 .. 1 121 36.5 28.9 1 .f.30 . 22A 7.1 1 
Bulk 7 · ll .. ·1 126 36,0 29,7 I -+.33 j 23.û 7 J. . 
Bulle 7 - :'.-i _. !20 35,2 29,4 j .;,73 .::?4.2 6,9 11 
Alkn 333-57 (T.}, lOû 37.5 29,5 5,10 2l,l 5,8 
----- ----- -----
Bu!k 7 ...... --1 120 35,75 29-,S 1 -UO 2:1,9' 8,2 
1 
~I_A_l_Ie_n_3_3_3_-5_7_(_T_._, _~_rn_n _____ 3_6_.7_5 _____ 2_9_.o _____ 4_6_5 _____ 20_,.,_, ______ 6_3_' --
Compte tenu de ces resultats en micro-essai et des 
résultats obtenus en sefoction pedigree, il a ète retetv.1. 
11 lignées pour la sélection pedigree 1964-65. 
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Caracré,istiques 111oye11Hes · des 11 lignees retenues 
l 
Poid,; Poids Long. fibre ., 
1 R.E. de 100. 
. i capsulaire UHML Finesse Tenadté ! Allgt. 
''il F. graines LM. g/tex: a· 1 g mm ,0 i g 1 
1 
1 
r 1 )· Moyenne des ll \-1 ·I gnèes , .. ~ , ... 37,0 10,8 5,4 29,2 4.98 24,2 \ 7,0 Moyc"mne témoin 
\ A333-57 ., ..... .. ~ i 36,9 10.l 4,9 28,<l 5,30 21,9 5,4 
Les éliminations, en tenant compte de l'ensemble 
des caractéristiques, nous ont amené à ne pas œtenlr 
en sélection pedigree un matériel remarquable pour 
sa longueur, sa ténacité et son allongement. Pour ne 
pas perdre ce matériel, il a éte constitué un bulk 
teclmologiè: de 27 lignées qui sera mis en essai et 
consc:rvé en petite multiplication. Trois de ces 27 
lignées seront conservées en bulk sous autofécon-
dation. 
r- 1 Poids 1 1 Longueur ! 1 
1 R.E. \ de 100 1 -::a;~ugif:irc fibre ! Finesse I Ténacité ! Allgt. ! i 
1 
: ,,~ F. graines 1 !: ___ '[J_î:_~_M_L_ i __ r_.M __ · -:--g-/-te_x __ l ___ g~--
---1---1--=---j- - 1 / 
Bulk Technologie 1 ! fi 
1 
\ 
moyenne de 27 li- j 1· 






3 I 25,2 1 7,6 
moyenne de 3 li- / 
gnées ... , " ...... i 35.8 1 11.7 5.4 j\ . 29,8 : 5,30 j 25,7 .1 8,3 Témoin ( moyenne J \ 
Allen 333-57 . , ...... ) 36.9 \ l0,1 4,9 28,9 21,9 5,4 
CRAK BC 3·12 
Les résultats en essais du bulk gémira! 12 et des 
quatre bulk.; partiels (12-3, 12-8, 12-9, 12-10), dont des 
descendants- ont été retenus en sélection pedigree, 
sont les suivants : 
;·-
1 ! Production R.E. 
1 cot0n-graine 0 ii F. 
\ 
% Allen scies 
Bulk i2-3 
········ l 1-12 Bulk 12-E ..... ~ .. 148 36,9 
Bulle 12-9 ........ 
1 
151 35,4 
Balk 12-lü ..... 140 36,0 
Allen 333-57 ...... 100 35,9 
Bulk 12 ..... .... , 155 37.75 
Allen333-57 100 36,75 .. ••• 1 
Compte tenu de Ctès résultats en micro·essai et de 
ceux. obtenus. en sélection pédigrée, il a été. retenu, 
1 
long. fibre \ Finesse Ténacité Allgt. UHML indice 
1 
gitex % 
mm micron. l--. ! 
28,l i. 4.45 
1 
20,6 8,1 
29 8 ! 4,90 21.7 7,1 
1 30'.l 5,00 21.3 7,4 




29.7 1 4,80 22,3 5,6 
t 
28.3 l 4,30 t - 21.0 8,4 
29,0 / 4,65 20,9 6,8 
pour la sélection pedigree 1964-65, 13 lignes dont les 
caractéi:istiques moyennes sont les suivantes: 
Retour au menu
134 











o,~ Lignèe i ~l. i g~~~~: 
--------1-----' ----- -----i 1 
Moyenne des B li- j / 
M~~=~e~ .té~~i~~ .. ! 38 8 1 
A :m-57 . . . . . .. . . . .H .4 · 
CRAK BC 3-14 
R.E. 
Lignée •. :. [i 


















Compte tenu de ces résultat:; en micro-essai et de 
ceux obtenus en sélection pedigree, il a étè retenu, 
pour 1a sélection pédigrée l%4-65. 8 lignées dont les 








/ Allgt. j 





___ ;_=:_;~-----~-i_:! ___ J. ~:i j Moyenne des il \i- i l guées gardées .... I 33 .3 Moyennes témoins .. i 37,l 
Avenir de ces lignées CRAK 
Dans leur ensemble, les CRAK ont montré, depuis 
trois ans, une prnductivité et un allongement tres 
supérieurs à !'Allen. La productivite des CRAK 12 esi 
spécialement elevèe. Leur poids de 100 graines et le 
poids capsulaire sont en gènéral supérieurs a L\llen 
333-57. Ce sont de grands cotonnier,s, à grandes bro.c. 
tees mais à feuillage aciré. Le CRAK 12 est le plus 
résistant à la bactériose. 
Les CRAK se divisent en plusieurs groupes, chacun 
ayant des caractéristiques intéressantes que l'autre 
n'a pas. La sélection pedigree autofécondée, menie 
depufs six ans, a cherché a remonter les caractéris· 
tiques défaillantes. L'année 1964-65 permt::ttra d'avoir 
une idée dëfinîtive sur l'évolution que la pression de 
sélection aura permis de faire faire a ce matériel. 
Pi:oduction R.E, 
coton-graine O,; F. 
~~ Allen scies 
HG9 ............ 1 l38 33.3 
Allen 333-57 . . . . . 100 36.3 
CRAK l2 ........ 1 155 37,8 
CRAKSMP ..... j 141) 37,l 
CRAKH ..... ,ao 122 36,l 
CRAK 7 . ,. ..... ., 120 35,8 
A lien 333.57 ...... 1 100 36,8 
Les concurrents des CRAK 
Trois variétés, essayées avec succes µar rapport à 
l'Allen, ne figureront plus en essai 1964-65. Il s'agit 
des W 296, B 296 et P 14 T 129. Ces trois variétés ont 
confirmé leur bonne productb.li.tê. Mais les deulè pre-
miéres ont des caractéristiques technologiques infé-
rieures a celles de l'Allen. 
La troisi.ème (P l4J a montré une productivité très 
inférieure à l'HG 9. 
L'HG 9 est un concurrent serieux pour les CRAK. En 
l 963-64, il ne figurait pas en essai en même temps qu~ 
les CRAK, mais la cm;nparaison peut se faire l.)at rnp· 
















21,0 8,4 1 29,0 4,3 21,8 7,5 
j 29,4 4.7 21.l 7,6 29,5 4,3 
1 
2l.9 S,2 
29,0 4,65 20,9 6,S 
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Caractùistiques des filés Essai de filature sur un échantillon de 
CRAK 
Caractéristiques du coto11 
Les filés obtenus sont de bonne régularité et d'excel-
lente ténacité jusqu'au numéro métrique 80. 
C'est un coton d'excellentes longueur et ténacité et 
d'allongement à la rupture élevé. L'indice micronaiœ 
est assez élevé et la maturité movenne assez bonne. 
Le diagramme, au deuxième passage, se caractérise 
par une bonm:! homogéndté de longueur. 
Ces filés contiennent également assez peu de neps 
et ont un aspect très satisfaisant. 
Conclusion 
Préparation à la filature Ce coton a d'excellentes caractéristiques qui se tra-duisent par l'obtention de fi.lés de très bonne q_ualitë, 
La quantité de déchets au cardage est assez peu 
élevée. Le nombre de boutons sur voile de carde est 
peu important. 
Ce coton devrait ètre destiné au peignage pour des 
numéros 60, 80 et mème 100. 
Coton brut 
Longueur Fibrographe 
U.H.L.M., mm .............................. , ...................... . 
M.L., mm ..................................... , ................... . 
U.R., 06 .•..........•.......•.....•..••..........•..•••......•....•. 
Résistance 
Stélometre: Ténacité, g/tex: , ...................................... . 
Allongement, % . , .... , ........... _. . , ................ . 
Pressley : [ndex .. , ......... , .......... , ...... , ... , ............ '" . 
Contrainte (1000 PSI) ............................... . 
. . ?énacité; gitex ................................ -........ . 
Fmesse : Indice m1cronaire. ........................ , ............ , ....... . 
Maturité: Rapport de maturité ........................................ . 
% Fibres mûres ............................. ,, ......... . 
Préparation 
Nombre de boutons, g , .. , .... , ............ , ........................... . 
Déchets de cardage, % ...... • ....................... , ................... . 
Longueur à l'appareil Uster : Longueur commerciale, mm ........... . 
Longueur moyenne, mm ................. , 
Fibres utiles, % ........ , ............... .. 
Filage 
Régularité Uster U (20i, % Nm 40 ................................. .. 
Nm 60 ................................... . 
Nm 80 ................................... . 
Résistance moyenne, g Nm 40 .. , ................................ . 
- Nm 60 ... : ............ '. ................. .. 
Nm 80 ................... '. ............... . 
Allongement, 0-o Nm 40 , .................................. . 
Nm 60 ............... , ................... . 
Nm 80 .................................. .. 
Nm du fil essayé :: :g ::::::::::::::~:::·:::::::::::::::::: 
Nm 80 ........................... : ....... . 
Longueur de rupture, g/tex Nm .JO ............................... , ... . 
Nm 60 ................................... . 
Nm 80 ......................... , ... · ...... .. 
Grade Standard ASTM Nm 40 .................................... . 
Nm60 ........................ ., ......... . 
Nm 80 ................................... . 
Indice Nm 40 ...... , .......... , .................. . 
Nm 60 ..................... ,. ............ .. 
Nm 80 .................................... . 
Indicateur d'imperfections : Low ....................................... . 
Thick places ............................... . 











































ESSAIS COMPARA TIFS 
DE VARI~TÉS 
Essais sur Station 
La vatieté actuo:)Uement cultivée sur la Station de 
KOGONI et diffusœ dans le périmètre irr1gu3 est lè 
A333-57. 
En 1963, le programme de la section de p[1ytotedmie 
de KOGONI comportait, entre autres travaux. la réali-
sation de trois essais varietai.u: destinés a tester lè 
comportement. par rappo,t au 333-57, des cinq bulks 
de lignées arrivées en fin de sélection et de quelques 
introductions originaiœs des Statior:.s I.R.C.T. d,~ 

















i ! é~ F. Ci F. kg/ha 1){) T 
1 
1 
rouhiau) lô des I 
A ces varietes étaient jointes également deux autr2s 
sékctions originaires d.e rancienne station du SAHEL 
(Orfice du Nigen: 
GRAS 3-60 
GRAS L-2 
Ces deux variétés avaient ète obtenueo;; d'hybrhies 
intervariétaux de G. l1lrsutu111. 
En complément de ces trois essais vanetaux. cieux 
micro-essais. devaient tèster quelques lignées mèœs 
de souch;;;s .:mivio:os en sélection pedigree en 1963. 
Ces 0ssais ont ètè mis en place Iè 4 juin par la 
méthodes de blocs de FrstŒR. avec huit rèpéthions. 
Un resemis a été eifüctué Je 6 juillet. 
:Neuf traitement.-; insecticides ont été épandus et 
six irrigations ont été effecmèes. 
Essai comparatif de CRAK 
Longuèur fibœ l 1 Té:1:1- j 1 Fines,;;e ci.té : ,lligt. 
l ~dke 1 ' 1 micron. Stèlometœ 1 UI-L\1L 1\IL UR 
1 
1 mm mm '\; 1 1 
1 i 
___ , ___ 
--1 ---
i g/tè'{ 1 :l,) j 
---1--, 1 i CRAK 12-62 3 636 133 37.73 1 39.32 1 2g.3 2U i 75 -i.3 1 21 8,1 1 
CRAK S!viP lN 1 1 3 3!):) 37.[2 1 31UO 29 23 79 4.3 1 21,8 7 5 1 CRAKBC2 ' . i :rnm p7 36JJO 37,40 2d.3 22.9 80 455 :!2.3 ... ' 
1 '·-CRAKl-l-02 H93 1-~1 36 12 ---.--, ...... 2.J.-l 23.l 7:;, 4.7 21.1 7.6 .... 1 -~ _j,iJ;.J: 
CRAK 7-62 2834 11!) 33.75 37.3J :9.5 12~8 .,., .;J 21.9 ~ .. .• ~ .•• ! 
" 
)._ 
A 333-57 Témoin ; 2 36) wo ........ ,-1 ... 1 33,1)0 29 21,3 74 -1,,65 20.9 6.8 _jl),;".) 
Tous les CRAK sont supùieurs à l'A 333-57 à P=O.O!. 
Leur rendement à !'egrenage est très satisfaisant. Essais comparatifs de variétés introduites 
La vari~tè CRAK 12-62 c::st saperieure à toutes 
les autres. Essai 11·' l 
Productb.1. \ Pr::iduction · \ j 
coton-graine \ coton-gr.1ine Rdt égrenage I Longtwur fibre 1 
Wna· 1 A.lhn- i 
cité J gement / 3 r~coltes / 4 récotbs 1 Fîn~s,;-3 / 
Indice · 1 
1 !----- ,;,. F \ o.,; F ! 1 · micron. ) Stdomètre . 
·1 kg/ha 1 ?~ T. \ ki5,'ln \, % T. 16 se: roul: j mm \ l\.II. \ OR . • 1 
Variété 
iG kg : t kg U HML mm ; 1 ,; ! g/tex 1 ° ~ 1------1-:-1-· :--·--:--.--,---1-1-- -.----! 
HG' Tk ' 1 38,0 1 3<15 ·o 121' '1,l 1 5,25 i 19~ 6 i 
i Reb~ ,.,t·2~6eŒ
1
ambar·1·1 35.5 l à:o ~7,9 2G'.6 7-i ' ·Ll 
1 




3 537 1 p,; 
1 P !f . T 129 (Bèbed·I 
· JlaJ ............ , . 1 3,35 22.6 \l 
1 A333-57 (témoin) --·\ 4.95 2ü,9 5.9 
1853 
1 
IiJS 1 ! 99~ 1 [1)7 36.3 33,1 29 9 1 1-1,0 so 
1712 10(! ~ S03 !00 .. ) .:m, .• 37,.3 2).3 
' 
11.5 75 
j A.333-59 ! Maroua.) . , · 4.::m 2G,7 1 5.3 
I M 6 S 306 ;Bebed· 
1 








36,9 38.2 29,! 23 ,i 
' 
.lt 
353 38A 28,5 13,l 8[ 
d.s. à P :::= 0,05 ! !68 1 6.1 ,· 
d.s. à P =-= 0,01 1 12.3 ! J.2 
Les varietés HG 9. Rèba Vv 296 et P lsl-T !~9 sont 
superieures au témoin. 
HG9 > Reba VJ 296 > P 14-T 129. 
Retour au menu
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Essai n° 2 
( Producti?n ! Producti~n ) R<!ndement ! 1 . l J T éna- \ Allon-
1 coto~-gra1~1e ) coto1;-grame égrenage \ \ Longueur fibre •• , ., 1 cité \ gement 1 
1 
3 n:coltes 4 recolte;; \ F:mess" 
1 
1 S.I. 1 1 Indice ) S 'l èt 
1 
1 1 . 1 % F. 1 % F. 1 1 micron.1 te om re \ 
kg/h::i. 1 D.; T. kg/ha % T. / 10 kg roul. i g UHML j ML j ~~ 1 l , 0 _ 
1 
i \ 1 16 se. ! 1 kg \ \ mm· mm , u I gttex 1 -,, 1 
Variété 
----,-i--i----1--,---, 1-1--i--,-.--
Reba. B 296 (Bam-1 _ 1 1 ? ! \ \ 1 \ 1 1 \ 1 \ 1 
. ban 1 •••••.•••..• \ 3 19J 1 123 3 34. \ 121 ! 36,3 \ 38,0 1 10,5 1 26,J j 10,9 f 79 \ 5,05 19,8 1 j,8 I 
B 29&.57 1 Bambari l • 3 012 1 116 t 3 174 115 1 35,3 37,l \ 10,2 26,9 1 21.0 1 78 5,10 1 20.2 · 5,2 
307-RH 2 (Tikemi ·i 2 792 l07 2 936 1 106 1 35,I 1 37.0 10,5 l 2S,5 / 23,5 1 82 j 5,05 22,2 l 5.4 1· 
M 6 S 301 (Bcb~d-. 1 \ 1 \ 1 . ZS,S \ 1 1 jîa) ............. ! 259S 1 100 2321 / 102 36,5 f 37,9 l 12,0 1 23.1 ! 81 1 4,70 1 23,3 1 5,2 
333-57 1T~moini .... 1 2 60-1 i 100 \ 2 765 1 100 1 36,2 1 37,6 9,7 29,9 1 24,3 1 81 I 5,00 \ 21.3 . 5,S 
HGS 1T1kem) .... 1 Hl7 1 93 / 2670 1 '}7 37,0 \ 38.5 11,0 1 29,3 1 2.3,0 · 78 S,20 22,D 1 5,2 1 
CRAS. L2 (Nionoi .1 2468 1 95 I 2668 96 35,6 \ 37,2 ! tU Î 27,9 22,4 j 80 1 4.65 \ 22,S 5,6 
CRA.S.3-60 tNiono} .1 227.3 \ 87 / 2446 ! 88 37,0 38,0 1 12,5 ! 27,8 1 21,5 77 . 4,60 20,2 5,7 \ 
~-~----~!--l--~-~---'-~-~~-~-~~~----~-~----~~-1 
â:!: : ; : ~:~; ! l~~ \ lU i 1 
Les deux Réba B 296 et B 296-Si sont seuls supé-
rieurs au têmoin A 333-57. Micro-essai de lignées CRAK 7-62 
\ Production I Production 1· R dem t 1 1 Têna- 1 Allon- f 
J\ coton-graine I coton,grnine ::X.,ma:; Longueur fibœ J F' 1 citè l gement 1 




--F-.-, S;,.I. , . J ~?!~!. Stélomètre 1 
1 




"1 1kg " 
, ( 1 10 kg I roui. \ mm mm \ % g/tex 
---1~-,--- 1-1-l-l-1-I 1--1 






~~:i i ig:~ 1
1 
~::: t ~:: ! ~ 1
1 
tii i il:~ ~:; 1
1 \ CRAK 7-62-2l .1 2 977 1 126 1 3 065 126 36,0 3M · 10,0 29,7 / 23,9 80 4,35 1 23,0 7,2 ! CRAK 7-62-20 .1 2 875 j 121 2 942 12L j 35,5 37,5 ! 10,2 1 23,7 ! 23,5 82 . 4,30 22,8 7,6 I 
1 
CRAK 7-62-17 · I 2 856 120 1 2 934 121 36,5 1 36,i:J. !0,1 28,9 ! 23,0 80 1' 4,30 22,4 7,1 
CRAK 7-62-24 . 2 il.35 i 120 2 913 120 35,2 1 38.4 ! 10.2 1 29,4 ! 1-U 83 4,75 24,2 6,9 
1
. CRAK 1-61-38 · I 2 829 1 119 1· 21108 124 l 34,5 ( 36.7 10,0 29.6 23,,2 73 4.70 l 22,0 6,8 
CRAK 7-62-37 , 2 812
1 
119 1957 122 35,4 36,ï i 10,2 
1 
29,6 ) 23,7 80 l 4,60 21,9 6,8 
1 
A 333-57 / 
(Témoin) 1 2 369 ~,, 2 432 100 ! 35,7 1 37,5 9,5 29,5 24.l 82 5,10 2l,1 5,8 
/ d.s. à P = 0,05 li 25..f 1 107 
\ d.s. à p = 0,01 . 339 
1 
143 1 
Toutes les lignées CRAK 7-62 sont superreures à 
l'A333,S7, Ciè: résultat confirme celui acquis dans le 
premier essai et reste du même ordre de grandeur 




Micro-essai de lignés CRAI{ 12-62 
Production I Production 
! coton-gr:ail~c coton-graine 1 






; 1 T éna- l gement 1 
1 p· j cité I Allon- 1 
, ·messe , 
1 i ~,1 F. % F. 
1 kg, ha! "a T. 1 kg/ha 1 "o T. I 16 se. roul. 
j 1 : ir,.diœ [ Stdomètre J 
' UHML I ML , CR ! mici:on. g 
1, 1, 1 1 10 kg 1 kg 
------- --- --- --- ---l CRAK 12--62-9 1 3 6g9 11 151 
1 CRAK 12-62-2 .... 
1 
3 639 j 149 
/ CRAK 12-62-8 3 632. 1 14'3 
1 
CRAK 12-62-3 ... -1 3 46:l j 1-t2 
CRAK 14--62-1 .... : J -MO 
1
. 1-11 
\ CRAK 12-62-10 . _, 1 3 -+17 UO 
1 CRAK 14--62-14 . . . . 3 180 1 130 
1 
CRAK ï--62-45 .... ; 2 J70 ( H5 
37% i 







2323 A 333-57 (Timoin,: 2 -14J ! 100 ! 
1 
d.s. à P = 0.05 ; 26t !~i---






















Toutes les ligne:::s CRAK 14-62 sont très supérieuras 
au témoin ,\ 333-57 et sont superieurc:s à la lignée 
CRAI( 7-62-45. qui est, elle-mème, supérieuœ au 
témoin. 
Essais de filature 
Essais de filatur~ sur quatre échantillons de 
KOGONI: 
- CRAK SMP, 
- A 333-57, 
- HG-9, 
- CRAK 12-62. 
Caractéristiques des cotons 
Les quatre cotons sont de bonne longueur at de 
très moyenne homogénciité de longueur. 
La ténacité des quatre échantillons testés est assez 
bonne. Le Kogoni HG 9 est cependant plus faible, 
avec 20,4 g/tex. 
Les A 333-57 et HG 9 ont un très faible allongement 
à la rupture. 
Les CRA.K SMP et 12-62 ont un allongement à la 
rupture assez élevé. 
Les CRAK SMP et 12-62 ont un indice micronaire 
assez élevé et une maturité assez bonne. 
Les HG 9 et A 333-57 ont un micronaire élevé et une 
bonne maturité. 
Préparation à la filature 
La quantité de déchets est moyenne pour les quatre 
échantillons. 
La quantité de boutons sur le voile de carde 
est assez peu êlevée pour les CR'\K 12-62 et HG 9, 
moyenne pour !es CRAK SMP et A 333-57. Cette quan-
ti.té de boutons ne semblent pas é,.;oluer en fonction 










mm . mm 1 ",> i I g_!te:s: 1 Oâ , 
1 1 ! 1 : 1 
---,---·---·--- ---j---
1 i ; i I i 1---· 
1 l0,5 1 : ~4 0 1 8') 1 - JO l JL l 1 -; J I ~ ' 1 ~ "·' - -- 1 .. ' 
' ;Ll : 78 ~p ;(); 7,3 
_J,3 ï::l --1,90 1 -L 7.1 





10.2 28}1 2.3.û 80 5.15 i :L,9 7.5 
23,9 81 4,35 1 21.5 7,3 
23,2 31 5.30 22.7 5,7 
10.2 29,ti 
lO.O 28 -l 
1 ll.ù 2S.5 23,1 Sl -l-,30 i 23.6 6.0 (). 
,,:, 29,7 23,5 1 79 -l-,80 1 22,3 5,6 
Caracréristiques des filés 
Le A 333-57 donne des filés d'assez bonne régularité, 
de bonne ténacité et d'aspect très convenable. La 
quantité de boutons est supérieure à ce que pourrait 
laisser prévoir lïndice micronaire ou la maturité. Un 
tel coton. restant long en cultuœ développée, pourrait 
ètre destiné à la bonneterie peignee en des numéros 
de 40 à 60. 
L'HG 9, proche du précédent en caractéristiques, 
ntais étant moins tenace. donne des filés moins résis-
ta\nts. L'utilisation de ce coton pourrait êtœ voisine du précédent. 
Les CRAK SMP et 12-62 donnent des filés qui sont 
également intéressants au point de vue ténacite et pro-
preté, surtout le CRAK 12-62. Une utilisation en bon-
neteri.e pourrait également ètre essayée dans des 
numéros assez fins. 
Essais extérieurs à la Station 
Essai Dogoflri (n° 1) 
Cet essai a éte mi.; en place te 17 juillet. suivant la 




Rdt 6gr~nagà! .[ l Long. \ 
, coton-gram,~ Qa de ftbœ , , halo I 
1 Variete ' ' S.I. 1 "b 
l , 1_,,,1 . ,. T '116 se.) t:oul. J g j 1!i: \ c.,, 1a o • , 1, , 1 , 1 t I j ~ ~_J l{g 1 :.(g I 
:-----l--,---i---,---1---,---: 
CRAK 12-62 .1 2 038 1 l2J 36,:l 32,2 / 10.2 29.2 ,
1 SMP 197~ i 123 
1 33,il 37,6 \ l0,5 292 
BC 2 . . l 33, =i l 16 36A 38,-t 9,7 28,6 1 
14-62 .: t 818 115 35.8 38.5 li 10.1 30.3 
7-62 . 1 740 1 l W 36,-t 37,7 tO,O 30.l 1 
1 Allen 333-57 ; 1 
1 (Tèmoin). · 1 531 i lOO l 37.0 3iU 9.1 1 213,9 
1 ---
. d.s. ,, 1 / 
a P = 0.U- 135 : l-+,ll 
1 d.s. 
a P = O.Ol 1 315 19,9 
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Essai Dogofil"i (n' 2) 
Cet essai a été mis en place le 17 juillet, suivant 
la méthode des blocs de FrsHER, avec six répétitions. 




% de fibre , \ fibœ 1 
'llariète \ S.I. 
, 1 ! 16 · 1 g I halo 1 i kg/ha 1 o" T. 1 10 ~c. \ rlo~ . 1 \ mm 1 
1 . ,,g Kg ' 1 
-----:---1--'--~--i--, 
W 296 ...... / 1 784 1 146 I HG 9 ... ., . i t 707 : L40 
P 14 T 129 ·i l 300 : 107 
i A 333-59 .... 1' 1 239 \ 106 
• A. 333-57 1 










9,0 ( 29,4 
M 6-S 306 .. i 985 1 8 l , 
-----1---'--;-----------
d.s. 1 ! 
37,7 1 39.2 11,5 ·) 29,7 
à P = 0,05 I 304 1
1 
24,9 
à p :,; 0,01 ! 411 1 33,9 ! 
Essai Molodo (n° 1) 
Cet essai a été mis en place le 11 juin, suivant la 
méthode des blocs de FISHER, avec huit répétitions. 
Un resemis a été etiectué le 27 juillet. 
! Production I Rdt égrenage I Poids 1 L ) 
1 coton-graine . 0 o de fibre \ de t~O I fi~ng.1· Variété ,------ 1 ! grru- Ji:e 
i , l ~, ! 16 se. 1 r6ul. i nes l halo 
; kg;ha ! dJ r. i lJ kg 1 1 kg I g mm 1 1---:-/--1--\-1--!--t 
: CRAK S.MP., t 512 , 126 36,2 \ 38,2 1 9,9 
1 
29.4 
1 ,, 12-62 . i [ 43!) ! 120 36.2 1 38,5 1 10.l 29,3 t 
J ,, 14-62 .1 1 284 1 107 36.0 ' 38,l 9,7 1 29.9 j ,, BC 2 . 1 1 213 ! 101 35. t 37,2 · / 10,0 28.4 1 
1 A 333-57 \ . , 1 
/ (Témoin)./ 1195 1 lOO 36,0 37.3 1 9,0 1 28,8 1 
i CRAK 7-62 . . 1 168 1 98 1 35,9 37,5 9,8 30,5 
11· d..s. ;--,,--~1 1 
à P = 0,05 ! 289 I 24,'.! 
d.s. 
à P = 0,01 38& 1 32.5 
Essai Molodo (n° 2) 
Cet essai a été mis en place le 11 juin, suivant la 
mêthode des blocs de FISHER, avec sept répétitions. 
Un resemis a ét6 effectué le 27 juillet, 
I39 
\ Production 1 Rdt égrenage j I L 1 
) coton-graine !. ? .i de fibre 
1
, S. L I fili~~· 
1 
Varlèté \ , . , g : . halo 1 
, . 1 lo se \ roul \ 1 kg/hal q.,) T. 1 !O k~. 1 lq~ . mm ! 
1 1-1-,-1--1--1-. _i 
1 w 296 . . . . . . l 661 1 204 i 35,5 ·1' 36,4 ' 11,0 i 29.6 1 
1 HG 9 ...... 1 1 647 203 I 37,6 39,4 1 10.2 1 29.S . 
1 M 6 s 306 . 1311 161 I 35.6 I 38.3 11.5 29,6 1 i P 14 T 129 ./ l 27~ 15'7 
1 
3~,6 ! 37,9 j 10,6 j 30,,1 1 1 A 333-59 .. ., 1 82i 101 3-;),7 I 37,4 1 9,2 
1 
29, l 
\ A 333-57 1· ! . 1 
(Témoin1. 812 
1 
100 \ 35,5 37,1 ( 9.0 29'.0 
1 1--,-----------
1 d.s. i i 1 
1 à l" = 0.05 ) 194 i 23,9 1 
1 d.s. i 1 
1
1 
à p = 0,01 ; 262 1 32,2 
Essai Siengo · 
Cet essai a été mis en place, suivant la méthode des 
blocs de FISHER, avec six répétitions. 
! Production ) Rdt ègrc")nage Poids : Lono- 1 
1 
i coton-grnin0 I % de fibre I de 1001 f'b ,,. i_ 
Variéte 1 .
1 
. 'i grai- , l~ari ]I 
1 1 cr-'hal ~- T lo se.! tout. ni::s ! mm 1 i c,,, 1 () . 1 lû k.g 1 kg ! g : . 




1 30,l ! ! !.J.62 785 15·1 36,l 38,9 9 .0 29.1) 
1 BC 2 :1 ï5-! 148 ! 35.3 1 37,3 9,4 29,7 
" 12.JS:2 • 75D H8 , 37 .O. ! 39,5 8,9 1 30.:l. [ 
7-61 . \ 66() 132 1 36, l 37,8 9, t i 29.6 
A3D~7 j j 
(Tèmoi.n\. 1 503 1 100 . 36,4 37,7 9,1 :!9.0 
Conclusions 
Un certain nombre de variètés sont à éliminer en 
raison d'une prnductivité trop faible: 
307 >< HH~ X 122 
M 6-S 301 ~ 
Cras L 2 
HGS 
Cras 3-60 · 
M6-S306 
En dehors des CRAI(, une variété domine tout le 
lot: HG 9, avec- une prnductivité dé: 149 °o de l'Allen 
333-57 en station, de 140 ~,i et 203 °ii en essais extè-
rieurs. Cette variété, ti:ès satisfaisante par ailleurs. 
pèche par la faible ténacité de ses fibres. EHe est à 
revoir et constitue le principal concurrent des CRAK. 
Le P 14-T-129 a montré une assez bonne producti-
vité : 115 ° ii. en Station, 107 "',i et 157 % en essais exté-
rieurs. Son infériorité en productivité vis-à-vis de 
l'HG 9 et des CRAK le fait éliminer pour des essais 
nouveau.."1:. 
Les W 296 et B 296 ont confirmé leurs performances 
antérieures: 138 %, 123 °îi et 116 % du témoin en 
Station, 146 o~ et 204 % à l'extérieur. De nouveaux 
essais ne nous apprendraient rien de plus concernant 
ces variétis, dont les caractéristiques technologiques 
sont inférieures à celles de l'Allen. 
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SECTION D'AGRONOMIE GÊNÉRALE 
Le programme experimenta! réalise à KOGON[ en 
1963 nous · a non seulement apporte des renseigne-
ments pratiques et· th,foriques d'une grande impor-
tance. mais nous a oermis de mettre en évidence le 
potentiel des sols de -la Station, q_ui ne sont d'ailleurs 
pas parmi les meilleurs de l"Offic::e du Niger. L~ œnde-
ment moyen des cotonniers a été de 3 t!ha avec des 
œndements de pointe voisins de 4 t. Ces resultats 
très encourageants sont dus a l'application de techni-
qu.~s définies au cours des dernières campagn::;s, tech-
niques directement accessibles aux culth,·ateurs de 
l'Office. 
ESSAIS CULTURAUX 
Essai de scarifiage profond 
On a constaté, en 1962, que l'enracinement des 
cotonniers ne se faisait que dans les couches super-
tidelles du sol, avec un ptvct tts!S court et de tongu,)s 
racines latérales courant dans le billon: les profils 
hydriques nous a,·aient indique. par ailleurs, què les 
échanges d'èau ne se faisaient que 50 cm au dessous:; 
du fond de la raie. Le mauvais enracinement est du 
à la fob à la compacité du sol et à son imperméa-
bilité, qui fait que les horizons superficiels .sor.t 
constamment satur~s d'eau en période de [lldes 
fréquentes. 
On tente de corriger ces défauts par le scarifiage 
profond e;t on teste son action sur les r~ndements. 
Cet essai a été mis en ].)lace le 4 juin. suivant la 
méthode des blocs de FISHER, avec répartition des 
objets au hasard et huit répétitions. 
Dix traitements insecticides ont êtéi appliqués. 
Neuf irrigations ont été effectuées. 
Objet 
Scarifiage à 35-41J cm de profon. / 
i::Ieur .. ~ ..... ~ . ~ , ......... ~ .. , , . , . 1 







Les différences rie production ne sont pas statisti· 
quement significati,;es, 
Obsen•o..ti.cms : 
1° Une tranchée a ftè creusée perpendiculairement 
au passage du scarificateur, ce qui a permis àe mir 
que les dents ébranlent le sol en V, tandis qu'un à·dos 
compact de 15 à 20 cm de haut sê maintient dans les 
intervalles. 
2° Des profils hydriques ont été realisès avant et 
quelques heures après l'irrigation du 21 juin pour des 
profondo;urs de 10. 30. 50, 70. 90. 110 et 130 cm. On a 
constaté que : 
- l'eau pénètre plus vite dans l'objet scarifié : 
- la rehumidification dans les 130 premiers centi-
mètres correspond a : 709 cm'/ha dans le cas du sca-
rifiage; 520 cm"/ha dans le cas du témoin non scarifie. 
3° L'enracinement des cotonniers. observé à l'ar-
rachage sur six blocs, était semblable dans les deux 
. cas. 
Conclusions 
L'effet favorable du scarifiage n'est pas mis en en-
denœ. U sera tè:stè de nouveau sur 1a mème parcelle 
en deuxième annee de culture cotonniëre. 
Essai de densité de semis 
Cet essai a éti mis en l}1ace sur sol, Dian le -! Jum. 
suivant la méthode des blocs, ave::: repartition d,~s 
objets au hasard et huit répétitions. 
Dh traitements insecticides ont été appliques. 
Neuf irrigations ont éte effectuées. 
1 Densité Der.sité j Production [l 
Ecartement / théorique r.§e[b , coton-graina 
______ / _P_l_an_t_s_.:1_,a_)~ants,:ha _ 1,g h~-j 
1 :< 0,40 m . ) 50 G,00 l 46 700 ' 69' l 1 :< o.25 m . ! ao ooo · ci3 4ûlJ 2 sii 
Les différences ne sont pas statistiquement signi-
ficatives. On peut toutefois assurer qu'une densité de 
semis allant jusqu'à 80 000 pieds/ha ne diminue pas 
le rendement, mime si les cotonniers sont bien déve-
lop;1és, comme c'était le cas dans cet essai. 
Essai de désherbage chimique 
Sarclages normaux + herbicide 
Cet e;Ssai a étcl semé Ie 15 juillet sur un terrain 
ayant porté une culture sarclee. 





f Ph:ytotoxicité Production coton-graine j 
1 Traitement 
Nombre plants, oJ Témoin 
1 % T. 1 \ ________________ __ 14_j· __ 
\ Sarclages normaux plus herbicide ........... · 1 94 
) Sarclages normaux sans herbicide (témoin) . . 100 
-----! d,s. à P -== 0,05 l 2 
Après un effet phytotoxique sensible, l'action du 
Karmex se révèle positive grâce à la dimfoution du 
peuplement des adventices. 
Sarclages retardés+ herbicide 
Le semis a eu lieu le 20 juin sur un terrain pré· 
cedemment en jachères. 
0,850 kg/ha de Karmex (80 % Diuron) ont été appli-
qués Je 14 juin. 
1 Production l 
Traitement I coton-graine . 1 







. . 123/6 27/7 16/8 4/10 1 ·1 
herbl~tde. X X X: X 2 Sn 100 
ht;rbidde,j . X X X X 1 3 O.'ii 119 ! 
! Sarclages ! ! 
1 l 7/7 5/8 27i8 4/lJ 1 ! 
1 
1 AYec herbiddc., x x x x ! 2 499 97 \ 
I
' Sarclages \ I 
15/7 14/8 10/9 4/101 1 
Avec herbicide., x x x x 1 19.54 76 
Les différences sont statistiquement significatives 
à P = 0,05. 
L'objet. traitc: à l'herbicide et sarclé normalement 
est supérieur au témoin non traité et sarclé nor-
malement. 
L'objet traité à l'herbicide et sarclé tardivement 
( dix-huit jours après la date normale pour le premier 
sarclage) est inférieur au témoin. 
Assolement cotonnier et prairies 
artificielles 
L'année 1963 a vu sur la Station la mise en place 
d'un système de rotation des cultures de cinq années, 
comprenant : 
l"' année : coton; 
2" année : coton ; 
3• année : prairie artificielle temporaire ; 
4" annee : pra1ne artificielle temporaire ; 
5' .année : prairie artificieUe temporaire; 
blé (novembre à mars). 
28 j. récolte kg/ha 
106 
100 
103 --3-5-07--,--1~ 1 
__ 100 __ __ 3_~-9:--, 1~ 1 
Jusqu'à présent, le Stylosmxthes gracilis nous parais-
sait la plante fourragère la plus satisfaisante. 
Essai de mode d'exploitation 
Dans une parcelle semée en Stylosantlzes en aoùt· 
septembre 1962, a été installé en 1963 un essai met-
tant en comparaison différents modes d'exploitation : 
- fauchage (et enlèvement), 
- pàturage, 
-'- témoin non exploité. 
Ces trois modes d'exploitation seront reconduits en 
1964, et l'essai sera semé en blé fin 1964 et en coton 
en 1965. L'effet des différents traitements sera test.§ 
sut' ces cultures. Le fauchage, de mème que 1e pâtu-
rage, ont eu lieu en novembre; la parcelle, dans son 
ensemble, avait été broutée légèrement avant la saison 
des pluies. La production, estimée par des prélève-
ments, a été de l'ordre de 3 t/ha (un essai du mème 
genre a été mis en place sur Melinis mimuiflom, puis 
abandonné en raison du comportement très médiocre 
de cette plante). 
Essai d'implantation 
Le Stylosanthes ne peut bénéficier de bonnes condi-
tions de levée qu'en saison des pluies. Il faut donc, 
soit attendre le mois d'août qui suit l'arrachage des 
cotonniers, soit le semer sous les cotonniers à l'occa-
sion du dernier binage (septembre), ce qui permet-
trait de gagner un an si cette technique est satis· 
faisante. Un essai a été mis en place pour comparer 
les deUY.. façons d'installer la prairie Stylosant1tes 
( six répétitions). 
- Premières observations : 
a) Semis le 14 aoùt, sur billons nus: la levée est 
étalée sur un mois à cause de l'alternance de sèche-
resse et d'humidité à la surface du sol. Deux sarclages 
ont été nècessaires · pour éliminer la concurrence au 
démarrage. 
b) Semis le 12 septembre sous cotonniers, la veille 
du dernier sarclage : levée groupée, la surface du sol 
restant constamment humide. Développement très 
réduit au moment de l'arrachage des cotonniers, en 
janvier. 




Autres plantes fourragères étudiées 
Andropogon gayanus. - Mauvaise levee. Dévelop-
pement lent et in;:;w1isant; à éliminer. 
Digitaria decumiJens. - Quelques éclats de souche 
ont été introduits du Togo et repiqués le l" août. 
Le développement assez rapide et la couverture très 
dense doivent permettre le pàturage quelques mois 
après !a mise en place. A multiplier. 
Ble. - 3 ha ont été ,,emés début novembre. a 
raison dt 160 kgiha. sur une parcelfo dev:mt porter 
du coton en 19M. Fumure: 80 unités d'azote à l'hec-
tare en quatre apports échelonnis jusqu'a l'epiaison. 
Rècole pr0vue ·en tin fenfar-début mars. 
ESSAIS DE FUMURE MIN)jRALE 
Essais NP suivant la tnéthode des 
coupes 
1 Compo~ition 
1 Denomi- 1· ----------------l nation . l',;(),- j K! j PO,H.,- ! P,O, 
! , equ.:ha 
I 
kg'ha êqu/ha / kg/ha 1--1--- -1---,-
1 
N- ........ i 10 000 140 J j 
N;P, " "· I 7 ,)()1) 1 93 / l 000 
. P,N, .. .. . . 3 OOI) 42 2 330 1 
1 
P... . ....•.. ·, ! 3 330 
. T, . . . . . . . . Tèmotn sans fumure 
! N,. ,. ..... 1·-
1 
N,P, .... .. 
P,t-!'c . , ... · / 
1 







63 3 500 
1 5 001} 
T imoi.n c;:.ms l:umure 







L'évolution des rendements de N1 à P1 suggère: 
l'ajustement à une fonction linéraire: 
Y = 3 353 - 112 X 
X variant de O à lO lorsque NO~- varie de 10 000 
êqu./ha à 0, avec !a relation NO,· -1- 3 PO,H,- = lO 000, 
Le rendement le plus élevé est obtenn evidemment 
par X = 0, soit NO.,- = 10 000 équ.jha ou N = 
140 kg/ha. 
Relation N0,1 -i- 3 PO,h\ = 15 rJDO equ./ha. 
L'équation de régression est : 
Y= 3456 + 63,l X-18,5 x2: 
X variant de O à 10 lorsque N'Oc.· varie de 15 000 équ. 
. 
1ha a O avec la relation NO,- + 3 POJ-L- = 15 000 
équJha. 
Quatre essais distincts sont mis en place pour déter-
miner la composition optimale de la fumure NP : 
- Un système de deux essais à 10 000 et a 15 000 
équivalents à l'hectare, à. semis précoce ( 5 juin) ; 
- Un svstème de deu."'é essais à 10 000 et à 15 OOD 
équivalënts à l'hectare, à semis tardif ( 16 juillet). 
Essais avec semis précoce 
Ces essais ont ètè mis en place sur sol Dian, le 
3 juin, par la methode des blocs, avec répartition 
des objets au hasard. 
L'épandage des engrais s'est effectué le 31 mai. 
Dix traitements insecticides ont étè appliques. 



















Le maximum est X= 1,7: 
Production 
coton-graine 1 
kg;ha •ô T. 1 
-1 
3 262 151 1 
3129 145 
2 627 j 112002 l 
2157 
2m l~-j 
~3-.J.-1.-2~1 134 \ 
3 512 157 1 
29ï2 P3 
2 249 1 101 1 
2 23ô 100 . 
No,- = 12 450 ëqu.;ha soit N = 174 kg/ha : 
PO,H,- = 855 équ./ha soit P,O, = 60 kg/ha. 
Equation de la projection de 1a ligne de crète de 
la surface de reponse NP. 
L'équation de la 1)tOjection de la ligne de cTête de 
la surface de rèponse NP, lieu des concentrations rda-
tives optimales à respecter entre N et P ~05 est : 
Essais avec semis tardif 
Ces essais ont ètci mis en place le 15 juillet, suivant 
la méthode des blocs, avec répartiti.on des objets au 
hasard. 
L'épendange des engrais s'est effectue le B juillet . 
Six traitements insecticides ont été appliqués. 
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1 Dénomi- Composition j 
1 
nation NO, - N PO,H,- 1 P00. Urée I Triple superphosphat<! I · \ équ/ha kg/ha équ/ha 1-kg/~-1- kg/ha _ l ____ k_g_f_ll_a ___ _ kg/ha % T. 
! Nt ., .. - ... , 10 000 140 1 1 310 1 3 055 160 ! N,P, ..... Î 7 000 98 t 000 71 ! 213 i j~~ 3 102 i~i 
! ~t' : : : :-:: : : \ 3 OOO Tém::n sLs l~Le Ml j 92 1 SOO Hl! iJri 1 
1 1 -----1· N~ - ... _ ... i 15 000 210 ,. 465 3 274 149 
1 
N,\_t .. "" I 10 500 147 1500 . 107 327 ! 225 33 523001 11462 ·1 
P,N1 .. .. .. 4 500 1 63 3 500 1 247 140 525 J l __ ~_: __ ::_:_: ·_. :_:_: l _____ r_T_è_m_o_in_s_~_ns_iu_~_oi:_~_re_1 __ 3_5_4 ____________ 7_50 _______ l_~_Jf ____ }&>_9 J 
Relation NO,- + 3 POiii, = 10 000 èqu./ha. 
Nous adoptons comme maximum celui donné par 
l'interprétation graphique et qui se situe aux environs 
de X= 1,5: 
No.- = 8 500 èqu./ha soit N: = 110 kg/ha; 
PO.H.- -== 500 équ./ha ou PD, = 35 kg/ha. 
Relation NO,:,... PO;H~ = 15 000 équ./ha. 
L'équation de régression est: 
Y= 3 419 + 119,3 X-20,2 x2; 
X variant de O à lO lorsque NO, - varie de 15 000 équ. 
/ha à O avec la relation NO,- + 3 PO,H,- = 15 000. 
Le maximum est X = 2,9. 
NO,- = 10 650 soit N = 149 kg/ha; 
PO,H, - = 1 450 soit P,O, ~ 103 kg/ha. 
Eqztatimt de la projection de {a ligne de crête. 
L'équation de la projection de la ligne de crête de 
la surface de réponse NP est : 
30P:P5 -68 Ni"' 7 042 = O. 
Pour: 
PoOo = 0 N = 103 kg. 
En semis tardif, U est inutile d'adjoindre du phos-
phore à l'azote tant que l'on apporte des quantités 
de cet êlément inférieures à 100 kg/ha. 
Pour les quantités d'azote supérieure à 100 kg/ha, 
le phosphore doit être apporté suivant la relation 
30 P,,O, - 68 N + 7 042 = O. 
Interprétation générale des essais 
azote~phosphore 
Deux essais conduits suivant la méthode des coupes 
avaient été mis en place en 1963, l'un avec semis à date 
normale et l'autre avec semis à date retardée, pour 
étudier, d'une part, l'évolution de la composition de 
la fumure pour une même date de semis en fonction 
de la quantité d'engrais apportée et, d'autre part, 
l'évolution de Ia composition de la fumure en fonction 
de la date de semis. Les résultats des précédentes 
campagnes laissaient supposer que des semis retar-
dés au 15 juillet disposaient d'une quantité d'azote 
minéral plus importante qu'au début de juin, date à 
laquelle ]es premières pluies n'ont pas encore permis 
à la vie microbienne de se manifester. 
L'expérimentation a répondu pleinement au but que 
nous nous étions fixé. Nous constatons en effet que, 
pour les semis tardifs, l'effet de P:i05 se manifeste 
pour des dosc:s d'azote plus faibles que pour les semis 
précoces: 100 kg/ha contre 140 kgiha. Nous observons 
par ailleurs que les objets P1 et P2 de l'essai tardif 
sont significativement supérieurs au témoin, alors 
qu'il n'en différaient pas dans l'essai précoce. 
Les semis tardifs étant à déconseiller pour diverses 
raisons, nous retenons provisoirement les résultats de 
l'essai vrécoce pour définir la fumure minérale du 
cotonnier. La relation suivante: 
34 P,O, - 60 N + 8 400 = O 
nous permet de calculer la quantité d'un élément, 
l'autre étant fixée, ou bien la composîtion d'une 
fumure pour une somme d'éléments considérés. 
Il reste cependant un point· essentiel à définir: 
Quelle est l'évolution des rendements en fonction de 
quantités variables d'engrais NP, ces deux éléments 
étant liés par la relation précédente ? Il s'agit en fait 
de tester l'effet-dose. Ce que nous ferons au cours 
de la prochaine campagne. 
Essais extérieurs à la Station 
Trois essais NO, - + 3 PO,I-k = 10 000 équ./ha ont 
été mis en place dans des champs cultivés en régie 
directe par l'Office du Niger : 
- à MOLODO, 
- à NIONO, 
- à KOUROUMA. 
Retour au menu
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Essai de Molodo (sol Danga) : 
Les engrais ont été epandus le 1l juin et l~ semis 




/ kg/ha 'i 
~.~~,~~-!~~ 
N .......... 1 1 477 169 
NP ........ \ nu / l76 
p~ ........ 1 t 221 1 139 
p ....... , .. / 973 
11 
111 
T .......... , S7ci 100 
La courbe des rendements moyens de ces quatre 
blocs ne s'ajuste pas significativement a une équation 
du second degrti. On note pourtant que le maximum 
est situé vers NO-: = 8 SüO équ./ha. 
Essai de Niono (ml Dian et Afoursil: 
Les engrais ont été épandus le 11 juillet et les semis 
le lS juillet. La densité est insuffisante. 




kg/ha t,\ T. 
1 N .•....••• ,1 2 001 279 j NP ... ., "j 
/ PN" ........ J 




/ T ........... ] 717 100 
L'èq_uation de régression est: 
Y= l 029 + 289 x-19,3 x2• 
Le maximum est x = 7.5. 
Noe- = 7 500 iqu./ha soit 105 kg!ha ~: 
PO,H,- = 833 èqu.;1ia soit 55 I(g/ha PcO,. 
Essai de Kourouma (sol Danga}: 
Le semis a eté effectué le" 12 juillet. La végètation 
est très hètérogène. 
1 1 
1 
1 Produ.-:tion coton-g1:a1ne 1 1 Traitement 1 
1 
kg/ha 1 0 :i T. 1 
1 -i -i 
N ! 1961 1 129 1 l .. ,. ..... '\ NP . ,. ..... 2126 
1 
1-io 
1 PN ........ J 2097 138 
p '""""··\ 1747 
1 
115 
1 T •·••·•• .• , 1 1521 100 
La courbe de rendemè:nts ne s'ajuste pas signifi.ca. 
tivement à une équation du deuxfome degré, 
Conclusions 
D'après les quelques résultats exploitables apport<is 
µar ces essais. la réponse aux engrais est à peu pres 
dans le meme sens que sur la Station. 
A noter l'effet spectaculaire de la fumure. en parti-
culier à NIONO, c'est-à-dire dans l'essai le mieux 
cultivé. 
Essai de date d'épandage de l'en-
grais azoté 
Le but de cet essai est de connaitre si l"effet de 
l'azote épandu au semis est identique à celui d"un 
épandage effectué après les premiers sardages. 
Par ailleurs, les cultivateurs ayant remarquè qu·a,,ec 
l'azote épandu au semis les herbes poussaient plus 
vite et rendaient leurs sarclages plus difficiles, l'essai 
est complété par des observations sur la croissance 
des herbes par rapport aux cotonniers. 
Il a étè mis en p1ace sur sol Dian le 4 juin, suivant 
la métllode des blocs, avec répartition des objets au 





Traitement I _ _
1 j j kg!ha j Q,; T. 
1 
1 100 kg/ha de 1:rlple superphosphate epau-! ! 1 j dus au seuus 1 1 
/ -i-
1 i~er!!i~~ --~~~~ .. ~:~~~~~ .. a~ , ~:~!~ i 2 331 ) 100 j 
J 100 kg.'ha de ~ripfo superphosphate epa.11-1' j 
dus au semls 
1 
+ 1-lO _ l{g/ha "!:!~~e èt?ai:'-du~ début de flo. '1 1 ~ _ 1 
raison l,4Y J. -vegetatlon, . . . . . . . . . . 3 099 1 10,,.:i 
/- d.s. à P = G.Ot j 191 j-7-, 
Les pertes en azote sont sensiblement plus impor-
tantes si rurëe est épandu au semis. 
Le supplément de trarnil occasionné par l'épandage 
de l'azote retardé jusqu·au début de la 11oraîson est 
compensé à la fois par l'augmentation des rendements 
et par une concurrence moins sévère des mauvaises 
herbes au moment des premiers sarclages. 
Essais de pulvérisations foliaires 
d'urée 
Essai n" 1 
Cet essai a ete mis en pla::e le 11 juin sur sol Dian-




I' coton-graine Traitement ! 
___________ \ kg/h:_l~_::J 
100 kg/ha triple supeq;hosphate 1 1
1 
1 
+ 300 kg;ha sulfate d'ammoniaque! · 
épandus au semis ..................... : 1 
..,_ 45 kg/ha urée epandue en pulvC::d.1 
sation le 45" jour ..... ,. . ., . .. . . . .. . . . 2 602 
100 kg/ha triple supeq;hosphate ! f 
+ 300 kg;ba sulfat0 d'ammoniaque, \ 1 
épandus au semis ...................... i 2 032_ 1 100 _I 
d.s. à P = 0,01 , 368 i i 
. 1 
Les différences de production sont statistiquement 
très significatives. 
Essai n° 2 
Cet essai a été mis en place le 11 juin, suivant la 
méthode des blocs, avec répartition des objets au 
hasard. 
L'épandage dt:!s engrais a été effectué le 6 juin. 
Neuf traitements insecticides ont été épandus et 




l kg/ha i ?ù T. 1· i- ----------!--·- -
1 1 . 
300 kg/ha sulfate d'ammoniaque 1 ! 1 
1 -;... 100 k~/~m ~rlple superphosphate. 
-,- l pulvertsation de 12 kg;ba ureel 
avec 2• traitement insecticide ,. ..... " I 2 695 1 105 
300 kg/ha sulfate d'ammoniaque 1 
+ 100 kg/ha triple superphosphate 1 
+ 2 pulvérisations de 12 kg/ha ure~ 1 
(2.0 et 3,, traitement insecticide) ...... ., 1 2 852 j 11t 
; \ 
300 kg/ha sulfate d'ammoniaque I I 
+ 100 kg/ha triple superphosphat~ l 
+ 3. pulvérisations de 12 kg/ha urée! 1 
(les 2', 3° et 4° traitements insecticides).1 2 595 1 101 
300 kg/ha sulfate d'ammoniaque ] 1 
~érr:i!, kg~~1~. -~~~1~., -~~:~~~l~~~:.1~~~~1 2 573 : HXl 
Les différences de production ue son~ pas statis-
tiquement significatives. 
Co11clusion : 
Le supplément de rendement obtenu avec une pulvé-
risation unique de 45 kgiha d'urée est spectaculaire, 
malgré les fortes brûlures : il représente en effet 
12,7 kg de coton-graine par kilogramme d'urée. Nous 
ne pouvons pas valablement opposer ce chiffre à œux 
obtenus par fumure au sol. mais nous constatons que. 
dans d'autres essais, le supplément de récolte obtenu 
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est de 4 à 7,4 kg de coton-graine par kilogramme 
J"urée épandue au semis et de 109,5 °~ de plus pour 
l'urée épandue au début de la t1oraison ( cas de l'essai 
de date d'épandage\, Le problème des pulvérisations 
fo Haires demande à être poursuivi. Cette technique 
est en effet susceptible d'être généralisée à l'Office du 
Niger si. certaines conditions sont remplies: 
- Efficacité de l'urée par pulvérisation au moins 
égale à celle de l'urée appliquée au sol ; 
- Réduction du littage aux normes de pulvèrisa-
tion par avion (501/ha environ) ; 
- Possibilité de mélanger l'uréè a la solution 
insecticide ; 
- Absence d'interaction néfaste urée>< insecticide. 
Essai de potassium 
Les analyses foliaires effectuées en 1963 sur les 
cotonniers de la Station avaient dénoté un nivèau en 
potassium proche de la carence. Le. but de l'essai 
est de vél.'ifier si une carence en K se traduit dans 
les rendements. 
Il a été mis en place le 10 juin, sur sol Dian-
Moursi, en huit blocs avec répartition des objets 
au hasard. 
' Les engrais ont été épandus au semis. 
Neuf traitements insecticides ont été épandus et 
cinq frrigations ont été effectuées. 
l I Production 1 
\ coton-graine 
Objet \ 
) t: kg/haJ % T .• 
I·· ---,-1 
\ NP 1 660 kg/ha sulfate d'ammoniaque) \ 1 1 ..,_ 150 kg/ha de triple super• , 
, ___ I phosphate ...................... 
1 
3676 1__::~---. 
l. NPK 1 660 kg,ha sulfate d.'arnmoniaque1 1 ! + 150 kg/ha triple superphos-
1 
i I phate -;... 300 kg/ha sulfate de \ potassium .... ,. . . .. .. . . . .. . .. . . 3 236 201 · 
!~-/ 300 kgiha sulfate d~ potassium .. i 1663 !""To3/ 1~-.. · 1~1~, 
T I Temom sans fumure ........... · I 1613 100 1 
d.s. à P = 0,05 
d.s. à P ~ O,Gl 
1 • i 229 ,-14-1 
, 311 : 19 ; 
Les différences de production sont statistiquement 
très significatives. 
Nous ne pouvons déterminer par cet essai si l'effet 
du potassium apporte s'est manifesté ou non. Il a pu 
être annulè par un effet toxique du soufre apportè 




Etude de l'évolution de la 1natière 
organique et de la structure des 
sols 
Cette étude est à réaliser sous culture contir..ue de 
cotonnier. 
L'essai suivant, mis en place en 1963, doit permettre 
a la fois: 
- de tester l'é,:olution des rendements avec fumure 
organique. fumure minérale et fumure mixte ; 
- de suivre l'èvplution du sol par des analyses a 
;oifectuer tous l,:;s deux ans dans chaque traitement et 
concernant les critères s11kants: N total, C, ;;omme 
des bases échangeables. indice d'instabilité de la 
structure, perméabilité P. 
Cet essai a été mis en place sur sol Dian Moursi, 
le 6 juin. en six blocs, avec répartition des objets 
au hàsard. 
Le fumier a été épandu les 6 et 7 mai, k:s autr;;;s 
engrais le 31 mai. 
Six irrigations ont été effectuées et dix traitements 
















d.s. à P = 0,05 












. U9 1 
i 100 1 
----) 1-2-: --16-1 
29-l 1 22 
Les différences de production sont statistiquement 
très significatives. 
En première annee. on note une légère augmenta-
tion de rendement (non payante) apportée par le 
fumier. et un;:: augmentation beaucoup plus imvor-
tante apportée par 1a fumure minérale. 
Le fumier, ajoute à la fumure minérale, n'apporte 
pas de différence par .apport à la fumure minérale 
seule. 
]jTUDE DE.S IRRIGATIONS 
La culture cotonnière, dite irriguée, de rom.ce du 
Niger couvre toute la saison des pluies et ne néces-
site en fait. en dehors de l'irrigation au semis, que 
des arrosages de complément. 
Il peut mème arriver que lès pluies soient suf-
fisamment étalées pour couvrir les besoins en eau 
jusqu'à la fin de la fmctification ou presque: ainsi, 
à NIONO ! unité de culture de SIENGOl des coton-
niers semés et irrigués fin juin 1963 n'ont été irrigué:; 
à nouœau que le 2? octobre, Dans l'intervalle, ils 
avaient reçu des pluies suffisantes et à peu près 
bien réparties. 
Si le terme de "culture irriguée" n'est pas toujours 
bien adapté, les irrigations de complément qu'on est 
amené à pratiquer n'en revêtent pas moins une 
grande importance, par les effets qu'elles peuYent 
avok et par les soins avec lesquels on doit les 
ajuster aux pluies. 
L'etude des caractéristiques de Iï.rrigation s'est 
poursuivie en 1 %3 : 
l" par des observations réalisées sur une parceUe 
de l ha, donnant un bilan d'eau du sol sous culture 
cotonnière et apportant de nouvelles estimations de 
la capacité de ,étention, de la limite de flétrissement, 
de la profondeur du "reservoir-sol '' et de l'évapo-
transviration ; 
2"' par des mesures d'évapotranspiration en cuve du 
type I.N.E.A.C., destinées à recouper celles effectuées 
au champ; 
3° par une estimation de l'évapotranspiration poten, 
tielle calculée d'après les donnees climatiques ; 
4" par des observations sur la conduite des irri-
gations. 
Bilan d'eau du sol sous culture 
cotonnière 
Nous ai:ons poursuivi l'étude des caractéristiques 
suivantes: 
- Capacité de rétention ; 
- Limite de tlérrissement ; 
- Profondeur du "ré<;e,voir-sol" ; 
- Besoins i;n eau du cotonnier, 
par un dispositif de profils hydriques réalisés plu-
sieurs fots par semaine dam, une parcelle !sol Dian} 
où tous les apports d'eaü étaient mesurés. et de 
tubes piézométriqui::s pour s1ùvre les mouvements de 
la nappe. N:"ous avons obtenu ainsi. un bilan d'eau 
couvrant toute la campagne et valable en dehors de . , 
périodes trop pluvieuses. 
C,::s caractéristiques nous donnent à la fois le 
volume des irrigations et leur pèriodicité, 
Profondeur du réservoir sol 
La couche de sol où avai~nt lieu les échanges d'eau 
allait cette année jusqu'à 90 cm environ, l'enracine· 
ment étant meilleur que l'an dernier. 
Capacité de rétention 
Obtenue à partir de valeurs moyennes observées 
après ressuyage, elle varie suivant la profondeur : 
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10 cm 23,1 g.o 
30 cm 22,0 Oô 
50 cm 2l,5 ~o 
70 cm 21,5 °ô 
90 cm 22,l 0 ô Moyenne de 10 à 90 cm= 22,04 °& 
- 110 cm 23,1 °~ 
- 130 cm 24,4 °ô 
- 150 cm 24,1 % 
- 170 Cm 2l,9 Oa 
- 190cm 16,9 °â 
La capacité de rétention est légèrement plus élevée 
que dans la parcelle où ont eu lieu les observations 
de 1962 (moyenne de W à 90 cm = 18,4 9ii ). 
Les ditfürences constatées d'un horizon sur l'autre 
sont dues en grande partie à la composition granulo-
mètrique du sol. 
Limite de flétrissement et volume à 
donne1· à l'irrigation 
En période de pleine fructification, on a observé un 
début de flétrissement dans les cas suivants : 
Humidité du profil 
27 août 17 septembre 
Wcm 17,70 O,i 21,46 °ô 
- 30 cm 18,45 °o 18,71 % 
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- 50 cm 19,50 % 17,20 % 
- 70 cm 20,44 °o 17,05 % 
- 90 cm 21,88 °ii 18,91 o;; 
moyenne 19.59 °6 18,67 % 
Ce déficit, par rapport à la capacité de rétention, 
correspond à : 
353 m 3/ha 435 mi/ha 
Ces valeurs correspondent au volume d'irrigation 
à ne pas dépasser sous peine d'alimenter la nappe 
et de provoquer du lessivage. 
Besoins en eau du cotonnier et 
périodicité des irrigations 
L'évapotranspiration du cotonnier a été déterminée 
à partir des dessications de profils moyens à certaines 
périodes de la campagne. Nous avons dù éliminer 
celles pendant lesquelles il y a eu des pluies excéden-
taires ayant, soit ruisselé en surface, soit percolé en 
profondeur. 
Nous inscrivons en regard des chiffres obtenus par 
les profils hydriques ceux obtenus par la cuve à éva-
potranspiration, et les chiffres d'KT.P. calculés par 
la formule de TuRc à partir de données metéorolo-
giques: 
Evapotranspiration, en millimetre d'eau par jow-
Evapotranspiration ; 
ETp. calculJe · Pic~ 
en !!7Jour ! l!n mm/jour ! Périodes 
de la culture 1 
Au champ I En cuve 
!':n mm/jour 1· en mm/jour 
---,---! 3,7 8,9 / 
5,0 ' 2,6 
5,0 2,5 
2,5 1-- non mesur. -1 
non mesw·. 4 4 i· 
5,8 à 6,9 , Ù 
10 juin au 21 juin .......... -. 
6 aoùt au 18 aoùt ........... , 
19 aoùt au 2 septembre ..... . 
2 septembre au 18 septembre . 
20 sel)tembre au 17 septembre; . 
27 sepkmbre au 10 octobre . · 1 
1l octobre au 18 octobre . , ... , 
21 octobre au l"' novembre . , 
7,t J 6,0 
~'.i l t~ 1 
4,7 2,4 
4,0 2,3 
· 4,4 2,5 
3,6 3,3 5,8 4.4 
4,3 4,9 j 5,F 6,2 
Nous remarquons immédiatement l'excellente con-
cordance entre les deux estimations de l'évapotranspi-
ration au champ et en case de végétation. Ces valeurs 
diffèrent considérablement de celles données par la 
formule de Tcmc en début et en fm de végétation. 
Lorsque le cotonnier est jeune, il ne couvre qu'une 
faible surface du sol et, en fin de végétation, le;; 
feuilles cessent d'ètre fonctionnelles ou disparaissent. 
Ces remarques montrent les possibilités très limi-
tées d'utilisation des formules estimant la valeur 
d'E.T.P. en fonction des données cUmatiques, Ces for-
mules ne peuvent avoir un intéràt que durant la 
périod1 de pleine végétation du cotonnier. 
L'écart entœ deux irrigations est donné par 
Volume limite 
E.T.R. 
soit pour la période de pleine fructification (septem-
bre) pour des cotonniers semés en juin: 
42 mm environ 
------- = 7 jours 
6mm environ 
li est évident qu'aux périodes de début de végéta-
tion ou de fin de fructification, lorsque l'évapotranspi~ 
ration est plus faible et que le flétrissement se mani· 
feste à un degré de dessication plus avancé, la fré-
quence des irigations doit être élargie et le volume 
en être plus important-
Sur une parcelle semée en fin juillet, le début de 
flétrissement s'est manifesté en octobre, le sixième 
jour après l'irrigation. Ces cotonniers étaient alors à 
leur pleine fructification et les conditions climatiqu(;)s 
étaient plus dessechantes qu'en septembre. 
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U faut donc tenir compte à la fois de la saison e~ 
de l'âge du cotonnier. 
Naturellement, les pluies éventuelles sont déduites 
dans la détamination de la date d'irrigatton. 
Conduite de l'irrigation 
En raison de la faible pente du terrain. qui est. à 
l'Office du Niger, de 1 à 2 ~;,: il est difficile de ré.partir 
uniformément les quantites d'eau reduites qui nous 
sont imposees par les conditions du sol. Pratiquement, 
le problème est de réduire _par tous les moyens dont 
on dispose le volu:ne de l'irrigation, qui a toujours 
tendance à être trop elenL C'est, à TJlus forte raison. 
valable en juillet ou en septembre, c'est-à-dire tant 
qu'il y a risque de pluie; on a même intérêt en ce 
cas à ce que la capacité de rétention ne soit pas 
atteinte. Il faut donc irriguer avec un débit qui fasse 
progresser l'eau plus rapidem,_::nt dans la raie et. par 
là. réduise la durée de l'arrosage. 
On a constaté, en mesurant le volume des irriga-
tions. que ceIIes qui n'avaient pas été excède:ntaiœs 
avaient duré moins de deux heures (durée d'admis-
sion de l'eau dans !a raie L ce qui correspond : 
- pour une irr1gation de -WO m3/ha à une débit 
supérieur à 55 1/s par hectare, ou supérieur a: 
- l,10 1/s par raie de 200 m de long: 
- 0,5 1/s {)ar raie de 100 m de long. 
- pour une irrigation de 500 m"/ha à un debit 
supérieur à 70 J;s par hecta::e, ou supérieur à: 
- 1.40 1/s var raie de 200 m: 
- 0,70 1/s par raie de 100 m. 
Les siphons en plastique (décrits précédemment) 
que nous utilisons ont eté testés de façon prédse 
avec différentes charges d'eau. 









Débits en l/sec. 
Siphon ,fa 34 rr:m 
de diamètre 
Siphon de .;2 mm j 

















__ 1_.o_-P_, __ _i 
Avec les charges d'eau de 11) cm environ que l'on 
arrive généralement à obtenir, ces diamètres de 42 
et 34 mm sont tout jmte suifürnnts pour des billons 
de 200 m et 100 m. 
Indépendamment de œs observations, nous av1Jns 
essayi un dispositif pour réduire le yolume de 
l'irrigation ; il consiste à irriguer une raie sur deux : 
A. En utilisant le mème débit à l'hectare, c'est-
à.-dire: d'une part un siphon par raie, d'autre part 
deux siphons dans une raie sur deux. L:!s volumes 
moyens sont les suivants, le dispositif citant à rèpè-
titions: 
Parcelle I l q K 7 (S,Jl Dian î ~ 1 d K (S0l"Danga1 ,
1 
1--1--1 ·--
1 si J? ho r.. par/1 • 
raie.......... 433 m" ·11a (100 o,, i 1630 m"iha (1'Jt} "-,, î 1 
· J siphons dans! / 
L raie sur 2! 323 m"rha ( 73°;; ;s.ts m'/lrn. ( 86,5~~,
1 
B. En utilisant à l'hectare des débits du simple au 
doublé!, c'est-à-âiœ, d'une part un siphon par raie, 
d'autre part un siphon dans une raie sur deux. Les 
volumes moyens sont les suivants•: 
·-------------------------------------i 
Parcelle 1 q K 7 i Sol man 1 
t siphon par raie 2.N m'.iha (10:} 0 o) 
t slphon dan~ 1 rai; .s.ur 2 \ 182 m"iha 63 ?,i J 
La formule B. qui utilise moins de siphons à l'hec· 
tare, réduit davantage le volume de l'irrigation. 
Cette pratique a l'avantage. en juillet et en septem-
bre, de mettre de l'eau à fa disposition des cotonniers 
sans que la capadtêi de rétention soit atteinte par, 
tout ; les profils h5dr1ques moyens réafü;és de1:er jours 
après l'irrigation montrent que la réhumidification 
n'est homogène qu'à partir de 30 cm au-dessous du 
fond de la raie; l'humidite reiaü,.;e est la suivante: 
Profondeur 
- lO cm 
-30 cm 
-50 cm 












:! d K 6 1Sol Danga) 2 fois / 
-----
478 m";'ha (100 Q,i i 
33g m'/ha ( 71 "~ .1 
386 m" '11a i[(k) -0 ,, i 1 
386 n·i/ha ( 66 ".î, , 
1 
De cette facon on diminue les risques d'excès d'eau 
en cas de TJh'.iie s.urvenant peu après irrigation. 
Conclusion 
On pèut rèduire les excédents d'irrigation percolant 
à la nappe en arrosant avec des débits importants, 
de l'ordre de : 
11,6 Ils par raie de :wu m x l m. 
1.2 Vs par rait: de 200 m :z l m. 
}<lais on évitera plus facilement les excèdc:;nts en 
irrigant une raie sur deux, pratique qui réduit le débit 
à l'hectare d<:: moitié ainsi que:: lè nombre des siphons. 
et qui diminue les risques d'excès d"eau en cas de 
pluie survenant peu après l'irrigatîon. 
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SECTION D'ENTOMOLOGIE 
PARASITISME 
Le fait marquant de cette campagne fut la faible 
intensité du parasitisme par rapport à l'an dernier. 
Sur le domaine de la Station, des le début de la 
!loraison, Diparopsis ivatersi fait son apparition, soit 
plus précoc.::ment que l'an dernier. Dans la premi(!.œ 
semaine d'octobre, on pouvait dénombrer environ 
2 000 Diparopsis à l'hectare, tant dans les jeunes cap-
sules que dans les capsules plus âgèes, ce nombre 
allant en décroissant jusqu'à la mi-novembre, période 
où l'on perçoit une recrudescence du parasitisme avec 
une pointe importante fin décembre-début janvier. 
Sur des capsules vertes î 2° cydei: 9 600 dégàts 
+ chenilles vivantes à l'hectare. 
Dans les dîff~œnts secteurs de l'Offiœ du Niger, 
les derniers traitements aériens ont eu lieu aux 
environs du 10-15 novembre: 
a} Dlparopsis se maintient pareillement très tard 
dans la saison. Dans une certaine unité du "MOLO· 
DO", on peut affirma que 20 °ô des capsules totales 
ont été parasitées principalement par Diparopsis. Fin 
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MOLODO, faisait apparattre 3 000 Diparopsis vivants 
à l'hectare. 
b} Heliathis armigera fait son apparition début 
août sur la Station, avec un maximum de population 
en septembœ-octobre, pour disparaître complètement 
en déœmbre. 
c) Earias spp. n'a eu, en cours d'année, qu'un,) 
incidence faible. Ce parasite prend cependant de l'im-
portance en fin de saison, alors que les traitements 
ne protègent plus les capsules de 2• cycle en forma-
tion, particulièrement dans 1a region de KOUROU-
MARI: 
Fin décembre: 
MOLODO : 800 à 3 000 Earias vivants/ha ; 
KOUROUMARI: 1 000 à 5 000 Earias vivantsiha; 
2' décade janvier : 
Station : 5 200 Earias vivants/ha. 
Platyedra gossypiella · (ver rose du cotonnier), sur 
Station. n'est apparu que dans les premiers jours de 
décembre. Des sondages à cette époque le montrent 
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Sur le périmètre de l'Ofüœ du Niger. les degàts 
pouvant être attribués au ver rose â la suite de 
sonâages réalisés fin decembre. s'établissaient comme 
suit: 
- Thrips, Cosmophila f!ara. Xamhodec: graellsi, 
Ne:.ara viridula ainsi que de nombreux Orthoptères 
de genres et d'espècës variés. 
Secteur MOLODO: 2 500 dégàts/ha 
" NIO NO: 7 000 
Quant à la bactiriose. ce!le·ci semble toujours impor-
tante, favorisée en cela par les pluies de septembre. 
,, KOLONGO : 3 500 
,, KOUROllMA: 12 000 
LUTTE CHIMl@E 
et, sur le domaine de la Station, tlan;; des cotonniers 
a la veille d'ètre arrachés, des sondages, réalisés dans 
la première décade de janvier. sur les essais .. , Ento-
mologie:·:, faisaient apparaitre 3 BOO vers roses vivants 
à l'hectare dans des capsu1es Yertes et 3 200 dêgàts 
apparents dans les capsules vides. Essais de désinfection des semences 
D'autres parasites se ,::;ont manifestés au cours ùe 
!a campagne ; Es;ai de produits; sem.is à date normale 
- forte population d'A.gmtis ypsiton au stade coty-
ledonaire des cotonniers ; 
1 kg/ha de Karmex (herbicide) a été épandu avant 
le semis. 
, Plar..tules présentes 1· 
1 -----·-
Densité 
des cot. a la rée. Traitements 1· Dose 
1 
1·+° jour 
(poudrage sec) 0 ,i 1 ·----
/ / i' .0 ;; se;ées /1 - "~ T. 
1--·--,-
1 
Granman M .... j rJ.30 
G • O ,n 
l
i D~alndopera .... i 0.2'-
te nne ...... 1 --
Litoran ........ 1 0,50 
1 
Tèmoin 1 











28' jour 1 j __ _ 
o~ semées 1 1 
g / __ o._~ _T_. _ / _n_b_._ 
60,6 j (13 1 59 133 
58,l 103 37 033 
47,1 1 1]8 1 32 533 
-16.7 1 '67 1 5:! 8B9 

























Certains traitements sont régulièrement supérieurs 
au témoin non traité, sauf pour la production 
(P =, 0,05) : Granosan M et Gnmopera. 
Le Granosan M donne les meilleurs résultats. 
l kg!ha de Karmex (herbicide) a été épandu avant 
le semis, q_ui a eu lieu le 15 juillet. 
1·· 
1 
Plantules présentes Densite Prod. cot.-gr'. 1 
Traitement3 Dose 14' jour 2/l" jour des cot. à 1a rée. 1 
1 
(poudrage sec-l f-o 
o.~ semées 1 Q1 T. 0 ,i gemées 1 Q.,i T. nb. ,Jo T. kg/ha % T. j g 1 g: 
1 
) 1 j i Granopera 0,50 54..S 1 105 47,l 102 53 333 99 3 065 102 Dieldrb: A : : : : : : 1 0,50 54,9 (1)5' 46/l j 99 55 63.3 100 3 01-l 
10!} 
J ! Dieldrine ..... ,j 0,25 52,5 100 iS,6 :}g 54966 J9 30U 100 1 Témoin ........ 1 522 100 46,3 100 55 633 100 3 016 100 
Aucune différence n'est statistiquement significativ"' à P = 0,05. 
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Essai de Prochhn CR 301 
1,5 % de Hg du silicate de méthoxyéthyimercure. 
i51 
Le semis a eu lieu le 20 juin. Un traitement herbi-
cide au Karmex (1 kg/ha) a été effectué avant le 
semis. 
r· 1 Nb. plantules présentes j i ,- Densité Production 1 
1 Traitements Dose 14• jour 1 28" jour des cot. à la rc!c. coton-graine 1 
1 (poudrage sec·1 J 11.a 
J 1 •lî1 graines 1 % T. o~ gra~nes ~" T. nb. ! oô r. kg/ha \ _o_,ô_·_r_. _ 1 
1
1
- Prochim CR 301 : ,\- 0,20 - se5:.:es 109 1 se:.:es 108 _3_8_9-93- ! --10_5 __ Il -2-3-30-' -! 100 ·1 
Prccllim CR 301 . 0,4D 55.2 10~ 50.0 101 54 533 \ 97 2 333 100 
1 Tèmoin ....... i 53,l 100 49,3 100 56 266 100 2 330 100 
------------------------------------------! 
Ce premier résultat n'est pas suffisant pour conclure 
sur la qualité de Prochim CR 30 L dans la désinfection 
des graines de cotonniet"s : trois années sont nêces-
saires, au moins. pour avoir une opinion. 
TRAITEMENTS INSECTICIDES 
Essais de produits 
Essai du Gutbion et du Sevin 
1 Traitement, produit commercial 
1 __ 
2 trait. Endrine 20 °-,i em~ + Gésarol 50 oô bo ............ . 
puis Gmathion '.10 o,; ém. + Gésarol 50 •lo bo .. · [ 
Carvin 70 J" mie. + Gésarol 50 °~ bo .. _ 
LP 63-1099 .......•.................•.................•.... ! 
Traitemè~t c:>ntinuel Endriqe 20 % ém. "t- Gésru:ol 50 % j 
bou. t ten101n J ••••••••••••••••.•••••••••••••••••.•••••.• \ 
Les produits insecticides Gusathion et Carvin sont 
testés en comparaison avec un témoin standard 
DDT --i-- Endrine, en remplacement de - l'Endrine au 
troisième traitement. 
Une formulation insecticide mixte Endrine + DDT 
(LP 63·1099) est mise en comparaison dès le premier 
traitement. 
Cet essai a êté mis en place le 20 juin, suivant la 
méthode des blocs de FISHER, avec six répétitions sur. 
cotonnier de la variété A 333-59. 
Cinq traitements insecticides ont été épandus et six 
irrigations ont été effectuées. 
Matière active 
giha 
400 Endrine + 2 000 DDT 
1 40D Gus:.i.thion + 2 000 ODT 
1 400 Sevin + 2 000 DDT 
400 Endrine + 2 000 DDT 
400 Endrine + 2 000 DDT 
Prod. coton·graine ! 










Les différences ne sont pas statistiquement significatives. 
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Essai comparatif Thiodan et Endrine 
Ci::t essai. a été mis en p1aœ le 20 juin. suivant la 
mèthode des blocs de F1sHE~. avec six répétitions sur 
cotonnfor de !a varidté A 333-59. 
Cinq traitements insecticides ont été épandus et 
six irrigations ont ete effectuées. 
Les diffèrenœs ne sont pas statistiquement signi-
ficatives. 
Traitement, produit commerc::ial l i ___ P_ro_d_._c_r._,t_o_rr_-g_r_a_m_e_~ Matière activè \ g'11a 
1 
kg1h,1 ';;j T. 
Endrine 2(} ~o ém . ..i.. Gè,arol 50 ?,i bou. (térnoini ... 1---l-QO-E-·n_d_r_i_n_e ___ +-_"'_,.-(lOO--D-D_T ____ ---2-4-3;3--
Tlliodan 35 ° ,, èm. + Ge·,arn è 50 ° 0 b,m. · . . . . . . . . . . , 700 Thiodan ,.. 2 000 DDT 2 218 
ll)l} 
90 
Essai comparatif Endrine + DDT et VT 2431 
(formulation expérimentale·1 
Le 'VT 2431 est un produit expérimental de la mai-
son Rhône-Poulenc. Nous étant parvenu très tard, 
cc produit a été mis en comparaison avec l'Endrine-
D.D.T., en intervenant en remphcement au troisfo. 
me traitement. 
r-
i Traitement. produit commercial 
1 l _2_t_r_a1-.t-, -E-• n_d_r_i_n_e_:_0_·
1
-,1 -e-.m-. -+-G-és_a_r_o_l _5_0_J o_b_o_u_. ---
1 
puis VT 2-Bl .. . . . . . . . . . .. . . . . . .. .............. 
1 Ed ' ioo-·· G·· 15JeJ·b .. ··-I ·n r,nc:: ~ ,,J em. + esaro. 1 .•J ou. (temo-m., ....... . 
Les di.ftérences ne sont pas statistia,t,emem signt· 
ficatives. 
En conclusion. nous pouvons dire que, dans l~s 
conditions des essais, aucun produit ou aucune combi-




après le semis 
42' jour ~ ••••. ' • i 
50' jour 
·······, 




tous les lû 
tous les li) 
tous les 11) 
tous les LO 







Cet essai a èM mis en place le 20 juin, suivant [a 
méthode des blœs de FISHER. avec six répétitions sur 
cotonnier de la varièté A.333-59. 
Six traitements insecticides ont ète appliq_uès et six 




~ùQ Endnr,~ --;. 1 OOn DDT 
-i80 1197-t RP 








Essai de date de premier traitement 
1 
l ; 
Semé le 20 juin, cet essai reœvait 400 g Endrine 
M.A. + .2 000 g/ha D.D.T. M.A. par traitement. 
1 
Date du dernier 1 
Prod. coton.graine 
traitement 1 
J.:g/1KJ. o~ T. 
1!()• j. 2919 9ï 
l.:!O• j. 2 731 n 
120° j, 2 839 94 
120' j. 2 855 95 
301-1- 100 
Les différences ne sont pas statis.tiq_uement sigmficatives. 
Retour au menu
Essai de date du dernier traitement 
Semé le 20 juin, cet essai recevait 400 g/ha En-
drine M.A. + 2 000 g/ha D.D.T. M.A. par traitement. 
Ces traitements étaient effectués tous léls dix jours. 
Prod. cot.-gr. 1 
Objet 
kg/ha : % T. 
1
--1,. premier traitement : 50' iour 
Dernier traitement : 80° jour (3 tr.) . 2 277 1 96 1 
9Q•jourl5tr.i ·I 2679 1 B9 1 
100• jour ( 6 tr.) ·1 3 056 1· 101 I 
110° jour (7 t,.) ·/ 2 ns 97 1 
120° jour (8 ti:.) ·f _:_:~~J __ 9_3 _ _l 
Parcelle "plafond" (témoin) ........ 1 3 014 1 100 1 




Essai de date et de nombre de traitements 
Semé le 20 juin, cet essai recevait 400 g/ha 'En-
drine M.A. 1- 2 000 g/ha D.D.T. M.A. 
Prod. coton-graine \ 




1 Epoque des traitements : \ 1 164', 76•. 88<, 100· (4 tr.) ............ ! 3 062 102 . 
40', 52', 64', 76°, 8b•, 100' (6 tr.) , .1 3 iJ36 102 \ 
j 64", 76°, 88•, 100', 112•, 124" (6 tr.) . · 1 3169 105 
1 Parcelle. "plafond,, (têmoin) , . , 1--3-0t-,l- 100 -1 
Les différences ne sont pas statistiquement signi-
ficatives, 
Essai de périodicité des traitements 
Semé le 20 juin, cet essai recevait 400 g/ha d'En-
drine M.A. + 2 000 g/ha D.D.T. M.A. par traitement. 
Prad. coton-graine 
kÛha % T. 
50', 7fr, 91)0 (3 traitem.ents tous les 20 jour~) , .. , , . , , ..... _ .. , 
50•, 65•, 80", 95• (4 traitements tous les 15 Jours) .. , ....... .. 













50", 60•, 70', 80', 90", 100> (6 traitements tous les 10 jours) ... , 1 
sae, 60<, 70", l:!O', 90•, w_o·: 11~· (7 traitements tous les 10 jours} l 
Parcelle «plafond,, ltem01n) .............................. ., , 
' 






Essais variétaux pour la fibre 
Deux. essais de densi.tê ont éti mis en place !e 
22 juin par la méthode de;; o!oc3 de FISHER avec sh 
repètitiofü et écartements de 0.15 m x. 0.10 m. 
Trois irrigations ont été efféctuées. 
Densité de 400 000 pieds à l'hectare 
La densite theorique e,,t de 400 000 pieds à t'hec-
rnœ et la densiti œeUe dè .H7 700 p:eds à l'heci:are. 
i Rendem,~nt en t'ibœ en kg ha après rouissage en : J 
1 Rdt ~------~-------J i t ç~,l I Ti.ges vei:tes 
1
: Tiges sèches 
1
1 
L:,n_iè_r_e_s _,._-e_rt_e_s_ j Vartitè 
1 
' ' / . 1) kg ha 
1 
•·,: f. 1 kg'hCJ. 1 '',i F. 1 kg.'lm I oJ.j F. J 
-------------------J ---- -- --1 --1---1 ___ I ___ -
H. cam1abinns ,-ai:. l'Zilgaris (:Jrë!coce. ~0god i. \ 28.83d I l ~~7 / ~A / l 795 : 6 . .2 1 t 5ût \ 3.2 j 
H. ca.,uit1büu1.s ;,,~ar. vid_z~1ri3 : ~re?::.:.:.::: _ ~an.} ~ f 20,6Cû l .~-.,.) 1 : .3 J ! 6,31 
1 
5.6 1 S\H 1 53 
H. ca~uiabhitIS -var. 1.+irù:iis ,- :a.rG~~· ~\.o.&o~:; _·. j ,;)~[ 17 102t ..::.--! : 166 -t.:l t :}.~5 43 j 
H. camiabi1111s var. l'iridîs , t":lrdi.t ,-..fegëJ.e,aa.•, ..J6.-H7 2 3-N 3.ll 2-+3:> 5.~ '.1. !l'P 4.5 
fi. sabdariff.1 t i"')l<:èOo i .....••... ! J3.55ù I I 491) 4,-l ? ? 1 .;J3 -;4 J 
---------------- ------1-----' -------------------
d.,;. i p ,.. u..-:i:s i s.7-a 1 _I 
d.s. a P "" o.oi 7_g_:9 ~ 





La densi.te théorique est 8ù:J 000 pieds a l11ectaœ et 
li:\ denshe: réelle de 666 9üû "t)ieds à l'hectare. 
, Rendement en l,g/ha doè: fibre après r.)uissage en : 
1 Tiges vertes / Tiges _sèches· i Lanbres verte;; 
H. caHnabirzus var. vulgatis 
Ft caHnabinus ·Far. vulgaris 
H. cannabimis var. viridis 
H. ca1mabinus var. viridis 
t-I. · sabdarilfa 
/ kg/ha 1 °é F. ) kg,ha j (.i F. J kg/ha "ù F. 
--1- 1--'- -: 1 
(::Jrecoce, [(ogorri i. l -H;}l7 2 263.5 ! 5 3 / 2 39.-l ) 5.5 2 \!% 5.(} j 
(precoce. San, . . 37,375 21)56 1 5.5 1 2 078 1 5.7 1 i[SI 4.5 j-
( t,:.rdiL Kogoni; . / 56,983 3 010 
1
. 5.2. 3 00.:J j _ 5,2 2 64-t -l-,6 
r tardif, Negueua1 . 1 53 .-t83 2:556 S.3 ? ? 2"2;~ 4 '> 
iPokeol .. ., ..... 1 39,233 2 NO : 5,i L 8S3 j -U 1-183 3.7 j 
d.s, a P = !L!}S / il,üll -----------------------
d.s. à P a: o.vl 10,'.l2ci 
Essais variétaux pour les graines 
Deux e3sais de densiM ont été mis en place le _ 
24 juin_ par la méthode des blocs de F1SHER aveG hui.t 
œpètitions et ècartements de 0.20 m x tL:!3 m. 
Trois irrigations ont été effectuées. 
Densité de 80 000 pieds à l'hectare 
La densité théorique est de 80 000 pieds à l'hectare 
e1· la densité réelle de 71900 p!eds à rhectare. 
Varietes 
i 
tïridis (tardif. Ko,wni) ............. ! 
Vdgaris (precoce. Kogonr; ... , .. , ... l 
H. sabdariffa (Pokeo TR) . . . . ....... 1 
i -------------[ . d.s. a P = 0.!)5 







Densité de 160 000 pieds à l'hectare 
La densité théorique est de l.6ü 000 pieds à l'hecrare. 
La densité réelle est de 136 458 pieds à l'hectare. 
Varidés 
Viridis (tardif, KogoniJ ..... 




8-15 . i H. ·sr.bd01•·î(-(a (Po:œo TR, ..... 
1 d.s. à P = i),)5 178 
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Météorologie 
La pluviométrie totale pour 1963 a éte de 1 -l73 mm, 
soit un excédent de 515 mm sur la pluviométrie 
moyenne. 
\--e_t_~_:c_i:_·d_e--1----H-16_3 ______ 1v_1_oy_e_n_n_e __ , l __ e_t_~_~c_i!_d_e __ 




3 ... 3 49,0 4,5 11' 
F<!vrier 1 .. • 26,5 7,8 , 1. Août 1 . ·I 
2 .. \ s6,1 2.2 j 2 . · I 
3 . . 67,j 18,8 ·111 3 .. ·,, 
180,7 46,8 
1 
i~~~~ : : : : : : : : : : : : \ 1~~'.j ifi:~ j j Septembre ~ : : I 
Mai . .. . .. .. .. . . .. 169,0 118,0 \ \ 3 . · I i Juin l . . 20,2 41,1 1 ·, 
2 .. ! 72,0 42,9 11 Oct?bre : ....... .. 
3 .. , 62,0 46,0 , :-Jo"embrca ....... . 






































Répercussion sur la campagne 
G. barbadense : 
Les pluies excédentaires en juin et juillet ont assuré 
un excellent démarrage, mais leur arrèt brutal en 
novembre, ainsi que l'apparition précoce de l'harmat-
tan qui a souillé dans le Centre pendant plus d'un 
mois et demi et dans le Nord pendant trois mois, 
ont fortement freinè la végétation et diminué notable-




L'excédent plm·iométriqœ de juillet a p2armis un 
bon travail du sot L'apparition précoce de la saison 
sèche, bénéfique pour l'!\llen, a permis d'obteni.r 
d'excellents rendements. 
Parasitis1ne 
Le parasitisme a êtè extrèrr:ement diversüié. mais 
n'a jamais atteint une grande i.ntensht\. 
Sur les G. hir.mwm ! Allen L en raison de fact::;urs 
météorologiques favorables r_exceiJtion faite de la 
sècheresse de S;';ptembreJ. de ce paràsitisme moyen 
facile à juguler pœ·:out où 1es co:isignes phytosani-
taires ont éti ,wm1.1ieme3m appliq_uees, les rende-
ments doiv1:nt ètr,.o: sati.sf,:cisants. 
Au contraire. dans la zone Centre. sur G. l>arbad~!ls~ 
(Mono) non traité, les attaques d'Hdopeltis, l'appari-
tion précoce des ve'.lts d'h2.rmattant amèneront une 
sensible chute de production. 
Les principales caracteristiques du parasitismè: pour 
la campagne ont eté ks suivantes- : 
- Attaque violente d'l-lelopeltis en septembre, par-
ticulièrement dans les s0cteurs de KA TIOLA et dè 
MANKONO. 
- Sorti3 prêcoœ. dans 1a r~gion Cenrœ. de Pfrit1,e-
dra gros,ypiella. Ce ravageur est observé dans les 
premières fleurs au cours de Ia première quinzaine 
d'octobi:e. Il disparait ensuite rapidement et les dêgàts 
seront minimes. 
- Développement relativement important de la bac-
teriose (Xanthornonas i dans la rêgion de BOUNDIALI 
{octobre'!. 
- Le fait le plus notable est l'incidence à peu près 
nulle d'He/iothis anni_gera dans la région Centre. Ce 
ravagtè!ur y est habitue11ement le plus dangerernc. 
L'intensité de l'attaque est certainement fonction de 
la longueur de la petite saison sèche !'nulle en 1963 i. 
- Diparopsis watersi doit être considéré cette 
ann~e comme la plus important des parasites fructi-
fères, sans pour œla que ses pullulations atteignent 
des niveaux très élevés. 
- Signalons encore l'essor normal en fin de cam-
pagna, dan,:; le département du Nord. d'Argyroploce, 
la présence d'Earias, et enfin des migratiom moyen, 




SECTION DE PHYTOTECHNIE 
G. hiz•slltu111 
Le programme est axé sur les triples hybrides 
G. arborewn - G. tlmrberi - G. hirsuwm (ATH l et 
G. hii·sutwn. G. arborewn - G. nûmollliii (HARl créés 
par le Laboratoire de Cytogénétique. 
Il comprend : 
- des ligncies menées en sélection généalogique, 
- des lignées menées en sélection pédigrée mas-
sale sans autofécondation, indues dans un dis-
positif statistique. 
- Sur Station: 
. 1 micro essai testant \es meilleures lignèes. 
. 1 essai intervariétal awc les principales sélec-
tions commerda!lsablès I.R.C.T. 
- Des essais extérieurs comprenant : 
· des essais intervartfüaux:. 
. des essais de comportement des hybrides com-
tituès de bulles œprèsentatifs de chacune des 
sdections. 
Sl3LECTJ ONS 
Sélection pédigrée généalogique 
ATH (G. az•borem11 x G. t/1.tll'beri 
x G. ltirsutu111) 
98 lignées étaient en observation : 
- 32 F 8 issues du 1 •• back-cross de 1956: 
ATH ·x.. H (NAD t6l 
- 61 F 4 issues du 2' back-cross de 1960 : 
ATH >< H <NAll r2·1 ·,< H (31 
ATH x H (NA1"l (3l '.< H (3) 
Sur ce matériel. 44 li.guées ont été choisies d'apri".:~ 
les résultats de la recolte-ty-pe et de la productivité 
pour analyse pied par pied. 
Après la dernièœ élimination, il reste 3 l souches 
se rèparti.ssant comme suit: 
a) Sélection productivité : 24 souches issues de 
9 lignées. 
b) Sélection rendement a l'égrenage : 5 souches 
issues de 4 lignées. Seuil limite : 42,3 11 ,i - Mode : 
44 O,î, 
cl Sélection longueur: 2 souches issues de 2 lignées. 
Mode: 31.8 mm U.H.M.L. 
HAR (G. l1il'sutum. x G. a1•boreu111 
x G rai111011dii) 
102 ligrièes étaient en observation : 
- 3 F 8 issues du 1 "' back-cross de 1956 : 
HAR X H (NA3J (41 
- 7 F 7 issues du pr back-cross de 1956 : 
BAR X Il (NA2) (4) 
- 45 F 6 issues du 2" back-cross de t958: 
BAR x H2 (5) 
- 37 F 4 issues du 3° back-cross de 1960 : 
HAR x H2 1_2"1 x H (3) 
Sur ce matériel 57 lignées ont été retenues après 
les éliminations sur la productivitè et les rèsulta:s 
de récolte-type. 
Après la dernière élimination, il reste 37 souches 
se répartissant ainsi: 
a) Sélection rendement à l'égrenage: 8 souches is-
.sues de 6 lignées. Seuil infêrieur : 42,5 % • 
Ma.--dmum: 49,ï ?ii . 
b f Sèlection longueur : ID souches issues de 5 li-
gnées: Seuil inférieur : 32,5 mm - Mode : 34 mm 
· Maximum : 35 mm. 
c) Sélection ténacité: 8 souches issues de 4 lignées . 
Seuil inférieur: 26,5 g/tex - Maximum: 29,8 g/tex. 
d) Sélection allongement: 3 souches issues de 
3 lignées. Seuil inférieur-: 9 °·.i - Moyenne: 10.7 °o. 
e) Sélection ténacité + allongement: 8 souches 
issues de 3 lignées. Seuil inférieur de ténacité : 
27,5 g/tex. - Seuil inférieur d'allongement: 9,0 %. 
Nous avons en particulier une souche G 225-1 qui 
associe un rendement a l'égrenage de 43.8 o,, avec un 
U.H.M.L de 33.ü mm. une tenacitè de 30,0 g;tex et 
un allongement de 8,2 °o. 
Conclusion 
La Sekction met surtout l'accent sur les carac-
tères technologiques, les facteurs de producüviti 
étant momentanément tenus pour secondaires. Cètte 
sélection généalogique a permis d'obtenir des carac-
téristiques très élevées et stables qui nous permettent 
d'utiliser le matériel oour .de nouvelles séries de croi-
sements visant a am61iorer ·les caractères de fibre de 
variétés classiques ou d'amres !ignées cytogénétiques. 
Sélections pédigrées massales 
ATH 
- SS lignées étaient traitees dans un essai lattkè 
7 X 8 (55 lignées + 1 témoin incorporé) à 3 
repétitions. 
- toutes ces lignées étaient des F 4 issues du 
2° back-cross sur Allen 333-57 effectué en 1959 : 
• ATH x H (NAlJ C2) H (2) (NAl) 
et 
· ATH X (NAl) (3) H (2) (NAl) 
Retour au menu
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Après analyse statisiique B lignées ont été ret~-
nues pour la productivité , 
a) 6 lignées à productivité significativement supé-

















b l 7 lignées parmi les meilleures équivalentes à la 



















Parmi ces lignées, 4 appartiennent à la famille 
555. 7, 3 à la famille 500-L 
Dans ces 13 lignées, 62 souches ont été conservées 
après une dernière élimination sur les caractèœ5 
technologiq_ues, 
La moyenne de leurs caractéristiques et le seml 
inférieur de sêlection sont les suivants : 
Rendement à l'égrenage 










6 i:; o-·. ,_ -C 






Cette sélection comprenait 99 lignées traitées dans 
un essai latti.ce 10 y lü (99 souches et 1 témoin 
incorporé) à 3 répétitions. 
Ces lignées étaient des F ·t issues du 3° back-ct'oss 
sur Allen 333.57 effectué en 1959 : 
HAR x H2 l2l >< H (Zl (KAl} 
Après analyse statistique de la productivité 22 li· 
gnées ont été retenues : 
a·1 7 lignées significativement supeneures à la 























F St 1633 
1 
F 13 1631 
F 16 1623 
F 11 1606 
j F 14 1589 F 72 t 581 
c) 9 lignées parmi les meilleures èquivalentes à !.::i. 























Parmi ces lignées 10 appartiennent à la ramille 
444-2, 
II a finalement été conservé 90 souches après la 
dernière élimination sur les caracteristiques techno-
logiques. 
La moyenne de leurs caractéri.stiq_ues et le seuil 
inférieur de sélection sont les suivants : 



















La sékction pédigrëe massale A TH a t:!U de forts 
rendements, 1 700 kg/ha de moyenne. Parmi les 
lignées productives celles appartenant à la familk 
555-7 ont les meilleurs résultats, confirmés d'ailleur,; 
par le micro-essai. Les souches de cette famille repré-
sentent le 1/4 de la sélection en 1964. 
Dans la parcdle de 1a sélection pedigrée massalc 
BAR les rendements ont été plus bas. Les lignée:-; 
appartenant a la famille 444-2 confirment les bons 
résultats des campagni:,s précédentes. Elles représen-
tent en 1964 près de la moitié du matériel HAR 
\( 333 en observation. 
ESSAIS COMPARATIFS 
DE V ARI:ETÉS 
Essais sur Station 
Ces essais se composaient de: 
- 1 micro essai à 30 objets, 
- 1 essai intervariétal à 18 objets. 
Micro-essai 
Le but de cet essai est de tester, par rapport aux 
temoins A 151 et A 333-57, 22 lignées des triple hybri-
des et les bulks de chacune des sélections pédigrées 
et pédigrées massales. 
Le dispositif mis en place est celui du lattice rectan. 
gulaire 5 x 6. 
Les 5 meilleures familles sont: 
\





F 555.7 ...... 1 
F. 555-2 .. ., . · 1 F 539-B ..... . 
F 555-B ..... . 
437 - l . " .... · 1 








Une seule famille : la famille 555-7 issue de la 
pédigrée massale ATH est significativement supé-
rieure à l"Al1en 333-57. 
15 autres variétés lui sont équivalentes avec un 
chiffre de productivité supérieur. Le bulle de la pédi-
grée ATH et des pédigrées massales ATH 63 et<"O 
HAR 63 font partie de ce lot. 
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L'augmentation de productivité des pédigrées mas-
sales 63 par rapport à celles de 62 est sensible : elle 
est de 7 °o pour les pédigrées massales ATH et de 
8 Q ô pour la pédigrée massale HAR. 
Essai intervariétal 
Cet essai groupait des variétés issues d'autœs Sta· 
tions et les bulks 62 et 63 des sélections pédigrées 
massales. 
Dispositif : 
Il a été mis en place suivant la méthode des blocs 
de FlSHER avec 8 répétitions. 
Les meilleures variétès sont : 
Variété 
HG 9 ........ 1 
ATH BC 63 ·· 1 ATH BC 62 .. 
A 333-61 .. .. 
A 151 ........ ,· 
HAR BC 63 .. 











Seuls HG 9 et ATH BC 62 et 63 sont signifkati-
;-ement supérieurs au Témoin A 333-57. 
L'augmentation de la productivité du bulk de la 
PM HAR 63 par rapport au bulle 62 est de 12 °ii. 
Dans les Allen. A333·61 et A 151 ont de meHleur5 
rendements que A 333-57 et A 333-60. 
Le meilleur M 6 S est M 6 S 306. 
Essais extérieurs 
Les essais e.'<térieurs comprenaient. 
- des essais intervariétaux (8}, 
- des essais de comportement des hybrides (3 ). 
Essajs intervariétaux 
Les différentes vagues de A 333-57, 60 et 61 et 
A 151 étaient comparées à P 14 T 129 et à Stone· 
ville 2B. 
La moyenne des rendements sur les 8 essais donne 




! Longueur/ Productiol". 1 
+ • ' R.E, fibre j Variété co.on-grame 
1 o~ F U.RML kg,,ha 
mm 
A 333 • 57 1 t 001 4t 2 27.2 
A 333-60 
" ' "' . 1 
1 07:! 42,3 r~ .... i;J 
A 333. 61 809 4:l.2 27,4 
A 15l .. .,,,< •••. 99..\ 39,1) 23,2 
P 14 T 129 ...... 1 1 ü63 4.:u 26,2 
Stonevillc 2 B .. 326 38.6 27)! 
L'analyse globale. de ces essais et de l'essai Station 
permet l'interpretation suivante : 
- A 333-60 et P 14 T 129 sont sîgnificatfrement supi-
rieurs à toutes les autres varietés. 
- A 333-6 l et Stoneville so:it significativement inf~-
rieurs à toutes les autres variétés. 
Essais de comportement des hybrides 
Le but était de; comparer un bulle de la ;;èlecti.on 
piè:digrée ATH et de chacune des sélection-; pjdigrée·:; 
mass ales au témoin A 333-57. 
Sur les 3 essais, 2 ne sont pas s1:;Jnfftcati.fs. Dam 
le 3· essai les rendements sont les suivants : 
Bulle P. Massale A TH .. j 
Bulk P. Massale HAR . 
Bulk pedigrée ATH . · j 








Les hybrides sont équivalents entre eux et signiti_. 
cativement supéri.eurs à A 333-57. 
Aloye1u1t? des rendeP?ents a l"égrenage 





Bulk P. Massale ATH 1· 
Bulk P. Massale HAR : . 
Bulk pédigrée ATH .... . 













Pour les rendements à l'égrenage. les hybrides n'ont 
aucun mal à surclasser k témoin. par contœ d,]_:; 
progrès restent à faire po:.tr ami:Hiorer la longueur. 
G. harbade11se 
Le programme comprend essentiellement 4 essais 
exterieurs. 
Le but de ces es<;ais renouvelés tous les ans est 
de tester les diffèrentes vagues de l\lono à la der-
nière multiplication Hyfi issue Je la Ferme Annexe 
du Foro-Fom. 







,a C ... --1 















l Longueur 1 fibre 1 
1 halo 
1 mm 
1 2&.2 1 
I
l 2.8.1 1 2.7,2 
30.5 
Mono 61 est significativement supeneur à tous les 
autres Mono; Hyfi 61 est significativement inférieur 
à tous les Mono. 
Chez les Mono. la productivité et les caractéri:,-
tiques de fibre baissent regulièrement avec l'ancien-
r:.eté des ,:agues. 
H,-fi 61 a un rendement à l'égrenage plus bas que 
les ivtono mais une très bonne longueur. 
Conclusion 
Cela fait 4 années que la demtèœ vague d'Hyfi esc 
comparée au Mono. Sa productivi.te a été équivzt-
lente à œHe des :i.fono uendant les deux pœmièœ.a: 
années, Elle a été significativement inférieure à la 
_ campagne précédente. Ces r6sultats se confirment 
- cette année encoœ. 
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SECTION DE CYTOGÉNJ3TIQ!lE 
L'activit~ de la Section de Cytogénétique a ète 
consacrée d'une part à l'étude des possibilités d'ap-
plication de l'hybridation entre certaines espèces de 
Gossypium à l'amélioration du cotonnier et, d'autre 
part, à des investigations théoriques sur le problème 
de l'introgression dans le genre Gossypium. 
L'application des recherches conduites depuis l95i 
sur les hybrides trispécifi.ques Jzirsutum - arborewu -
raimoudii et arboreum - tlwrberi - hirsutum a conduit 
à la création d'un enstè:mble de lignées issues du 
deuxième et du troisième croisement de retour r<fal"i-
sés sur G. hirsutmn .à partir de chacun des deux 
tétraploïdes synthétiques. Les descendances du deuxie-
me croisement de retour ( sur Acala) sont suivies 
en sélection généalogique sous le régime de l'auto-
fécondation. L'ana1vse de ce matèriel est conduite 
dans le sens de la • détection de lignées à caractères 
technologiques exceptionnels pouvant éventuellement 
servir de base à de nouveaux croisements. Le groupe 
en question fait apparaître actuellement des lon-
gueurs de 33 mm et plus, des rendements à. l'égrenage 
avoisinant 50 %, des ténacités supérieures à 31 unités 
Sté!omètre, et des allongements de 12 °i. Ces caracté-
ristiques se trouvent souvent dans des lignées dis-
tinctes, mais il a èté possible dans plusieurs cas 
d'obtenir des associations exceptionnelles dans une 
même lignée. Les descendances du troisième croise-
ment de retour (sur A.Ilenl sont cultivées en régimê! 
de fecondation Ubœ et ·leur utilisation est poussée 
vers !a fabrication de populations synthétiques. Pour 
augmenter la variabilité génétique de ce matériel. 
deux nouvelles séries de croi.sem,mts ont été entre-
prises. Des lignêes issues du deuxième croisement de 
retour ont ëtè croisées entre elles pour obttènir de,:; 
recombinaisons de caractères quantitatifs complémen-
taires, et des hvbridations ont été réalisées entre les 
lignées les plu's remarquables pour leur fibre du· 
second back-cross et les descendants les plus produc-
tifs du troisième croisement do:: retour. On trnuvaa 
l'exposé des principaux résultats obtenus avec les des-
cendances ATH et HAR dans le compte rendu "de 
la Section de Phytotechnie. 
Plusieurs points d'intérêt particulier pour l'amdio-
rati.on du cotonnier font l'objet de recherches qui 
s'inscrivent en complément de la sélection dé:s hybri-
des trispècifiques. L'isolement de caractères généti.-
ques de stérilité mâle peut ouvrir la voie à 1 'utfü.-
sation industrielle: de ta vigueur hybride dans la 
cultt1re du cotonnier. L'analyse de ce problème est 
actuellement dirigée vers l'id,;:ntification de marqueurs 
gènétiques droitement liés aux caractères de stérilité 
pollinique, de m::miere a faciliter la production en 
masse de plantes du génotype voulu. Nous avons 
établi que le gène msB, extrait du matériel HAR, est 
lié au locus R1 de pigmentation anthocyanique dont 
il est distant de 40 unités. Nous avons également mi.s 
en évidence que le gène ms3 (Roux) est situé sur le 
mème chromosome à 16 unités environ de Rt. Nous 
travaillons actuellement à préciser le linkage entre 
les gènes de stérilité pollinique et les gènes ygi, (yel-
low - green) et cl, (cluster) qui. sont connus pour 
être situés respectivement à 26 et 16 unités du locus 
de R1. Par ailleurs, une sélection est poursuivie e? .":1~ 
d'intensifier l'expression des caractères de stenlzte 
mâle. Une autre série d'études est consacrée à l'ana-
lyst2: génétique d'un caractèœ de bractée caduque 
apµaru dans la descendance du tétraploïde synthè-
tiq_ue arboreum - tlmrberi - lârsutmn. Cette anomalfo 
morphologique offre de l'intérêt au point de vue de 
la lutte biologique contre les vers de capsule et au 
point de vue de la propreté de 1a fibre récolté:'.!. Par 
contre, elle est étroitement liée dans le stock d'ori-
gine à des caractères défavorables économiquement : 
taille de plante dlmlnuèe, petite capsule, fibre courte. 
Nous avons essayé de dissocier ce complexe en faisant 
passer le caractère de bractée caduque successivemcmt 
à une ligne ATH productive et à l'Allen 333-57. Les 
résultats actuellement obtenus prouvent qu'il est pos-
sible d'isoler le caractère de bractée caduque du 
complexe morphologique possédé par la lignée de 
départ. Un nouveau transfert du caractère à l'Allen 
333-57 est en cours de réalisation. 
L'étude de l'échange de matériel génétique entre 
G. hirsutum et G. barbadense a été poursuivie sur 
trois générations successi.ves par l'emploi de mar-
queurs à hérédité monofactorielle. Les ségrégations 
obtenues ne fournissent pas de proportions exacte-
ment mendéliennes, mais elles ne traduisent pas 
l'existence d'une tendance marquée au maintien des 
structures parentales. Il apparaît donc possible d'ob-
tenir des formes intermédiaires stables à partir du 
croisement entre les deux espèces de cotonniers tétra-
ploïdes. A la suite de cette conclusion obtenue par 
l'étude de la transmission de marqueurs, nous avons 
abordé le problème sous un autre angle, en cherchant 
délibérément à extraire des races intermédiaires dans 
la descendance de divers croisements interspécifiques 
G. liirsutum >~ G, barbadense. Nous possédons actuel-
lement une collection de lignées F3 et F4 tirées de 
croisements de certe nature, et dont la sélection a été 
faite en éliminant systématiquement les descendants 
ressemblant à l'un ou l'autre des parents. Il a êté 
possible ainsi de recombiner des caractères des 
parents dans des lignées qui manifestent déjà une 
homogénéité satisfaisante. D'autre part, plusieurs 
lignées extériorisent des caractères qui n'étaient pas 
manifestes chez le,; parents. 
Les recherches effectuées actuellement sur les pos-
sibilitès offertes par le croisement G. Jzirsutwn x: G. 
a110111alwn ont débuté en 1959 par le croisement entre 
ces deux espèces. L'origine africaine de G. mwmatwn 
donne à penser que cette espèce peut constituer. un 
gèniteur intiressant. Comme elle appartient au ,géno-
me B. elle n'a que peu d'affinité avec G. hirsutwn: 
néanmoins, des croisements répétés sur le parent 
tétraploïde pourraient éventuellement conduire au 
transfert de gènes de G. anomalmn à des chromo-
somes A et D de G. lzirsutum, à la substitution totale 
ou partielle de chromosomes ou à l'addition de chromo-
somes de G. anomalum au caryotype de G. hfrsutum. 
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La F1 de ce croise1Lem a eté traitée à 1-1 cokhici.ne 
afin de rétablir J'éq_uilfüre génomique, ce qui a abouti 
a un hexaploïde de comtitution Ah. DD BB. Le croise-
ment de retour sur G. hirsutnm a abouti au penta-
ploïde de constitution AA DO B. Enfin. un secord 
croL,ement de retour sur fo parent tétraploïde ;:, per-
mis la dissociation du génome B, ce qui a conduit à 
la constitution d'une population de plants possédant 
le génome complet du parent tétraploïde auquel etait 
ajouté de 1 a· 13 chromosomes de C. anomalwn. 
L'étude cytologique de cette:) population a permis d:; 
construire la courbe de fréquenœs des plants por-
tant O. l. 2. 3 ... 13 chromoso-:nes et de constater que 
sa répartition n'obéit pas a la loi de Grnss ; lei, 
plants à faible nombre de chrosomomes 5urr,_umé· 
raîres étant plus fréquents que ne le laisserait prèV•)tr 
une transmission au hasard, il faut adm.:.:ttre que !es 
chromosomes surnuméraiœs de G. mwmalum -;,;ubis-
sent un certain taux d'élimin'ltion au cours de la 
mèïose. Ce taux a. pu ètre estimé à environ 25 ~ ~ et 
ne semble pas varfor selon les chromosomes en cause. 
L'autofécondation systématique de plants de consti· 
tution (26 bival.wts l?irsutwn + l univalent m10n1,,-
lunz) a permis. par l'étude de fours descendances, de 
repérer un certain nombre de chromo3omes de G. a;w-
maulm grâce aux etfots qu'ils produisem en addition 
dans le contexte hirsutmn. Sept chromosomes ont pu 
ètre reperis de cette façon. II faut noter que si cer-
tains caractères de G. m10malwn sont ainsi transmis 
dans leur imégralit~ ( le chromosome I a ainsi éte 
repérd par son aptitudë a transmettre la tache du 
pétale de G. a,wmalum /. par contre, la prcisence d'un 
chromosome surnuméraire peut aboutir à l'apparition 
de caractères inexistants chez l.:!s deu.-.;: parents, par 
int.:,raction de génomes, tels que la dispE.rition de 
glandès a gossypol sur les capsule5 ou l'épaississement 
du limbe foliaire. 
L"antofècondatlon des plants de constitution {26 II 1 I) 
a fait apparaitre un certain nombre de plants pos-
sèdant une paire de chromosomes surnuméraires 
appartenant au génome B. Ces plants sont, g~nérale-
ment, peu ou très peu fertiles suivant le chromosome 
en cause et leur de,;cendance aboutit, elie aussi. à un 
retour sur hb·surwn. 
Enfin, un certain nombre d'observations cytoiogiques 
nous ont montré que certains plants de constitution 
c'26 II) issus de plants autofécondés de constitution 
(26 D l Il montrent de.:; appariements anormaux. Ce3 
obsen,1tions donnent à penser qu'il est possible que 
des echanges de materiel gén.;;tique soient possibles 
entre des genomes aussi éloignes que cem: de G. hirsu-
twl! et G. a11omalum. 
Une lignée de la ra.::e mutante " yellow 6 reen -, de G. llir.suti,m à coté d'un têmo'rt 
à ;1igm,:mtation chI0rophy1ienne normale 
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SECTION o~ AGRONOMIE GÉNÉRALE 
ESSAIS CULTURAUX 
Essai de lutte contre Cype1•us 
rotondus 
Produits de pré-émergence 
L'essai est installé sur terrain fraichement labourJ. 
Chaque parcelle couvre une surface de 4 m2, prèala-
blement désherbée. 
Les produits sont épandus au pulvérisateur et 
enfouis à la houe (labour de 10 cm). 
On effectue ensuite un semis à plat : de coton. d,~ 
maîs, de Desmodiwn ~une ligne de chaque·i. 
Un mois après le pœmier traitement, chaque par-
celle est divisée en dc:ux. : sur la première moi.tié, tout 
est arraché et on prélève un échantillon pour mesurer 
l'enracinement. A la m~me époque, on effectue uns:: 
deuxième application d'herbicides. 
Observations : 
Comptage: chaque semaine du nombre de œpousscs 
de Carex sur 8 X 20 cm::i par parcelle. Les quatrième 
et huitième semaines, des échantillons. sont prékvês 
et pesés. 
Les objets sont: 
A =, Témoin 
13 = S.D.A. (2 :.< 121/ha) 
C = AL803 ( l,5 kg/ha) 
D = Al803 ( 0,5 kg/haJ 
E = Gramoxome (41/ha) 
F Prométryne (0,5 kg/ha} 
G = Prométryne (15 kg/ba) 
Chaque objet est répété quatre fois. 
Resultats: 
ai Après La première application. 
1° Sur les pla,ues semées: 
- Aucune action sur la germination, pas d'altéra-
tions ni d'effets dépressifs sur la croissance. 
- Quatre semaines après le semis, l'enracinement 




l I T. ' ' 1 A : B C D E I F I G • \--·-- -- -- -'--1-I 
: 1 ' 1 . . 
1 4.1,6 1 --13,,l 413,7 46,0 35,-1 1 4:i.3 ! ..J0,3 
2" Sur Cyperus rotondus: 
Après quatre semaines, le nombre de repousses 
au m' et les poids sont: 
1 
1 A I_ B i C l D I E ! F I G 1 
, N"ombre 1~-1 . i _ 1 ~ _ 1--, . 
1 rep?us- l 340 ! 152 3::i2 / 3 d 29.? r .J.35 1 353 1 
1 
ses1m" 1 I _ 1 1 1 : 1 
. Poids ·-j--:--:--------1--- ---\ 
1 ëchantil-1 64,70 1 30,.!G . 53.8-51 64.00 50,60 i 61,02 66.30 : 
· lons g 1 1 1 1 · 1 
Seule l'application de S.D.A. diminue sensiblement 
lë nombre de repousses de Carex. 
Très légère action du Gramoxone à 4 1/ha. 
Aucune action des autres produits. 
b} Après la deuxième application. 
Ce traitement est fait quatre semaines après la 
premiere application et sans précaution particulière 
pour les plantules. La pulvérisation a lieu dans l'inter-
Yalle des semis mais de nombreuses gouttelettes de 
produit touchent le végétal. 
1" Sur les plantes semées : 
DeuK jours après le traitement, on relève une action 
phytotoxique très nette sur le cotonnièr, maïs et 
Desmodiunt dans les objets Réglone et Gramoxone. 
Quatre semaines apres, on remarque, sur Des-
modium: 
- TJn retard de croissance avec le S.D.A. ; 
- Un arrèt de croissance avec le A 1803 ; 
- La Prométrync: et le Grammwne sont nettement 
phyrotoxiques ; 
- L"' S.D.A., l'A 1803, et surtout la Prométryne, 
diminuent Iigèrement la croissance du cotonnier. 
2° Sur Cyperus rotandus: 
Nombre de repousses et poids au mètre carré 
quatre semaines après le deuxième traitement 
1 A i B ; C / D i E / F G 
' 1 . l 
\ Nombre I 1 -
\ repous- \ 399,5 · lS,6 472,7 469,6 343,3 ! 471,2 422,8 
1 
ses 1 1 f ' 
-\--,-i--,---:1 
1 Poids ! 98,00 ( 5,20 [ l42.2 j 138,7 \ 120,0 : 1.J0,5 ! 124.3 
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Le S.D.A. élimine à peu pre.;; totale:nent le care~; 
.::ette élimination ne devient totale! qu'apres deux 
:!l.pplications de n1erbicide. 
La faible action du Gramoxone se confirme. 
Les autres produits sont inefficaces. 
Produits de post-émergence 
L'essai a été r~alist! sur parcelles infestées en Ca.cex. 
Chaque parcelle a une superficie de 4 m2. 




B = Réglone !.2,5 l!ha + Soprader'i 
C = Gramoxome (4 Vhal 
D = Prométryne (0,5 kg!haJ 
E Prométryne ( l.5 kg/ha) 
F A 1803 {C.5 kg/ha, 
G A 1803 ( 1.5 kgiha1 
Le traitement est efl'ectui au moyen d'un puh:éri· 
sateur à dos, le Cypenrs etant à graines. 
Résultat; 
- Deux jours après le traitement, les objet; Gra-
moxone ont subi une action brutale, extrèmement 
rapide. Le Pa11icwn et le Cypcrus ~ont entièr:ment 
brûles. surtout les nousses en grarnes. Les Jeunes 
pouss~s sont égalem~nt fortement atteintes, mais_ o_u 
trouve encore de légères parties vertes aux extœmttes 
basales. 
- Le Réglone a égaiement une action spectaculrtir<'! 
mais moins totale. 11 y a da·vantage de _j.:!unes pousses 
non atteint~s. 
- Les autres produits ne montrent aucun,;; action. 
- Quinze jours apre.s le traitement, le Grnrnoxo11e 
continue à donner un jaunissement general. Il y a 
quelques repousses, mais d'a.5pect maladif. L"action du 
Réglone a cess3, le nombre de ,epousses est impor-
tant et d'aspect normal. 
ESSAIS DE FUMURE 
Essais sur Station I.R.C.T. de 
Bouaké 
Essai d'un. nouvel engrais phosphopotas-
sique 
Les semis ont été effectués le 8 aoùt et l'épandage 
des engrais le 6 septembre. Slx traitement.;; insecti-




1 kgiha j 0 ü T. 1 
~~~~~~~-1~-1~ 
100 kgitrn. sulfate d'ammonbquc -1-
1 
1 1 
71 kg 1ha mé!apho~pha!e de porn~- / J / 
sium,. solubb darr.-, _reau. g~·anu!eu:.:. / l .JSJ I 151! 
11)1) kg. lia su]l'at•:: d arr.momaque + 1 j 
T2 l(g'ha mdat)ho,:mhate de notas-1 1 I 
sium. soh.tble dans dti:r,te. grmm-/ / 
!eux .. . . . . . .. . ... , ...... , ......... I ~ ·'42 1 154 
rno kg:l~a su~~a_t: da:;imo_1~_iaque .... / t ·rn 1 
IO!} kg_ ha tLlp ,_ sur,-rphv"phate .. ; __ • 1 1-12 
' 1 
Témoin .. . .. .. . .. .. . ........ ~ ; }36 _:_::'._ j 
d.s. à P = 0,05 
d.s. à l" = ü,01 ) 1!6 1 12 j' 1 [.3g ' l7 
A P = ü.Ol, tous les objets avec engrais sont supé-
rieurs au témoin. 
A P = 0.05, les métaphosphates ne sont pas dif-
férents entre eux, mais supérieurs au triple super-
phosphate, 
E&sai perenne Foro-Foro 
II s'agit d'm: essai complexe avec subdivi.,;ion de 
parceHes commenc,~ en 19ôl. Maïs-coton sont en 
succession continue. La fumure minérale annudle 
sur cotonnier est la suivante : 
100 kg/ha sulfate d'ammoniaq_ue 
80 kg/ha triple superphosphate 
et la fumure organique bisannuelle sur ma'is : 
lO t/ba fumier decompos:é 
20 t/ha fumier pailleux. 
Cinq traitem<é!nts insecticides ont êté effectués. 
Les engrais ont été épandus le 23 aoùt. 
Production j 
Objet Mar;; j coton-grnlne 1 
1 kg, ha I kg'ha ·1 ~~ T. 
-----1---1- -1 
F~;~rraf ec-~~~~~~- . +, .~~~~~~~ 1 
Fun;ie;-" pailleux + engrais \ 
mmeral . , . , , .. , .... · . , · · , 
Fumier pailleux seul . . , .... j 
Fumiei: d<:icomposé seul .... 
1
. 
Engrais minéral seul , ... , . . 
Témoin , , . , ................. . 
3070 2172 uo 
2903 2327 1:iù 
2illl 205? 132 
3013 1 796 U5 
2034 1 ;;09 123 
l::lù9 1531 rno 
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a) Le cotonnier : 
L'action des engrais mif1éraux est significative à 
P = 0,01. 
A P = 0,05 d.s. = 86 kg/ha 
A P = 0,01 d.s. = 127 kg/ha 
L'action de la fumure organique est significative à 
P = o.oi. 
A P = 0,05 d.s. = 101 kg/ha 
A P = 0,01 d.s.-:: 136 kg/ha 
L'interaction fwnure organique x fumure mi11erale 
n'est pas statistiqui!memt significative. 
b) A11alyse giobale maïs + coton 1963 : 
L'action des engrais mhuiraux est statistiquement 
hautement significative. 
A P = 0,05 d.s. = 108 kg/ha 
A P = 0,01 d.s. = 160 kg/ha 
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L'action de la fumure organique est statistiquement. 
hautement significative. 
A P = 0,05 d.s. = lll kg/ha 
A P = 0.01 d.s. = 150 kg/ha 
Fumier pailleux et fumier décomposé ne sont pas 
différents entre eux. 
Essai pérenne I.R.C.T. (l" année) 
Cet essai est sensiblement identique, â l'essai 
pérenne Foro-Foro, il a été mis en place sur terrain 
"médiocre + " à "moyen" avec la succession ara-
chide·coton. 
Les semis ont été effectués le 20 août : l'épandage 
des engrais a eu lieu le 12 septembre et cinq traite-
ments insecticides ont été appliqués. 
L'apport de la fumure organique sur l'arachide sera 
fait en 1964. 
Sur cotonnier, quatre doses croissantes de la for-
mule sulfate d·amrnoniaque + triple superphosphate 
ont été testées. 
Production \ 
coton-graine ' 1 Traitements 
,. 1~~;90~ 
Témoin . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .............................................. 1 395 100 
1 
60 kglha sulfate ct·amrnoniaque + 48 kgrha triple superphosphate: 1 1 001) 1(2 
100 k:g/ha sulfate d'ammoniaque + 30 kg!ha triple superphosphate ..... · I 1 lù~ 124 
200 kg,'ha sulfate a·ammoniaque + · 160 kgiha triple superphosphate ..... · I 1 2U 136 
31}0 kg,"ha sulfate t1·ammoniaque + 240 kg ··ha triple superphosphate 1 237 142 
d.;;. a P û,05 ............... , ................................... \~l--8-
d.s. a P = 0,01 .. , . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 100 , · 11 
Toutes les fumures sont significativement supé-
rieures au témoin. 
Station Centrale d'Expérilnentation 
Agricole de Bouaké 
Essai de nature d'engrais phosphatés 
Différents engrais- phosphatés sont comparés entre 
eux à la dose de 40 kg/ha de P ::iO.,. 
Les s.:,mis ont été effectués le 6 août sur sol de haut 
plateau granitique. de qualité moyenne. 




150 kg/ha sulfate d'ammoniaque : 
+ 115 kg,ha Phospal (35 0.01 ......... . 
+ 100 kgiha phosphate bicaldque 
t40 %i .............. , ........ -···· 
+ 90 kg/ha triple superphosphate 
145 %) .......................... ] 
+ 66 kg/lm metaphosphate de po- 1 
tassium i sol. dans eau) ( 60 Ç ô} ... 
+ 66 kg/ha mètaphosphate de po-
tassium (sol. dans citrate·1 (60 %). 
------· 
d.s, à P = 0,05 














La préssontation sous forme bicalcique est. cette 
année, inférieure au triple superphosphate, mais il est 
préférable d'attendre les résultats de la prochaine 
caml)agne avant de ti.rer des conclusions. 
Essai de doses croissantes 
Les semis ont été effectués le 6 aoùt et l'épandage 
des engrais le 29 août. 
Cinq traitements insecticides ont èté appliqués. 
1 1 '. Production 1 
· E , Objet 
: q_u.; i coton-graine 




____ E_n_gr_a_is_u_t_il_i.,_e_s ____ /_k_g __ l_l~i-c-,)-T_. 
Témoin ..... ., . , ............... ., 7W \ 100 
i 3 000 50 kg/ha sulfate d'ammoniaqu1= + ,· 
/ 30 kg(ha tripk superphosplmtè.. 8-tô 
5 000 HO kg/ha s:'lfate .. d'ammoniaque/ j' 
+ 100 t.:g.·Im tnple sup,:corphos-
' I phate . . ....................... , ()SJ 1 rn 
1 rn 0001 220 kK'b~ sulfate. d'ammoniaque\ 1 
1 1 :iia~~ '.'~ ·. h~- ~~'"_[" . ~~:~~~:1~-s~ 11 O:i 7. ~-+2_ 
! d.s. à P = 0,05 83 tl 
/ d.s. à P = 0,01 ll5 16 
Les rendements. trop faibfos, interdisent de tirer 
une conclusion qui serait prématurée. 
Station Centrale d'Expérhnentation 
Agricole de Man 
Essai à NPS, 10 000 èqu./ha 
Les semis ont été effectues le 1°' août et l'épandage 
des engrais le 2 septembre. 
Quatre traitements insecticides ont été appliqués. 
Obj~t 
Temoin 
1 Producti?n j 
1 coton-gnune 
1
i kgihal 0 ,> T. 
.--l-1 
. i 1 306 i 11}0 
:1350 kg/ha sulfate d'ammoniaque 
175 kg/ha sulfate d'ammoniaque 
+ 260 kg;ha tript.~ superphosphate .. 
i l 57l l 110 1 
1 : j 
l 766 1 135 1 
175 kg/ha sulfate d'ammoniaq_ue 
+ 150 kg/ha metaphosphate potassium 1 S33 )---2.:':_ 
. l\ll 1 15 d.s. à P 0,05 
d.s. à P = O,Ol ~ 265 : 20 
A P = 0.01, tous les traitements sont supàîeurs au 
temoin et ne diffèrent pas entre eux. 
A P = 0,05, NSP = NSPK> NS > T. 
Station Centrale d' Expérimentation 
Agricole de Ferkessedougou (Zone 
Nord) 
Essai de culture associée maïs-coton, 
influence de la fertilité minérale 
Cet essai a ete mis en place suivant la method.e du 
''split·plot" avec huit répétitions. 
Le cotonnier a cité semé le 5 juillet et le maïs 
le 15 mai. 
Les engrais : 
100 kgiha ,mlfate d'ammoniaque 
+ 100 kg/ha tripk superphosphate 
ont éte êpandus le 15 juillet [après la levée générale) 
et le 25 aoùt {après la coupe des pieds de maïs"!. 
Trois traitements insecticides ont été appliqués. 
Les objets sont: 
- cotonnier en. culture pure, 
- cotonnier associé avec maïs. 
Chaque objet comprend : 
- témoin, 
- engrai3 épandus à la levée du cotonnier. 





~~----~-~----~--~-/ kg.1J1al o~ T .. 
Culture assoct.ie mais-cotan 
Témoin ...... , ... , .................. . 
Engrais épandus à Ia levée cotonnier.· 
Engrais épandus apres rticolte mals · 1 
Cotomller e:11 cuUi,r,; vurc:: 
Témoin ....... , . : ................... ! 
Engrais épandus o.. la Le,ée coconnkc.· 





1-166 1 l 316 
100 1 




l" Culture pure - Culture associée maïs,catou: 
Les différences sont statistiquement hautement 
significatives. 
A P = 0,03 d.s. = 149 kg/ha 
A P = 0,01 d.s. = 220 kg,cha 
La culture pure est supérieure, à P = O,ül. à la 
culture associée. 
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2" Date d'épandage des engrais: 
Les différences sont statistiquement hautement 
significatives. 
A P = 0,05 d.s. = 86 kg/ha 
A P = 0,01 d.s. = 116 kg/ha 
Tous les objets sont différentes entre eux. 
3" L'illteraction cultum associéex fertilisation miné-
rale n'est pas statistiquement significative. 
Essais régionaux 
Essais anions, 5 000 et 10 000 équ./ha 
(Korhogo) 
169 
Les semis ont été effectués le 15 juin. Les engrais 
on~ été épandus le 10 juillet. 
Trois traitements insecticides ont èté appliques. 
Une étude de deux è1éments suivant deux coupes 
réalisées dans leur surface de réponse, avec huit 
répétitions, a été effectuée. 
Les coupes réalisees sont : 
N03 - + 3 PO-i, H2- = 5 000 équ./ha 
N03 - + 3 PD-i, I-I:i- = 10 000 équ./ha 
N:03- +S0-1-- = 5000équ,/ha 
N:08 - + S04 - - = 10 000 équ./ha 
1" Essai de coupe NP à 5 000 et 10 000 équ,/1za. 
Composition des objers et production de coton-graine 
Composition Engrais utilisés Production 1 
Azote Phosphore Urée Triple super coton-graine ! Do!nomination 
NO, N PO,H, 
kg/ha 
NL ........ ' ..... 5 000 70 
N, P, .... ' ...... : 3 500 49 
P~ N, .. , ........ 1500 21 
P, 
-~···~~ .. ~J··~· N, ..... ' ... ' ... ' 10000 140 
N, P, ........... 7000 98 
P, No .......... 1 3000 42 
P • •••• , •..•••••• i 
Relation NO; + 3 P01H,- = 5 000 équ,/lia. 
L'êquation de la courbe de régression est; 







X variant de O à 10 lorsque NO,- varie de 5 000 à 0 
avec la relation NO-, + 3 PO,H,- = 5 000 équ.(ha. 
Le maximum M = 5,5 
N03- = 2 250 équ./ha ou N = 31,5 kg/ha 
P04H2 - = 990 équ./ha ou P20;; = 69 kg/ha 
Les limites de la vraie valeur du maximum sont: 
5,3 et 5,7. 
P,O, (45 % N) 
' 
(45 ~~ P,O,) kg/ha kg/ha kg/ha kg/ha 
155 603 
36 110 80 825 
82 47,5 185 794 
118 262,5 705 
310 486 
71 220 160 750 
165 95 370 967 
236 525 762 
Relation NO,· + 3 POJI,- = 10 000 êqu./lla. 
Y= 466 + 143,4X-11,2X2 
Maximum M = 6,4. 
NO.- = 3 600 équ. ou N = 50 kg/ha 
PO,H,- = 2 130 équ. ou P,O, = 156 kg/ha. 
Les limites de Ia vraie valeur du maximum sont : 
5,8 et 7. 
Equation de la projection de la ligne de crête de 
ta· surface de réponse NP: 
87 N -18,5 P:;011 -1464 = o. 
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t70 
2' Essai coupe NS à 5 000 et 1 (}1JO Jqu./lla 
Composition Engrais utilises 
-----------------------;----------- Production cor,Jn-graine 
Dénomination Azote 
i _'.;JO,: N so~--équ/lu kg_'ha équ/!J.a 
Soufre 1-----
r s 
Urée Sult'. Ca 
(43 °c N~ /18 JJ Si lq;;1ha kg/ha kg/lm 
1 
.............. 1 
1 kg/ha / 
----1---- -----




N, ............. , l 10000 l--10 
N, S0 ••••••••• 7 000 93 
S, N •.......... 3000 41 
s, . ~ ........... 1 
Relation NO,· + So,-· = 5 OCD dqu./lw. 
L'équation de la courbe de régression est : 







X variant de O a lD lorsque I'-!0,, varfo de 5 ûOü a 0 
m,ec la. relation .::.JO;- + SO, ·· == 5 000 èqu./ha. 
Maximum M = lé. 
1-ro,- = 2 700 équ./ha ou N = 38 kg/ha 
so.-- = 2 300 équ./lèa ou S = 37 kg/h:t. 
Les limites de fa naie valeur du maximum sont: 
4.3 et '1-,9. 
Relation NO;,-+ S0,--=10.000 équ.Cl!a. 
L'equation de la courbe de regression est : 
Y= 472 = 115.5 X - 10.7 X'. 
X variant de O à rn im:squ,:: NO,- varie de lùüüJ à :; 























NO, - = 4 600 equ. Ott l.s.! = 61 k:g!ha 
so.-- = 5 400 èqu. ou S = 86 kg/ha. 
Les limites de la vraie valeur du maximum sont : 
5,3 et 5.5. 
L'equation de projection d2, la ligoe de crète de 
la swjace de rJpo11se NS est: 
49N-26S-900 = O. 
Cet essai ;_;era repris en 1964 pour etudier l\,volution 
des rendements lè long de la ligne de crète de chaque 
surface de réponse. 
Essais de doses croissantes d'engrais 
Neuf essais ont été effectués selon le dispositif des 




, kg/trn 1 ~;; T. 
NEMB!GUE 1· Tèmoi_n_ .. -.-.-.-. -.-.-.. -.-.-_ .-.-.---.. -.-.-.. -.-. -_ .-.-.-. -.-.-.. -.-.-. -.-.---. -.-.. -.-.-.. -.-.-.. -.-.-. -_-_-_ -.-.-.-. -.-.1 '.:.Li : 
(Zone Nordi 60 kg/ha sulfate d'ammoniaqu·~ + 48 kg;ha ti:ipte superphosphate 267 1 123 
i 100 kg,d1a sultat<:J è.'ammoniaque + 80 kg_:'ha triple superphosphate . : : : ·:: / 3?; 1ï! 
li)() 
-----~J ··200 kg!ha sulfate ct·ammoniaqLte + 160 kg,ha triple superphosphate . . . ___ 4_o~ __ . __ 2_12 __ 
LI:.'.GUEDOUGûTJ 1 1 {Zone de transi- Témoin ........ , ....... ., .. , ......... ,. ............. " . . .. .. . . . . . . 517 100 
tion entre les Z 1 6:) kg,ha sulfate d'ammoniaque + 48 kg/ha triple superphosphate . · 1 560 j 106 
régimes climati-1 lûJ kg.ha sulfate è.'ammoniaque "t' 80 kg,ha tdple s;.tp0rphosplnt~ 643 122 
ques Nord et 20D kg;'l;a sulfate d'ammoniaque 4- 160 kg;ha triple superphosphate 675 l:!3 
Centre) .~~~~~l-~~~~~~~-~~~~~-
1 r6~ri~t_;.11;· ~~fr~t~ ci·;~~"l~;,li;q_i:i~·' .. 48 1~g;Ï,~· 0t~ipl; ·;~p~~~l~~~i.;l~~te.:::::::: j 
1 
101J kg_,ha sulfate d'ammoniaque '- 80 kg,;ha triple superphosphate ....... . 















Témoin . . . . . . . . . . . . . . . . . ..................... , . . . . . ........ , ....... . 
60 kg/l1a sulfate d'ammoniaque + 48 kg/ha triple superphosphate 
100 kg/ha sulfate d'ammoniaque + 80 kg/ha triple superphosphate 
200 kg/lm sulfate d'ammoniaque + 160 kg/ha triple superphosphate 
Production 
coton-graine 
kg/ha ?-r> T. 
899 100 














Témoin . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . : 
60 kg/ha sulfate d'ammoniaque + 48 kg/ha triple superphosphate 
100 kg/ha sulfate d'ammoniaque _;... 80 kg/ha triple superphosphate 
200 kg/ha sulfate d'ammoniaque + 160 kg/ha triple supcrphMphate ....... . 
Témoin . . . . . . ........ , ........................... , ...... , .. -...... - .. · - ... - . · -
60 kg/ha sulfate d'ammoniaque + 48 kg/ha triple superphosphate 
100 kg/ha sulfate d'ammoniaque + 80 kg/ha triple superphosphate 
200 kg/ha stilfate d'ammoniaque + 160 kg/ha triple superphosphate 
Témoin ............................................................... , ... , ..... , 
60 kg/ha sulfate d'ammoniaque + 48 kg/ha triple superphosphate ..... , .. , 
1 
100 kg/ha sulfate d'ammoniaque + 80 kg/ha triple superphosphate ........ ,
1 200 kg
1ha sulfate d'ammoniaque + 160 kg/ha triple superphosphate . , ..... . 
Objet 
Témoin .................................................... ,. ..................... . 
60 kg/ha sulfate d'ammoniaque + 48 kg/ha triple superphosphate 
100 kg/ha sulfate d'ammoniaque + 80 kgiha triple superphosphate 
200 kg;ha sulfate d'ammoniaque + 160 kgjha triple superphosphate ........ . 
Témoin ....................... , ... : ....... , . . . . . . . . . . . . . . . . . . , ............. , ... • 
60 kg/ha sulfate d'ammoniaque ..,_ 48 kg/ha triple superphosphate ........ J 
toO kg/ha. sulfate d'ammoniaq_ue + 80 kg/ha triple superphosphate , 
201) kgiha sulfate d'ammoniaque + 160 kg/ha tnple superphosphate ........ , 
726 100 
922 127 
1 am 140 
1243 17l 
785 100 






t 209 141 
Production 
coton-graine 


















Sols médiocres (témoill infêrieur à 600 kg.'ha i: 
Les fortes et moyennes fumul'es sont payantes. 
Sols bons ( té111oi12 supùieur à 1 000 kgi lta) : 
Ces sols sont à éliminer. 
Les plus-values dues aux engrais à toutes doses sont 
très faibles et trop aléatoires pour que leur emploi 
soit conseillé. 
On peut augmenter les doses : 150 + 150. 
Essais densité-fumure 
lïl 
Sols moyens (témaill: 780 à 900 kg/ha) : 
Les essais ont été ,effectués sur sept emplacements 
différents et sur des sols divers (granits ou schistes). 
La forte dose d'engrais, bien que donnant 150 % 
d'augmentation coûte trop cher pour être payante. 
La dose moyenne ( 100 kg:ba sulfate d'ammoniaque 
+ 100 kg/ha triple superphosphate) actuellement 
vulgarisée est conseillée. 
Les objets sont les suivants : 
a) Densité: 
1• 50 000 plants/ha. 




100 kg/ha sulfate d'ammoniaque + 
80 kg/ triple superphosphate. 
60 kg/ha sulfate d'ammoniaque + 
140 kg/ha triple superphosphate. 
Lieu 
M\K\BR{ 
Sol bon. schistes 
















Sol bon, sdlist,~s 
savane arbustive 
·--=t ~-J-· --g:1 -r 
a2 bl 1680 · 
a2 b1 l 811} 
BEOt:MI 
(Ando) 




Sol bon, granité 



















Ko1:,:mmossou al b2 1100 
Sol juste moyen a2 b1 1 159 





BOUAKÉ I al bt 
Sol bon al b2 , 











Granite, sous fodt 
al bl · 










La forte densite (90 000 à 10!) ODD plants liai est 
supérieure (significativement ou non) dans six cas 
sur sept. 
Les fumures minérales employées (plus ou moins 
de P,0,) ne donnent pas des résultats cohérents (à 
reprendre pour tester de façon plus précise racti,;n 
du phosphore). 
OPÉRATION ALLEN 
Déroule1nent de la campagne 
Dans l'ensemble de la zone cotonnière, la pluvio-
métrie 1963 a été excèdentaire. aussi bien "(lendant 
la grande saison sèche dans le Nord que pendant la 
petite saison sèche dans le Centre, ainsi. qu'en saison 
des pluies. 
Mais la répartition a été très différente par rapport 
â la nou:nale : 
- Précipitations excédentaires : mai.juin dans le! 
Nord : juillet·août dans le Centre ; 
- Inversion pendant la saison des pluies : octobre 
nettement supérieur à septembre. 
Le fait d'avoir de bonnes pluies avant la date de 
semis a facilité Ja préparation du sol d'une part. 
d'autre part cela peut expliquer le faible parasitisme 
d'Heliotlzis armigera enregistré sur toute retendue 
de la zone. 
Tous les champs sont semiis sur billons. 
Le billonnage a pu ètre effectué en temps opportun 
(avant-culture précoce. mois de juillet pluvieux). les 
écartements variant de 0,80 à 1 m suivant la valeur 
des sols. 
Nous continuons à prèconis3r des densités de 80 000 
à 100 000 plants à l'hectare, tmê bonne densi.té étant 
souvent une garantie contre les mauvaises conditi.on5 
climatiques ou les pratiques culturales déficientes. 
Nous préconisons actuellement 100 kg ha de chacun 
des engrais (sulfate et phosphate1, si possible uni· 
quemtènt sur les champs individuels et sur les meil· 
leures terrec;, où l'augmentation de rendement est 
plus significative. 
Dans la zone Nord, l'année 1963 a été une année à 
parasitisme exceptionndlement faible sur l'ensemble 
du département : 
H eliotlzis ar111 igera était pratiquement inexistant 
(trois dates d'apparition de tres courte duree). 
Diparopsis watersi domina toute la campagne. 
Dans la zone Centre. le parasitisme a été faible 
également, notamment pour [-! eliotrds armigera. 
La présence de larves d 'H elo peltis a necessitè un 
traitement rapide à l'H.C.I-L (KATIOLA). 
P1atyedra: 1\pparition précoce autour de BOUAKE, 
dans les premières fleurs. La recolte s'est terminée 
le 15 janviel" dans le Nord, fin février dans le Centre. 
Retour au menu
Répartition générale des surfaces 
cultivées 
Centre CFDT l Agricul-
1 nre,"_ 1 ture 
ZONE NORD 
1 
80U!>:1JHU ........ ~ . 216 
KORHOGO . . ~ ......... 141 
MANAilRI ........... , 138 ! 
MA:.ZKON:o· ......... , .. 369 16 
SÉGUÉLA .............. 24 
FllR.KÉ (Service Civi-
que} ...... ~ ....... 23,5 
----
ZONE CENTRE 1 
BOUAKÉ (Centre) .. .. 
BOUAKÉ (Esti ........ . 
BFDUMI-KIITIOL\ ..•..• 
TIÉIIISSOU ... , . , ...... 
ÎOUMODI .••.•...•.. 
DXMllOKRO . , , , , • , ..•• , . 
BOCANDA . , .. ' .• ' ' ••• ' 
BoU.\FLÊ ••.••.•... 
Snil'RA ............ .. 
z. o. D. E. R. (BROllO. 
BlîHÉKÈ. LA~DONOU ) . , I 
Service Civique 1 
(8:ÈOUMI-BOUAKÉ) . , ' 
ZONE OUEST 
D.\OLA ' •••.....••.••. · I 
Issu ............... . 
VAVOUA ••.....• , •.••. ,· 
SOUBRI'. ., ........... . 
GAGNOA ............. • I 
ÜŒ!Ê ................ 
1 MAN ..... , •...•.. , ... . 
füCOBLY ..... , .... ,, .. J 
KOl!IBt.Y ...••.••...... 
B.~NGOLO . , , ..•........ 1 
BUN:KOUMA .. , .. , •.. , 
D.\NAN:Ë , .•...•• , , . , , . 
ZOUAN: Hom.:IEN ..... . 
DUEKOUË ' ........... .. 




































i ZONE EST 
1 BONDOUKOU . , . . . . . • • • 43 
1 BOUNA .. . . • . . • • .. • .. . . 18 
AGNillILÉKROU • , •••.... --=--
1 
__ 1_2_,5_ ---
.. . . . .. . .. 11673 1 -6-:-:·-5 - 208 Total 
TOTAL GENERAL 
y compris les Stations et essais divers: 
2 550 ha ensemencés 
173 
Production 
Production de la z:one C.F.D.T. 
1 1 Surface Tonnage ; Rende-
1---S-e-ct_~_r __ . -r-èc_o_lt_é_e_, __ c_o_m_m_e_r_-_, __ m_en_t __ , . _!hectares) ,- cialisé (kg/ha) 
1 NORD ! Boul'..'llrAU .••... 









Boc.\Kri-Centre . . 363,5 
BomIŒ-Est (1) ·1 100 
























NOTA. - Tous les champs ont été semés avec de 
l'Allen 151 provenant de Haute-Volta dans le Nord, 
et de l'Allen "tout venant" Niger dans le Centre 
(remplacement des semences voltaïques à très faible 
pouvoir germinatif). 
La zone de MANABRI a êté ensemencée en Allen 
333-57 (multiplié en 1962 à DALOA). 
Faibles 1·endements: 
BOU~'DIALI : Terres légères ; 
manque d'engrais. 
KORHOGO : Terres légères ; 
manque d'engrais. 
semis trop tardifs. 
BOUAKE-EST : Nouveau secteur dans la zone de 
DABAKALA avec une forte pro-
portion de champs collectifs ; 
50 Iia ont dû être abandonnés en 
cours de campagne. 
Rendements moyens : 
BOUAKE-Centre: Sans engrais. 
BEOUMI : 80 % environ de champs avec 
engrais . 
Bons rendements : 
MANABRI: Bonnes semences, très bons ter-
rains sur schistes, sans engrais. 
MANKONO : Tous les champs ont reçu 
100 kg/ha de sulfate d'ammonia-




Productioll de la ;:one d'agriculture 
Super· Tonnage Rende-
Centre ficie commer· ment réco!tèe dalisi kg/lm. (hai 
NORD 
r,,fANK01':() 16 7.759 485 
Sl!cm,JL.1. 24 13,932 532 
40 21.7-H 543 
CENTRE 
TIIlllISSOIJ i!,7 39.200 450 
To?,!O~I _ , .. : : : . : 1 11.5 5.0dt 442 
DI.dBOKR• • ....•. ! 5.7Fi 286 
Bcc.um.\ 
...... -- 1 W,026 911 
BOUAFLE 1 13 5,1-16 1 396 










........ ) D.\LO,\ 65 50,130 
1 
771 
Issu .......... 36 2-1.673 6g.'i 
V.WOV',\ 
........ 1 9 3,623 402 
SOUIJRÉ ........ i 3 1,275 425 
G,1.G'.'!o:\ 2l 14}75 7l)3 
Om-1é 
.... -- Î 1g 13,73.3 874 • • • • 4 • ~ 4 • 4 1 
MAN ............ 
1 
22 10,035 453 
FACOB1.Y •....... 21 W,630 506 
KomnLY ........ 8 1.723 216 
B.mGow .... ·--· \ 6 1,575 262 
BHNKOUiL\ .... 14 3.56J 25.5 
D\N,\~lB 10 9.431 9-13 
ZOU:'lX Ho-cl,'I!l'l , 1 19 6,-l-50 339 
ÜUÊKOUE . 3 DB77 292 
GUIŒ.0 
-------i r G.666 666 
256 . ri;,1~ 1 606 !_ .J-,-~ 
EST 
1 
BOl,;mUKGU ... 1 43 17,179 399 
Bot:K\. : ......... 18 .t,365 241 
AG:-:!1B1LEl:~RûU .• 12,S 3,2.3:'. 2B5 
i 
1 73,"5 24.826 333 
1 
1 Total 4 ••••• ' •••• ~ i 576 323,552 562 
Non. - Pour une superficie sensiblement identique 
a ceUe de 1962, nous notons une augmentation de près 
de 100 kg, 0ha pour le rendement moyen (ceci est sur-
tout dil au faible parasitisme de l'annee l 963 t 
Nous manquons de détails (mise à part la région 
Centre) sur les conditions d~ culture. 
Il faut cependant signaler que: 
- presque tous les cham1?S ont reçu de l'engrais 
et out été traités avec de fortes quantités d'i.nsecti-
ddes si l'on se refèœ aux Produits avances par la 
C.F.D.T. pour les surfaces dèdarées: 
(Vu la qualité du ~oton arrivant à l'usine d'égrenage 
de BOUAKE, nous doutons fort, cependant, que tes 
traitements aient été surveillés corTectement. Pour 
la zone Ouest, notamment, nous avons éte obligés 
d'éliminer comme semences tous les lots provenant 
de la région de MAN" ; ils étaient trnp parasités.) 
- majorité de champs collectifs (80 % environ) ; 
- - sur les 631 ha ensemencés, 75 ont été abandonnés 









l.\ND01"0U ...... . 
DomNK.l!,Jl:RO . · j 
1 































.1 23.5 28,245 l :!01 
....... 
1 
u.s 11,1 .. n 96::l 
...... :. __ 2_0 __ ~_1_s_,93_2~~--19_5 __ . 
! 53 55,318 l 003 
BÉOU:,.U 
: Total ............ J 20.3 2 l3 ,901 1 023 
Z.O.D.E.R. 
Zone d'encadrement rural ass1stée par k Centre 
International de Développement Rural (animation 
rurale). 
Engrais à la dose normale sur tous les champs. 
SERl'ICE ClFIQUE (encadrement militaire israélien); 
Ailen et quelques hectares d'Acala. 
Très forte fumure (6 à 8 kg/1ia). 
Ces camps du Service Civique fonctionneront à 
partir de 1964 comme fermtès de multiplication pour 
les varidés de cotonn1e, préconisées par l'I.R.C.T. 
II convient d'ajouœr 40 ha (Stations et essais 
divers) pour obtanir le tableau de récapitulation géné-
rale ci-dessous : 
! Super. ! 
Rende-
ficie Tonnage ment 
........ j 
kg/ha 
C.F.D.T. l 613 1497,317 920 
Agriculture ...... 576 323,552 562 
Z.O.D.ER 153 158,583 1035 
Se.vice Civique 55 53,31/J 1005 
Stations et div.,rs. 40 43,56';. 1089 




ÉVOLUTION DU PARASITISME 
Régio11 Nord 
La campagne a bénéficie d'un très faible parasi-
tisme. L'avancement des dates de semis a placé le 
rntonnkr en dehors des périodes de fortes pullula-
tions d'insectes. Une petite saison sèche, peu marquée, 
a fortement freiné le développement d'Heliothis. Trois 
traitements insecticides ont suffi à juguler ce parasi-
tisme et a assurer un bon rendement et une qualité 
de fibre satisfaisante. 
Parasites de l'appareil végétatif 
lygus vosseleri fut très peu abondant: moins de 
10 °& de plants piqués. 
Cosmophila t1ara et Sylepta derogata furent pré-
sents durant toute la campagne (Cosmopltila en nette 
progression sur les années précédentes). 
Helopeltis schouredeni a pris un grand dévelop-
pement dans certains secteurs. Ces dêgàts, surtout 
remarqués dans la deuxième quinzaine de septembre, 
sont toutefois localisés (champs en bordure de forêts). 
Parasites des organes fructifères 
H,ûiothis armigera, quoique présent, n'a aucune 
importance économique. Une premièœ ponte début 
août, facilement enrayée dans le Nord, a été suivie 
d'une deuxième infestation mi-septembre. elle-même 
t1es faible (lO œufs pour 100 pieds). Les attaques 
furent partout très moyennes (moins de W chenilles 
pour 10(} plants). 
Diparopsis wate-rsi a eu un développement plus 
important que les campagnes précédentes. L'attaque, 
débutant dès l'apparition des boutons floraux, s'est 
fortement développée en octobre-novembre. 
Argyroploce leucotreta a étê moins important, mais 
partout présent. 11 apparait en fin de végétation {vi::rs 
le 100" jour) et se développe assez rapidement. 
Pectiaoplwra gossypiella, Earias sp. et Dysderàts 
ont été sans importance. 
Région Ce11tre 
Le fait dominant de la campagne est la faible im· 
pol'tance du role joue par Heliotlûs armigera, consi-
dén\ habituellement comme l'ennemi majeur du coton-
nier dans la région Centre, Par contre, il faut noter 
l'importance de Diparopsis watersi, 
Parasites de l'appareil végétatif 
Lygus vossâeri n'a eu aucune importance dans 
toute la région. 
Helopeltis a étê, debut septembre. responsable d~ 
nombreuses malformations de plants. Des attaques 
violentes ont surtout marqué le secteur de KATIOLA. 
La zone barbadt31l.S'.e de cette région a été gravement 
touchée, Ces attaques ont nécessité del.L'C traitements 
à 1'H.C.H. en septembre. 
Cosinophila flam et Sylepta derogata sont présents. 
Parasites des organes fructifères 
Pectùzopho,·a gossypiella: Une attaque précoce a été 
observèe sur aeurs, début octobre. Ce ravageur dispa-
rait toutefois rapidement et son incidence ne rede-
vient sensible q_u'en fin de période fructifère. 
Heliotlûs annigera est resté à un niveau très bas. 
Il fut même pratiquement absent de la région de 
BEOUMI. 
Diparopsis fut, par contre, important et précoce. TI 
est abondamment présent dans les boutons floraux et 
dans c_ertaines zones (BEOUMI,DABAKALA i nécessite 
un traitement spècial. 11 reste présent jusqu'à la 
récolte. 
Argyroploce leucotreta n'a qu'une très faible inci-
dence sur les plants semés c:n août. 
Dysdercus sp. est présent fin octobre, mais est éga-
lement resté à un niveau bas, 
Le fait marquant de la campagne est l'importance 
prise par les pouritures capsulaires. Des relevés sur 
l 500 capsules ont donné : 
A333 14 %, 
A 151 (Niger) 17 %. 
Il s'agit de pourritures ne présentant aucun symp-
tome externe habituel et reconnaissables uniquement 
à la dessication des bractées, le contenu capsulaire 
étant plus ou moins liquéfié. 
ÉTUDES BIOLOGIQ!!ES 
Recherches de caractères de rests-
tance à Pecti11ophora gossypiella 
a) lnflueuce de la bractée. - Les lignées à bractées 
caduques issues des croisements triple hybrides sont 
moins parasitées que ]es Allen. 
b) Résistance à la pénétration des larves néouates 
de Pi!ctinoplzora gossypiella. - Les résultats obtenus 
permettent de distinguer trois classes- de sensibilité: 
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l'' Très sensibles : 
G. lzerbacewn : 
75 ° é de larves dans le fruit ; 
G. hirsutum var. acerifolium : 
87 °°Ô de larves dans le fruit ; 
G. hirsutum var. punctatum: 
77 ° ~ de larves dans le fruit. 




60 % de larves dans le fruit. 
44 °.i des chenilles sont au contact des graines. 
3° Présentant des caractères de résistance: 
G. hfrsutum race k!arie-galante (Kutu 32): 
37 9 o de larves dans le fruit ; 
G. hirsutwn race Marie-galame (Antilles): 
33 ~ o de larves dans le fruit ; 
G. hirsutum race J[arie-galtmte (College Station): 
35 % de larves dans le fruit ; 
"Bractèes caduques" : 
36 ?ii de larves dans le fruit. 
Les variétés Marie-Galante prêsement des réaction,; 
d"antibiose très nettes. Il se produit dans le carpelle 
une multiplication cellulaire très important.:: qui 
forme une sorte de barrière à la pénétration de la 
1arve. La mortalité des larves dans les massifs cellu-
laires est élevée. 
Chez les "bractees caduques,,,, on ne constate pas 
d'antibiose très nette. La larve est arrêtée par l'endo-
carpe. chemine dans le mésocarpe où, très souvent, 
elle finit par mourir. 
Etudes sur les maladies des insectes 
Argy1•oploce leucotreta 
- Poursuite des recherches sur la virose cytoplas-
mique affectant les chenilles du cinquième stade. 
- Découverte d'une granulose affectant le tissu 
adipeux. 
- Tests en laboratoire sur l'efficacité des souches 
virales. 
- Le traitement des graines avec une suspension 
de polyèdres augmente fortement la mortalitè. 
Dipa1.•opsis wate1!si 
Recherches sur une maladie virale affectant les cel-
lules épithéliales de l'intestin moyen des larves. 
Les premiers résultats obtenus donnent: 
- Mortalité de toutes les Jan,es jusqu'à la fin du 
quatrième âge ; 
- De la fin du quatrième àge au milieu du ci.n-
quiéme àge, le d..§veloppement n'est pas normal 
("réduction de taille des nymphes l ; 
- Sur les larves plus âgées. l'action virale parait 
nulle. 
Heliotl1is armigera 
Tests préliminaires sur une virose nucléaire affec· 
tant les cellules sanguines et le tissu adipeux. Cette 
virose nous a été fournie par le Docteur lGNOFFO. de 
BROi\'N:sVILLE (lJ.S.A.i qui a dècouvert cette maladie 
sur Heliothis ::;ea. 
Les pœmiers résdtats sont encore fragmentaires : 
1° Toutes les larves du premier stade (0-120 mmg) 
meurent; 
2° La mortalité diminue avec l'àge de la chenille 
mais jusqu·au quatrième àge la mortalité est encore 
èlevée. A ce stade le traitement peut également avoir 
une action sur le poids de la chrysalide : 




Les semis ont été effectués du 29 juillet au 5 aoùt 
sur cotonnier de variétés A 333-57 IDALOAJ et Allen 
Niger. 
Dans chaque essai, le mélange classique Endrine-
D.D.T. (1.5 I d'ém. conc, Endrine à 19,5 % et 15 kg de 
D.D.T. 75 Q,i p.m.) sert de témoin. 
Les pulvérisations aqueuses sont faites avec des 
appareils à dos du type Solo (250 Uia). 
Essais de produits 
Essai comparatif de diverses formulations 
d'Endrine-DDT et Tbiodan.DDT 
Cet essai a ètè mis en place suivant la méthode 
des blocs. 
Six traiteme;nts ont été effectués les 4, 15, 26 octo-
bre, 7, 19 novembre, 4 décembre. 
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Objet 
Endrine-DDT (têmoinl ........... . 
Endrine-DDT (p. m. 120/600) 
Endrine-DDT ~ê. c. 1501450) 
DDT~Thiodan (é. c. 300/2001 
Endrine-DDT (é. c, 100/500/ 
Endrine-DDT (é. c. 100/5001 
Endrine-DDT (é. c. 150/450) 





... " ... \ 
. ' ... ~ .. . 
II n'y a pas de différence significative entre 1es 
objets. 
Essai comparatif Thiodan 
Objet l 
EndriM-DDT ("moinl ............ 1 
Thifor-DDT I .................. ., .. · 
Thifor-DDT II .............. ,, ,, .. , 
Th~for-DDT III .................. .. 
Th1for-DDT IV ................... . 
Ttùfor-DDT V ...................... ·1 
Tbifor ............................ , .. 
Excellents rendements d'ensemble ; à noter celui 
de l'association 1 000-3 000 (2 840 kg/ha). Une dose 
économique à. revoir est l'association 1 000,1 000 
(2 723 kg/ha). Le Thiodan, utilisé seul, est comparable 
au témoin. 
Essai de BacilJu.s thuri11gie11sis 
Le but de cet essai est de comparer deux souches 













g/ha kg/ha % du T. 
+ t 125 2 386 100 
+ 1200 2514 105 
+ 900 2497 104 
+ 600 2466 103 
+ 1000 2379 100 
+ 750 2361 99 
+ 675 2 273 97 
+ 960 2289 96 J 
Cet essai a été mis en place suivant la méthode 
de.s blocs incomplets équilibrés. 
Six traitements ont èté effectués les 4, 15, 26 octo· 




kg/ha 0 ~ du T. 
292 1125 
1000 3 000 
500 3 000 
1 000 1000 
1000 2 000 
















L'essai a été mis . en place suivant la méthode 
des blocs. 
Six traitements ont été- effectués les 8, 19, 31 octo· 
bre, 11, 23 novembre. 4 décembre. 
Les objets contenant Bacillus tlzuringiensis sont, 
cette annèe encore, inférieurs au témoin. 
1 Produit 
Objet I cotnII1ercial Production coton-graine 
--------------! doses à l'hectare 
End~ne-DDT (témoin) ............ i 1.5 1 - 1,5 kg 1 
Plantiba~:Endrme~DDT ............ 
1 
0,7~ kg-11- 1 kg 
Bactospeme-Endrine.DDT . . . . . . . . . . 0,7:, kg -11- l kg 
Plantibac . . . . . . . . . . . . . • . . . . . . . • . . . . 1,5 kg 



















Dose M.A. Production coton-graine 




------------1-------- i-Endrin~DDT (témoin'! _ ........... · / 
Dipterex I (p.m. à 80 o,, l . , ....... . 
1 
Dipterex II . . . . . . . .. .. . .... "' , ... ! 
Dipterex III ................. ,. ..... / 
-Dipterex IV . . . . . . . . . . . . .......... · J 
Dipterex V ....................... . 
Seule la forte concentration est significativement 
inférieure au témoin. La baisse de rendement obs,.')rvee 
sur cet objet est due à racti.on phytotoxique du 
traitement. 
Essais de dates et de nombre de 
traitements 
Six traitements Enèrine + D.D.T. (292 g -1- 1125 g) 






Objet (semls le 2 aoùt) 
T~us d~~!~~rlo~~s .. ~~ . : . o_~t-~~~~. -~~\ 7 
T~us ct!~!~~riou-~~ . ~~ _ ~. ~et.~~~~- -~~1' 5 
Tous les 10 jours du lO octobre au 
9 novembi-:e . . . . . .. .. . . .. . ....... \ 4 




Tous les 15 Jours du 10 octobre au
1 
T;~/1~:e~bj~u~~. d~ 15,,~~t~b~~- 'a:~ 1 4 1 2219 
14 no,.-embre ..................... · j _-+_j __ 1_9_6_1 _ 
d.s. à P = 0.01 1 • lilO 
Dans les conditions parasitaires de la campagne 
· l963-l964, quatre applications espacées de quinze jours 
assurent une protection suffisante. L'arrêt des traite-
ments avant le 15 novembre provoque une baisse de 
rendement. 
Essais de modes d'épandage et de débit 
Essai n• l: 
Six tmitements ont été effectués les 4. 17 29 sep-
tembre, 9, 21 octobre, 4 décembre. 
290 
-
1125 1842 lùO 
500 l 756 
l 
95 
1000 1 .... ..,,,. 96 .... ,îJ'-;} 
2000 1 742 94 
4 OùO 1327 99 
g 000 1454 79 
Tom les objets sont traités avec le mélange clas-
sique Endri.ne-D.D.T. au.,,: doses suivantes (en M.A./hai: 
195 g - l 125 g pour les trait.~ments 1 - l - 6. 
295 g · 1 875 g pour les traitements 3 - 4 - 5. 
1 
1 ! Produc-
1 Débit N" 1 tion 
J en das coton-
i ifha I jeu , graine 
1 1 kg!h::t 
,--!-··--
Atomiseur De lord . . . . . . . 230 / 1 2 0-H 
Paluver + rampe 4 ~ets., 151) S\3 ! 2 096 
Paluver -i- rampe 4 .1e.t:,. 100 j' 95 1 2 036 
Paluver + rampe -1 ied. 75 70 I 1 934 
Paluver + lance . : .... j 2UO . 2 056 
Objet 
Il n'y a aucune difference statistiquement significa-
tive entre les objets. 
Essai n° 2: 
Six traitements ont étè effectués les 8, 18, 29 octo-









PaluveI' + lance 
Paluver + ramve ! Jets 7û': 
Palmrer + rampe (Jets 95'1 
Paluver + lance 50 OtJO 
5000() 
50 000 
1 Paluver .._ ramper.Jets 70) 










. Rdt I 




i i ~!1 1 
1 1895 
Les diffürences ne sont pas significativès. 
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STATION D'ANIÉ-MONO 
Chef de Station : H. CORRE. 
Section de Phytotechnie: L. COUTEAUX et J. DE MEESTER 
CARACTÉRISTIQUES GÉNÉRALES DE LA CAMPAGNE 
Météorologie 
Le total des :prècipitati.ons pendant l'année 1963 a 
étê supérieur à la moyenne. 
La forte pluviométrie de mai et juin a retardé les 
travaux culturaux. 
Parasitis1ne 
Le parasitisme a été sensiblement normal avec 
prédominance de Diparopsis et d'Argyroploce. 
Une très forte poussée de Leaf-curl a été observée 
sur la Stati.on. 
i ' 
: Mo~s------i 
1 . 1 
1 ::e: : . ::: : 1 
1 
! r• décade . . . . . . . . . . . . . . . . 1 
2' décade ......... , ..... . 














Total de mai à octobre ...... 1 

























SECTION DE PHYTOTECHr~IE 
S13LECTIONS 
Sélection pedigree autofécondée 
Cet essai a été mis en place le 23 juillet et a reçu 
des traitements insecticides. 
Les lignées les plus intéressantes sont les suivantes: 
,
1





--------! u:~L j ~~ ~f __ r_.l\_L_j-g-:'t_e_x_, 
G 3 1 PA·29 .......... ' ........ 1 36,l i 24,7 __ 7o ____ s_,25 __ i "·' 1 ___ 10_:z __ 




. 20,9 72 5,2'i 
1 




32,l 21,2 66 5 20 26 0 1 9.3 
1 1-::'.',M~~o 6L: i :::: -i ::: ;: :~ i ;_::_, ___ 1_~:-~--
1- :~ 1 ;::(M~~o ,;; : : : : j :::: 1 ;; ;; __ ;_:; __ , ~; ---. -:-~--
.1 ·1 ::;Mo~o 61; : : ] ;; 1 ::: ;: 
1 
__ :_; __ ( __ ;_:-:- :~ 
PA·73 . . . .... ., ....... · I 3L8 1 23,2 73 4.S 1 27,8 9,7 
1
. '~;~:9(M;~~-~~:t·.::::·:::.: :::: 1 ~~:: __ 7_7: __ ,; __ :_::_i--~-:.-·:- ::: 
PA.81 ., ................. · I 30.5 1 22,7 74 5,: 1 27,0 . 9,9 
1 
Pl\·82 ..................... , 30,3 23.3 1 77 ·U 27,3 
1
. 10.0 
--- ' _;::',,;;~~ ;;; 1 ::: 1 :::: ' :: 1 ::~ 1 ::: . ---:-::--
F 6 1 PA-88 ...... ., ............ 1 34,4 22,0 j 64 1-~i 30,0 j 7,7 
l{yfi spéciaux (croisements avec Sea Island) 
Lignée 







Hyfi Sp. h. PA 107 ...... , . i 33,6 
-----------i-----
T. PAllO (Mono 62) ....... ! __ 2_1._s __ 
' Hyfi sp. 11. PA llt .......... i 34,4 
PA 112 . .. . .. . . . 34,4 
PA 113 ..... ,. . .. 36,9 
PA114 . ... .. ... Jj.5 
PA H5 ...... ,. . . 3o,5 
PA 1l7 .. ,. . . . . . . 36.5 
PA 113 . . .. . .. . . 36,9 
PA 119 .......... , 36,0 
Temoin PA 120 (Mono 6ll .. i 30,5 













































Massale pedigree 5 118 
Cet essai a été mis en place le 12 juillet. 
Tœnte et une souches formaient la massale pedi-
gree 1963-64, dont les caractéristiques extrêmes sont 
les suivantes : 






29,3 à 32,5 mm 
21,2 à 25,3 mm 
70 à 78 i)ij 
4,05 à 6,05 
21,2 à 28,4 g. tex 
6,7 à 8,7 O;'i 
Massale pedigree Hyfi 
Les semis ont eu lieu le 9 juillet et des semis de 
remplaœment ont eté effectués le 20 juillet. 
43 souches formaient la massale-pedigree Hyfi 
1963-1964; les souches les plus intéressantes ont les 
caractéristiques suivantes : 
Longueur fibre I F. i T , 1 
. : 1- I t:na- Allgt 
Souche : : nesse cité g,i 
\UHMLI ~U~ i ~R ,
1
·. I.M. : g/tex. 
i _____ l mm . mm i ,,i .--.-- ___ : 
i Témoin A .1 31.8 1 22,3 : 70 i 4,85 ,
1
' 22,7 1 6,31 





· Hl 29,S 23,7 80 5,50 27.6 9,j 
i H 2 . . . • . • • • 32,4 J4,6 7o 5,35 26,3 9,2 
1 H 3 ... ., • .. 30,2 23,0 76 4,75 28.9 3,6 
, H 4 .. . . . .. . 31.7 13,9 ïS 3, 10 23.0 8,7 
. H 22 . ~. ~ ~ . ! 32,5 23t2 71 4,40 26/) ~,to 
1 
H 25 . . .. . • 30,5 21,0 69 5,tJS 26,9 Q,4 
H 26 .... ,. 32,7 22,5 69 5,15 28,3 10,7 
Massale pedigree Ishan 
5-1 souches formaient la massaie-pedigree Ishan ; 
les caractéristiques extrêmes sont les suivantes : 
Longueur fibre UHML : 26 à 32,5 mm 
ML :20 à 25,5 mm 
UR :73 à 84 % 
Finesses IM : 4,55 à 6,40 
Ténacité! : 20.6 à 27 g/tex 





Cet essai a ét<:! mis t!n plaœ le 5 aoùt, suivant la 
méthode des blocs, avec huit répétitions, 
1- Varjeté 
Réba B 50 ................ 1 
A 333-57 ................. . 
M6 S 301 ................ t 
P 14 T 129 .............. .. 
A 333-59 (témoin) ....... . 
HG9 ...................... 











Réba B 50 est statistiquement supérieur à toutes 
les autres variétés. 
G. baz-badense 
Micro~essai non traité pour tester 
la précocité de variétés en sélection 
Cet essai a été mis en p:ace le 19 juillet, suivant la 
méthode des blocs, avec huit répétitions. 
Varîdé 
.Mono 62 .... , ... , .. , .... , . 
Mono 63 .............. , ... , 
l V 30/12 x M 56) x 5!11/8 . 
MP Hyfi 63 ... , ......... · ] 
(52/11 x M 51) 52/11 .... .. 
Production coton-graine 







Essai pour tester la précocité de va-
riétés en association avec ignames 
Cet essai a été mis en place le 19 juillet, suivant b 
méthode des blocs, avec huit répétitions. 
Variété 
Mono 62 ................. . 
Mono 63 .. , ............. . 
MP Hyfi 63 ............. . 
52ill/MSI ............... . 
(V 30/12 x M 56) x 5i11/8 . 
Production coton-graine 










ESSAIS SUR STATION 
G. hi1·sut11n1 
Essai cultural 
Essai de date et de densité de semis 
Cet essai a été mis en place, suivant Ia méthode des 
bkic3. avec huit répétitions. 
Densitê J j 
1 N b r Product. / l " om re I Nombre cot.-gr.. 
Ecartement I de plants , de plants . kg/ha 1' Date 
i m -
1 
par à l'ha j 




1 l "' août 0,70 x 0,20 /, 2
1 
i 143 000 1 266 j 
0.70 x 0,10 1-B 000 l 199 1 




t•r sept. l 
0,70 X i},2!) 
0,70 X 0,10 
0,70 X 0,20 
0,70 K 0,20 
0,70 X 0,10 
0,70 X 0,20 




















Le but de cet essai est d'étudier la courbe d'action 
d'une formule où le sulfate d'ammoniaque et le triple 
supertJhosphate entrent dans la proportion de lüO 
à ·ss. 
Objet 
II a été mis en pla.::e le 5 aoùt, suivant la méthod~ 
des blocs, avec neuf rèpétitions sur cotonnier de la 
variété Allen 333.59. 
Les engrais ont été épandus le l2 aoùt. 
Production 1 
coton-graine 1 Objet 
kgiha 1 % T. _ 
1 
200 kgiha sulfate d'ammoniaq_ue + 1
1 
---1---1 
170 kg/ha triple sui:ierphosphate . , 2 230 _ 138}l 
1 150 kg/ha sulfate d·ammoniaq_ue -+1-_ 1·_ I! j / l30 kg/ha triple superphosphate . L 933 123.4 
'j 100 kg/ha sulfate d'ammoniaque 
85 kg/ha triple superphosphate + .. 1 1 930 1120.l 
1 
50 kgiha sulfate d'ammoniaque 1 1 
i T:o::/h~- -~~i.~I~-, ~~~~~~~~~~~~-t~ .. :: [ : ::; ~::: 
Essai de nature d'engrais phosphatés 
Cet essai a étê mis en pîaœ le 6 aoùt sur cotonnier 
de la variété A333-59. 





---1 ~g/ha : % T. 
100 kg/ha sulfate d'ammoniaque + 85 kg,ha triple superphosphate : i : ::: 1 :::: 100 kg1 ha sulfate d'ammoniaque (témoin) .......................... . 
100 ;;,~:es~!~~e e!~~~~~~~~q-~e .. '. _ -~~. '.~~;:l~~- .~~t.~p~1~;;~~1~:~ .. ~~ -~~~~~~:~~ 1 l 106 99,8 
100 kg_lha sulfate d'ammoniaq_ue + 110 kgrha phosphate nn:ttuuri:eell 
1
1aa~,·e~ ....... · 1· 
LOO kg/ha sulfate d'ammoniaque +- 220 kg;ha phosphate ~ , 
l 086 98,l 
l 073 97,0 
100 kg/ha sulfate d'ammoniaque + -!40 kg!ha phosphate naturel lavé L 066 96.0 
100 kgiha sulfate d'ammoniaque -1- 65 kg/ha métaphosphate de potassium 
insoluble dans eau . . . . . . . . . . .......................... , ...... , .. 1 065 96,2 
2.5 t/ha de fumier de ferme . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ........ i 903 81,5 




Essai de courbe d~action NP 
Deux essais ont été mis en place à DJOKPE. 
---1"' essai:-
Objet 
200 kg/ha sulfate d'ammoniaque + 170 kg/ha triple superphosphate ....... . 
150 kg/ha sulfate d'ammoniaque + 130 kg/ha triple superphosphate ....... . 
100 kg/ha sulfate d'ammoniaque + 85 kg/ha tri-ple superphosphate ....... . 
i~m~T;;1~ .8.~1.~~t.~ -~·.~~~~~~~:~~. : . .. :~. ~~!~~~. ~~~~1-~ .~~~~~~~~~:.1~~~~ ·:::::::: 1 
Production 
coton-graine 















kg/ha! % T. 
------------------------------,---
200 kg/ha sulfate d'ammoniaque + 170 kg/ha triple superphosphate ........ . 
150 kg/ha. sulfate d'ammoniaque + 130 kg/ha triple superphosphate 
100 kg/ha sulfate d'ammoniaque + 85 kg/ha tdple superphosphate ....... . 
10? kç/ha sulfate d'ammoniaque + 42 kg/ha triple superphosphate ....... . 
Temo1n .................................................... , , ................. . 
G. hirsutum 
Zone Sud 
Essais d'engrais minéraux 
Objet 
100 kg/ha sulfate d'ammoniaque + 85 kg/ha triple superphosphate· ....... . 
100 kg/ha sulfate d'ammoniaque + 300 kg/ha phosphate naturel ......... . 
10~ kq/ha sulfate d'ammoniaque .... , . , ...................................... . 






















Zone Nord Cet essai a été mis en place le 15 juin. 
objet 
100 kg/ha sulfate d'ammoniaque + 85 kg/ha triple superphosphate ...... : . 
100 kg/ha sulfate d'ammoniaque + 300 kg/ha phosphate naturel ......... . 
1~ k~/ha sulfate d'ammoniaque .................................. , .......... . 




1 1615 209 












1·. • juHJet ................ 
1
i 
15 juillet .. . . .. . . ...... . 
1"' août ................. . 
15 aoùt .................. 1 








1"' juin ................. 
1
1 
15 juin ................... . 
15 juilJet ................. . 








République du Dahomey 
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CENTRE D'EXPÉRIMENTATION DE COTONOU 
C. Ln RuMEuR 
C. THEVIN 
CARACTJ3R1STIQ!!ES GÉNJ3RALES DE LA CAMPAGNE 
Au cours de la campagne 1963-64, des essais ont été 
mis en place à COMPAROU (Sous-Préfecture de 
BANIKOARA), GOGONOU et ANGARADEBOU (Sous-
Préfecture de KANDI). 
Météorologie 
La répartition des pluies a été bonne dans l'ensem-
blr!. Un excédent important est constaté en août, 
surtout sur KANDI, ce qui tend à devenir une règle. 
depuis quelques années. 
Le total annuel est excédentaire sur KANDI ( + 184,3 mm J, normal sur BANIKOARA. 
- Sur KANDI, l'étalement des pluies pendant le 
mois d'octobre a été un facteur important des rende-
ments moins médiocres que prévu, obtenus sur les 
semis tardifs, 
- Par contre, sur RANIKOARA, les pluies se sont 
arrêtées fin septembre (5,3 mm en octobre). A remar-
quer, toutefois, une pluie importante le 1•• novembre: 
37,3mm. 
Il est cependant à noter que l'humidité relative 
est restée très élevée jusqu'au milieu de la première 
décade d~ novembrè, ces régions subissant l'int1uence 
de la mousson humide du Sud-Ouest, 
A partir du 6 novembre, la mousson humide se 
retire, laisant place à l'harmattan. 
KANDI 
Mois 
1963 : Moyenne l 
--------1 sur 30 ans 
Hauteur pluie I Jours I H ; J" ~ i 
1 
\ J9;nv~er ........ 
1
. 
I Fevr1er ........ . 
. Mars ......... . 
'1i!1 __ ::::::::::1 
1•• décade .... . 
2° décade ... · 1-
3, decade ... . 
Juillet · 
P• décade .... : 
2• décade ... ·i 3° décade ... . 
Août 
P• décade .... , 
2· décade ... · 1 
3• décade: ... I 
Septembre ' 
P• décade .... / 
: 2• décade .... 
1 
' 3· décade ... . 
! 
Octobre 
- 1:• d~cade ... · 1 
2 deca.de .... · 





/I mm I rn,~ · 
34,7 























12 146,9 11,3 
16 16 . 190,7 1 14,0 
IL\ 
1 281.5 18,9 
i 9 
1 3 1 
7 19 1 219,1 \ 16,3 
3 1 ! 
1 
Î 7 l 51,0 \ 5,2 
- . 2,5. 1 
-: 1 
1 3° dècade .... ·, 
1
, Novembre ..... . 
------1-1-1-1 Total .......... l 1207,8 
_ 96 i 





Janvier ......... , 
Fën-ier , ........ . 
!\·!ars .. , .. , ..... . 
A,;,Til ,,.,, .• , .• '. 
Mai .............. · 
Juin 
1"0 dècade ... . 
J.• décade ... . 
3' dècado;: 
Jumet I 1'" décade ... , 







l'" decade . ' .. 
2.0 décade 
3• decade . , .. 
Octobre 
l"' dècade ... . 
:.• décade ... . 
3" dècade .... : 
::.Jovembœ 





















































Les parasites de végétation sont importants. 
Diparopsis apparaît dès le debut aoùt et Dysdercus 
dans la r,remiere décade de septembre. 
Dioaroosis et Aravroploce ont unê incidence mar- , 
quéè en 'octobre s;r les semis tardifs. 
Lutte an.tiparasitaù-e. - Les observations réalisées 
confirment le calendrier preconisé en 1962, soit : 
j Endrinel D.D.T. 1 Lindanei :io O,,i 75 O,J 1 2() ''d 1 
, , litre kg litres 
1
1'" traitement; 1 --1--
Fin juillet - début aoùt .... j 1,0 
1 l 2• traitement : ! ' Fin ~oùt - debui septembre\ L3 1 3• traitement : 1 
15 s:ptembre , . . . . . . . .. · 1 I ,5 1.3 1.3 
./' traitement : 
Debut octobre "'.......... l,S 2,0 1,5 
1 5.3 3,5 3.0 J 
~-··-------·-, ----~--~ ..
Recolte dans un champ africain 
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ESSAIS VARIÉTAUX 
Ces essais ont été mis en place les 18 et · 19 jum 
à GOMPAROG et le 20 juin à GOGONOU, suivant la 





HG9 (Tchad) ....... , ...... 
A 333-57 (Cameroun) ........ 
M 6-S 301 [BEBEJJJL\) .. ~ ...... 
M6.S 306 ( » ) ...... ,. 
P 14-T 129 ( 
" 
) , ........ 
d,s, à P = 0,05 































HG 9 n'est pas supeneur à A 333-57 ; U donne de 








Essais de Gomparou 
Essai n° 1 
1 
Longueur fibre Finesse 
Indice 
UHML 1 ML UR i micronaire 
mm mm ~ù 
29,6 24,4 82 4,45 
27/J 
' 




27,6 23,0 83 4,25 
29,0 23,4 81 4,85 
Essai n° 2 









kg/ha % T. fibre UHML 
mm 
1 ML UR rnicronaire r 
mm % 
A 333-57 (Cameroun) 17C/7 125 40,6 28,4 23,1 81 4,40 
A 333-59 ... ' .. ' ~ ... ' .. , ..... 1 728 120 40,8 28,4 23,7 83 4,40 
A 333-57 (AniéJ . " 
·········· 
1 721 120 40,0 28,3 23,4 83 4,40 
A 151 (témoin) . ,. ........ ; .. 1434 100 37,8 28,4 . 23,8 84 4,50 
d.s. à P = 0,05 131 9 
d.s. à P = 0,01 178 12 
A 333-57 et A 333-59 sont supérieurs à A 151. Essai de Gogonou 
· Production Longueur fibœ 
coton-graine R.E. Finesse 
Variété o· .<) 
UHMLJ kg/ha 
~" T. 







I _ 1 
1 A 333-57 (Anié) .. : ......... ' 906 106 41,2 26,9 21,5 80 
1 A 333-57 (Cameroun} ...... 935 110 41,6 26,6 
1 
22,0 83 
A 333-59 ..................•. 965 113 41.0 27,9 21,6 77 








d.s. à P = 0,05 62 7 
d.s. à P = 0,01 84 10 































Essais de densité de se1nis 
Ces essais ont été mis en place, suiYant la méthode 
des couples, avec huit rêpetitiDns. 
75 kg/ha de sulfate d'ammoniaque et 100 kg;'ba de 
phosphate bicalcique ont été épandus vingt jours 
avant le semis. 





0,80 X 0,20 





0,80 X 0,20 








ko 1lrn .,, 
ÀNGARADEBOU j 





















Les différences observées ne sont pas statistique-
ment significatives. 
A 
Il est impératif de ne pas descendre en dessous 
de 100 000 plants à l'hectare, la différence de rende· 
ment devenant très importante dans le cas d'une 
culture sans engrais. 
Essai de date de se1nis de Go1nparou 
En 1962, nous avions les rèsultats suivants : 
i 




















_k_g_fh_a_/ kg/ha ! ~~ 1 
11~:11~ 1' 810 758 
414 .. 494 ' 48 
------------------
Il était apparu, ainsi que les expenences précé-
dentes dans des zones écologiques comparables le 
laissaient prévoir, que des semis situes après le 15 juil. 
let ne pouvaient assurer une récolte intéressante. 
En 1963, nous avons repris le même dispositif, ert 
ëtudiant: 
- l'intenralle 15 juin-15 juHiet, 
- l'effet résiduel dé) la fumure phosphatèe apportée 




0 ,100 kg/ha triple superphosphate 1· 




0 kgiha triple su11et"Phosphate 1 :100 kg1110. tl'tple suµerphospl,ate · 
+ 75 kg/ha sulfate ammoniaque + 75 kg/ha sulfate ammoniaque 
Tableau des rendements : Conclusion 
Production 
Dates 
de semis Fumure Fumm::e 
1963 A B 
kg/ha kg/ha 
15 juin .... 1 1895 1996 
30 juin .... 1 765 1 795 
15 juillet .. 1385 1428 
d.s. à P = 0,05 
d.s. à. p = om 
coton-graine 
Moy. 
kg/ha % T. 
1945 10/l 




A. La date de semis la plus prdcoce est la plus 
1·entable: 
Ce fait doit être considerè comme le principe de 
base de toute action dans cette zone, en culture 
cotonnière fumée et traitée. 
A la limite, ce principe conduit, sur terrain bien 
préparè, à effectuer les semis à sec. sans toutefois, 
sauf évolution du problème, semer avant le début de 
la première décade de juin. Un essai dans ce sens 
sera entrepris lors de la prochaine campagne. 
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B. Arrlère-actimi des phosphates: 
L'on note que les rendements des parcelles A, qui 
n'ont reçu que 75 kg de sulfate d'ammoniaque en 1963, 
ne sont pas significativement différents des rende-
ments des parcelles B ayant reçu une fumure com-
plet.:: en 1963. Cela pourrait s'expliquer par l'effet 
résiduel de la fumure phosphatée apportée en 1962. 
La poursuite de l'expérimentation en 1964 permettra 
de noter si cette action résiduelle du phosphate 
s'étend au-delà de la deuxième année. 
C. Rentabilité de la fumure: 
1 \ A B Témoin 
j 1 J l 
1 
1962 i 38500 28 350 2&350 
1963 1 645ï5 64610 42 000 
1 
1 




due ,. 32725 F + 22610 F 0 
à la fumure 
ESSAIS DE FUMURE 
Essais de formes de phosphate 
Le but de cet essai est d'étudier l'action de P20., 
apporté sous des formes plus ou moins directement 
assimilables. 
Il a été mis en place, suivant la méthode des blocs 
· de Fisher, avec huit répétitions, le 15 juin, à ANGARA-




1 GOGON:OU I ANGAll.l1.- ,· 
' ! DIBOU 
\
-P-ro-d-.-1 'Prod. 1 
1 
l l __ 8_5_k_g_/_h_a_t_r-ip_l_e_s_u_p-erp_h_o_s_ph_a_t_e __ 
1 
+ 100 kgiha sulfate d'ammoniaque 
110 kg/lra phosph. naturel lavé Anéchol 
+ 100 kgiha sulfate d'ammoniaque 
1 220 kg/ha phosph. naturel lavé Anecho1 
. + 100 kg/ha sulfate d'ammoniaque! 
i 440 kg/ha phosph. naturel lavé Anêcho i + 100 kg/ha sulfate d'ammoniaque! 
' 65 kg/ha métapbosph. de potassium! 
+ 100 kg/ha sulfate d'ammoniaque
1 
d.s. ~ P = 0,05 1 
d.s. a P = 0,01 
~;~-1~:~·1 
1471 1 2 395 1 
962 \/ 2 293 \ . 
1073 2 258 ( 
1035 \ 2 221 I 
,~ I '~' i 
193 
Le triple superphosphate et le métaphosphate de 
potassium, les deux formes les plus solubles, ont une 
action marquée et comparable. 
Le phosphate naturel d'Anécho marque moins à 
GOGONOU qu'à ANGARADEBOU ; ce fait s'explique 
par des natures de sol différentes. 
L'étude de l'action résiduelle sera suivie pendant 
deux campagnes pour nous permettre de juger plus 
sûrement les trois formes de phosphates comparées. 
Seul un apport de 100 kg/ha de sulfate d'ammoniaque 
sera effectué au semis sur toutes les parcelles. 
Essai de courbe d"action NP 
Le but de cet essai est d'étudier la courbe d'action 
d'une formule où le sulfate d'ammoniaque et le triple 
superphosphate entrent dans la proportion de 1 à 2. 
Il a été mis en place, suivant la méthode des blocs 
de Fisher, avec huit répétitions. 
Essai d' Angaradibou 
Le semis a eu lieu le 18 JUm et sept traitements 





_1_5_0_k_g_/l-1a_s_u_lf_a_te_d_'-am_m_o_n_ia_q_u_e __ \ 
+ 300 kg/ha triple superphosphate.\· 
1 100 kg/ha sulfate d'ammoniaque 
1 -1- 200 kg/ha triple superp1l0sphate,! 
· 50 kg/ha sulfate d'àm..moniaque l 
1 
+ 100 kg/ha triple superphosphate., 
Témoin sans engrais ............... . 
1 
d.s. ~ P = 0,05 
. d.s. a P = 0,01 
Production 1 
coton-graine t 
kg/ha \ % T. \ 
1-, 
2617 1 173 1 
1 ' 2 521 
1 
167 ! 
2150 1 14' 
1 
~; 1 '~ 1 
La courbe de rendement semble indiquer qu'il 
paraît inutile d'aller au delà de la dose 100 kg/ha de 
sulfate d'ammoniaque+ 200 kg/ha de triple super-
phosphate, contrairement à l'essai de GOGONOU. 
D'autre part, du point de vue économique, la dose 
100 kg/ha sulfate d'ammoniaque + 200 kg/ha triple 
superphosphate est la plus rentable dans les condi-




Objet Rendement Revenu 
150 kg sulfate d'ammoniaque. J 
en kg/ha Btut 
26l7 91595 300 kg triple superphosphate.! 
100 kg sulfate d'ammoniaque.! 2521 88 235 200 kg triple superphosphate. ! 
50 kg sulfate d'ammoniaqtM. 2150 75 250 lOO kg triple superphosphate. 1 i- Témoin sans engrais ..... 1 15B 52 955 .. : 
Essai de Gogonou 
Objet 
···-----
Prix revient Revenu Bénéfice 
fumure Net dù à fumure 
13 875 77720- 24765 
9 250 78 935 26 030 
4625 70625 17 670 
0 52 955 0 
Le semis a eu lieu le 17 juin et douze traitements 
insecticides ont étè effectuès. 
Production . 
coton-graine 
kg/ha 1 % T. 
150 kg/ha sulfate d'ammoniaque 'l" 300 kg/ha triple superphosphate l 782 J ---;;-
100 kg/ha sulfate d'ammoniaque -1- 201) kg/ha triple superphosphate 1 573 J 203 
50 kg;ha sulfate d'ammoniaque + 100 kg/ha triple superphosphate ....... J 1373 ·1 .177 j 
Témoin sans engrais ......... -~.~:·~·~--~"~.~~ ............................... ) ::: 1 1: j 
d.s. à P = O,ot . 260 1 33_j 
La réponse am,: engrais est spectaculaire, mais 
l'essai manque de prédsion. Devant l'allure de la 
courbe de réponse. il semble intéressant de pour-
suivre l'expérience avec des doses encoœ plus élevées. 
Ce sera le but de [a prochaine campagne. 
Formule Rendement Re,,enu 
en 1:g/ha brut 
150 sulfate d'ammoniaque 'i 
+ 300 triple superphosphate 1752 62370 
100 sulfate d'ammoniaque j 
+ 200' triple superphosphate 1573 55 055 
50 sulfate d'ammoniaque 
+ 100 triple superphosphate 1373 48 055 
Témoin • ~ • • • .. , .... o •• • a • •••• • • • 773 27 055 
Essai NP 5 000 et 10 000 équ./ha sui~ 
van t la tnéthode des coupes 
btcidence économique 
Le prix du kilogramme de sulfate d'ammoniaque 
rendu KANDI est de 25,80 F; celui du triple super-
phosphate rendu KANDI est de 33,35 F. 
Prix revient Re\·enu Bénéfice ) 
de la fumure net dù à la fumure j 
13 S75 4S 495 21 4.Jl) 
1 
9250 45 805 18 750 
4 625 43 430 16 375 
0 27 055 0 
Ces essais ont été mis en place le 18 juin à GOM-
PAROU. suivant la méthode des blocs, avec huit 
rèpêtitions. 




Composition Engrais utilisés 
Etéments 






1 5 000 êqu/ha 1 






























NP ............ , 
1 ~~moi~ ......... . sans fumure 
1276 1· 
l 049 
N 10 .o:J.~ -~qnfha J 
p ............ .. 
NP ............ .. 



















981 l 1696 
1549 
2 350 
Témoin ....... . sans fumure 1157 
1° Relation NO~ - + 3 PO,H.- = 10 000 équ./ha. 
L'équation de la parabole de régression est: 
y = 892 + 380,l X - 29,08 x". 
Ma....:imum de la courbe: 6,5, d'où: 
N03 - = 3 500 équ./ha = 49 kg/ha N 
P04H 2 - = 2170 équ./ha = 154 kg/lia PzO~ 
Limites de la vraie valeur du maximum M : 
6,2 à 7,3. 
2' Relation N03 - + 3 PO~H! - = 5 000 équ./ha. 
L'équation de la parabole de régression est: 
y = 9[1 + 202,2 X - 16,07 x~-
Le maximum·de la courbe est: 6,3, d'où: 
N03 - = 1 850 équJha = 26 kg/ha N 
PO.,H,- = l 030 équ./ha = 75 kg/ha P,O, 
Limites de la vraie valeur du maximum : 
M = 6,0 à 6.9. 
3" L'équation de la projection de la ligne de ctète 
de la surface de reponse NP est : 
79N-23P20 5 = O. 
Essais de fumier de parc + fumure 
minérale 
Le but de cet essai est de déterminer lïntérèt d'un 
apport, à faibles doses, de fumier de parc ou d'engrais 
chimiques et l'interaction entre ces deux éléments. 
Il a éte mis en place à GOGONOU et à ANGARA· 
DEBOU, suivant la méthode des blocs avec subdivi-
sion de parcelle et huit répétitions. 
Essai de Gogonou 
Le semis a été effectué le 21 juin, 
Douze traitements insecticides ont été appliqués, 
\ 
1 Production !1 
! 1 coton-g. raine 
l
. Traitement 
i . ; kg/ha 1 % ~ T. l 
1 5 tA,a fumi~e ":' ~::,:i;::::: .. ;~,;;;~::; ; . ; !;;;~, ~l;~~b:;: ~ic~I;;:~; : : : ! 1 ;:: . :~ 1 
] + 86 kg/ha sulfate d'ammoniaque """ 114 kg/ha phosphate bicalciq_ue ... · ] 1334 ·206 1 
Sans fumier + 43 kg/ha sulfate d'ammoniaque + 57 kg/ha phosphate bicalcictue .... 1 963 1 148 
+ 86 kg/ha sulfate d'ammoniaque +· 114 kg;ha phosphate bicalciq_ue .... ! 1127 1 174 





4 Action du fumier : d.s. à P = 0,01 
i't.ction des fumures minèrales: d.s. à P = 0,01 J 112 1 17 
Pas d'interaction fumier de parc x fumure minérale [ 
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Essai d' Angaradebou 




-~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~-· kgjha! Q~T. 1 
5 t/ha fumier sans fumure minérale ........................ j 1 520 107 i 
+ 43 ~g/ha sulfate d'am~on!~que 1 ! 
57 kg11ia pho-sphate b1cak1que .......... , 1 961 138 1 
+ 86 kg~ha sutfate d'aml?oni.aque 1 1 
114 kg;ha phosphate b1calc1que .......... : 2 359 166 , 
2,5 t/ha fumier: sans fumure minèra1e ...................... , 1 534 103 j 
Traitement 
+ 43 kg/lia sulfate d'ammoniaque j 
57 kg/ha phospl1ate bicalciqm: . . . . . . . . . . 1 963 
+ 86 kg/ha sulfate d'ammoniaque , 
138 
j Sans fumier 
114 kg/ha phosphate bicalcique .......... 1 2 343 
+ 43 kg/ha sulfate d'ammoniaque 1 
57 kg/lia phosphate bicalcique ...... , ... \ 1 986 
+ 86 kg/ha sulfate d'ammoniaque 1 
114 kg/ha phosphate bicaJcique . . . . . . . . . . 2 202 155 
Témoin sans engrais ........................................ 1 ~ ~ 1· 
Action du fumier : non significatif statistiquement J ) 
Action des fumures minérales : d.s. à P = 0.01 150 10 J 




1° Le fumier de parc (constitué de bouses frakhes) 
dont l'azote est !'élément principal 
Productio!l coton-graine 
- a une action marquée à GOGONOU, 
- est sans action à ANGARADEBOU. 
Ce dernier résultat confirme des résultats antérieurs 
selon lesquels l'azote, apporté seul, était sans action. 
2° La fumure minérale équilibrée a une action très 
marquée sur la production à l'hectare et proportion-
nelle à la dose : 
Dose 1 (simple, . · I 
Dose 2 ( double i . 










Les observations faites au cours de cette campagne 
confirment celles de 1962 : 
- Importance des parasites de végétation, qui 
apparaissent dès la troisième dècade de juillet. 
- Apparition début aoùt de Diparopsis et Heliotlûs, 
ces derniers en faible nombre. 
- Pendant tout le mois d'août (15 jours de pluie 
sur BANIKOARA, 24 jours de pluie sur KANDI), pré-
sence de Jassides, Lygus et Sylepta. Quelques Earias, 
Heliothis et Diparopsis. 
- Apparitîon, dans la pœmière décade de septem-
bre, de Dysdercus, qui se maintient jusqu'à la récolte; 
également quelques Platyedra dans les fleurs et 
Diparopsis. · 
- Début octobre, attaque de Dipampsis. 
- En fin de cycle (fin octobre et novembre), sur 




Essai de progra1n1ne de traitement 
Cet essai a été mis en place à ANGAREDEBOU, le 
24 juin, suivant la méthode des blocs, avec huit 
répétitions. 
75 kg,ha de sulfate d'ammoniaque + 100 kg,lta de 
phosphate bicaldque ont été épandus le 25 juillet. 




7 traitements tous les 10 jours , 
12 et 22 aout; t••, 11 et 21 septembre; 
l" et 11 octobre .................... j 
5 traitements tous les 15 jours: 
12 et 27 aoùt ; 1 l et 26 septembre ; 
11 octobre ........................... . 
4 traitements tous les 20 jours : 
:~b~~Ùt : , .[.'~' ~~. ~.1. 0S0~~~~~~~~. ;• • ~ ~ • ~~: ., 





Les différences observées ne sont pas statistique-
ment significatives. Quatre à cinq traitements sem-
blent suffisants pour maîtriser le parasitisme. 
Essai de date optimum de début de 
traite1nent 
Cet essai a été mis en place le 28 juin à GOMPAROU, 
suivant la méthode des blocs de Fisher, avec huit 
répétitions. 
75 kg/ha de sulfate d'ammoniaque + 100 kgfha de 
phosphate bicalcique ont été épandus le 13 juillet. 
Les traitements en comparaison sont les suivants·: 
Traitement A Traitement B 
31°juillet 
15 aoùt 15 août 
30 aoùt 30 aoùt 
9 septembre 9 septembre 
16 septembre 16 septembre 
23 septembre 23 septembre 
30 septembre 30 septembre 
7 octobre 7 octobre 
Traitement 
Traitement A 31 juilret .......... , 
,, B 15 aoùt ........... · 1 
,, C 30 aûùt ........... . 





















Les diffêrences entre objets ne sont pas statisti-
quement significatives. 
Essai de date optimum de fin de 
traitement 
Cet essai a été mis en place à GOMPAROU le 24 juin, 
suivant la méthode des blocs de Fisher, avec huit 
répétitions. 
75 kg/ha de sulfate d'ammoniaque + 100 kg/ha de 
phosphate bicalcique ont été épandus le 13 juillet. 
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Les traitements en compara.i;;on sont les suivants: 
1
1 Traitement A: Traitement B Traitement Ci Traitement D: 
/ . ' 1 ~ ' i 5 a')ùt ! 5 août '.) a.out ' ::J aout 1 
1 
12 aoùt / 12 aoùt 12 août 12 août 
1 
19 aoùt 19 aoùt l9 aoùt 19 aoù.t / 
26 août 1 .;6 août 1 26 aoùt 26 aoîlt 
2 septembre 2 septembre . 2 septembrn i 2 septembre 1 
B septembre 1 13 septernbr-, / 13 septembre j 13 septem1.m~ / 
23 septembœ / 23 septembr;/ .?J septembœ 1 
3 octobre 
1









' A fin de traitement l3 sept. 
. B " •, '.!3 sept. 
!, C ,,. ,, 2 octobre 
. D ,, 13 octobre 






Les différences observées ne sont pas statistique-
ment significatives. 
Un traitement de dèbut oclobra s'avère toutefois 
nécessaire pour parer aux dernieœs attaques d'Helio-
this et de Diparo psis et éviter l'accroissement des 
populations de parasltes. 
Essai co1nparatif d'appareils de 
traitement 
Cet essai a été mis en place à GOMPAROU. le 29 
juin. suivant la méthode des couples, avec huit rè\pè-
titions. 
75 kg ha de sulfate d'ammoniaqœ + 100 kg_. ha de 
phosphatè: bic:aldque ont été épandus le g juillet. 
Objet 
! 
-Traitement au Paluver classique ...... 1 
Traitement au Palurer muni d'une ram-






Ce résultat est intéressant, car il confirme les essafa 
1962. 
Il parait donc souhaitable de vulgariser la rampe 
dorsale. étant donné ses avantages : 
- Traitements plus rapi.Jes: 2 ha à 2,5 ha par jour 
et par appareil ; 
- Meilleure repartition du liquide insecticide ; 
- Economie d'eau: 80 à. 120 lha. 
CONCLUSION GÉN13RALE 
L'ensemble de l'expérimentation dans la zone Nord-
Dahomey en 1963 est très cohérent. 
La variété actuelkrnent cultivée ayant perdu beau, 
coup de ses qualités d'origine, la couverture complete 
par A 333-57 sera assurée des l'année prnchaine. 
Les essais ont montré que l'apport des detLx élé-
ments N et P amenait des augmentai.ions de rende-
ments très importantes. 
La relation mise en évidence sur GOMPAROU per-
met de préconiser une formule simple: 
40-50 kg_ ha de sulfate d'ammoniaque 
+ 30-71} kg, ha de triple superphosphate 
qui est assurée d'une très bonne rentabilité. 
L'arrièra·action de la fumure phosphatée a été mise 
en èvidenœ en deuxième année de culture. Cette 
fumure permettra donc de rentabiliser au maximum 
les cultures suivantes. 
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CENTRE D'EXPÉRIMENTATION DE BOBO~DIOULASSO 
P. DEBlUCON 
CARACTl3RISTIQ!!ES GÉNÉRALES DE LA CAMPAGNE 
La pluviométrie et son influence 
sur la ca1npagne 
La rêpartition des pluies a été assez irrégulière pour 
les premiers mois de précipitations. 
Avril a été assez pluvieux (SARIA: 82,8 mm -
DEDOUGOU: 188,5 mm). Ensuite, les mois de mai et 
de: juin n'ont pas atteint la moyenne annuelle, ce qui 
a retardé les semis. Cependant, les pluies ont retrouvé 
leur régularité à partir du 15 juillet et se sont pour-
suivies jusqu'en novembre sur la totalité des zones 
cotonnières de Haute-Volta. 
Cette prolongation de la pluviométrie a contribué 
pour beaucoup à l'arrivée à maturité des cotonniers 
semés en août, La floraison a encore bénéficié de 
quelques pluies en novembre et le shedding physio-
logique a été très inferieur à celui observé au cours 
des campagnes précédentes. 
De plus, la prolongation des pluies a retardé l'ap-
parition du parasitisme de capsules qui a été très 
faible ; alors que celui de végétation fut au contraire 
assez important (Jassides). 
Les ravageurs fructifères ne sont apparus que dans 
le mois de décembre alors que les capsules com-
mençaient à éclater d'où une très faible incidence du 
parasitisme sur la production. 
Production 
La production a atteint 8 000 t de coton-graines, chif-
fre jamais obtenu en Haute-Volta jusqu'à mainte-
nant. Le rendement n'est encore que de L31 kg/ha 
mais il faut noter, cependant, les résultats encoura-
geants du secteur de KONGOUSSI : 300 kg/ha sur 





Station de Saria (I.R.A,T.) 
Product. Rende-
Variété cot.-gr. ment % du égrenage 
témoin % F. 
A 333-57 
(témoin) 100,0 37,8 
A 333-59 91,2 38,5 
A333-60 97,5 39,8 
A 151 95,2 36,4 
P 14-T 129 103,6 37,6 
M6·S301 101,5 38,0 
M 6-S 306 104,8 37,0 
HG9 110,4 . 38,7 
307-HH 2-122 93,2 37,0 
Acala 1517 C .. 
1 
91,5 39,9 
Stonevilie 2 B . 96,I 36,0 
Coker 100 Wilt . 112,6 37,0 
108F .......... 1 102,8 37,0 
W160 ......•. 94,6 37,2 


















Quinze variêtés ou lignées étaient mises en compé-
tition. Cette expérimentation permet de tester les 
meilleures variétés et lignées afin de comparer l'année 
suivante les plus intéressantes en essais variétaux tant 
sur station qu'en réseau multilocal. 
Longueur fibre Finesse A11on-
Indice Ténacité gement 
ML UR micron. g/tex 0' ,0 
mm 0. ,o 
25,5 83 4,6 22,1 5,4 
26,4 85 4,7 21,7 6,5 
25,6 84 4,8 22,2 5,4 
24,9 83 4,50 21,2 6,2 
26,l 83 4,95 22,4 5,2 
24,9 82 4,55 :u.4 6,3 
24,2 82 4,05 22,4 6,6 
25,0 77 4.55 19,9 5,8 
23,7 32 4,60 21,7 5,8 
24,4 83 4,15 23,8 5.4 
21,5 73 3,80 19,9 6,5 
24,0 79 4,45 20,6 6,3 
24,6 85 4,65 21,0 6,2 
24,1 80 4,20 21,2 7,3 




De cette collecti.on, il ressort le très bon comporte-
ment du HG9 rHybide 333 Poster :( MP2), variété 
sélectionnèe sur la Station IRCT de TIKEM (Tchad). 
Le Coker 100 Wilt est a rernir. 
Station de Farako-Ba (I.R.A.T.) 
La climatologie de la Station de FARAKO-BA étant 
très différente de celle de SARlA, il était intéressant 
d'étudfor le comportement des mèmes variétés que 
celles semèes sur cette derniere Station. 
1 1 Longue= Production / 
V , ·t · 1· R.E. 1 fibre coton-graine PMC j 
ane e 9~ F. halo ~o i g -
mm du témoin 
A 333-57 (témoin) ..... _ j---.J0-.0--1,---2-8_.1 __ ---100---:--4-,5--i 
A 333-59 ............. · / 40.2 /1 ,3 118 1 5.0 
A333-60 .......... ., .. ..J0,7 27,2 l!\l 1 5.0 1 
A 151 ................. · 1 33,S j 27.5 1-!l 5,0 
p 1-i-T 129 ., . .. .. .. . .. 39Jl l!l,S 129 .
1 
S,O 1 
M 6 S 301 . .. .. . . .. . . . .. 41Ù:l 1 29,2 143 5,0 
M6S306 .......... 1 38,4 f 29.4 120 4.5 
Hg 9 ·.,·. \:.; ............ I 39,7 
1
. 28,9 146 j 5.0 
301-HH .. -1~.. . . . . . . . . . . 3!l,5 27.9 156 5,5 
A.cala 15lï C .......... 1· 38.9 27,7 95 1 5,3 
Stoneville ::! B . . . . . . . . 38,7 
1
. 2llJ 111 7.0 
Coker [IJ(l \Vilt . . . . . . . . 39.l 23.0 102 5,0 
lOJ F .......... " ...... 1 33,7 28,3 38 ;-,0 
W _!-611 ... ;: ........... j 40,2 27,9 18776 ~.-~ 


























Essais comparatifs de variétés 
Station de Farako-Ba (I.R.A.T.) 
150 kg 1 ha de triple superphosphate -t- 100 kg, ha de 
sulfate d'ammoniaque ont été épandus le 14 juin. 
Cet essai a eté mis en place le 13 Jum par la 
méthode des blocs de FISHER avec huit répétitions. 
Six traitements insectici.des ont été appliqués. 




Longueur fibre Finesse ! f 1 
Variété 
1 307-HH 2-122 .. 
l HG9 
1 P 14-T 129 
1.· ti~~6 ...... , 
A 333-59 ..... -: .. i 
: M6-S301 . 





























La très mauvaise germination de certaines variétés, 
pour des raisons étrangères à leurs qualités propres, 
mlct'o- gite:;: , 
in?ice l Tenacit6 
1 
Allonf:ment 
. naire 1 
----1----- -----.







5,05 1 18,6 5.9 
1 
.J-,90 1· 20.2 5,3 
4,75 19.5 j 7,3 1 450 2U- 7A 
4,80 19.7 7.3 
.J-.60 1 21.4 1 6.S j 
·t.90 . 19,7 6,!l j 
fait que l'on ne peut pas tenir compte des résultats 
de la production. 
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Station de Saria (I.R.A.T.) 150 kg/ha de triple superphosphate + 100 kgtha de 
sulfate d'ammoniaque ont été épandus le 18 juin. 
Cet essai a ètê mis en place le 17 juin, suivant la 
méthode des. blocs, avec huit répétitions, 
Six traitements insecticides ont été appliques. 
Les résultats sont portes dans le tableau suivant: 
Production 1 1 
coton-graine Rdt i I Longueur fibre Finesse I Allou- 1 
Variété -------j e'gr~nage J S.I. ------- indice l Tênacitè 
• 
1 1 · 1 ge~ent I 
i o;y du ! % F. !; g UHML I ML l CR micro- ! g/tex ~o 
1. kg/ha !1 t , · 1 I , 0 , naire I j 




__ 1"____ _\ ___ ---1 
HG 9 ............ ) 2 034 116 39,0 : 10,6 j 30,l 1 24.0 ( 30 5,00 ! 19,8 1
1 
5,4 -
A 333-59 ....... ". • 1 987 l13 38,3 1 9.4 \ 29.-1- 1 2U i 82 4,55 1 21),8 6,0 
A 333-60 .......... / l 853 106 39,.J. I 9,5 28.4 i 22.9 1 81 4,55 ! 21.2 \ 6.1 
P 14 T 129 ..... ., ,; 1832 103 37,S 1 10,9 \ 29,9 1 23,9 1 80 5J5 \ 20.6 .J,8 
M 6 S 301 ........ '. l 773 101 I 40,5 i ll,O \ 28.0 \ 23,5 34 4,55 22.2 ! 5,2 
A 333-57 (têmoin) .1 ! 751 100 , 37.4 10.1 30,5 i 24.5 80 4,50 \ 20,2 1 6,3 
. M 6 S 306 ........ , t 724 1 98 i 39,0 1 10,7 1 27,8 ! 22,4 81 4,40 1 2I.4 / 5,8 
1- -1---·1---, ---------------------------
1 d.s. à P z 0,05 ( 177 i Hl I 
1 d.s. a P = O,ùl r 236 ! 13 1 _____________________________ __, 
La variété HG 9 est supêrieure à A 333-57. 
Les rendements à l'hectare de cet essai sont les 
plus élevés que nous ayons obtenus à SARIA. Ils sont 
dus en grande partie à la préparation des terrains 
en fin de saison des pluies de la campagne l962. 
ESSAIS RÉGIONAUX 
Essai variétal de Sakaby 
Un essai identique à celui mis en place sur les 
Stations a été semé à SAKABY le 26 juin. 
·----------------------------------------1 
) ,· 'Production l I l b 1 · j 1 ) 
li Variété j' __ ._c_ot_o_n-_g_ra_.in_e _ , èg!~~ge j S.I. 1 ___ L_o_n_gu_e_u_r_n_re __ l ~~;~!e j Tén.acitè I g!:~t 1 
0
' d 0-o F. _ 1 g ! UHML 1· ML \ UR I nu~ro- i g/te1-t I Q · r \ kg/ha 1 . 0 ~ i 1 . 1 naire 1 ,; 
Ï 1 • -i temom_) __ ! mm \ mm \_%_~ ----'--',--
, 1 . 1 l . l j 1 
1 HG 9 ...... j 1839 Î 117 40.5 8,8 ! 29,9 1 23,3 / 78 l 4,70 l 13.0 7,3 
! P 14-T 129 .. 1 l 731 i HO j 38,5 9.8 28.2 j 22,8 ! 81 , 5,15 \ 2ü.7 j 6.0 
, Hl!:lî 1 1 m : iï! 1 JH !1 , ~i I m 1 !i : rn 1 111, 1 ri ~ ~ ~ 1gr . : 1 ~ ~i~ 1 ~~ 1 j~:i 1~:j 1 ~~:f : li:~ 1 ~~ ! ti~ ! ~6:~ ! ~·.i 
d.s.à ,--·1 '\ 
, P == 0,05 1 224 1 
L-----------------------------------------......... 
HG 9 est encore supérieur au témoin A 333-57. Les trois Allen :. 333-57 · 59 · 60 ne sont pas diffèrents 
entre eux. · 
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Essais co1nparatifs variétaux de 
brousse 
Le mème type d'essais que ceu.x de SARTA et 
SAKABY a ete realisé en divers µoints des zones 
cotonnières de Haute-Volta. 
Les lieu.'- d'implantation sont: TOUSSIANA: Ser-
vices de l'Agriculture; SABOU: C.F.D.T.; OUAR-
KOYE ,roundou): C.F.D.T.: KOMBISSIRI: Services 
de l'Agriculture. 
Dans l'ensemble des quatre essais, la -variéte HG 9 
a un très bon comportement. Les Allen 333-59 et 
333-60 sont également en très bonne position pour 
la productivité. 
Le HG 9 vient en tète, suivi immédiatement par 
A 333-59 et A 333-60. 
I SABOU I ____ _ KOM:BrSSIRI POUNDOU TOUSSIANA Moven~ 1 
/ kg;ha 
1
1 °~ T. ! kg!b.a 
---------1 --···- 1 -- --11 ---
HG 9 . . . . .. . . . . . . .. : SS4 / B4 / 865 176 
A 333-59 .. . . .. . . . . .. . . 826 / 115 / 710 145 
A 333-@ ... ,.., ....... l 845 ) 123 / 714 145 
P 14 T 129 ,, . .. .. . . j 7-12 / 112 / 709 144 
M6 S301 ............ 1 788 11\1 7ts j 146 
A 333-57 (tèmoinl .... 1 662 j 100 J 491 1 lOIJ 
Varietè 
kg/ha i · g,j T. kgi'ha 














































1 132· 1 116 
1 tW j 
.w .s s 306 . .. . .. . . ... 1 ns I t20 1 678 1 us 
d.s. à P ::: 0 05 l 107 - ) 16 - [ 10~ / --21-







1 100 1 





Essai comparatif de culture attelée 
et de culture à la dabba 
Cet essai, mené hors Station, avait pour but J.e 
démontrer aux paysans l'intérèt q_ue présente un~ 
prèparation et un entretien des cultures cotonnièri!S 
effectuées à la charrue à bœufs. 
Obje~ 
II a eté mis en place le l+ juin. suivant huit dpé-
titions. avec subdivision de parcelles, sur une terre 
un peu trop humide ei: "soufflée". 
L'épandage des engrais a étè effectuè le 17 juin. 
Le développement végétatif des cotonniers a étë 
assez faible et les rendements obtenus très movens 
puisqu'ils n'atteignent pas la tonne à l'hectare: 
i Diffél·ence I Différence I Différence J Différence 1 
1 i entre 'i enlœ I entre ) · er.tre I 1 Production I charrue ; charrue , charrue dabba 
, coton- ·) fumé : non fumé ) fume I fumé 1 j graine , et dabba I et dabba_ 1 et charru~ 'J et dabba, 1 
1 
fume , nou fume I non fume non fume I 
1 
kg'ha ) kg;ha ! kg'ha J kgiha 11 1,giha I 
----------------------- 1~----: 1 J 
Labour et entretien a la charrue at·ec fumure minàale 1 850 )i 11 1 1 1 
Labour et entretien à la dabba axec fumure minérale 1 747 ! ! 103 ) j \ 256 J\ ! Labour et entretien à la. charme .-;,ms fumure minérale 1 594 : ; 70 j î p 223 j Labour et entretien a la dabba san; fumure minérale j 524 1 , i' 
Les· façons culturales œalisèes à la charrue sont 
naturellement superieures à ceUes obtenues en cultun~ 
manuelle. Bien que semé le 24 juin, cet essai n'a pus 
donnê des résultats aussi marquants que nous l'avion;; 
espere; ceci est du tout d'abord au tërrain n:2:s 
pauvre et au labour pas assez profond elfectuè à ia 
charrue. 
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ESSAIS DE FUMURE MJN}jRALE 
Depuis 1960, des essais de ce type ont étè réalisés. 
En 1960, 1961 et 1962, l'équilibre NPS était expérl. 
menté. Cependant, l'êlément soufre ayant une action 
très limitée, il a été décidé de n'étudier que les 
éléments azote et phosphore à deux doses. 
En effet, à S 000 équ.fha, l'azote seul marquait très 
peu, et mème était souvent inférieur au témoin. 
L'acide phosphorique étant un facteur limitant dan:., 
les rendements, il était nécessaire de connaître la 
réaction de l'azote lorsqu'une dose très forte de P~05 
était apportêe. Le but de ces essais était donc de 
vérifier si l'azote commençait à apporter un gain 
de rendement lorsque la dose de phosphore était 
double. 
Objets étudiés: 
5 000 équ./lza: 
N ; 155 kg.iha urée 
NP: 110 kg/ha, urée + 75 kg/ha triple super. 
PN; 45 kg/ha urée + 185 kg/ha triple super. 
P: 260 kg/ha triple superphosphate 
10 000 équ./ha: 
N : 310 kg, ha urée 
NP : 220 kg/ha urée + 150 kg/ha triple super. 
PN :. 90 kg/ha urée- + 370 kg/ha triple super. 
P: 520 kg/ha triple superphosphate 
Essai sur la Station de Farako-Ba 
(1.R.A.T.) 
Essai coupe NP 5 000 et 10000 équ./ha 
Cet. essai a été mis en -place le 14 juin sur un sol 
très 11etérogène et êpufaé. 
• La germination des graines a été très mam,aise, les 
semis ont dù être t'<)commencés. Les engrais épandus 
le lendemain du premier semis, le 14 juin, ont sans 
doute été lavés avant que les plants du deuxième 
semis aient pu bénéficier d'une façon homogène des 
apports fertilisants .. 
L'épandage des engrais a été effectué le 16 juin. 
Six traitements insecticides ont été appliqués. 
Traitement 
205 
L'analyse statistique des équilibres NP 5 000 équiva-
lents à l'hectare et NP 10 000 équivalents à l'hectar.:: 
n'est significative ni pour l'un ni pour l'autre. Nous 
donnons les résultats dans le tableau ci-après : 






i % du 1 
égre- fibre 
1 nage halo 
1 1 \ kg/ha % F,: mm 
1 -1 
I témoin I 
1 
1 j N-P 10 000 équ/ha 
·\ 1536 156 · 41,2 27,5 N-P 5 000 équ/l1a 1527 ) 155 1 40,7 27,4 j ] P 10 000 équ/ha ·1 15ù5 1 153 1 40,0 27,1 
P·N 10 000 équ/ha :1 1418 1 144 40,2 27.1 
1" 
\ P-~ 
5 000 équiha 
:! 
1413 \ 144 41,0. 27,! 
5 000 équiha 1343 136 39,9 27.l 
5000 équ/ha l 225 12.J 41,3 28.2 
1 N 10 000 équ/ha 
·\ l 188 121 39,0 23,7 1 
1 Témoin ,, ... ,. ..... 1 934 1DD 41,3 28,1 1 
Essai comparatif de formes de fumure 
phosphatée -
Le but de cet essai est de comparer entre eux des 
engrais phosphatés dont la teneur en P20~ est crois-
sante: 
- Phosphate tricalcique (Phospal) : 
32 % de P20~, 
- Phosphate bicalcique : 
38 ~ô de P~O~, 
- Phosphate monoca]cique (triple super) : 
45 % de P:P::;, 
- Métaphosphate de potassium : 
59 % de P~O~. 
Le métapbosphate de potassium se présente sollS 
quatre formes : 
- soluble dans l'eau et pulvérulent, 
- insoluble dans I'éau et pulvérulent, 
- soluble dans l'eau et grossier, 
- insoluble dans l'eau et grossier. 
II apporte 33 à 35 % de K,0. 
Cet essai a été mis en place le 17 juin, suivant la 
méthode des blocs, avec six répétitions. 
Les engrais ont été épandus le 19 juin et sb.: traite-
ments insecticides ont été effectués. 
Production 
1 
Long. 1 coton.graine R.E. fibre 
1 
~iJ F~ 
kg/ha % T. mm 
170 kg/ha de triple superphosphate (monocalciquel 
+ 7) '""'" uree ... · 1 1637 147 
·!-
38,0 28,8 
200 kg/ha _phosphate bicalcique + 7:) kg/ha uree .... 1202 108 
1 
37,8 28,7 
240 kg/ha Phospal ( tricalcique) + 75 kg/ha urée .... l 267 114 37,4 29,3 
130 kg/ha métaphosphate de K, sol., pulvérulent + 75 kgiha urée .... 941 84 31;2. 27,3 
130 kg/ha métaphosphate de K, insol., pulvérulent + 7S kg/ha urée .... 1 1520 136 37,8 28,3 . 
[30 kg/ha mètaphosphate de K, sol., grossie, + 75 kgiha urée .... 1368 123 
! 
37,4 23,4 
130 kg/ha métaphosphate de K, insol., grossier +- 75 kg/lm urée .... 1301 117 39,0 28,3 
Témoin non fumé ... : . ................. , ......................... . .. . . " .. ! t 116 100 37,6 28,2 
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Le triple superphosphate de calcium arrive en tète 
des œndements, suivi du mètaphosphate inso1ubla 
dans l'eau et pulvêrulent. Il ne semble pas que le 
potassium ait un etfüt important sur la production. 
Essais hors Station 
Essais comparatifs rnultilocaux de nature 
d~ engrais azotés 
Ces essais avaient pour but de comparer. à doses 
égales d"azote, l'urée à 46 % de N et le sulfate d"am-
moniaque à 20 9ô de N. 
75 Icg/ha tnvle super. 1 75 kg'ha triple super. d.s. à ! 





---------/ 1 Témoin 1 
1
, 
Production coton-graine j Production coton-graine 1/ non P = 0,05 I P = 0.01 
fumè 1 
kg;ha ~., T. / kg/ha I Ç.\ T. J kg,'ha j kg/ha 1 
Kü.\lll!SSIIU 20 juin i 766 156 ,-.--6;-1 139 . --.)9_0_1 141 1 198 -1 
L.\!{TDACO .•••••. 1 27 juin ,---')7_5__ 190 j 870 1 171) --5-1~-?-I 162 J-227-1 
ZrnHR!l .......... / 2ljt:in ,--t-5_-+_2 ___ 15--9--i 1285 j 133 %9 )-2fil-j 2&1 ., 
TDUSSIAK.~ •.••... • I 22 juin 1 __ 3_99__ 143 __ 3_9a __ / 142 --2-30-- il1 • __ s_4_ j 76 ; 
PocNooF ..... .- ..... 
1 
_...:::_ juin 535 19-7 __ s_1_7_ j 191 271 7ï j _ 107 - j 
TrnFKUY . . . . . . . l'" juillet 1 747 194 673 1ï5 383 137 l 190 
Sots:,zo ...... , / __ 3_9_0_ 134 351 t2ll 292 n.s. I n.s. - j 
_H_o_u--~-m-È-.-.-.-. -.-.-.. -. j _____ j 733 101 781 103 723 n.s. __ n_.s_._ 1, 
Moyennes ........ j 761 155 694 142 490 
La fumure;: sulfate d'ammoniaque + triple super· 
phosphate est supérieure à la fumure : urêe + triple 
superphosphatë. II semblerait donc que, malgrè tout. 
le soufre contenu dans lë sulfate d'ammoniaque ait 
un effet marquant sur la productivité. 
On aurait donc intérèt t! appliquer une des formulës 
suivantes: 
Fumure économ·ique : 
75 kg/ha triple superphosphate 
--1- 50 kg, ha sulfate d'ammoniaque ; 
Fumure plus onéreuse: 
150 kg ·ha triple superphosphate 
+- HlO kg/ha sulfate d'ammoniaque. 
Essai de doses d'engrais à Réo 
Cet essai avait pour but de comparer une fümuN 
minérale êconomique à une autre ( dose double) un 
peu plus onéreuse,. mais qui permettra d'utiliser t'ar· 
dère.action de ces engrais sur sorgho en 1964. 
Cette expérimentation a ètè très bien menée d'un 
bout à l'autre de la campagne. Un seul inconvénient, 
mais qui n'est pas à imputer au responsable (arrivé 
tardivement sur place) ; Ia date de semis trop tar· 
dive : 18 juillet. 
L'épandage des engrais a été effectué le 13 juillet 
et cinq traitements insecticides ont été appliqués. 
Traitement 
j Productic.n ·1 
1 coton-graine. i 
,-----, 
1
, kg/ha 1 ~o r. J 
1
--------------,--1--1 
! 150 kg/ha triple si.:.perpbosphate --i- • , î 
l 100 kgfha sulfate d'ammoniaque 999 1 135 · I ï5 kg,ha triple superphosphate +- J 
1 50 kg/ha sulfate d'ammoniaque . .. . . . 839 1 114 ! 
'! Témoin non fumé .... ., . " ............. 1 738 . 10:l i r ______ l 
d.s. à P = 0,03 
ds. à. P = 1},0l j 78 1 11 : 103 13 1 
La dose double vient en tète des rendements. suivie 
de la dose simple et du tèmoin non fumé. 
Les résultats sont très bons si l'on considère que 
les semis ont ét~ rèalisês le 18 juillet, c·est-à·dire avec 
trois semaines de œtard. Il a en effet été prouvé 
que des semi;; effectué3 a.prés le 7 juillet avaient une 
production inférieure de 200 kg_iha sur un semis du 








STATION DE FERME BLANCHE · PERREGAUX 
G. PARRY et Y. BENMAMAR. 
CARACT13RISTIQUES GÉNÉRALES DE LA CAMP AGNE 
La 1nétéoro1ogie et son incidence 
sur la campagne cotonnière 
L'année a été caractérisée par une température très 
infèdeure à celle des campagnes précèdentes. 
L'incidence de ce déficit a été, tout naturellement : 
- une production plus tardive; on a constate qne 
le nombre de jours du semis à la floraison était de 
dix à quinze jours supérieur en 1963 à celui de 1962 ; 
- une production plus faible cette année, aussi 
bien en essais régionaux qu'en grande culture. 
Par compensation, l'absence de précipitations en 
octobre et novembre a favorisé les récoltes tardives. 
Températures I Pluviométrie 
1 en°C ~~~~--
' Moy. t' Moy. Haut. 
1 
Nbre Max. Min. mm j jour 
-J-a-n1-,i-er ___ -13-,5- --5.-6- 29,3 1--9-
Février 13,9 6,2 65,5 1 12 
~fars . , •..••• j 20,3 6,3 7,5 f 4 
Avril . . . . . .. . . . 24,2 9,3 9.9 4 
Mai .......... 1 26,0 J4,9 75,7 1 1
1
1 
Juin ........ ,, 1 30,5 18,7 1.8 
Juiîlet ........ ! 34,9 21,1 1 
Août .......... 1 34,8 20,7 2,5 1 
Septembre .... 1 29,7 15,3 19,5 
1 
3 
Octobre ...... 1 25.1 j 8,6 
1
. 
Novembre .... \ 21,7 7,3 9,0 1 
Décembre .. , .
1 
15,9 1 8,7 1 122,3 ! 14 
Moyenne . ··· j _2_4,_2_1
1 
11,9 ~ Il 343,0 -I 60. 
Moyenne j I 
5 ans . . . . . . 2.5,7 1 .13,1 1 331,0 , 48 
Mois 
SECTION DE PHYTOTECHNIE 
MULTIPLICATIONS 
La nouvelle variété FB 20 a été multipliée cette 
année en parcelle isolée à HAMADENA en prévision 
du remplacement de 1a variété Bekri. 
Cela s'est montré de bonne politique puisque, d'une 
part, les essais comparatifs ont placé cette variété 
en tête du classement variétal et que, d'autre part, 
des difficultés sont apparues lors de l'égrenage des · 
variétés Bekri et Karnak. 
TRIPLE HYBRIDES 
Sélection 
Les triple hybrides : 
G. hirsutum x G. arborew1i X G. raimondii 
et G. hirsutum x G. arboreum X G. tllurberi 
créés à BOUAKE (Côte d'Ivoire) sont à leur qua-
trième année de sélection en Algérie. 
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La disjonction à l'intéTieur des lignées a rapidement 
·diminué et, à l"heure actueHe, la sélection sera traitè.J 
suivant le schéma classlqm: de pedigre~. 
Soixante.dix-sept souches ont été conservées, cor-












1 Temv..; 1 ! ) j lJ T .. 1 1 
! 
/ Fibrographe 1 du 
1
, j Finesse ~n'.1- ,\llgt j 
1 ------- semis a P.M.C. / R.E. 1 Indic~ / cite j o" 
/ lg'l i 1q6'} 1/ 1963 / 5 tlel!rs / g J ~~ F j UHML ! ML 1 ~-'R j micro. gite" I ·'1 j i IJ 1 • • en J. j mm mm ) "-,) ) 1 J 
----,-1-1-! !-i-1 1-1-I i-1--
1 




4,-!0 j 19,7 / -2 l 
HAR \36-104 . , . ) 80 1 99 lj 272 ! Hl j 6,6 35,7 32.7 j 26 .. 0 1 80 4,60 j 23,8 ( 6,9 1 
Il 275 J 107 
1 
6,3 1 35,l ! 31,5 25.\ l 80 j 4,1(} 24.0 8.1 j 
1 : ~~~ , m I t~ 
1 
~i:~ i ~u i i1'.~ i ~~ 1 1:~ i ~~:i 1
1 
r:r i 
) __ , _ 230 1 109 1 ~j 37,3 1 31,0 j ~:.J ~j 5.10 1 22,+ 1 ~ 1 
J 104 1 282 1 112 1 7.4 ' 38.9 1 27.8 1 23,0 1' 83 1 5.10 1 19,0 j 12,-i l 
1 1 184 116 ! 6,6 i 40.6 1 28;i / 23.8 84 1 4.60 1 20,9 3,7 
1 1 2ss m j 6.6 I 39.7 31,3 20.0 1 83 1 4,40 j 19,5 j 10,1 1 
1 1 237 1 lH 6.7 40,0 j 30,4 1 26,2 1 86 ! 4.80 20.3 · 12.6 / 1 290 119 7,2 1 38,8 i 29.0 1 25,0 j 86 1 4,90 j 21,il j 9.1 1 
1 29t j llï j 6,6 ! 38.7 ! 30:1 1 25,2 ) ~ j 4,60 i 20,7 j _!3_ 1 
l 106 1 293 j 103 i 5.8 1 39T 1 30,9 / 25,9 ! 8,\ j 4.30 1· 22,0 j 8.9 1 I / 295 / lll j 6.6 / 38,6 1 31,l j 26.1 j 84 j 4,80 12,1) / 9A j 
296 116 6.6 ) 39 ,8 i 3 l,)3 25,5 80 4.20 1 "11 6 9 a4 ! / ;~7 j 109 j ~J 38,7 I 3~,o / ~4,5 ! s2 1 5,10 f :2 1 9'.o j 
1 --I _ ~.8 / 108 / o.l / 38,8 _. 3.,G I ... 6,5 1 83 ) 4,05 1 ~I ~ J 
1 llJ9 / 300 ·i 114 1 6.7 1 38,5 1 30,7 1 25.1 '1 82 1 4.50 1 23). ! 7.5 1 
1 
302 116 6,7 1· 37,4 t 31,9 25.9 81 4,30 1 23,2 8.3 1 
1 303 \ 115 1 7,1 38.3 30.0 1 25.4 1 85 1 +,90 ' 23,1 3,2 1 
1 1 305 1 115 1 6.3 1 37,8 1 32,1 ! 26,5 g3 1 4.70 1 22.5 1 ~ j 
. l 114/ 30,5 ) 111 1 ï,O 1 39,2 1 30,9 ] 24.5 ~: +.20 j 21,0 i 8,6 I 
1 j ·1 JO? 1. 106 7,2 39,1 29,6 ! 23,0 j 8-f. 1 5,30 / 23.1 
1
1 8.4 . 
l 31)() 1 103 1 8,7 1 37.0 1 30.8 1 25,2 S2 / . .,70 18,6 8.7 j 
: 1 / 310 ( 115 ! 7.0 
1 
3(S 3l.O ( 26,4 1 85 j 3.00 i _ 19,5 I ~ / 
1 8111171311 / 107 1-9J 37 .. 9 Il 29,8 / 24,7 1 ~I -l-.80 1 20,9 j 8.5 l 




113 j S,l 1· 35,3 I 32.9 j lï,9 1 85 I S,10 j 21.3 ) 8,4 ,
1 / 
31-l li)7 s._2 36.4 j 31,9 26.o I 82 1 -t,60 -
1 
2D,s I 6.2 ! -- 316 1 114 1 7.5 1 36.1 . 31,6 / 25,9 . 82 l .J.,50 23,9 9,t 1 
/ 118 / - 3!8 ,
1 
117 j S.1 : 35.6 j 32,8 j 26,& j :i.; 
1
, 4,80 j 24.2 j 7,7 / 
/ 1
1 319 116 1 7,9 li 35,2 ! 31,2 27,2 1 87 5.10 1 21.3 j 8,4 
. ! .320 I 105 1 7,0 37.5 2.9.4 j 2.U 1 79 1 4A0 1 2û,3 6,2 1 
1 322 1 116 / 7.5 / 35,6 1 29,9 U,6 j 82 .;,90 1 23,9 j 9,1 
j m 1 323 i 111 / 6,~ 1 36,9 j 2~.o ) 23.8 j 85 ) 4.80 J· 26.6 j ~ 1 
Souche 
Origine 
1 ' 1 A 442 ... ---·--/ _I _/ TH2 j 
, ! 324 1 112 , é.:i 1 38.3 2, .7 1 23.S % 1 -t80 25.S 8,8 1 
l ~ 8 1 3~ 6 ! 30 ~ : ; ' ' i 80 i 1 1 1 
. 1 HAR 1055 ...... 
1 
M 1 12g 1 323 j 
j 326 1 
1 
1 ' 31'1 1 
1 1 1 328 j 
l !13üi33ù) 
1 
I 1 332 1 
1 1 333 1 
108 ' l, / -, / ,_\ ! .c-,. __ 1 i 4.50 j~J~j 
1,1 1----;-;-!-3'3 i-,,-.-1-:;--3, :-~,,-1 <;.20 1'' 7 -~ 
- ) ',J . b, / ~ts IJ 1 ~ ... 1 Il. - - 1 OJ,, j (),_ j 
111 7,6 j 36,2 30,-l 1 25,9 35 j 4.90 24.3 S.4 
108 / 7.5 / 37,8 1 29.7 l 22,9 77 I -UO j 13,S / 9.1 J 
H6 f 8.6 j 35.3 / 32.0 : 25,5 ilO 4.70 ) --=:_J ~ i 
1 lll l 6.6 j 36.7 / 30.8 1 26,0 j ~ 1, 5.10 ! ~-~ j 65,; j 
116 I ~.9 l 36,1 / 31.1 l ;~.O J 84 -UO ,3 1 ~ 
1W ;,0 ! 36,0 j 32.4 J .:.:i,J 1 80 j 4.20 ( 2.Ü ! Ù j 
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l 1 1 1 j f r 1 
1
1
' Souche ! Temp;; : 1 Fibrngraphe . Téna- j 
1 · Origine I 
i ~emis a I P.M.C., R.E. , \ Fme~se \ cité i A!,l_gt 1 
l. 1961 : 1962 1 1963 \ J :~ers g % J?. I u:!1L ! tn~ 1 ~f ! L IDlC\". f gftex ) 0 1 1 Il 1 • • 1 . '1 . 1 
) HAR 1065 ., .. ,. 1 85 l 134 \ 334 " 110 \ 7,0· \ 36,6 \ 34,6 ( 28,7 80 1 4,00 22.1 1 7,4 1 
\ \ 137 \ 336-1 115 \ 6,9 j 35,7 \ 30.9 / 24,8 1 80 ! 4,40 i 22,7 l 8,2 1 
\ 1 ! 337 \ 113 l 7,6 ] 34,l . 3l.9 1 25,9 ! St 1 4,10 1 23,2 j 7,9 1 
\ ] 338 \ 116 1 7,3 37,S j 33,1 \ 26,-l .
1 
. 80 I 4,20 \ 23,3 8,~ 
1 j \ 1 339 115 \ H 1 36,5 1 30,8 24.0 78 4,60 24,1 \ 8,-
1 
1 
ns 1 341 1
1 
1t1 \ u 1 37,a 1
1
- 32.0 \ 26,9 I s4 1
1 
4,6o [ 25.9 \ 1.1 1 
1 
i 342 114 1 6,4 34,6 30.G \' 25,0 J 83 5,00 1 24,2 8,1 i 
\ \ 344 \ 116 6,4 1 35,5 1 31.9 j 25,4 1 Bl \ 4,60 1 24,9 \ 6,5 
1 1 : 345 . 111 1 6,3 • 34,l 32.C> 25.5 J 80 4,50 24.4 6.9 1 
1 A 4--12 .......... \ __ \ __ J TH3 l 116 t 3,7 ! 35,5 / . 32,3 J 27,7 /~j 4,30 _, 2l.0 ) 7,5 
\ HAR 1065 ... ., . \ 37 ! 149 \ 349 1 122 ) 5,0 ! 35,8 i 33,0 1 27,4 1 83 . 3,60 1 34,1 1 6,4 1 
1 1 
1 __ 1 3sa 1 111 
1 
6,4 1 35,3 1 32,6 . 21.s s5 j 3,so 22.1 
1
1 1,4 I 
1 1 1 152 1 351 1 119 ; 6,5 ! 37,8 1 30,6 1 26,3 86 4,90 1 28,0 1 5,4 ·, 
1 1 1 i 352 1 120 1 6,4 \ 38,2 1 32,8 28,5 1 87 1 4,40 1 23,8 l 8,3 
1 \ \--: 353 . 122 ! 6,3 37,2 30,1 1 26,9 89 - 5,05 26,9 7,0 1 
1 1 1 153 ) 355 1 125 1 6,6 ! 39,1 1 32,8 26,8 1 82 ! 4,00 1 24,3 l 6,0 1 
1 1 1 \ 356 ! 119 ' 7,0 1 39,6 32,4 1 27,9 86 . 4,30 24.4 1 6,6 . 
i Acala 4-42 ······!__:___\_\ TH4 ! 108 l~\_!5,6 J 31,7 ( 26,2 j~J 4,45 l~~j_.!!___I 
! HAT 633 " ...... 1 96 1 235 1 375 1 !13 Il 6,2 i 40,8 l 28,3 ) 22,4 1 79 1 4,60 1 21.4 1 5,5 
1 ! 1 376 ! . 116 6,4 39,3 29,8 \ 24,1 81 1 4,30 23,l 6,4 
\ 1 1 1 377 us I ~I ~ ! 21,s 21,9 1 79 4,60 I 20,s 5,6· ! 
j 1 ! 239 1 --:m-1 101 1 1.5 ! 36,3 \ 31.1 \ 24,0 ! ~I 4,3o 22.s I s:o 1 
\ 1 l 379 1 105 1 ~ \ ~ 1 33.0 1 26,5 l 80 1 4,30 1 22,8 1 3,3 1 
l \97\2471~\ 105 1 7,it ! 35,8 1 29,2 l~l~! 5.40 !~16T1 
1 1 1 1 385 105 \ 7,5 , 35,1 . 3L · 25,2 81 \ 4,10 l 22,1 6,5 
1 1 . I 2301 ~j 112 \ ~-1137f; 1 . 31.0 Il 25,1 ~81--1 4,3o \ zoTI ~ ! ' 1 . . 1 391 1 113 ! 7,4 38,1 ! 29.9 24,3 1 81 5,00 21,~ 1 7,6 \ 
1 ' 392 . 115 1 6,7 1 41,9 1 29,3 1 24,5 ' 84 1 4,70 ! 20,:, ; 8,3 1 
j Acala 4-42 ..... · 1 ~ 1 - · ! TH 51 108 1 8,1 1 39,4 1 31,4 1 26,2 , 83 \ 4,7 j ~\ ~ j 
1 HAT 1418 ...... ~1255 ~I ~i7.1) 38,2 1 30,9 1 23.1 1 75 l 3,5 !~1~1. 
! )-- 256 1~- lô\ ~141,01 30,0 ! . 25,7 1 86 1· 3,9 1 20,5 1 7,3 1 
1 1 397 1 114 7,0 \ 40,4 30,0 ·1 2264.,43 1 8851 1 4,1 21.0 1 7,5 
1 1 396 112 . 7,7 39,8 1 30.9 4,3 ' 21 ') l 7 8 1 ! I-- ~I 11s \ ~ 1 ~ 29.6 24.4 I 83 4,2 t 20:6
1
. _!!__ 
! ·1 270 1 405 ·1 104 . 1 7,1 1 39,0 1 30,4· 1 23,9 1 ~ 1 4,3 1 22,0 7,4 
( 1 406 106 1 . 6,8 ! 38,4 1 31.3 l 25,8 82 1 4,0 2'3,4 l (7 1 
j Acala 4-42 . , . , , . J - [ TH 6 1 110 8,7 j 37,4 32.2 26,7 83 ' 4,3 J 22,3 1 6,9 1 
Dans l'ensemble, nous constatons de meilleures pos-
sibilités de sélection dans ]es HA R. 
Croisements nouveaux 
Il est apparu qu'il .serait particulièrement intéres-
sant de transférer certains caractères exceptionnels 
des triple hybrides sur les C'l,Jland. 
Prenant· comme base les meilleures variétés en 
essais depuis trois années, des croisements ont été 
effectués, qui seront suivis de back-cross en 1964. 
a) Amélioration de la longueur et résistance: 
Acala 5675 >< . HAT 589-89-194 
Acala 5675 >< HAT 644-96-239 
Texacala X BAR 1065-8S,137 et 138 
Deltapine 15 X BAR 1065,85-134 
De1tapine 15 X BAR 1065-87-149 
b) Augmentation de la résistance : 
Coker 200-133 X HAR-1065-84-126 
Çoker 200-133 >< HAR 1065.-87-152 
cJ Amélioration du rendement à l'égrenage et de 
là productivité : 





Essai de nouvelles variétés de 
G. baz•bade1ise 
Toutes les variétés de créations nouvelles, issuës 
d'hybrides variêtaux, se trow:ent dans cet essai en 
comparaison avec Bekri et Pima S 1 et K55, variété 
locale longue soie. 
.i Longueur fibre 1 1 r 
1 '. Finesse j Ténacité 1 Production Variète R.E. Allgt coton-fibre 
1 
o,; F, UHML ML CR 1 I . . ' q. 1 • m1cro. 1 gftex ) .~ kgilla 
mm mm ~ti 1 ! 
1 
,_ 
. j 1 
FB20 (Karnak x Giza 30) 
····l 38.4 1 1 33,9 27,5 81 4.15 31.0 ! 8J 1.J74 FB 17 (Menoufi x Giza 45i .... 36,3 32,3 25,6 79 3,90 :!9,1 8,6 1474 
l FB21 (Karnak x Giza 31}} .... 1 38,6 33,0 26,0 79 4.10 32,5 1 78 1469 FE 15 (Mènoufi x Gîza 45! .... 37.4 33,0 27,9 80 4,30 32,é 1 7,6 t.f.W Bekri (témoinJ l 38,6 29,3 23J 79 3,93 28.2 11,1 1410 .. '"• ...... "" "j 
1 FB Hl ( Karnak x Giza 43) .... 37.4 34,9 27.7 79 3,95 32,7 7,0 t 387 K55 1 36,9 33,6 25.1 75 4,00 30,9 817 1338 
/ 
............ ' ........ ~ .. ~ . ' ,. 
FB 19 (Karnak x Gtza 45) 1 33,2 36,5 28,2 77 3,93 34,1 6,7 1303 
.. 1 
1 Pima S1 .............. , ....... / 35,ü 34,0 27,2 80 3,60 29,7 I. 9,7 1275 
r 
1 
d.s. à. P = 0,05 48 
! 
Essai intervariétaJ 
Les variétés FB 20, FB 17, FB 21 et FB 15 sont supê-
rieures au Bekri et à toutes les autres. 
Onze variétés amêricaines sont mises en essai com· 
paratif avec FB lù /G. barbadew;e), varieté algérienne 
créée par l'I.R.C.T. 
1 Longueur fibre j 
Variéte J RE. Fin~sse / Ténacité J Allgt 
__________ f __ o ~_F_. _ u:~ ;::::, 'ff r. m,= 
1 
_g_,_'t-ex_ 1 __ 
0
_,'o_ 
FB 20 ......... , ........ 1 38,8 33,8 lS,2 33 4,25 1 33,5 1 8,3 
Deltapine 15 A ......... · j 40.9 29,1 23,1 79 4,60 19,1 9,0 
Coker 200-133 . . . . . . . . . . 39,2 30.1 24 .. 5 8t 4,55 j 17,S j 8,0 
Roger's Acala ......... · j 38.5 21;1,6 23,6 80 4,00 j 19,4 j 7 2 
13 E .. .. .. . .. . .. .. .. .. .. 36,4 31,l 25,6 82 4.45 19,S 8,1 
Texaca1a 54-55 ....... , .. j 39,5 28,5 22,7 80 3,95 1 18,2 1 3,1 
Texacala , . . . . . . . . . . . . . . . 40,0 28,l 21,9 78 3,70 1 l&,7 S,5 
A.cala 5675 ......•.....•. j 39,7 29.3 22,7 78 4,55 / 21,l j 6.7 
108 F .......... , ......... j 39,5 29,l 2t5 M 4,65 ) 17,3 1 ll,ï 
Mesilfa Valley , .... , .... t 37.l 32,5 25,4 7B 4,20 21,4 7,5 
Aèala 4-42 ..... ,. ....... / 39.0 29,9 24,9 83 4,15 ! 19,7 1 7.2 
Wilds ....... ., ..... , . . • 34,3 32,5 25,6 79 3,70 1 21,5 7,6 
--------j-----------------------

















FB 20 (G. barbadense) est supérieure à toutes lës 
autres variétcis. 
à des concurrents qui possèdent comme avantages : 
precocité et facilité de récolte. 
Alors que. les années précédentes, il ne pouvait y 
avoir de doute en ce qui concerne la supériorîté d'une 
variété 1zirsutum, cette expérience avec FB 20 remet 
en question la valeur relative d'un barbaden$e face 
Les varidès hirsutum. dassees en tète cette année, 
sont les mèmes que celles des années précédentes, 
puisque nous retrouvons, toujours dans le quart supé-
rieur Coker 200, Deltapine 15 A, Texacala. Le Roger's 
Acala se classe assez bien cette année. 
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R.E. Variété Io T. UHML ML 
1 
mm mm 
Bekri '"'""'"'_. ..... !· 39,8 29,1 29,l 
FB17 
:::::::::::::::::: 1 
33,6 32,4 25,5 
FB2D 40,l 35,9 30,1) 
PB 15 .................. 1 38,l 36,7 30,0 
FB 1B 
:::::::::::::::::: 1 
39,8 37,3 32,0 
FB 19 36,7 37,9 31,1 
Pima S l ................ \ 37,8 34,5 . 28,0 
KSS .................... \ 37,2 35,6 29,1 
d.s. à P = 0,05 1 
FB 20 est inférieur à Bekri cette année. Ce résultat 
est en opposition avec les essais des années antérieu-
res, d'après lesquels FB 20 était très supérieur à Bekri. 







Cet essai est identique à celui de FERME-BLAN· 
CHE. Il a été mis en place suivant la méthode des 
blocs avec dix répétitions. 
' ! 1 Production Finesse Ténacité 1 Allgt coton-fibre 
UR I. micro. 1 g/tex % kg/ha 
~~ 
1 1 
79 4A5 i 31,2 l 10.4 759 




34,8 8,4 682 
82 4,30 342 i 7,6 681 86 4,05 34,4 8,4 608 





32,7 9,8 585 
82 4,35 32.6 1 8,4 529 
50 
Essai variétal 
Cet essai est identique à celui de Ferme-Blanche. 
Il a étê mis en place suivant la méthode des blocs 
avec sept reuêtitions. 
. 
1 





~~ F. UHML ML 
1 mm mm 
1 40,4 35,0 28,5 FB 20 ................. I 
Roger's Acafa .......... 39,8 30,5 24,3 
Coker 201)..133 ............ 40,l 30,0 24,5 
Te7'acala 5455 ~ ....... ' . 42,1 28,3 22,2 
Texaca1a. ................ 42.6 27,7 22,0 
Deltapine 15 , ........ , .. 40,5 28.3 23,3 
I3E ..... ; .... , ' ........ 38,2 3D,4 24,4 
Mesilla Valley .. ' ....... 38,9 32,0 25,3 
Acala 5675 •• ' •••••••• 0 ~ ~ 40,4 28,0 22,7 
108 F 
····················· 
41,1 32,1 24,1 
Acala +42 ,,, .. , .. , ..... 41,3 29,1 23,8 
Wilds ........ ~ ... ~ ..... 36,5 32,1 24,5 
d.s. à P = D,05 
Le classement,de PB 20, à égalité avec les meilleures 
variétês hirsutum, confirme ce que nous avons dit 
Finesse 1 Allgt coton.fibre 
UR I. micro. g/tex O·' ;O. kg/ha 
% 
1 






82 5,20 19,8 8,4 699 
79 4,25 
1 
21.B 6,7 685 
80 4,15 21,4 1 7,9 674 82 5.00 1 20,6 1 
7,0 668 
80 4,60 21,6 .7,4 659 
79 4,40 t 24,6 
1 
7,4 635 
81 4,30 l 24,0 6,2 596 75 4.05 23,7 1 6,0 572 82 4,25 
1 
23,5 7,1 567 
1 76 4,00 24,1 1 5,9 506 
70 




Le resultat le plus marquant de cette campagne est 
très certainement d'avoir démontré que, à l'heure 
actuelle, aucune variété de G. barbadense ou de G. hir, 
sutmn ne pouvait rivaliser quantitativement et quali-
tativement - donc: économiquement - avec les créa-
tions algériennes dont hi FB 20 est la plus repré· 
sentative. -
L'avenir cotonnier de l'Algérie peut se résumer 
comme suit: 
Dans ïimmédiat. - Multiplication de la variété 
algérienne FB 20. 
Dans wt proche awmir (cinq anst - La cr~ation 
de vayiétés triple hybrides plus intéressantes que 
FB20. 
Dans un ai·enfr plus lointain (dix ans), - La créa, 
tion de vari.étés de G. hirsutwn originales à l'Algérie 
et plus intéressantes que toutes les précédentes. 
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STATION DE DUZERVILLE (Bône) 
G. PARRY 
F. Srnm!:NEY 
CARACTÉRISTIQ!IES GÊNÉ RALES DE LA CAMP AGNE 
A l'engorgement des sols en eau en automne et 
en hiver, succède une période de sécheresse plus ou 
moins longue, bien ou mal placée, qui fait le succès 
- ou l'échec de la culture. 
Deux faits à. signaler en 1963 : 
l" Mars sec, suh'i d'une pluviométrie excessive en 
avril associée à une baisse de la température jusqu'au 
, 
l5 mai (phénomène rare}. Les semis sont en gén~ral 
à recommencer en totalité ( en pariie à DUZER-
VILLE ). A EL KOUS, pluviométrie moins ex:cessive 
en avril. 
2° Autonome sec et généralement chaud compen-
sant le retard dù au printemps froid e.t pluvieux et 




P[uviométrie DUZERVILLE l Ptu.viométrle Températures 1 
1 
\ en mm Mois 1-i 
\ 
t>• 2" 3• 
1 décade décade décade 
1 Septembre l962 ..... ."/ 17,1 0,7 1 
l Octobre .. ., ... - ... , f 17,8 66,3 Novembre ..... ····· j 49,8 11,7. 22,9 Décembre .......... !3,5 29,6 1s,2· 
1 
Janvier 1963 ......... , ! 2,7 15,2 9ô,2 
Février ........... _ .. .J.1,6 33,1 29,5 
' Mars ····-·····-·····\ 3,7 23,3 
f 
AvrU ······-·····-···1 11,3 65,l 6,3 
Mai ··-··-·······-···· 3,7 10.6 43,8 
1 
Juin ....... , ........ 37,3 5,0 
Juillet ..... " ....... , 1,9 
i Août ........... ···-· i 10,8 Septembre .......... i 21,7 43,9 11,3 Octobre ............ , Hl,6 2,8 3,6 
\ Novembre ......... , 1 29,2 
J Décembre ...... · .... ! 14,0 26,0 89,8 
DUZERVILLE EL Kous 
Pluviométrie annuelle (1963) . . 712.2 mm 672,3 mm 
Pluviométrie année agri.cole 
(l%2-63) _ ........ _ ....... _ 685,7 mm 629,4 mm 
( l à EL Kot:s en <C \ \ 1 \ N?mbre 1-Total JOUTS 
1 
M~y7nne j Moy~nne j du mois t mm mmuna 1 mmnma 
1 1 
1 17,8 1 3 1 17,9 1 29.7 
1 1 
\ 
1 84.1 7 \ 119,9 12,0 23,3 84,4 ! 15 57,9 5,7 15,7 ! 58,3 
t 
12 1 86,2 t9 l 12,8 
1 114,l ! 14 ! 114,8 4,6 1 13,8 104,2 19 104,9 6,0 1 14,9 27,0 ! 6 j 39,3 6,1 19.6 82,7 
1 
8 48,9 10.5 
1 
23,3 
58,l 7 1 30,0 11,1 23,2 
1 42,3 ! 6 1 27,5 15,4 ! 28,8 1,9 ! 1 20,4 34.5 I. 10,8 1 j 21,5 \ 35,3 . 76,7 ! 12 1 127,8 19,1 \ 27,7 25,4 7 40,1 12.7 26,1 ! 29,2 l 2 1 21,6 9,9 \ 27,l 139,8 \ 13 117,4 11.3 l 2(.3 l 
Pour la première année, les parasites du sol, source 
de dégâts importants à la levée et même avant déma-
riage, ont été très bien contrôlés par du Rhodiaclor 
(produit à base d'Heptachlore) à raison de 2,51/ha. 
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SECTION DE PHYTOTECHNIE 
COLLECTION 
Elle comprenait les souches des variétés suscep-
tibles de présenter un ou plusieurs caractères intêres-















Mesilla Valley Acala 
ESSAI COMPARATIF 
DE V ARlliTÉS 
Essai 'variétal 
Quinze variétés, jugées interessantes à la suite des 
essais précedents, ont été comparées avec la .-ariété 
Acala 4-42 de grande culture. 
·1 1 Production I L ftb 1 1 j 
' t . 1 ongueur re f1'ness"'"- j I J 
1 / 
co on-grame ! . l I Indic~ 1-Te'nac1·t,; i_ Variété I R.E. 1 S.I. ! , v . - , Ai\gt 1 
j / kg/ha ( "~ T. i ''1 F. : g Il UHML j ML / UR j micronaire I g;teic j j 1 l--1--!--1--1 mm r-n-1m_/_o .•_/ : !--1 
l Deltap!ne 15 .............. : 3 r50 j 1l7 1 41,0 ) 1 U j 29,8 1 24,9 1 84 j 4,70 I 21,l 1 10,6 j Deltapme ............ ,. .... 1 3 )~8 1 95 1 4~,0 .1 10,8 , 28,6 22,9 1 80 4,&3 21.6 1 10,2 Coker 100 ................. f 40o3 1 127 1 3l,i! 12.0 1 30,9 j 25,3 1 82 1 -U5 l 20.4 I 9,9 1 
! 




3 553 I m I 41),J 1 11,8 1 2S} ! 22,5 1 78 I 4.00 2ü,4 j 9.7 1 
Deltapine 10-1 ..... , .. . . . . 3 555 111 39,il 1 L7 j 28,9 . 2,J.,O I 83 4.30 2[.6 j 9,9 j 
1 Acala 5675 .............. ,, .. 3173 1 99 1 '11.1 1 t2,9 zg,o / 24,0 83 1 4,0S 22,3 8,6 




t~ j 36.4 j 10,0 1 30.7 / 24,6 j 80 j 4,90 20.3 j 9,6 ! j 108 F ...................... i 3 3,u ., 38,6 j ti,3 j 2S.O / 23,S i 84 4,93 20,3 j 9,9 / 
I Mesi!la Valley Acala . , . . . . 3 -H6 i 106 1 36,9 14;8 32.8 I 23,I 1 86 ! 4,30 24,l &5} 1 
1 
Acala Roger ................ j 3 300 1 103 1 37 ,7 1 t+.3 l 29,8 23,9 1 80 j -1,00 20,3 j 8,6 j Acala 4-42 .................. I 3 208 100 I 38,5 j 29,9 23.9 ! 80 ) 4,20 21.5 8.8 
1 1 Oklahoma ....... __ "....... 3368 1 105 35,l 13,5 / 30.6 24,3 ) 79 3,65 21.5 j 10,9 1 
I Acala 1517 ....... ., ..... « .. 
1 
3 289 j 102 1 36,5 l B,l 
1 
3t,3 26,7 J 83 ) 4.20 25,6 / 7,0 1 i Acala California ...... , , . . . . 2 966 / ~l -3_9._6 ____ i_-_"9_.s ____ 24_.6_1 __ ss __ 1__ 3_,3_0 ___ 2_0._3_J __ 9_,2_ 1 
l
i d.s. a P = o.o5 313 ! 10 1 j 
d.s. à P = O.Ot j 426 1 l3 j . 
Dans l'ensemble, les caractéristiques sont bonnes, 
les longueurs accusant une nette progression sur les 
annêes précédentes, ce qui confirme l'efficacité de 
l'amèlioration des techniques culturales (irrigations et 
engrais). 
Cet essai entre dans un ensemble d'expériences 
conduites depuis 1959 et les comparaisons suivantes 
servent de conclusion. 
Essai variétal pluria11nuel (1959~1963) 
Il est evident que la prospection des possibilités 
,,;ariétales en Algérie s'est faite par étapes et que, 
chaque année, nous avons ajouté de nouvelles variété, 
en essai et éliminè ceUes qui ne donnaient pas sati,s-
fàction. En général, n ont ete gardées chaque anné~ 
que les variétés µroductivement au moins ègales à 
Acala 4-42 de grande culture. 
Ct'!ci nous permet d'intet:préter une comparaison de 
seize variétés de 1959 à 1963. 
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Le classement variétal d'après la production de fibre 
durant ces cinq années est le suivant : 
Variété 





_D_e_l-ta_p_i_n_e-15--.-.-.. J l 166 ,--., -,-,-a-ri-é-te-'s-su_p_e.._'_ 
Deltapine ........ I ' 1 097 / rietttes à 
Coker 100 . ., . . .. . 1 090 
1 
. Acala 4-42, 
T exacala· ........ f l 085 non dlffé.. 
Coker 200-133 .•.. 1 t 079 \ rentes de i'a 
Deltapine 11 A . · 1' 1 075 ( , plus ptoductiv~ 1 
Acala 5675 . . . . . . 1 062 ] ( ou très peu 1 . 
Deltapine 10-1 •.. · 1 t 02../ 1 
Roger's Acala . . . . l 010 \ ;·· 1 
108 F .. . .. .. ; . .. 1 007 1 
Ml~~~: v~.l~~~ ..... \ 1 007 \ ' v:rt;~;f/,e1es ·1 
Acala Califomia . 962 1 et inférieures . 
13 E ............ , . 960 1 1\' à Deltal)ine 13 
A.cala 442 .. ., .. . . 957 ) ,· 
! Acala 1317 ........ ,· 909 \ , · 
i Oklahoma . . . . . . 880 
1 J_ d.s. à P c: D,05 1--1-00--
Parmi ces seize variétes, six d'entre elles sont tou-
jours supérieures à Acala 4-42, Ces six variétés sont 
également sut1isamment proches pour qu'.il n'y ait 
217 
aucune différence significative entre eUes. Ce sont 
donc uniquement ces six variétés qu'il importe d'exo.-
miner avec attention, 
Si l'on élimine les variètés à caractéristiques infé-
rieures, c'est àUX variétès suivantes que devraient se 
circonscrire le choix pour remplacer l'Acala 4-42 en 
grande culture : 
Del tapine 15 
Coker 100 
Deltapine 11 A 
Nom pensons que le Colœr 100 pourrait, en outre, 
subir avec avantage une améUoration de rendement 
à l'égrenage qui lui permettrait de dépasser large-
mem le Deltapine 15. 
Enfin, rappelons que dans la zone Ouest de l'Algérie, 
certaines variétés sont miemi.: classées qu'à Bàne. 
Les variétes 13 E et Roger's Acala entrent dan:-
cette catégorie. 
Il semble nécessaire de conduire le même genre 
d'essais variétaux dans les deux zones afin de dégager 
soit la meilleure variété pour chacune d'elles ou ce1k 
qui donnerait satisfaction dans les deux zones. 
Il ne faut perdre de vue que lt) remplacement de 
l'Acala 4-42 par la meiIIeure variété actueUe apporte 
un gain de fibre par hectare de plus de 20 °o sans 
aucune dépense supplémentaire. 





ESSAIS EN CULTURE IR.RIGUnE 
Essai de date de se1n.is 
Cet essai est effectue en vue d'obset'ver les dff-
ferences de œndements en fonction des dates d;;: 
semis. I! a èt::l mis en p:é!.C:è, suivant la méthode d~s 
biocs avec huit répétitions. sur cotonnier de la variete 
Acala 4-i:t 
! 1 ~~ 






1 Objë:t / pœœfore 
1 
1rri.gation 
1 · s l . s,m;, ' mi[ au sern,,tc . .. . . . . .......... i ---0-:-2---
1 
S 2 - Semis 17 r:1ai en ,Joquds apres tremvage des graines 1, 0.-16 37.il 33.2 
38.ü .;u 
S 3 - Semis '5 j:1in 1 0,33 37.5 3/i,2 . _______________________________________________ __J 
Rendements en quintau:c p.;;r he.cu:re de coton·grnfne. 
1 S 1 S2 S3 







q/ha !Cumul<i; q/ha q_lha 1 Cumulé! 
--- ------- i 
17/ 9 3,9 3,9 L2 l,, 
1 
.~ 
:no .! 15,D i&.9 8J 9.3 1.6 2 . .S 
i 17!0 <t.3 :!U 3.5 a-:,J J:l 6,-i 25. lO u 17.4 7 ~2 12.0 ~ -· H.ù 1 f/) 
' 4/11 53 32,7 8.1. 30.1 10.8 ' 
, . ' 
/ t.Ul 
..:."'T 0 
3.1 35,3 't,8· 3.;. ':) -" 32.û L.::.. 
119 il ï u 37,l 2.1) 36.9 3.3 .33.8 3,}/11 
•/ 0.9 33.û OJ 3B u 37.5 
L'automne particulièrement sec de cette: an:ize 
.1:vant favoriss les dernieres dates de s.:;mL:;, les ren· 
::Iements se sont à peu Qnè.:, equilibrés à la dernfoœ 
semaine de novembre. 
Si l'on considère oue la culture i.rrigueo; est renta· 
bHisée par 15 q1\1a de coton-g,'.,Ün'ê:. la première: ê.ate 
de semis ( S J 1 attdnt œ Palier avant le .'3 o::tcbre, 
alors qu'il faut attendre fin ·octobre pour le:, demfores 
dates (S 2 et S 3). Dans le premier cas. on est as.;uré 
d'avoir une cultnœ apportant un bènêfi.ce a n1ectare, 
dans l'autre cas iI faut espirer que la sêdson sera 
favorable au_'{ récoltes tardh:es 
Enfin, si l'on tient compte uniquement des dif. 
férences de rendement à t ·egrenage d~s trois dates 
de semis, on se rerrd comp~e que la production .:le 
fibres par hectare est plus élevée de l30 kg pour S l 
par rapport à S 2 et S 3. Cette p[u,,-vahi:e. 4.ui repré-
sente 9 O;j de Ia valeur marchande de la fibre ré::oltic, 
paierait à elle seule une grnnde partie, sir.on toute. 
des traiteoments insecticides, 
Essai d'irrigation 
Lè! volume, la fréquence et le début des irrigations 
sont maintenant bi;:;n connus : 600 m3 tous !es dix 
jours. dès c1ue le coefficfont de rétention atteint ::!D "o 
d'humidité relaLi1:e sur 1'horizon 1).5!) cm. Il reste 
cependant à mettre en èYi.d.ence l'efüci.enœ de cha-
cune des irrigations. 
L'essai d'irngatbn comprend ks objets suivants: 
l0 arret des irrigations fin juillet = ~ irrigations, 
2° n irrigations +· I irrigation, 
3° n irriga~ions + 2 irri.gati.ons, 
4' n irrigations + 3 irrigations. 
Le contrôle hèbdomadaire de l'humidite- à partir dè 
dêbut juin et ensuite la vdlle et dèux. jours après 
l'irrlgat1on et l'étude de la chute des organes fruc-
tifères sont effectués. 
Gne fumure min.fraie de: 
800 kg ha de superphosphate 16 o ,1 
.J.. 200 kg ha c!'ammonitrate 20 °.; 
(apres le démariageJ 
est épandue. 
Dans les parœIIes où les irrigations sont terminès. 
on continue les prélèvements de sol pour suivre 1a 
1,;ariation 'du déficit hydrique dans le temps. 
Le semis de la parcelle a été effectué le 11 avril, 
en cotonnier de la variété Acala 4-42. 
Par suite des conditions climatiques défavorable;;, 
un resemis a eu lieu le 13 mai. 
Calendrier des irrigarions : 
i n I n-t-1 n+2 n-1-3 j ____ ~f -~~-~~~~--~~-~--
\ t7 juillet 1 

















Récoltes ,m qui11tau.x à l'hectare de coton-graine. 
n n + 1 n + 2 n + 3 
Date de récolte 
l 
! 
------! Partielle J 1 
Cumul. Partie!Ie t Cumul. Partielle 1 Cumul. Partielfe 1 Cumul. 
1 1 1~ ~~~~~~: : : : : : : : : : : : : : : : : : : ! 
2± octobre ., .. . . . . . . . . . ... · )· 
:i novem]) re .. , .......... . 
13 novembre .............. 1 1g novembre .............. l 
30 novembre . . . .......... 1 
6,38 6,38 










Cette expérience prouve que les irrigations, arrètées 
en fin juîllet. ne pèrmettent pas d'obtenir des rende-
ments satisfaisants. 
Essai d'irrigation sur parcelle 
El Kous 
Cet essai d'irrigation est identique à celui de 
DUZERVILLE. 









i 5.13 2,08 2,08 2.08 2,08 
l 9,56 3,J7 1 5..15 4,42 6,50 13,67 4,S5 1000 4,99 1 11,49 lfl.57 6.83 ! 16,83 8,26 19,75 
\ 
20.3~ 4.33 21.21 5.15 
1 
25.00 
20,88 2,16 \ 23.37 l,88 26.88 1 2U5 1.30 24,67 t,H 1 27,99 
Le contrôle de l'humidité est effectué hebdomadai-
rement à partir du début de juin et ensuite la veille 
et quarante-huit heures après chaque irrigation, 
Calendrier des irrigations 
n n + l n + 2 n + 3 
24 juillet 2S juillet 26 jui!!et 27 juillet 
3 août 4 août 5 aoùt 6 août 
H aoùt 15 août l6 août 
25 août 26 août 
5 sept. 
Production de coton-graine, q/Iza 
1 
n n + 1 n+2 n + 3 
1 Date de récolte 
1- 1 




9 octobre ......... , ........ 
1 22 octobre ...... , .......... .. 
1 -4 novembre .............. \ 
1 1-t novembre .. , ......... .. 
! 19 novembre .............. 1 
! 3 dé-::embre .............. 1 










L'humidité naturelle du sol en 1963 n'a pas permis 
de mettre en lumière l'utilité des irrigations. Une seule 
irrigàtion aurait sans doute été suffisante pour obtenir 







3,91 4,61 4,61 3,46 3,46 
7.48 4.26 8.37 4,24 7,70 
1 12.41 5.-10 H.27 4,73 12.48 
17,23 4}7 19.04 4.67 t7JS 
1 20.80 2.55 2t.59 1.71 l9.S6 23,06 1.75 23,34 2.30 22,16 
1 
beaucoup de prudence dans la généralisation des 
irrigations et permet également d'entrevoir des eco· 
nomies certaines dans des cas définis. 
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ESSAI EN SEC 
Essai de rotation 
Le but de cet essai, mis en plaœ en 1956, est. d'une 
part. de suivre 1'ivo1utton pfdologique du sol face am; 
diverses rotations préconisées et possibles à Boue. 
et, d'autre part, de tester l'évolution productive, les 
deux facteurs étant intimement Hês. 
Compte te:nu du fait que chaque sous-parcelle 
me:sure 1,15 ha, les resuttats obtenus sont les suivants: 
Par- 1 









~n~' j Rdt/ha , 
1 l--------~--1---1----
1 




1 4/2 . -1 Coton - b!e - trèfle j Eté 11 !3,55 1-.-1 1 1413 , . ) Coton · trèfle · coton • blé: Coton t i 8,tJO : 
-4-/4--. ~) Coton - trèfle • coton· blé ·1 Trèfle J 1 coupes i 
14/5 .. ! Cûton • coton - trèfle i~:, 9,89 J 
1
-.-1 ---1 1 
1 
.f,6 • , 
1 
Coton· coton - trèfie '1 Coton 2 '. 9,64 i 
1--- 1 I .Ji7 .. j Coton · coton • blé - trefle I Ble 8,94 , 
1 4(8 , . ' Coton • coton • blé • trèfle \ Trèfle l 1 coupes ( 
CONCLUSIONS 
Les résultats les plus probants de l'action de 
l'I.R.C.T. sont concrétisés dans le tableau ci-dessous: 
l Production. de coton-graine, kg:'ha \ 
Année ! 
i 
En irrigation En sec 
-, 
1939 ...... 1 2165 l UG 
1960 
...... 1 2370 1100 
1961 
... ' .. ' 2520 900 
1963 ...... j 3455 891) 
Alors qu'en culture sèche le rendement est alê!atoiœ 
et sans aucun rapport avec le travail accompli, en 
culture irriguee on peut s'atts;ndre à des rendements 
constants de plus de 30 qx ha chaque annee quelles 
que solent les conditions parasitaires ou climatiques 
rencontre~ s. 
En d'autres termes, si les techniques culturales que 
nous avor:s mises au point sont appliquées:. on peut 
s'attendre à des résultats économiques spectaculaires 














































STATION CENTRALE DE TULÉAR 
rnrecteur régional pour la République Malgache: S. CRETE~'ET. 
Chef de Station: S. CRETENET. 
Section de Phytotechnie : I-L BOl'LLAND. 
Section d'Agronomie: L. RrcHARD et S. CRETE:-!ET. 
Section d'Entomologie: R. DELA'rTRE et J.R. RAZAK\1llMO 
CARACTÉRISTIQ!IES GÉNÉRALES DE LA CAMPAGNE 
1 
TULEAR 
Pluviométrie Service météo 
1 mm 
1 Octobre 1962 73.4 
Novembœ 
.... "1 3,6 
Déce?lbre ........ 1 93,ü 
J:3:nv)er 1963 ..... · \ 80,3 
Fevrier .......... 122,0 
Mars ............ 1 l~.5 
Avril . ,. ...... ·" I l.O M. • 5i!3 :n ........ , .. ,,., 
0,0 Ju!n .............. 
1 Jmllet ............ 
1 
40,0 
Août ............. O,! 
Septembre ...... 0,0 
! 486,2 
· Pluies utiles au co. l 
tonnier . .. . .. , J 274,1 
f BEFENAMY 1 
1 Service élevage 1 
1 mm 
1 1 
1 51,3 1 
1 1.0 





\ 0.0 402 ! 0,0 l 




1 311,0 1 
Les pluies ont été tres excédentaires en février, mai 
et juillet, déficitaires en mars. La pluviométrie utile 
au cotonnier est très supérieure à œlle de l'an 
dernier. 
Les températures nocturnes ont commencé à bais· 
ser fortement dès le mois de mars, la saison froide 
s'installant définitivement en mai. 
La campagne t963 .a vu l'instaJlation de l'LR.C.T. 
sur le terrain de la Société Malgache de Culture 
(S.M.C.) base de notre future Station Station Centrale 
dont le but sera double: 
- centre de recherches cotonnières, 
- centre de multiplication de semences d'Acala. 
Retour au menu
SECTION DE PHYTOTECHNIE 
COLLECTION 
La collection 1963 comportait treize ,:ari0tès d'Acala. 
l'Acala l5t7 C etant 1e tèmoin de réforence répete sur 
le terrain toutes le.3 quatre vadètés. 
Des observations ont etè effectuées sur k stand. 
la floraison. la capsulaison et ta chute des organes 
fructifères. 
Poids 
my R.E. Varittês capsul. 1J F. 
g 
Acala 1517 C témotn 1 .... 7,6 3W 
Acab 4-42 ancien .... , ..... 1 - ' r"' 
, __ 
..... ),l 
A.cala 4-42 nouveau .... , , .. 9,4 38.5 
Aca1a 27 e ... ,. ............. / 6.5 37,5 
Acala 1517 C Iran .. 7.9 3S.1 
Acala 1Slî C témoin 2; 9,5 3i; ~ 
-,:) 
Acal"a CaHfornia 6,0- 32.2 
Acala 5675 ( 9J 35,9 
Acala 911 ::::::·::::::::::: / 7,7 37,9 
A cala 22-2 .. , ..... , ......... 1 6,S 36,4 
Acala 1517 C témo[n 3 ... ! 7,1 36.3 
Acala Mesma Valley 3.8 32,6 
Acala 1517 D 7~ ., .. 35.7 
Te.'i'.aCala 5.J-55 ~ ~ -,.. ~ • ., • ., 1 5.3 36.D 
Acala 1517 BR 1 7,3 36.6 ...... . , .. . , 1 
' 
Acala 1517 C temoin ./ 
--
1 6,9 34,9 
• 1 






























Cet essai -inter-Aca1a comparait. entre eux et au 
temoin Acaia 1517 C. sept va.ri.à:is d' A.c21.la ret~nue,, 
parmi les meilleures après la campagne !962. 
Les variét~s qui nous semblent avoir été les plus 
intéressantes en coriection, cette année, sont, en 
dehors de l'.kala 15 [ 7 C qui confirme son bon compor-
têment. l'Acala 1517 C Iran (mis à part son stanJ 
que nous pensons accidentel. dù à une mauvaise 
conservation des graines!. I'Aca!a l5l7 D et l'Acala 
Me;;illa Valley ( sauf en ce qui concerne le rendemeDt 
à l'égrenage). 
LongUeur fibre Fi.nesscl I.! Stélomètre 
UHML 1 ML "CR micro- J 
1 
Tin Alîgt 
mm mm c.~ naire g;te.'{ fj 0 
1 
320 1 28,0 !38 4.90 2$.3 -,-, 
i 
i,t 
3l.0 i 238 83 4...lO 2(},J 8,1 
30,l 1 26.3 39 490 23,6 9,2 30,5 j 25,5 ,J.'. 4.00 2li2 8,9 32.6 
1 
2J,4 87 -UO 15r2 S,5 
32,4 
1 
28,,J. 88 4,75 23.6 7.9 
32,,J. 1 26,1 8t 4,lG 21.6 7,7 
31.3 1 28,1 :J7 4.65 2~.o 7,9 31,i.) 
1 
27.l 67 4.93 22.3 6,9 
32,2 27,5 85 4.75 23,t ., , c·,O 
32.0 1 28,,J. -~'., 4.SO :'.?3.5 8,7 
1 36,il 
1 
31.7 86 4,05 24,9 il,5 
33.4 29.4 38 4,S(l 2-1-,,j. 8.5 
1 31.8 ,., ' 86 4,60 2LS 8,3 ~lt,a,, 
33,i 1 211..4 S6 ~tgû 2-l-,2 6,.J. 
1 3L7 2U 136 -t.50 23.3 8,3 j 32,0 28,.1 B7 13 ~,74 / 24.l 8,2 
l.es variétés etaient lès suivantes : 
Acala ../-42 22 AC. 
A.cala 15 t 7 C 24 AC témoin, 
Acaia California 23 AC. 
A.cala lHesma Vallev 106 AC. 
Acala 15 l7 D 109,;._c: 
Acaia 15!7 BR Ul AC. 
Acala 22-2 93 /\C, · 
Texacala 5+53 110 AC. 










• T 1!y Ingdex. ro~~;u !: _U_I_i_M_L_J _M_L_]_U_R_) Ft;te Tén. 1 Allo. \ 
------- ~i~ii--l-- %F. mm I mm I o.o . g/T.) 0 o 
Acala 4-42 ............. · I 2 814 / 86,7 6,6 13,7 35,5 30,2 
1
, 24.2 1 ~ ! 3,75 f ~ 1 -;:-
1
1 
Acala 1517 C témoin . . . . 3 246 100,0 
1 
6,9 14,4 36,8 31,1 25,8 83 4,05 1 22,3 1 7.6 
Acala California ........ , 2 911 89,7 5,6 l2,9 33,3 30,0 23,4 711 3,55 ! 20,2 1 8,9 




23,7 1 8,3 1 
Acala 1517 D ...... ., .. .. ; 09~ 95,2
1 
7,0 13,3 35,4 32,8 ' 27,2 83 4,20 23,4 1 7,9 
Acala 1517 BR . . . . . . . . . . - 94:i 90,7 7,2 14,0 37,D 30,8 25,D 1 .U 4,10 22,4 6,4 , 
Acala 22-2 .............. ,· 2 J93 I 86.0 6,3 13,6 3'~ 299 23,7 1 79 3,SS 1 21,4 I 7,8 1 




3:; 29,0 1 23,1 . 80 3,75 20,4 7,2 
1 P "' om 1 1 15,o 0,1 1 o,6 1,6 1 
Les variétés dominantes sont: Acala 1517 C, Acala 
1517 D et Acala 1517 BR. 
Essais de 1nicro~filature 
Réalisés par les laboratoires du C.R.I.T.E.R., à 
Rouen. sur les fibres des essais variétaux 1962. 
1 AC l517 C Acala 1517 
1 BR 
Coton brut l 
TULEAR TULEAR 
Fibrographe UHML, mm ... , 1 28,0 28,7 
ML, mm ....... , 25,0 24,5 
UR, % ..... ., ... 1 89,2 85,4 
Pressîey 
. J~:~:i~t~. ù' àoo \ 8,55 8,55 
PSI) .... ., .. ., \ 92,3 92,3 
Ténacité, g/tex .. 45,7 45,7 
Stélomètre Ténacitè, g/tex. , ! 23,9 24,0 
Allongement, Ç,i. 8,6 7,3 
Mici:onaire Indice ....... · j 3,80 3,80 
Maturité R.M ........... 0,355 0,382 
0
~ fibres rnùres . i 65 71 
Préparation \ 
Carde Nm sortant ...... 0,23 0,24 
RéguI. USTER U (10) ...... 2,4 3,3 
.Nombre de boutons/g .... ! 113 128 
Etirage t •• pas. Nm sortant . 0,25 0,25 
Régul. USTER ......... , .. j 3,4 3,5 
Doublage ................ , 8 8 
Etir;ige 2• pass. Nm sol.""tant.. j 0,27 0,26 
Regul. USTER ............ 3,6 3,7 
Doublage .................. , 8 8 
3,02 2,92 Banc à boches Nm sortant .. , 
Régular. USTER .......... 1 7,3 7,1 
Nous avons fait analyser : 
Acala 1517 C, 
Acala 1517D, 
Acala 15 l 7 BR 
et nous y ajoutons également les résultats obtenus 
sur Acala 4-42 et Acala 1517 D au MANGOKY. 
1 Acala 1517 D Acala 4-42 
1 
1 TULEAR MANGOKY MANGOKY 
! 
1 30,3 28.2 26,8 
1 
27,0 24,l 23,2 
89,1 85,5 86,6 
1 
8,95 8,25 8,10 
96,7 89,1 87,5 
1 
47,9 44,1 43,3 
24,3 ·26,8 24,0 
1 
8,5 8,1 8,3 
3,95 2,90 3,45 
1 
0,394 0,318 0,359 
74 56 66 
1 0;23 0,25 0,24 
1 
2,3 2,6 1.9 
137 218 166 
1 
0,25 0,26 0,25 
3,5 3,4 · 3,0 
1 
8 8 8 
0,26 0,27 0,27 
-1 3,6 3,50 3,40 g 8,00 8,00 
1 2,98 3,00 2,99 
6,9 7,10 7,10 
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Déchets de caréage 1 
Chapeaux . . . . . . . , ...... , ,· 
Briseur .......... , .. , ...... -
~~:~f s - . : : : : : : : : ' : : : : : ' : : : : : 1 
Longueur USTER ,2• passage i' 
d'étiragei 
L. commerdale, mm . . . . . 1 
L. movenne. mm · / 
Fibœs utiles, o.; 
Filage • C011tùw à filer / 
Nm sort. ·ÎÜ : tors, th .. 
tors. réelle 






























































Nm sort 60': tors. th 
tors. réei.le 
97:5 tim 976 933 976 l 015 1 
977 977 933 977 1 020 
Nm sort. SO- : tors, th 
tors. Tt!.eib 
1127 t'm 1 127 1 100 1 127 t l7l 1 
C . . . d "' '' ' 
__ 1_n_1 ______ 1_1_r_, _____ t_1_00 ______ 1_u_1 _____ r_,_ss __ j 
aracterz.·:Uiqt:~ ~:i nt oo ... ca;t 
Regular. USTER , 101 1,,: m 40 J 
::-rm 6!J ···· j 
Nm 80 
/ R.1sist. l'l-!y ( 200 e,.:;sais) j 
! K"IT'" .JO ... j Nm 60 .. , / 
1 }Jm 80 'H 1 
/ Ecart-typ:! 1'.!m 4:l , .... j 
/ 
~m 6!) •... 
1 r"m 80 ... 




Hm 60 .. :: I 
I'-':m '30 
Allongement 
Nm fü} ,., . 
Nm 40 ... -1 
~. 'ù ' 
·" " ···-1 
Nm du fiI usagé Nm 40 .... 
V f.O 1 N: SD ".' 
Longueur de ruptm:; Nm 40 .. i 
r,m 6:J .... 




































































































Grade selon standard ASTM 1 1 
~Jm 40 . .. . B B B C + à B B 
Km 6'.J .... ,· B B C + à B C -;- à B C 'T à B 
N'm. 80 . . . . B B C ... à B C + à B C + à B 1 
Indice Nm -+J . . . . . 1 l2 112 109 W7 HH 
Nm 60 .... i 110 10? 107 lOti 106 
1
. 
Nm llO .... j 108 108 106 lN 1!l4 
I\~~:t~~~~- ~:h~-~~~~~~~t-~~s . ..i 1 1 2 0 j 
Thick places .. . . . . . . . . .. . 1 176 1S6 léS 167 211 
Neps .. ., . . . . . . . .. . . . .. . . . . 6ù0 643 689 1 055 915 1 
--------------, 
Colorimètre HVIvTER·NlC- i 
IŒRSON ! 
Refle::::tance . ,, . . . . . . ...... 1 
YeUovmess ............... \ 



















M .. RoERICH, Conseiller scientifique de l'LR.C.T. en 
matière d'expertise de fibres, a portè sur ces analyses 
les conclusions suivantes : 
- Acala 1517 C: l" 3 32 très régulier. Ténacité 
d'Acala (24t Micronaire plus elevé que chez 1es coton· 
niers du MANGOKY (3,8) et maturité m::'!diocre (0.355). 
Boutons nombreux. Bonne longueur de rupture. avec 
peu de chute du Nm40 (17,3) au Nm 80 (l6J. Bel 
aspect pour les 3 Nm. Ferait un bon peigné en Nm 80. 
- Acala l517 BR : l" l 'S régulier. Ténacité d' Acala. 
Micron::tire de seulement 3.8 mais avec une maturité 
convenable (0J82}. Toujours des boutons i 128). Tt)na· 
cité des fils baissant peu du Nm40 (17,6> au NmSO 
( 16 i. Bel aspect pour les troi::; Nm. Teinte un peu 
plus terne (blanc str. mid.). Ferait également un bon 
peigné en Nm 80. 
- Acala l517D: 
TULEAR: Très bonne longueur de l" 3/16 très 
régulière. Ténacité normale. Micronaire et maturité 
assez bons (3,95 et 0,394). mais œpendant beaucoup de 
boutons (137 ). Très bonnes ténacitës et régularités 
['ster des filés aux 3 Nm. Aspect plus moyen que 
l'Acala 15 L7 C. Même couleur. Peut faire un peigné 
en Nm80; 
2,-~, 
MANGOKY : Bonne fibre de près de l '' l/3 régulière 
au moins au départ ( DR 85,J sinon après les etirages 
(Uster 58 o~ ). Ténacité excellente (27 Stel. au !ieu 
du 24 habituen. Beaucoup de boutons (218 et 10551. 
Micronaire et maturité très médiocres (2,9 et 0.318). 
Fil de ténacité particulièrement élevée, avec plus ,.le 
18 km aux Nm 40 et 60 et 17.7 en 80. Grade assez 
moyen. Un peu plus terne de couleur. Blanc Str. Mid. 
Selon le CRITER, ferait. bien épurée au peignage. du 
bon lOO peigné. 
- Acala 4.42: Un peu moins de 1" 1 'L6 très régulier, 
Bonne ténacité d'Acala (24 l. Micronaiœ moins bas 
( 3 ,45) et maturité moini médiocre ( 0,359 l. et donc 
moins de boutons. Le fil, faisant 17 et 16 km en Nm 40 
et 60, dépasse encore 15 en Nm 80. Aspect moyèn et 
bon blanc (Midl. ). Ferait, selon le CRITER. du bon 
peigne 80. 
Récapitulation des essais compara~ 
tifs entre Acala de 1957 à 1963 
En se reportant au tableau général établi dans le 
rapport annuel 1962 et en le complétant par les 
résultats obtenus en 1963 à TULEAR et au MANGOKY, 
nous obtenons les resultats suivants : 
,--:----------------------------------, 
1
, l I Production coton-graine, moyenne 1 
Variété Nom~re 1----------------
1 1 






èrnC oin en kg/ha 
1 1--1-- 1 
1 
Acala 1517 C .. ,. ............. · 1 12 1,' 3 022 100,0 \\ 
1 
Acala 4-42 . . . . . . . . . . .. .. .. . .. . .. 20 i369 . 85.8 (sur 12 essais) 
Acala 27 e ...... , ............... 1 7 2 975 90,8 , 
1
. AAca:: ~1ifornia ............. · , 134 \ ; 71:~~ 9sU (sur 7 essais"i_ \. 
\ A~:la 911 .. : : : : : : : : : : : : : : : : : : : : 1 1 \ 2 813 84j ] Acala 22-2 . . . . . . . . . . . .......... 
1
. 3 2 834 91.S 
Acala Mesilla Valley . . . . . . . . . . 4 1 2 761 92.l ! 
Acala 1517 D . . .. . . .. . .. . . .. .. . 4 
1 
2 373 99,3 lsur 3 essais) 1 
Acala 1517 BR ........... ., .. · I 3 3Gll lOU ! 
Texacaîa 54-55 . . . . . . . . . . . . . . . . 2 2 609 9-l,3 1 
Conclusion de l'essai variétal 
Tant au point de vue productivité qu'à celui des 
caractéristiques .de la fibre, trois variétés seulement 
restent en compétition: 
Acala 1517 C, 
Acala 1517 D 
Acala 1517 BR. 
Les essais variètaux 1964 devront porter essentiel· 
lement sur ces trois variétés, auxquelles il pourra ètre 
adjoint la. nouvelle introduction d'Aca]a 1517 C en 
provenance d'Iran. 
MULTIPLICATIONS 
Petites 1nultiplications d' Acala 
Les petites multiplications d'Acala, jointes à la col-
lection, comportaient les mêmes variétés que celles-ci, 




Rdt I Seed j Longueur- de fibre I Stélomètre l 
Varietè 
A.cala 1St7 C anden ....... . 
Acala 1517 C Iran . . .. .. .. . 
Acala 4-42 ancien ......... _ 
Acab .J-42 nouveau ........ 
1 Acala 27 e . . . . . . . . ... _ . __ .. 
Acala California . _ ....... , .. 1 
Acala 5675 ..... _ ... , .. • .. . . 1 
Acafa 9ll .. .. .. .. ......... j 
Acala 22-2 ..... __ ........... / 
Acala Mesilla Valley ..... . 
Acala 1517 D ......... · I 
Texacala 54-55 ......•.... 1 Aca!a 1517 BR . .. .. .. . . .... l 
P.M.C. égr. l Index 1---
1
--------- Fin<èsse /1 ---1--- 1 g I ,1,; 1? / g Halo UHML 1 ML / UR I.M. Tên Allgt j 
__ 1
1 














1 1 1 ~- 1 1~) 
/ 33,9 l.Ul l 33.4 1 33,0 ;~,~ 1 ~~,' .J.,20 1 22,5 1 9,!J 1 
1 34.9 / l3.6 32,/J 1 31,3 , ~ / o +.60 j 23,S M 1 32,-4 l 14.2 / 33,7 'J 31.1 26:9 S7 .p~ j 21.4 1 li,4 
/ 38,6 r 14). 1 32.4 3l.3 27,n J 86 4.35 23.:! j ~-'·~ 
34,+ i l-f.8 
11 
31.9 / 31,2 26,0 - S3 3.93 ) 20,3 _ 
30,2 J H.8 33.7 33.4 17.0 / 8t 3.70 21,4 / 7.S 
;1·~ 1 l,l,O 1 33~,41- 1 1i'.6 il.·22 1 ~~ tt ! ~~·.~ ) ~·~ 
3y3"',9' li 13,S Il 3),'g 1 <L 1 ! ~.- 1 13,; - 3L6 16.3 J 84 3.95 22,4 o" 
30,7 16.5 ) 37,2 1 35,9 ~.S j B6 3.711 
1 
22.3 9,9 
31,1 U.9 1 36,1 34,l 30.2 j 89 3.95 23,l J 9.1 33.3 15,7 1 32,l 1 30,6 23,7 84 4.00 1 22.0 9.2 
34,5 BA 1 3-U 33,3 28,5 1 86 3,70 , 2·1,l 7,3 
Moyennes 1nultip1ications 
Elles _portaient sur deux variétés : 
Ici, comme en collection et en petite multipli-
cation. l'A.cala 1517 C han a manifesté un très mau-
vais stand: 15,7 ~" du stand théorique, contre 91,8 °,J 
pour l'Acala 1517 C anden. 
Acala. 1517 C and.en, 
Acala l517 C nouveHe introduction 
en provenance d'Iran. SCHEM.4. DES MULTIPLICAIIONS D'A.CALA 
A.1mèe N A~lBATOBE - TANANARIVE Culture en pots isolés 
Armée N+t Petite Multiplication non autorécondé pour essai variètal 
Autoeécondés._ 




en parce Uellisolèe 
.rtnnée N+3 Collecti.on Petite Mulfrplication 
An!lée N+4 
Année N+S 
Une nouve!Ie vague de semences est criée chaque 
année, les graines des planteurs ne: sont donc jamais 
conservées comme semences. 
Pour éviter des autofücondations trop prolongées en 
collection et petites multiplications. la semence d'ori-
gine est réintroduite tous les cinq ans. 
Importance des multiplications successives: 
Collection : 10 m2 ; 







Moyenne multiplication : 10 a ; 
Grande multiplication: 5 à 7ha LR.C.T.; 
Multiplication industrielle: 35 à 40 ha C.F.D.T. 
Le rôle de l'I.R.C.T. s'arrète à la fourniture du coton· 
graine de grande multiplication. à l'usine C.F.D.T. 
A partir de 1964, l'I.R.C.T. égrènera sur sa Station 
le coton-graine de grande nmltiplicadon et Iivi:-era à 




SECTION D'AGRONOMIE GÉNÉRALE 
Quatre grands sujets ont été etudiés en 1963: 
- La culture cotonnière dans la zone d'IHOSY. 
Fertilisation. 
- L'alluvionnement par les eaux du Fiherenana 
pendant la campagne 1963. 
- Essai d'epuisement sur alluvions. 
- Essai de culture du cotonnier sur sables roux 
dunaires et sur défrichement après sisal. 
ZONE D'IHOSY * 
(Culture sèche) 
Les essais de comportement conduits en 1962 par 
M. LUCAS, chef de Secteur de BEKIFAFA, avaient mi.q 
en ,!:;,idence les points suivants : 
1° L'apport de fumure est necessaire dans la majo-
rité des cas pour entraîner un rendement attractif 
pour le planteur; 
2'' L'accroissement de rendement est spectaculaire 
avec un apport de 10 t/ha de fumier de parc(# 100 q,i 
en moyenne) ; 
3" Le développement rapide de la production coton-
nière risque d'ètre freiné par le manque de fumier 
et l'épuisement rapide des réserves de poudrette de 
parc: 
4' La fumure utilisée se rattache davantage à une 
fertilisation minérale qu'a une fumure organique ; 
5" La substitution d'une fumure minérale éqtliva-
lente à l'apport de poudrette de parc reviendrait à 
près de 30 000 F FMG. ha. 
Dans ces conditi.ons, il apparaissait nécessaire de 
rechercher une formule de fumure minérale équi-
librée et rentable et d'en préciser les modalités d'ap-
plication. Tel était l'objectif du programme 1963. 
En ce qui concerne les autres problèmes, il ne sem· 
ble pas pour l'instant nécessaire de reconsidérer la 
question variétale, le Stoneville paraissant répondre 
aux conditions écologiques et aux desiderata éco-
nomiques. · 
'' Voir P, FR,\NOVlN - La culture sèche du cotonnier dans 
le Sud-Ouest de Madagascar - Coton et f'.ibres Tropicale,, 
XVII, 3, décembre 1962, p, 377-394. 
Les densités ont fait l'objet d'un essai portant à la 
fois sur les variations de l'interligne et de l'interplant. 
Un essai de dates de semis échelonnés sans répéti-
tion a été mis en place sous le contrôle du chef de 
Secteur de Paysannat. 
La protection phytosanitaire a èté assurée en appli-
quant le calendrier I.R.C.T. établi pour le Secteur Sud-
Ouest. L'évolution du parasitisme avec le dévelop-
pement de la culture ainsi que le comportement 
phytosanitaiœ avec l'enfouissement des résidus de 
récolte seront suivis ultérieurement par la Section 
phytosanitaire de TULEAR. 
Les essais 1963 purent être menés à bon terme gràce 
à l'étrohe collaboration entre le chef de Secteur de 
Paysannat de BEKIFAFA et l'I.R.C.T. Le secteur a 
réalisé tous les travaux de préparation et d'entretien 
des essais. 
L'I.R.C.T., de son côté, a établi les protocoles. assuré 
leur misé! en place et surveillé les opérations de 
récolte, la main-d'œuvre étant fournie par le Secteur 
qui bénéficiait du produit de la récolte. 
Analyse des résultats des essais de 
comportement 
Nous avons rassemblé dans un tableau l'ensemblt:: 
des essais de comportement conduits par le Secteur 
de Paysannat de BEKIFAFA_ De ce tableau, un pre-
mier point se dégage: l'importa11ce de la date de 
semis, d'ailleurs confirmée par 1es essais. De ce mème 
tableau, nous avons cherché à dégager, sur les essais 
se prêtant à la comparaison, l'évolution des rende-
ments dans le temps, compte tenu de l'effet années. 
Il apparaît nettement, dans les cas où la fertilité ne 
constitue pas le facteur limitant, une amélioratioH 
des re11dements au coùrs de la deuxième année de 
culture, amélioration liée à celle de l'état physique 
du sol. 
Enfin, l'arrière-effet des fumures au fumier de parc 
apparaît important en deuxième année, 
Nous n'analysons ici. que les résultats du Secteur 




Production de coton-graine, kg/ha 
Andrarroma,·,,: · · · 1 
Iazoroha - . - · - - - - · · - · ·, 1 
Sahaœ:1soa E. , i '" a!\nee). 1 
SallamasOcl \\' ( 2' ar:n<ie , • 1 
[ngetri'lBn2. bas ...... , J 
lngetrünena haut ... , ... i 
Inget~imena centre .... , 1 
Ber<Jkë:êa . . . . . . . . . . 1 
Be~-~~~è/~' :ha~t': .. : . : ..... j 
Bekl.c""-'1 Est , S-ffiOlr 1 ... . 
Be !dfafa n::ain il.,. année 1 • J 
Tanambao . . . . . . . . . . . . . .. 1 
Ambia l'·' annee . ). 
Ambia 2' anuee . 
Aml.iararata .............. 1 
Ambaranta . , .. - . . 1 


















































2 610.i) :Yl-ll,62 
1 897 J} 17-tl-62 
l ,;119,0 2l-1l-ô2 
-id.-
2 1-16,0 29-ll-62 
23~.'l 0 
- i.d. -
:2 ScJ! 1 L-12-62 
l ':>1l -id. -
l 901) 11-!2-62 








-id.-Beman:iœtsy ............ ; 65 l 
Androho~~~: (_l'" année) .. l . 
1 
_r, , 






l 'lüï -id. -
t 323 -id. -
! 324,1 I 
Evolution des rendements avec la culture 
et les fumures 
Nous avona pris. dans Ia plaine d'IHOSY, Ies huit 
emplacements qui ont été cultivés en cotonniers suc· 
cessiv<!ment en 1961 et 1963. Le dispositif. sans rèpè· 
tition, était le suivant: 
1 
j 
Parcetle I Parcelle II 
l" annee 11962\ 
1 
sans fumier avec fumier 
2' année it963 • sans fumier avec fumier 
Le tableau dc;S rendements figure ci-dessous (ren-
dement en kg.'ha·i. 
1962 1963 
Emplacements i Témoin; Fumé j Témoin; Fumé 
---------· !--- ---- ---
1 Iazoroha .......... 1 1302 2 !!27 l 917 3 !22 
1 Ingeti:irnena bas .. : 589 1 367 939 1 897 
Ing:etrimena haut 5<l1 1 OilS 531 t '}19 
Bereketa 1 300 1 300 l 944 :! 1-16 
Ambia . . . . . . . . . . . 552 l 626 l 072 2 363 
Ambararata . . . . . . 1 016 1 7ù2 m7 925 ! Bema.ndretsy ...... i 651 ; 1 5~~ i 6~5 , 2 359 
, Androhotsy ........ ; __ 6_4 __ ., _: ~I ~-1_3_2 __ ~ _ 
1
1 
MbFnne . . . . . . . . . . . 824,l 1 1 694,0 t 036.1 1, 2 007,0 
1 694,0 i 036,1 2 007.0 
Etude de l'effet "années" 
Avant de tirer des conclusfons du tableau précédent, 
il convicmt de faire h part du dimat dans le comple:œ 
climat ;< sol qui a présid~ à l'evoluti.on des œnde-
ments au cours de ces deux années. 
Nous nous reportemns aux résultats obtenus sur 
des parcelles cultivées en première année en 1963 et 





i 1962 ' 1963 l----1- 1 1 Non. 1 fumé Non_ i Fumé -
1 fum0 , Fume 1 
1962." ( 552 1 1 62j 1 072 2363 1 
1963 .. ) Jach,3re 161711913 1 
i naturetle _ j 
L'année 1962 a été un peu meilleure que l'année· 
1963 ; mais il n'en re--te pas moins vrai que l'on 
constate un accroissement des rendements en deu::;:fo. 
me année de culture par suite d'une amdioration 
physique des sols sous l'effet des façons culturales 
comme le montre:1t les observati.ons faites dans fo 
temps et dans 'l'espace. 
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Des réserves· doivent être faites dans le cas où le 
facteur limitanc est Ie niveau de fertilité. Par exemple 
a SAHAMASOA Ouest, la parcelle 1962. non fumée, a 
donné 328 kg. ha. En 1963, la mème parcelle a été 
subdivise;:; en deux parties : une partie non fumée, 
qui a donni 333 kg ha, et une partie fumée, qui a 
produit 2 610 kg ha. Cette évolution des rendements 
paraît d'autant plus marquèe que les sols sont plus 
lourds, l'effet deuxième année étant prati.quement nul 
sur cerrains sols assez légers. 
Essai doses à Beraketa 
L'essai mis en place à BERAKATA était un essai 
NP K réalisé suivant la méthode des coupes à raison 
d'une coupe à 10 000 équivalents à l'hectare rèalisée 
dans chacune des surfaces de réponse des trois élé-
ments N, P et K pris deux à deux. 
La mise en place: a étê effectuée le tl décembre 
1962. Les engrais ont été épandus à la volée et enfouis 
au pulvériseur à disques avant billonnage. 
231 
Le semis du coton a éte fait à la main. 
L'essai, situé sur un ancien terrain de culture, avait 
reçu une préparation satisfaisante. 
Coupes réalisees dans les siwfaces de reponse 
NO,- + 3 PO.H,- = 10 000 équ./ha. 
K + + 3 PO, H,- = lO 000 èqu-iha 
NO, - + K + = W DOD équ.fha. 
Réalisation de l'essai 
a) Objets mis en essai: 
Coupe NP: NO,- + 3 PO,H,- = 10 000 -
objets N - NP- PN - P 
Coupe KP : K + + 3 P0.1H2 - == 10 000 
objets K · KP -PK -P 
Coupe NK: N08- + K+ = 10000 
objets N-NK-KN-K 















~ Phosphate Cl K I coton-grame \ 
NO,- N P0.1-I,- P,O, ·1 K• K.O 1 (45 ~. Nl I bîcalcique (60 ";oi K,Oi i kg/ha 
équ/ha \ kg/ha 
1
. equ/lm ! kg/ha . équiba ! kg/ha kgiha (38 q,i-P,0.,1 kgiha !, 
1 1 kg/ha 
10 000 i HO \l 3 330 ,-237- ·11-- ,--11 3LO ,1--623--(~ 
1 p ... ) tp .. ::1 
NK .. 1 
PN ··I 
PK ··/ 
KN "I KP . 
1 1 w~I m 
f ~1 1 fi !
1 













1 2 330 1 166 1 3 000 ) H2 ) 
93 ! 436 
3 000 ! 42 ! 1 000 \ 71 \ ~ ~~ \ ~j~ . l 93 \ 187 236 55{ 551 
Tém .. l 
Rdation NO,· - PO;l-I,-. 
La répartition des rendements suggère l'ajustement 
à une courbe du premier degre : 
x variant de O à 10 lorsque 3 PO,H,- varie de O à 
10 OüO équ,iha avec la relatton NO-., + 3 PO,H,0 
= 10 000 equ./ha. 
Le test de Jinearitê montre que cette hypothèse n'est 
pas contredite par les rendements observés. 
Le coefficient de régression ( 8ô,7) est significative-
ment différent de zéro, les rendements croissent donc 
vers les plus hautes teneurs en phosphore. 
Relation K.._ - PO,H,-. 
La répartition des rendements suggère l'ajustement 
à une courbe de premier degré : 
Y = l 189 + 90,8 X 
x variant de O à 10 lorsque 3 PO,H,- varie de O à 
10 000 équ./ha avec la relation K + + 3 PO,H.-
= 10 000 équ./ha. 
Retour au menu
232 
Le test de linéarité montre que cette hypothèse 
n'est pas contredite par les rendements observés. 
Le coet1icient de régression (90,8i est significative-
ment différent de zéro, lès œndemeuts crnissent donc 
vers les plus hautes teneurs en phosphore. 
Relarion NO,- - K+. 
Les rendements observés sont indifférents des pro-
portions entre ces éléments et sont equivalents sinon 
infèrieurs au témoin. 
L'absence de phosphore dans ces formules a joué un 
ràle de facteur !imitant. 
Interprétation des résultats, 
L'étude des relations existant entre N et P. d'une 
part, en P 'è:t K, d'autre ,?art, a montré que seul le 
phosphore était utile. 
Pour la quantité d'éléments fertilisants étudiée, m 
fumure s'établit donc à: 
P .::P.; = 240 kg, ha 
Essai modalités-doses 
Parallèlement à l'essai dose3, il a été envisagé un 
essai multilocal de modalités d'application de la 
fumure azotée à BERAKETA, INGETRI.MENA, SAHA-
MASOA et Af..1BARARA.TA. Dans tous les traitements, 
fr.. fumure phosphatee fut apportée totalement au 
semis et appliquée soit en couverture, soit en side-
dressing. 
L'apport d'azote. comportant soit du S04. (NHJ-.: 
soit de l'urée, était appliqué soit au semis, soit au 
démariage, soit fractionné entre les deu." stades. 
Le protocole était le suivant : 
Modalités A : épandage à la rnlèe 
B : épandage en sicle-dressing au semis 
C : épandage en side-dressing avec frac, 
tionnement d'azote. 
Doses 1 200 kg phosph. bicalcique à 38 n,i 
+ 250 kg sulfate d ammoniaque 
à 10 % + 30 kg urée 45 ° '~ 
2 200 kg phosph. bicalcique à 33 ~à 
-i- 250 kg urée à 45 Q~, 
C1 : 200 kg phosphate bicalci.que + 125 kg sulfate 
d'ammoniaque au semis; reste au démariage. 
C2 : 200 kg phosphate bicalcique -1- 125 kg urée au 
semis ; .este au dèmariage. 
Le dispositif expérimental était le Carré Latin 
6 X. 6 ou bloc<; 6 ,< 6 suivant les essais par suite 
de la permutation des parcel!es au moment dt: l'appli-
cation de la fumure au semis. 
Essai de Beraketa 
Le semis et l'applicati.on d'engrais au semis ont été 
effectués les 11 et 12 décembre 1962 et la fumure 
azotée (au démariage) les 15 et l6 janvier 1963. 
Les dilfürences entre traitements ne sont pas signi· 
ficatives. 
Le rendement moyen est de J 805 kg· ha. 
Pas de différences concernant l'aspect vègétatif du 
cotonnier. 
Le rendement moyeu correspond ·sensiblement à 
celui obtenu a1:ec la même dose de P~O~ dans l'essai 
doses. - '' 
A posteriori, l'absence de différence significative 
entre tmitements s'explique au vu des résultats de 
l'essai doses: seul le P!]O;; marque dans 1·essai doses 
de BERAKETA. Or la variation dans l'essai modalités-
doses porte essentiellement sur les formes et doses 
d'azote, la dose et la forme de P20:, restant inchangèe. 
A la lumière de cet essai, U s'avèœ, comme on pou-
vait s'y attendre d'ailleurs, que la localisation du 
P!lO;, ne s'impose pas. 
Essai d'lngetrimena 
L'essai a été mis en place le 13 dëcembr0 l962 sur 
terrain nouvellement défriché. Sols rouges de plateau 
de développement limitè dans la zone IHOSY mais 
reprësentatîfs des sols rouges de la zone d'IVORY. 
beaucoup plus étendus. Le dispositif expérimental est 
exactement le même que celui utilisé pour i'essai 
modalités doses de BERAIŒTA. 
La production en coton-graine est donnée dans le 
tableau de la page suivante. 
l' L'épandage en side-dressing l'emporte significa-
tivement sur l'application à 1a volée ; 
2° Il n'y a -pas de ditl'erence significative entre 
l'épandage en side-dressnig au semis et l'èpandage 
en side-dressing au dèmari.age ; 
Y La dose 1 ( 50 unités d'azote ammoniacal + P ~O, l 
est supèrieurè ii. la dose 2_ (llO unités d'azote soi:is 
forme d'urée+ P10~l- Déséquilibre P N ou plus pro· 
bablement déséquilibre N S; 
4·' L'"efiet de la dose se ressent plus particulièrement 
a l'épandage en side-dressing au semis où B1 > B:.:. 
Par contre C1 et C.! sont identiques entre eux et non 










A ta votèe 
· En side-dresing au semis 
de-dressing avec fràctionne-1 
ment d'azote 
Essai de Sahamasoa 
Fumure 
200 kgiha phosphate bicalcique 
+ 250 kg!ha sulfate d'ammoniaque 
+ 3.0 kg/ha sulfate d'ammoniaque ................. · 1 
200 kg/ha phosphate bicaldque 
.,~D l ·1 ' 2; 1::1/h:g:~:s::e· ~·i~~~:~~~~., ..................... · 1 
+ 250 kg·'ha sulfate d'ammoniaque 













200 kg/ha phosphate bicalcique 1-----
+ 125 kg/ha sulfate d'ammoniaque au semis 1 
+ 125 kg/ha sulfate d'ammoniaque au démariage ... 
200 kg/ha phosphate bkalcique 
+ 125 kg/ha urèe au semis 
..:.. 125 kg/ha urée au démariage ! 1 021 
Cet essai a éte mis en place le 14 décembre 1963 
sdon le mème protocole que celui utilisé à BERE-
KETA et INGETRIMENA. 
L'essai a été mis en place sur sol récemment pré-
paré. Pricêdent jachêre naturelle (prairie à Hete-
ropogon). 
En cours de végëtation, nous constatons les m0mes 
phénomènes qu'à INGETRIMENA en ce qui concerne 
le comportement vis-à-vis de la fumure azotée. D~ 
plus, le développement est inférieur à celui observé 
sur INGETRIMENA. 
L'essai sur sols assez argikux a étè très superfi-
ciellement préparé, mais le lit de semis a été correçt. 
Traitement Mode d'épandage 
1 
A1 A la volée 
i A2 




Cl En side-dressing avec frac-
1 tionnement d'azote 
1 C.2 1 
Fumure 
200 kg/ha phosphate bicalcique 
+ 250 kgiha sulfate d'ammoniaque 2; k;~h:g;:::s:::e ·~~~:;~;~~~- .............. , ....... , · 1' 
+ 250 kg/ha urée .................................. .. 
200 kg/ha pl10spllate bicalcique 1 
+ 250 kg(ha sulfate d'ammoniaque 
+ 30 kg1ha urée ................. , ............... , , .. , 
. 200 kg/ha phosphate bkalcique . 1 
20: :~hl:g:~~:s:::e· ~~:~~~~~~~· _· ............. : ......... · 1' 
+ 125 l;:g/ha sultate d'ammoniaque au semis 
+ 125 kg/ha sulfate d'ammoniaque au démariage ... 
1 
200 kg/ha phosphate bicalcique 
+ 125 kg/ha urée au semis 
+ 125 kg/ha urée au démariage 
1 














En moyenne, nous avons C > B > A 
,, i,))>f2,) 
Donc, l'épandage en side-dœssing ai;ec fractionne-
ment de l"azote est supè:lieur à l'épandage en side-
dressing au semis, lui-mèrne supérieur à l'è"!pandage 
à la volée. 
li.fais l'effet modalites l'emporte sur ["effet doses, si 
bien que C1 et Ci! sont identiques et supérieurs à tous 
les autres traitements. 
B1 et B;:: sont supérieurs à A~, mais pas à A1 et 
"'-t l'emporte sur A.:;;. 
L'on peut émettœ l'hypothèse : 
a) que le faible développement du cotonnier a mis 
en relief le ràle de l'épandage en side-dressing ; 
b j que l'on se troulie en pri:lsenc~ ct·un certain les-
sivage limité par l'épandage en sicle-dressing ; 
c) un lessivage plus faible dans le cas de rap-
plication sou;; forme ammoniacale; 
d) éventuellement, une carence en soufre. 
Les rendements sont relativement bas à SAHA.1.vIA-
SOA. Deux facteurs. en dépit de la fumure. ont eu une 
action dMavorable : 
1" La date de semis tardive. L'on aurait dù semer 
un mois plus tèt. mais il n'avait pas été possi;Jle d8 
préparer les sols pour cette date; 
2' La préparation des sols. :n s'agit d'une culmr::: 
en première année, sans labour douw~rture durant 
Traitement Mode d' êpandage 
la saison des pluies preccidenti:;s. I1 n'en reste pas 
moins ,que ces sols, Ùn peu lourds, pré.:;entent di:; 
l'interèt si l'on S<:! réfère aux résultats des essais d,, 
comportement sur les mèmes sols. 
' l '' année 1 2" année \ 




Nan / F . 1 K0n j urne . urne . 
f- !ha fum .. e I k- 11 _ / fume 
,g_ ·-· I kg.·t~a .g, l<t I kg_,ha ; 
Sahamasoa Ouest .... 1
1 
990 1 328 1 2 593 j 332 j 
Sahamasoa Est . . . . . . 75û \ 23S J 2 26û j 441 i 
Essai d' Ambararata 
En raison d'une défaillance du système hydraulique 
du tmcteur, nous avons dû. abandonner la répartition 
au hasard par blocs et proceder par bandes continguës 
sur toute la longueur de ressai. L'absence de répè-
ti.tions n'autorise pas l'analyse statistique, 
La mise en plaœ a eu fü:u lè 13 fovri.er 1963 sur un 












En side,dœssing au démariage 1 
Side--dre:ssing avec fractionne- JI 
ment d'azote 
Tèmoin non fumé 
: ~~ I~if'~!: ~~tat~- -~-~-~-~-~~~~:~.~ ............... ... 1· 8~ï r 
WJ kg/ha phosphate bicaldque 1 
2c: 1~:1::\~::s~:=te. ~~~~l~~~~~-- ...... - .. -............ · 1---9-4_B __ . 
+ 150 kgiha sulfate d'ammoniaque · 
+ 30 kg,'ha urèe ........... , ........ " " ..... -- .. ---1 1 05.; 1 
2-0~ ;f6l~gll;~si!1~e- ~i~~~~:~.e- ......... : ............. · I 990 1 
100 kg/h::t phosphate bicalciq_ue 
+ l25 kg/ha sulfate d'ammoniaque au semis · 
+ 123 kg/ha sulfate d'ammoniaque au demariage 
2!l0 kg/ha vhosphate bicaicique 
..J- 125 kg/ha urée au semis 
836 
-,- 125 kg/ha urée au demariage 8 ... ·t ................... , 1~ 
261 
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La également nous avons été amenés à faire, au 
cours de la végétation, des observations concernant 
]a forme d'azote, un peu différente de -celles concer-
nant INGETRIMENA et SAHA..71i1AS0A. Au 17 janvier 
nous avons constaté : 
A2 et C'.l teinte chlorotique, plus marquée sur A~ 
A1 teim:e verte normale 
B1 id. 
B2 id. 
Au L3 mars. cette chlorose avait disparu. 
AMBARATA paraît avoir été moins arrosé que les 
zonè d'fNGETRIMENA et de SAHAMASOA. Le les-
sivage aurait pu être moins important là que sur les 
autres emplacements ... 
Cette chlorose temporaire à AMBARARATA aurait 
pu correspondre à une faim d'azote temporaire satis-
faite par l'épandage en sicle-dressing et non dans 
l'epandage à la volee de l'urée, ceci supposant corol-
lairement Ullè évolution lente de l'un~e. 
Il est également possible que l'on se trouve, là 
encore, en presènce d'une carence en soufre dont les 
symptomes sont particulièrement marqués au début 
de la végétation, 
Essai prélin1inaire NSP 
Cet essai fut mis en place les 17 et 18 janvier 1963 
a la vue du compm:tement du cotonnier à INGETRI· 
MENA, SAHAMASOA et A..i'vŒARARATA. Cet essai, 
improvisé, était destiné à éclairer éventuellement le 
probfome en vue d'une expérimentation systématique 
lors de 1a campagne suivante. 
L'expérimentation, menée avec les moyens du bord 
(sulfate d'ammoniaque. urée, sulfate de potassium et 
chlorure de potassium) a été conduite sans répéti-
tions et se trouve condensée avec les rësultats dans 
le tableau suivant : 












N de I I I [ 1 
l'ammo- 1 1~ d.e S 1_ P.O, 1 K,O 1· nitrate ; uree ( , 
----1-- --1--l--1 




l21 \ 91 ) ~t 




































Analyse des résultats 
1° Effet P-N: 




--1 430,75 1 2/N,40 362,57 SansN .... I 377.60 I_ 2-14,50 311,05 
Moyenne 
.. 1 404,l? 1 269,45 336,80 
' 
L'effet P et l'effet N paraissent certains. 
2" Effet N·S (moyenne P et sans P): 
Avec S Sans S Moyenne 
Avec N .... , 391,0 330,0 3ô0.5 
Sans N .... 327.0 278,0 302,5 
Moyenne ... 359.0 304,0 331,5 
L'effet soufre parait exister. 
3' Effet !'-S (moyenne N et sans N): 
1 
Avec P Sans P Moyenne 
Avec S 
····I 448,0 270.0 359,0 Sans S 343,S 307,5 325,5 
Moyenne 
.. 1 395,7 288,5 342,0 
Là encore, l'effet soufre est apparent, mais plus 
faible, puisqu'il s'agit de la moyenne des effets avec N 
et sans i:,;:. Enfin, il est possible q_ue notre application 
tardive de soufre ne corresponde pas à la phase 
critique des besoins, ne permettant pas ainsi de met" 
tre en relief l'effet soufre d'une façon aussi nette 
qu'une application précoce aurait pu le faire. 
En définitive, au vu de cette expérimentation som-
maire l'hypothèse d'un effet soufre paraît se confir· 
mer. L'effet P peut être considéré comme le facteur 
principal et le rapport N-S comme un facteur secon· 
daire. L'expérimentation 1963-64 devra tenir compte 
de ces constatations. 
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Essai de densité 
Cet essai avait pour but : 
l' de recherchèr si aux espaœments de billons pra-
tiquem,:;nt utilisablès, il existe une interaction entre 
espacements et d.ëansités ; 
2° dans cett,~ éventualité, pour chaque interligne, 
déterminèr l'interplant optimum. 
Ces espaœments ont étè étudiés en ..-ue de l'utili-
sation de 1a cultme attelée avec semis mécanique 
{ dan;; ce cas le billon de lm est difficilement 
réa1isab le). 
Les semis ont été ef!'ectuës en poquets, le 14 decem-
bre [962, sur billonnage mécanique, à BERAKETA. 
Le ,ml n'a supporté aucune fumure. 
1:ariation des intc;·piants en fo11ction. de /a densité 
et des interlignes 
60000 80 000 





a l'hectare à ['hectaœ à l'hectare à l'hectare 
0,6t) m rr:6 m 
0,75 œ. 0.-Bm 
Le bi.llon de 0.60m paraît un peu ètroit et n'a pas 
une secti.on satisfaisante. Il resiste mal ·à \'érosion 
et constitue un lit de semis défectueux. 
Les résultats de l'essai ne montrent pas de dif-
fëre:nce significativè entre les densités et les espace-
ments. Le rendement moyen est de 513 kg'b.a. 
Il nous semble qm~ [e problème densitè est un faux 
problème. 
Le vedtable problème consiste à amener la plante 
a un développement suffisant pour obtenir, avec une 
di::nsitê allant de 60 OOfJ à ;30 000 plants par hectare, 
un rendement de rordre de 2: t, ha et non à jouer sur 
la densité pour obtenir des variations minimes autour 
d'une moyenne infüt'ieure à l t ha. 
Conclusion 
A cours de cette campagne. un certain nombre, 
d'observations ont pu être tirées, tant des essais de 
comportement qu"' des essais agronomiques. 
- En premier lieu, le ràle de i'etat physique du sol 
et ses relation_; avec les rendements. Il s·avêœ. en 
r1:gle génèrale, que pour la majorité des sols, les rem· 
dements en deuxfome année sont bien supérieurs au:< 
0,43 m 0,3':i m 0,26 m 
0,35 m 0,26 m. ù,22 m 
renàèments obtenus o::n première annee sur défri-
d1tè:ment de 1a prairie: naturelle ; évidemment, à condi-
tion que Ie niveau de Eertilitè ne soit.pas- le facteur 
limitant. 
- En second lieu, Ia car,mce en P ;O., est géwirale. 
N'os essais, allant de() à 237 unités ha P~O;;, n'ont pas 
rè1:élé de maximum dans l'equilibre P-N et P-K. Avec 
œtte dose maximum, nous avons obtenu 2 t de coton-
graine contre 1 370 kg pour le tèmoin. Par ailleurs, les 
essais modalitès doses ont révdi quïl était possible 
d'obtènir des rendements attracti.fs avec des doses 
plus faibles. 
- En troisieme lieu. si razote n'a aucun effet sur 
les sols en culture, les essais modalités doses ont 
montré q_ue, en première awuie. une fumure awtêe 
s'ai·ère 11écessaird. Il y a fa probablement un manque 
d'azote provoqué par l'enfouissement de Ia prairte. 
De plus, deux probiémes d'importance inégale sont 
à approfoHdir: 
- l'un, d'un intérèt pratique. l'effet soufre et l'éven-
tuel rar,pmt N -S ; 
- l'autre, d'un 'intùèt agronomique - le role 
de lï.on Cl-. 
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Un point d'importance capitale à souligner: la date 
du semis. Cèlle-ci doit être situé~ en novembre, au 
risque d'être amené à recommencer le semis. 
Cette campagne d'essais permet déjà d'esquisser les 
grandes lignes des conditions de prévulgarisation dans 
des zones sous prairie naturelle : 
- nécessité d'ouverture des sols au cours de la 
saison dc:s pluies précédant la campagne cotonnière. 
d'où nécessité d'un programme êtabli une année à 
l'avance; 
- nécessitë d'intervention mécanique au cours de 
cette phase de mise en valeur, la traction animale 
s'avérant insuffisante pour ce travail de défrichement: 
- probabilité d'un rendement relativement faible 
au cours de la première année ; 
- nécessité d'une fumure phosphatée de fond, cor-
respondant à un véritable amendement. Application 
d'une fumure azotée complementaire, du moins en 
pœmière année ; 
- en l'absence de fumure organique, retour des 
résidus de récolte au sol par enfouissement des 
cotonniers. 
Une telle intcervention n'est pas du niveau de l'indi· 
vidu mais relève de la collectivité, qui devra opérer 
selon un plan d'aménagement préétabli, tenant compte 
de la protection contre térosion et d'une possibilité 
de rotations culturales. 
l 
1 
Argile 0 o 
Moyenne janvier 
.. ., 1 64,6 
Moyenne fevri.er 59,5 
Moyenne mats 
..... · I 59,l Moyenne avril ....... 53,0 
Afoyenne mai .... , . 65,6 
\ Moyenne générale .. I 60% 
Cet apport joue un double rôle : 
1• Effet possible de colmatage au cours de la cam-
pagne, Cet aspect sera examiné avec l'étude de la 
variation de la perméabilité stabilisée au cours de 
la campagne cotonnière. 
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ÊTUDE DE L'ALLUVIONNEMENT 
PAR LES EAUX DU FIHERENANA 
Rôle physique de l'irrigation 
Alluvionnement total 
Teneur 
Mois Nombre en éléments 
échantillons solides 
Janvier .......... , . 21 4,153 g/1 
Février , . . . . . . . . . . . 16 4,98 g/1 
Mars . . . . . . . . . . . . . . . 18 2,12 g/1 
Avril ... , . . . . . . . . . . . 24 0,98 g/1 
Mai . . . .. .. . .. .. .. .. 2-l 0,331 g/l 
ÎOTAL . . . . . . 103 
La moyenne générale pour l'ensemble de la cam-
pagne cotonnière est de 2,319 g/1. Le maximum obser-
vé a été 12,-177 g;'l et le minimum 0,125 gfl. Le talL" 
d'alluvionnement varie donc dans k rapport 1-lDD au 
cours de la campagne cotonnière. 
En première approximation, compte tenu des varia-
tions pluviométriques, la dose moyenne d'irrigation 
au cours de la campagne cotonnière peut être estimee 
à 9 000 m~iha ( dont 21) 0 o de pertes). 
Le depôt solide apporte par alluvionnement serait 
donc de l'ordre de 20 t .. · ha, correspondant a une 
couche de. l'ordre de 1,3-1,5 mm par an. 
Etude de la granulométrie du dépôt solide 
Sable fin Sable grossier 1 Limon 9ù o· o,· 
• 0 ,0 
24,8 12,9 0,2 
24,5 20,8 0;1 
20,2 21,3 2,0 
31,3 12,7 0,5 
8,0 24,8 0,3 
2l.5 % 18 % 0,5 °;; 
2" Evolutii:m de la. te.xture des sols dans les lzori· 
;;ans superficiels. - Par reincorporation du dépôt 
solide au cours des diverses opérations culturales, 
l'on peut dire que le taux d'éléments fins s'accroît 
d'environ 0,7 % par an dm1s l'hori::.on 0-20 cm et le 
taux d'argile augmente annuellement de 0.4 °·6, Ces 
apports peuvent paraitre plus ou moins sensibles, 
selon la nature des sols :intéressés par !':irrigation. 
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Apports d'éléments fertilisants par 
le dépôt solide 
'CaO total 3ù,03 ,, . 20,Sîl t ha: . •• 
·K::O total 3,12 •;:, 10.871 r/ha: 
P20J total 1,0il 
,· 20,371 t. ha: ,ê~ 
N total 0,725 :é, 20,371 t ha : 
P;p~ assimilable 0,8 •,:, 20,871 t/ha: 
628 kg 1ia CaO 
169 kg/ha K~O 
22,5 kg ha P\!05 
15 kghaN 
1.6 kg/ha 
Les bases sont abondantes, particulièrement la 
chaux, mais les ar.morts en P,O., et N totaux so!lt 
faibles et neg!ige.al•ies pmw le PD, 11.ssùnilabie. 
C'est là une information dont il conviendra dè tènir 
compte lors de l'étude des probfomes de fertilisation. 
Apports d'éié1nents fertilisants par 
les eaux d 1 irrigation 
Cètte étude a été faite à partir de l'analyse de 
.seize échantillons de 2 \ d'eau chacun prêkré.3 au 
cours de fa campagne cotonnieœ aux dates suivantes: 
N" l Date N• Date échantil. pdlèvement échantiL prèlèvement 
1 22-2-63 9 1&+-63 
2 23-2-63 LO 17+63 
3 11-3-63 11 264-63 
4 12-3-63 12 {a'1 274-63 
:ï 21-3-63 B W-5-63 
& 22-3-û3 14 2I-5-63 
7 1-4-63 15 31)..5-63 
8 2-+63 16 31-5-63 
(a') récipient cassé au cours du transport, non analysé. 
Nous n'avons pas -pu ptèkv<Z:r d'échantillon au cours 
de 1a première décade de mai. l'eau ayant fait défaut 
aux dates envisagées. 
Pour 9 001) m"/ha d'eau d'frrîgation. ks apports 








= l9l kg.ha 
= 8:/-kgiha 
= 113 kg. 'l,a 
= 4681:g:ha 
= I32kg.!ha 
Récapitulation des apports au cours 
d<: I,:1 campagn,e par l'eau et le 
depot solide 
CaO = 1323 kgha 
MgO = l,H t:.giha (non mesurable 
dans le depot solide 'r 
Kp = 253 kg ha 
Na:::O U3 kg_·ha 
SO:i ::: 468 kg/ha 
Cl = 132 kgha 
P20 0 totaI = 22 kg/ha 
N = 15 kg/ha 
Ces chiffres ne tiennent pas compte des pertes par 
percolation profonde. 
Aptitude des eaux à l'irrigation 
Nous donnons dans Ie tableau ci-dessous les deux 
caractéristiques utilisees dans les classi.ficati.ons Rt-
VERSJDE et obtenues à partir de nos seize échantillons 
préleves au cours de la campagne : 
C = Conductivité en microhms/cm à 25°C. 
NN 
\ 
/~C_a_· ·_· _,+=--,_M_g_+_• 
1 
en meq 'I i coefficient d'absorption du sodium). 
Nous constatons que les eaux d'irrigation, à l'excep· 
tion d'un échantillon C1, app21..rtiennent à la série C::. 
pour lesquelles nous avons les caractêristiques sui-
vantes: 
- C1 : Conductivité inférieure à 250 microhms/cm. 
Eau,'{ mfüsabks pour l'irrigation de !a plupart des 
cultures sur la plupart des sols avec peu de chance 
d'apparition de salinité dans Ie sol. ün leger lessiva6e 
est nécessaiœ. mais E se œncontre en irrigation nm·-
male. sauf en sol trè5 peu permêable. 
- C,; Conductivit~ comprise entœ 250 et 750 
microlÏms/cm. Gtilisables si un léger lessivage se 
produit. Les plantes modérément tolérantes atLx sds 
peuvent pousser dans la plupart des cas sans pratique 
spéciale de controle de la salinité. 
Si nous prenom la classification RlVERsmE. établie 
en fonction de C et de SAR, tous nos échantillons se 
classent dans la serie S1, definie comme suit : 
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Sl : Eaux utilisables pour l'irrigation de presque 
tous les sols avec peu de danger d'alcalinisation, bien 
que certaines cultures sensibles au sodium puissent 
être gênées. Toutefois, la faib1e valeur de SAR obtenue 
doit permettre d'éliminer 1a dernière restriction, 
N• des Conductfrité en microhm~ 
1 échantillons 
.'cm à 25·'C 




1 4 346 




1 8 208 
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Cet essai consiste à poursuivre une culture coton-
nière continue sur une bande d'environ un hectare 
pour determiner si une telle culture arriverait â 
épuiser le sol et, dans l'affirmative, en combien de 
temps se produirait cet épuisement ( essai demandé 
par la SEDEFITA ). 
La parcelle conservée est formée d'une bande de 
50 m de large et d'environ 200 m de long. Elle est 
divisée en huit sous-parcelles de 50 X 25 m. Un canal 
d'irrigation s't'itend sur les 10D m de longueur. Des 
rigoles d'irrigation, placées tous les 25 m, alimentent 
clrncune des sous-parcelles. 
Cet essai est situé en zone d'alluvions récentes. 
L'irrigation, pratiquée chaqpe année sur ce terrain 
avec les eaux du Fiherenana, apporte régulièrement 
une certaine quantité de nouveau limon. 11 est évident 
que ces apports annuels viennent en· déduction des 
exportations faites par la culture cotonnière et qu':) 
l'épuisement étudié est, en fait, la résultante des 
deux actions contraires exercées sur ce terrain: 
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En conclusion, les eaux utilisées durant la cam. 
pagne cotonnière ne présentent pas de danger d'alca, 
linisation. 
Ka Ca+ Mg SAR 
meq/litre meq/litre 
0,66 4,38 0,44 
0,65 4,33 OA4 
0,64 _ 2,25 0,60 
0,62 2,1!7 0,55 
0,62 3,02 0,50 
0,59 4.29 0,40 
0,52 3.98 0,37 
0,47 2,65 0,40 
0,39 4,50 0,26 
0_.35 4,20 0,24 
0,30 4,00 0,21 
0.54 4,11 0,38 
0,47 4,35 0,31 
0.38 4,52 0,25 
0,38 3,65 0,28 
- Apport d'éléments. enrichissants par irrigation ; 
- Exportation d'éléments par la culture cotonnière 
(précisons que, depuis 1959, les cotonniers ont tou· 
jours étè arrachés et brùlés et que l'on n'a donc 
jamais fait de restitution au sol des résidus de 
culture). 
Signalons enfin que la parcelle étudiée est elle-
mème hétérogène : 
- Les sous.parcelles 1. 2 et 3 sont sur allluvions 
profondes; 
- Les sous-parcelles 4 et 5 sont sur mince couche 
d'alluvions recouvrant un sous.sol sableux; 
- Les sous.parcelles 6 · et 7 sont pratiquement sur 
affleurement sableux ; 
- La sous.parcelle 8 est partiellement constituée 
d'une mince couche d'alluvions sur sable, partiel-
lement d'alluvions profondes (intermédiaire entre 1, 
2, 3 et 4, 5). 
Cette 1Iétérog6néité parait dans les rendements sous-
parcellaires. Elle est flagrante aussi en cours de 
culture, les zones sableuses flétrissant très rapide-
ment, malgré des irrigations partielles répétées. 
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Conclusions provisoires 1963 
Sur l'cmsemble de l'essai,- le rendement 1%3 repre-
">ente 836 kg de moins qu'en 1960. La chute, sur quatœ 
campagnes, est d,Jnc de 29 °,> du rendement originel. 
ce qui est fort important. 
Si. nous prenons 1959 comme origine des essai:; 
(base lOüj. les œndements des annees ultérieures 
s'expriment comme suit: 
1959: base 100. 
1960: 100 · Difl'erence 1960-o!: 0 
l% l : 95 . Différence 196 t -60 : 5 
1962 : 82 . Ditference 1962-61 : [3 
1963 : 71 • Différence l 963-62 : 11 
Nous voyons que le proce,,sus de baisse de œndement 
a commencé faiblement en troisième année de coton, 
s'est accentué en quatrième année et maintenu au 
mème tau.,,: de H-l3 °,) en dnq_ui.ème année. Nous ne 
pouvons en dire plus actuèl1ement, si ce n'est que œ 
proœssus de baisse est déjà important et semble 
naturellement irréversible. 
ESSAI DE CULTURE 
DU COTONNIER SUR SABLES 
ROUX DUNAIRES ET SUR 
DÊFRICHEMENT DU SISAL 
But et protocole de l-'essai 
Cet es;;aL demande par la SEDEFITA. avait pour 
but de determiner fo3 possibifües de mise en culture 
cotonnière des sables roux dunaires, couverts en sis,11, 
typiques d'une importante proportion des so!s de 
l'explottatiou de l'ancienne Société lvlalgache de Cultu-
re;; (S.M.C.). 
Le problème consistait à défricher un terrain d'es-
sai et. sans extirper le chevdu rac::.i.naire du si.sal dont 
l'abondance constitue une source da matière organi-
que fort intéressante pour des sols non structurés, à 
rechercher comment cultiver du cotonniêr sans inter-
vention de moyens mécaniques (c'est-à-dire: en utili-
sant des méthodes de culture manuelle à la portee 
des futurs exploitants malgaches de la ,·allée du 
Ffüerenana ), 
Le protocole de l'essai est le suivant: 
- Objet 1 : Coton continu sans apport de fumier: 
sous-parcelle chevelu brûlé (A}: sous-parœlle avec 
chevelu en billons et paillis (B); 
- Objet 2: Coton continu avec apport 10 t fumfor 
dè parc: mèmes deux sous parcelles (A et B) : 
- Objet 3: Aracl1ide avec coton en deuxi~me 
année: mêmes deux sous-parcelles. mais la second.:: 
n'ayant pas eu de paillis (A et ffi ; 
- Objet 4 : jachère et coton er. demdëme annJe : 
sous-parcelle labou::ee et brûlée tA) ; sous-parcelle 
non labourée, mais rigoles (B). 





saus fzunure 4. 
l ·• r'1-olt-... ~~ e ....... · j 
2• récolte ....... . 
3·'. r~co1te . . . . . . . / 
4·· recolre ........ , 
Total ........... ., . ) 
Cotonnier 1 
m•ec fumier: 
l ' 0 récolte ....... · I 
z, récolte ....... . 
3° nicolte ........ j 


















































Sous-parceUe non brùlée . 
24,3 lO kg. soit 992. kg lu 
24.0Sü kg, soit 9B2 kg,hà 
Conclusions sur les récoltes 
- En arachides : rendement faible, sans doute dù 
surtout a notre incompétence en 1a matière. Pas de 
différence entre sous-parcelle brùlée et sous-parcelle 
non brùlée. 
- En coton: le'; rendement général est bon, bien 
supérieur aux prèvisions que nous aurions pu faire 
avant de realiser l'essai. en nous basant sur la nature 
du sol et sur les techniques que nous comptions 
employer. 
L'analyse de détail nous montre qu'il n'y a pas de 
différence entre objet fumier de parc et objet témoin 
sans fumier, le premier faisant 1û2 °t1 du tèmoin avec 
35 lcg, ha de:; différence. Cette différence entre objets 
,::st un peu plus forte sur la sous-parcelle brùlc:e 
{ 106 °::, 150 kg ha 1 que sur la non brûlée (96 o;;_ 
30 kg ha en faveur du témoin non fuméî. 
Entre sous-parcelles. !a sous-parceUe brùlie mani-
feste un rendement supèrieur de 127 % (510 kg lia l à 
cehii de 1a sous-parcelle non brûlée. Cette diffèrenc~ 
est légèrement supérieure pour fobjet fumier ( l.3.3 °,i. 








Cette campagne cotonniere est caractérisée par un 
parasitisme à base d'Heliothis, très précoce, mais dont 
la virulence s'est limitée aux deux premiers mois de 
vegétation. L'importance des dégàts correspondant 
à œtte période s'est fait sentir sur la quantite et la 
qu:ilitë des premières tranches de récoltes. 
Par la suite, Heliothis s'est fait rare, à part une 
recrudescence passagère en mkwril. Ce long épisode 
de calme a permis aux dernières fleurs de produiœ 
autant de capsules (sinon plus) qu'il n'en était tombé 
antérieurement. Cet effet de compensation est dù en 
grande partie aux bonnes conditions culturales de 
nos essais. 
Quant aux autres parasites, ils furent moins variés 
què lès autres années. leur incidence n'a provoqué ni 
chute sensible de rendements ni détérioration de 
la fibre. 
a·l Les i11sectes des semis et des jeuHeS plamules. 
comprenant surtout des Curculionides, n'ont pas 
beaucoup gêné la germination, les ressemis n'ont ét0 
etfoctues que sur des zones insuffisamment irrigUées. 
Les chenilles phyllophages, spécialement représèn· 
tées par Laplzygma. commencèrent leurs déprédations 
dès la sortie de Ia terre des jeunes plantules, jusqu'à 
la releve par Heliothis; entre tèmps, le comp1exe 
Thrips-laphygma-Hdiotlzis occasionna une superpo-
sition de déformations sur l'appareil végétatif. 
Xa11tlwdes, Cosmopliila, Bemisia et Jassides, en 
nombre œstreint. ont disparu dès la généralisation 
des traitements par pulvérisation. 
b) Sur les orga11es fmctifè.res, mis à part H eliot!zis, 
aucun prédateur n'a joué un rôle directement néfaste. 
Il faut cependant souligner l'importance de Pectiuo· 
pllora, car sa courbe d'infestation tend à s'accroîirè 
d'année en année. A la S.M.C. et dans la parcelle 
''sisal", ils furent pratiquement absents, tandis qu'à 
BEFANAMY, où la protection a été cependant assez 
poussée, les premières récoltes étai.ent déjà tou· 
chées; ceci est dù à l'èUmination peu soignée des 
cotonniers en morte-saison. L'enfouissement n'étant 
pas suffisant, nncinération s'avèrerait obligatoire à 
la fin du premier cycle. 
En ce qui concerne Earias, si l'effet de masse et 
de répulsion a agi sur lès papillons à BEFANAMY et à 
la S.M.C., par contre, l'essai sisal en a souffert 
en avril. après que le rythme des traitements eut 
été relâché. 
c) Parmi les parasites de fin de saison, les Dysder-
cus, localement abondants èil avril, ont été facilement 
éliminés par les traitements insecticides renforces 
avec Endrine. · 
Les O:,;;ycar,mus, présents des l'ouverture des pre-
mières capsules et persistant jusqu'aux dernières 
récoltes, n'ont souillé que très peu la fibre. 
Rares A.cro"'·tenwm. · 
Cocheni!Ies blanches et Tetranyques, limités à des 
taches -sableuses portant une maigre végétation, ont 
été arrêtées dans leur multiplication par l'activité de 
kurs parasites naturels. 
Maladies 
Symptômes de flétrissement sur l'essai variétal. 
a"(1ec. présence de Fusarimn scirpi, 
D'autœs dépérissements pathologiques ont eté attri. 
bués à une altération de la racine. le développement 
de la maladie et la mort du plant étant favorisés 
probablement par Rlzi::,ocwnia bataticola. 
Bactériose au stade de taches huileuses foliair~s, 
5ans dégâts ultérieurs. 
Fumagine atteignant 2 à 5 
capsules, 
o-· ù des dernière<; 
Stigmatomycose de plus en plus rare. en relation 
avec une poµulation moderée de Dysdercus et avec 
l'efücacité des traitements insecticides. 
PROTECTION DES CULTURES 
Section de phytotechnie_ 
Eonforrnement aux techniques préconisées. et ac-
tuellement t,ës largement adoptées, nous avons en· 
trepris des traitements essentiellement préventifs. 
avec combinaison d'interventions manuelles et aérien-
nes. 
Malgré des intervalles assez rapprochés, des doses 
un peu au-dessus de la moyenne ou un nombre plus 
élevé de traitements, on n'a pas pu éviter la perte 
partielle des premiers squares, car tous 1es poudragès 
et pulvérisations effectués en fin janvier et pendant 
tout le mois dè février ont été lessivés a diffèrents -
degi:es. 
Toutefois. le lessivage ne détruit pas complètement 
l'efficacité d'un traitemènt bien avpliqué, car les che-
nilles au jeune stade sont très sensibles. Traiter par 
un temps incertain n'est donc pas à déconseiller dans 
le cadre d'un programme de protection de style pré-
ventif, alors que, dans les mêmes conditions, de.<. 
traitèments curatifs, même très renforcés. aboutissent 
à des résultats au moins aussi douteux. 
En intercalant des traitements terrestres aVèC les 
traitements aériens. nous avons pu contrôler l'effica-
cité de ceux-ci en prenant pour témoins adjacents 
des parcelles traitées de façon standard. Pour estimer 
le ''placement" des toxiques à divers niveaux de la 
plante. on a utilisé des tests sur Dysdercus et étudié 
les variations de rendement à partir du centre de 
l'avion jusqu'aux bouts des ailes. Enfin, un calcul 
=~pproché des dépenses engagées pour la protection 




Le secteur Sud, resen:è aux essais insecticides. a 
été essenti_ellement µrotegé paë des appareHs terres· 
tœs (Colibri) ayec un dc!tnier traitement aérien uni-
form~ le 27 ~ai. La protection sans ètœ aussi p•Jussée 
qu'au secteur Nord a ètè assez efficace. elL, rest~ 
tres acceptabie sur le plan é;:onomique. car l_e coùt 
des traitements (coùt des produits + frai.s d'a?pli-
cation l <1xoisine la :::ontre-,:aleur de 500 kg de coton-
graine à l'hectare. 
RECI-IERCHES BIOLOGIQ!:!ES 
Nous avons ètudiè le comportement d'Heliothis 
dans des niveaux difféœnts de protection : super 
traite, non traitéi. p;;;u traité ... Il n'y a aucun effet 
de répulsi.on sur les papillons. Bien au contraire. une 
pai·cell,3 ·":;upe1· trc1ite.e ,. reçoit un nombre d'reufs 
deux fois plus élevé qu'une parcelle 110n traitét3. 
L'attraction estd]e activée par le développement 
végétatif du cotonnier, par le plus grand norr,.bœ de 
boutons üoraux ou même par l'odeur d'un des pro-
duits utilisés ? 
Etude de la diapause de Pectinophora. gossypiella: 
les individus observes jusqu'à présent sont à cyr::Ie 
normal: les observations se poursui.vent pendant la 
saison morte. 
DÉSINFECTION DES SEMENCES 
Micro-essai d.e produits ,f( La O!!i-
noléine '' 
Nous avons expérimente diverses· formuîes à dif-
foœntes doses prévues par cette firme. dans le but 
de tester leur action bénéfique éventuelle sur la 
levée et la production. Elles ont été comparées à 
deux témoins : standard et non dé,infocté. 
Cet essai a ètti mis en place le 14 janvier sur coton-
nler de 1a variéte A.cala 151.7 C dont les graines n'ont 
pas été dêlimees. Les graines du témoin standard. 
ont ètè délimées mécaniquement et traitées par les 
soim de la C.F.D.T. 
Douze trait,:;ments insecticides ont eté appliqués. 
Trois irrigations ont eu lieu les 16 janvier, 27 mars 
et 7 mai. 
Nombre de plant.5 1 1'roduct1on i 
coton-graine j 
g/ha 




l Mm. ndJn désinfecté .... i 53 300 
2 tém. standard ..... ~ . " .. f 65 730 
~ I O 601) !) ' . C 1 5;:l 750 
- ' ','t "ô .... c 0 
4 ÎQ 601 Û,4 Oj .... ,. 5963l} 
510601 0.30; ss..;oo 
6 lû 601 0.1 % ...... 1 61 05J 
7 13 33J 0.4 0~ .... " 61 3.00 
g [3 380 0,2 % ..... · 1 58 50!} 
9 13 390 0,.4 C 6 , ..• , • 39 750 
10 13 390 0.3 G l 3S 651} 
1 ! 13 390 0,2 ,, J 5ci 550 
12 I3 ./00 0.4 ~ ~ ...... '! 6G 550 
13 13-101 CA O G 59 51}û 
H Quino 13 ,H 0,5 ·1,i .... / 51730 
15 0.4 o.ù 6.; ï50 
l6 " 0,3,;" .. ::::1 ss-ino 
------------' -----Moyenne ..... , . , ....... i 59 600 
Aucune difference significative n'a été obtenue ni 
en comptage de poquets, [evee effectuée une semaine 
aprè-", les semis. ni en comptage de plantules avant 
le démari.age, mais U semble que la prati.que de la 
désinfection de semences améliore toujours la levee, 
en particulier le témoin standard déliHti et traite au 
Panogen. 
Certaines formules sero:::1t reprises en 1964. 
En production finale, parmi las quatre formules à 
retenir. une seule ( 13 -lOOl s'est montrée si.gnifica-
ti.vement supérieure par rapport aux deux tem.oîns : 
























































Essai de désinfection des se1nences 
"produits classiques" 
Cet essai à double but s'est proposé, d'une part. 
de mettre en evidence l'avantage des désinfectants de 
rétèrence. d'autre part à i.ntroduire en compétition 
deux nouvs~aux produits : Organil et Rhizoctol. Les 
uns et [es autres S•)nt comparés comme dlm'jitude 
à. deux témoins. 
Cet essai. a été mis en place le 12 janvier sur 
cotonnier de la .-ariété Acê<la 1517 C, suivant la mètho-
dt;:) des blocs dt;:) FISHER. 
Le têmoin standard seul -est dèlinté mécaniquement. 
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Trois irrigations ont été effectuées les 18 janvier, 
26 mars et 26 avril. 
] Nombre 
plants productifs 1 Production 1 Prod. Shedd. 
Produit Dose 1· --------
1 °ô Densité % \ 
coton-graine 1 pl!ha total 
kg/ha g o· 
. " 
_____________ j ---1-r_é_eI_Ie_ théor. 
~ t~m. non désinfecté . , ...... 1 0,0 \ \ - 1 
~ tem. standard Panogen .... 
1 
0,3 
3 Panogen non dèlintè . . . . . . . . 0,3 \ 










5 Agrosan s. W ~"., .. ,, ........ i 0,9 I 
6 Phalto-gram 7, . .. . ........ , 1 0,3 1 
7 Organil ..................... \ 0,3 \ 
g Rhizoctol combi .. , . . . . . . . . . 0,3 
Moyenne traitements ..... , .... 
d.s. â P = 0,05 
Les produits de réference : Agrosan 5 W, Aldrine ... 
diffèrent peu de Jeurs noùveatL"<: concurrents. Le 
Panogen, utilisé au moment du dèlimage mécanique 
( soit six mois avant les semis i. a assuré une parfaite 
homogénéité du stand : 83 9o du théorique. 
De plus, l'emploi d'un produit mixte guère plu,;; 
onéreux protègera efficacement les jeunes plantules 
en cas d'invasion massive de parasites : charançons 
divers ou Myriapodes. 
Essai de formulation 
Cet essai fait suite à celui entrepris en 1962, 
mais cette fois la formule mixte Shell, trop faible en 
M.A., est remplacée par une émulsion concentrée 
mixte Fly-Tox. Le rapport de D.D.T. et d'Endrine est 
identique de part et d'autre. Les résultats obtenus 




j épandu à l'ha 
Dl;n: so. Q!• p.m. + Endrine 20 1ô èm. c. l 
24.1 kg +- 12.0 1 1_tzmmn1 ... -·-· ., ..... , ............... 
DDT 50 °-.i p.m. + Endrine 2/J % èm, c., 
l_temoml .......................... ··· \ 36,2 kg+ 18,1 1 
40,4 l P.-P. ém. _c. 30 °ei DDT + 6 Qil Endrine . 
P.-P. em. c. 30 ~o DDT +, 6 ~ô Endrine .. t 60,4 l 
P,-P. po, m. 60 ''•} DDT ..,... 12 °ô Endrine .. 20,2 kg-
P.-P. po. m. 60 "o DDT + 12 °,1 Endrine _, . 30,2 kg 
Fiy-To,:: ém. c. 35 a.i DDT + 7 °o Endrine 1 3,M 1 
Fty-To~ ém. c. 35 % DDT + 7 °o Endrine 51.2 1 
Une action dépressive sur la production est obtenue 
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1'an passé, qui étaient surtout d'ordre pratique et éco-
nomiqu,:;, ont montre une efficacité Iêgèrement supé-
rieure de la formule mixte Pechiney-ProgU présente·~ 
sous forme d'émulsion concentrée. Malgré son prix. d~ 
1 evient assez _élevé, qui n'a pas été justifié par l'exc,i-
dent de production de IO 0 ,; par rapport au tt!moiH 
standard, nous l'avons expérimenté cette année afin 
de voir les conséquences possibles de l'emploi. :i. 
forte dose: meilleure rémanence, phytoto:dci.té. sédi-
mentation, etc. On a, par conséquent, espacé volon-
tairement les intervalles à quinze jours, afin de mieux 
faire ressortir l'effet " doses ,,._ 
La parcelle est assez hétérogène. 
En considérant les deux premières récoltes comme 
étant la "première tranche" et les deux dernières 
comme "tranche compensatrice" on a : 
Dose de M.A. Production de coton-graine 
· en kg/ha kg/ha 
DDT Endrine R,. .... R, 1 R.,, + R, J .?..éc.totale 
/ 
1 
12.03 2,.tO 1515 
! 
1160 2675 
18,10 9,01 1450 1127 2577 
12.,12 2,42 1614 
\ 
876 2490 
18,12 3,62 16l3 686 2299 
12.12 2.42 1454 
! 
927 2 361 
18,12 3,62 1552 842 2 39-1 
12,11 2,42 1501 ! 1157 2 658 18,00 3.58 1469 1033 2502 
Cet effet depressif se manifeste sur 1a physiologie 
du plant,· car, sur les dernières récoltes, la "récupé-
ration" la plus importante se retrouve en faveur des 
parcelles à dose faible. 
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On s'aperçoit donc que l'efficacité plus limitèe des 
traitements curatif;; est renforcée par ce frein -'']:ihy· 
siologique ", ce qui se traduit finalement par une 
double perte. 
Cet essai sera repris en détail l'annee prochainë 
avec la nouvelle formule; r 5ü G .i DDT. 10 q End ri ne L 
Contrôle de l'efûcacité des traite-
ments aériens 
Cet essai a été mis en place le 4 janvier, suivant 
la méthode des couples. 
Deux poudrages au Cotton Dust ont ète effectues le<> 
l9 et 26 jander. cinq traitements uniformes au ColibrE 
les 3 et 15 fevrier. l l mars. 13 avril et 7 mai, et six 
traitements aériens les 30 janvier. 10 février. 4. 16. 
30 mars et !7 mai. 
Quatœ irrigations ont eu Heu les 8 janvier. 23 fJ. 
,:rier. 29 mars et 27 avril. 
Tableau général 
! i Traitemant ! Traitement 1 1 Traite_ ment ! j 
l 1 1 
Adon + Te:-r. 
1 
avion terrestœ av1on 
Inrnr I ------ 1 Llqu. Nature 
J. 1 Dat.;) / ''i.I. 
1 
DDT ! Endr, j DDT ! Endr. l/ha / DDT j Eudr. 1 DDT j Endr. j et mode 
---: --/--1--1 MA giha par trait. __ j __ MA g1ha par trait. 1 
1 
1 . 1 \Pd~1 
1 . 11" j 19_,_·_1 1 · 1 ·1 j au cotton 
i I M,'. 1 I&:i 
1
1 J 2 500 500 2 500 j 500 j 2 500 j 500 j p{~s:<\ J 
4 28• 5/2 6 1 760 350 440 ·1 1 760 \ 35D 1 760 1 35J PV C 
5 . 33, li);} 1 5 2300 500 ::soo 1 500 25ù01 500 ·1 PV A 1 
6 1 38'' 1 15/2 
1 
5 1 95û 390 1 488 1 1 950 
1 
390 j t 950 390 PV C ~ ~~; iti 1; 2 50() 500 ~ i~g itz I m ~ tlS ~0g I i ~·f~) ~~~ / ~t ·~ !nf j 
1& 111 i4~23-.-3I.·~ 1,1 311t,·.:-,::_:~·s· 1 ~-~~s: ~ ~g ~ü g~~ ~: ! fü 1 ~: 1 Ji~ ) ~ ~1:~ 1 t }~g 1 :~: t : g 11 ..,::-: :.~ ~, 2640 700 i 880 16.JO 1 70:} 1 26.10 7ù0 PV C uni 1 
12 3 300 880 1 t 100 1 3 300 / füliJ 3 30t} / 38•) 1 PV C uni 
t3 27/5 2G 3 000 600 1 3 000 1 oOO 3 000 1 600 PV A. uni 
~T-m-.- -----------1 4447 j 2S66ûl 612G] 36300 7640 j 
Rëpartition de la récolte 
a} La comparaison entre parcdles traitées par 
avion et celles rnnforcées par les interventions ma-
nuelles aux mèmes dates dcimontre d'une façon signi-
ficative l'insuffisanœ de! ··couverture .. , obtenue p,tr 
les traitements aériens du début : à ]a troisième 
rêcolte A+ C était encore à 140 °~ de A; mais les 
différences furent nivelées à la reco1te totale. ce qui 
montre que, v-\s-à.-·ds du producteur. le r.§sultat éc:J· 
nomique se rapproche de l'optimum ; 
b) Le ·''placement .. , du t<Jxiq11e par l'avion tend à 
diminuer d'efficacité en bout d'ailes, ainsi qu'entre 
les troisième et quatrième rangs. 
N.B. - Un défaut de distribution à la rampe droite 
lors du seul traitemt:nt du ~. man a eu une ré:percus. 
si.on sensible sur la producti.on. 
Progra1u1ne des traiten1ent.s 
Le nombre de traitements pour chaque programme 
a été unifoi.:mément limite a dix t,aitements manuel;; 
a,,ec, en fin de campagne. une pulvérisation aérienne 
de "ràtissage". 
On a consommé environ. pour chaque programme : 
..i 500 I ·ha de solution, 
42 kg ha de Dedelo, 
21 l ha d"Endrine. 
Le ''super-traité'' { lf)'; a en tout reçu vingt traite, 
~ tements manuels et une pulvérisation aérienne. 
Quatre irrigations ont eu Heu les 23 janvier, 20 ~ê,. 
vrier. i'" avril et 9 mai. 
Bien que ce ne soit pas un essai de programmes 
clàssique, on peut en ti.rer certaines indications utiles 
en prenant chaque variante comme un programme 
indépendant et en scindant 1a production en deux 










19,2 kg;ha Dedélo 
+ 9.6 kgiha Endrine 
2• phase 
21,2 kg/ha Dédélo 
10.6 kg/ha Endrine 
R,_ ,-R, 1 Rée. totale 
R,+ R, 1 
Production coton.graine 


















. 1 kg/ha --1--1 kg/ha 1 ~il T. , kg/ha o,i T. 
-I- --1-1- --









- id. - 1867 1 97,9 1 840 1 2 707 1 102,1 1 46,7 
- id. - ] 1 Bû4 l 9"4,5 887 
1 
2 691 !01,5 1 '16,0 
-id.-
= ~t = 1 uii 1 1::i \ 1 ~~~ ·1 i~1~ 1 zb~:b 1 1tt 
-t-13/4 +-14-27 /5 ... ' 1 1 90; 100,0 l 806 2 713 102,-\ 1 44,4 
-id. - 4-24/4 4-14-27/5 . . . . 1 651 1 86.5 902 1 • 2 553 96,3 50,7 
13-24/4 4-14-27.15 .... 
1





4-13-24 '4 14-2715 . . . . 1 939 1 lOl,6 759 1 2 693 101,S 47,7 
6-13-19-2414 1 1 1 j 
0 Non traité ( encadré l · 
-l-1+2u \ 2 013 I 105,5 \ 596 . 2 609 93.4 44,3 
Non traité ....... , 683 1 35,8 1 993 ! 2 676 101,0 1 6.\0 
9,7 
28.7 
Le programme n, 1, dont le traitement débute à 
une semaine du semis, avec dix jours d'intervalle 
pendant la première phase, et le n° .J. debutant seule-
ment au trenti::-deuxième jour, mais avec des interval· 
les très rapprochés 4-4-4-6, sont les plus faibles, ce 
dernier étant supérieur au premier, mais tous deux 
inférièurs au têmoin standard. 
Le O. peu traité, de 35 % en deuxième récolte, est 
cependant parvenu finalement a 101 o;, du témoin 
standard, et a dépassé le super-traité de 70 kg/ha. 
Les n"" 2 et 3, débutant respectivement au douzième 
et au vingt-quatrième jour, avec des intenra]Jes de 
8-8·L0-10 et 6-6·~-8. sont tous deux légèrement supé· 
rieurs au témoin standard (début au seizième jour 
et S-8-B-S-B J. 
En seconde partie, peu de différence entre objets; 
la baisse de rendement du 7 a été occasionnée pur 
l'absence de traitement sur cette variante entre le 4 
et le 24 avril, correspondant à une recrudescence 
d'Heliotlûs survenue en mi-avril. 
Le Hi, super-traité, n'a que 5 O.i d'avance après 1a 




l Variante Il R, R, R, R, j Prf duf tion 1 
·--------- - - ! .:g/la 1 
1 a) 1 aucune caps, ouverte au !06° j, 1 
Non traité dès le début ............ -- ... - .... / 
\ 
SU]?el' traite .. , ........ , .. ., ... , .. .. . . .. . . . . .. 36,9 -14,1 13,3 5,7 2 746 
Traitement normal ............. ,, .......... 
1 
21.6 31,9 30.6 13,9 2 895 1 
!
1 
bi Traitements au DDT +. Endr. jusqu'au 7' j.
1 
1· 
(18/3) puis 3 traitements diffetents. 
J Traitement standard ........... , .. . .. . . . . . .. .. 19,9 46,0 27,l 7,0 2 886 .
1 
1 Nouvell~ ~ormule P.P. é. c, ...... , .. , ... , ... · I 2l,5 ./6,9 23,2 8 . .J- 2 670 
\ Non traite . , .. , ..................... , ......... , 16,6 39,3 32,9 11,2 2 717 
1 C/T~:~sc~~:~~~:d q~-~.~! ................ , ... 1\ 31,9 40,7 16,6 10,3 286B \ 
· Thiodan p.m. 3.5 °.i . , .. . . .. .. .. . .. . . .. .. . . . .. . 33,6 .n,6 16,8 8,0 2 774 
s -· s· 0 33 4 3" 6 11 '} 9 s 2 -,30 
d) :::t::~t J2 ·:~ ·~~.; ·~; ·~~~~: ·;~~~~.--~~;f·,. · 1 . 70 .~ ' 
à partir du 5 mars \ 
T emoins st:mdard ......................... , .. 47,4 39,4 11,5 1.7 2167 
DDT é. c. 25 °ô renforcé ......... , ........... 'I 
Eùdrtne é. c. 20 % renforcé ........ , ....... , .. 
Llndane é. c. 20 % ............................ 1 
40,9 41,1 ts,a 2,2 2505 
30,0 -!3,7 23,3 3,0 2 517 
21,5 41,6 31,9 5,0 2513 
Non traité ........................... , ..... , .. i s·o 20,4 51,5 27,6 2054 
Shedd. 1 Caps. 1 
















Ces parcelles, destinées a l'observation de la réac-
tion d'Heliotllis en milieux différents, nous a permis 
d'effectuer des observations d'ordre biologique et de 
souligner l'importance de l'application d'un program-
me complet de traitements insecticides: l'arrêt des 
rraite.m,mts au milieu de la campagne occasio1111e des 
pertes de 400 à 500 kg/fla de coton-graine, malgrë 
l'importance de l'effet de "compensation". 
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Micro-essai de Su1niphène 
Le Sumiphene (50 °c Sumithioni, expérimenté pour 
la premièœ foi.s à 200 g. ha, 4û0 g ha, 800 g ha dë: 
Sumitllion, a été mis en compitition avec un tèlmoin 
standard et un témoin non traité, Il n'a pas été 
possible d'apprecier son efficadtê sur la production. 
étant donne let quantité disponible. Seul un test de 
mortalité sur chenilles et Dysdercus a été entrepris 
à. huit et douze jours de l'application du toxique. 




Sumiphène 51) 9 ü 
1 
Témoin 3randard J 
1 1 




0 ,i de surde 
1 1 
i 8· jour I n, jour 1 
-----J . J 
::'.OG Sumithion 1 69 4g 
400 Sumitliion , 31 23 
800 Sumitlricn 1 24 U 
2~üDDT 1 7 1 
+ 480 Endrine 1 
1 91 90 
Cette substance, assoc1ee â DDT, merite d'ètœ 
comparée avec le témoin classique DDT + Endrine 
pour apprécîation de la synergie. 
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STATION DU BAS MANGOKY 
Chef de: Station: M. BEP.GER 
Section d'Agronomie: M. BERGER et P. ~YS'î. 
Section de Phytoteclrnie: J. LAB0t:CHEIX. 
Section Phytosanitaire : R. DELATTRE 
CARACTÉRISTIQ!IES GÉNÉRALES DE LA CAMP AGNE 
Hauteur i' Hauteur 
] Mois d'eau ! ; Mois d'eau 
\----- __ m_m __ j , ________ m_m __ 
1 1,: 
1 Novembre 1962.i 0,2 1 j Ma,.s 
'
. Déœmbre .... 1 296.4 11 Avril Janvier 1963 .. i 391,.J. ) , Mai 
1 Février .. , ... 1 282,3 ! : J·uin 




Cette campagne est caractérisée par une pluvio-
métrie surabondante, double de la moyenne etablie 
sur dix ans. De ce fait nous avons, dès le départ: 
- Des difficultés de sarclage et certains retards 
dus à des sols trop mouillés ; 
- Des destructions de nombreux billons par les 
fortes pluies ; 
- Des remontées très importantes de la nappe, 
heureusement compensées par un excellent drainage; 
- Des parcelles atteintes par la bactériose dans 
des fortes proportions mais sans généralisation à l'en-
semble de la Station. 
Puis l'on assiste à un important shedding en 
grande partie parasitaire, les premiers traitements 
ayant eté ou bien lessivés ou bien effectués dans de 
très mauvaises conditions (vent). 
Ces divers points font qu'il se produit une prolon-
gation de la phase végétative et une exubérance qui 
ralentissent la maturation des capsules et Ia floraison. 
Par suite, grâce à une remontée de la température 
fin mars, et a la disparition du parasitisme à partir 
de mars, un important phénomene de compensation 
se produit. Les récoltes s'étaleront sur une longue 
période mais finalement l'on aura une très correcte 
production totale. 
Cette année est intéressante au point de vue expé-
rimental car elle représente probablement le type 
d'année la plus pluvieuse que l'on puisse avoir ici. 
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SECTION DE PHYTOTECHNIE 
Essai couple StoneviUe-Acala Cet essai a eté semé le 27 décembre 1%2. 
f l 
J Variété / 
Produ.;Hon 
;,:;oton ... graine 
kg/ha 
-------1-----
Acala 1517 C ........ j: 





3·, ~ o.~ 
355 
Longrnmr fibre 






Finesse Tènadte i Aligt 
UR LM. g;·tex l 9ij 
~é 
79 J.85 2-l,8 j 7.~ 7.5 3.70 2.0.4 . 7.1 







1 Acala 15l7 C . " ..... 1 2 728 
I Acala -1-42 J 2 569 l Aca!a l5t 7 o· . : : : : : : : : 2 95~ 
1 Acala [517 BR ...... 1 H8l 
StonevUle 1 B .•...• 1 3 25"+ 
Longueur ftbœ 
GHML ML UR 
mm mm c.i 
29:-7 23,l 71 
2S.6 23.9 g4 
31,8 25,t g() 
3L5 25,2 80 
3l.9 15,6 1l0 






















6,5 6 ,~ ,, 
7.0 
J 
Acala Mesilia ·va.lie.y . j 2 523 
---------------------------------' 
Essai variétal de cotonniers 









StonevUle 2 B ............... 1 l S5l 1 34.û 
Ddtapine B 35 ....... ' .. ' .. .. 1 147:l j 34,5 Coker 10G staple ............ · / l 37û 33,5 
Ddfos 9169 . , .. . .. . . . . . . . . . . . 1689 
1 
33.0 
Del tapine smootll 1eaf ......... 1 l 655 34.0 
Acala !517 C •.. ··••••+•····· .1 t -1-St 36,0 
Essai variétal de cotonniers 
moyenne soie en cul tu.re irriguée 
Variété 
St~ne,:Ule -~ B . . .. . . . .. . . . . . / 
De1tapme .5.) • .. • . • • • . •••••.••. ! 
Coker 100 sra::,le .... " ........ . 
Ddtapine smooth l~af ........ 1 
Delfos 9169 ...................... 1 






















Cet essai a éte semé le 28 decembœ 1962. 
Longueur fibre 1 i 
1 1 Finesse Ténacüè UHML 
: !~ l ~f ! LM. g/tex ! mm 
~'7 ~ ! 209 76 3,35 2G,8 ) k1 • .J 25,9 
1 
20,-{ 79 4,05 20,3 
1 28.7 12,2 73 3t35 22.8 




21,6 76 3,45 21.2 
28,l 22.0 78 3.43 26,4 
' 
Cet essai a été semi le 2 janvier. 
Longueur fibre 1 
_________ j 
Fines~~ 
LM. u:~L 1 !'; 1 :f 1 
---1--1-- ---
1 






1l.6 JO . 
. ii'.~ ~~ j 
1 








T ... i enaclte , 
g/te.s: 1 
20.fl ! 





















SECTION · D'AGRONOMIE GÉNÉRALE 
ESSAIS DE FUMURE 
Essai de fumure minérale 
Essai de date d'épandage de l'azote 
Cet essai a pour but tle confirmer les résultats de 
la campagne 1961,196]. L'épandage à rrente jours avait 
donné 144 ?6 du tèmoin. 
Implanté sur sables roux épuisès, en dixième année 
de culture, il a été mis eù place le 17 décembre 1962 
sur cotonnier di:! la variété Acala lSffC. 
10 traitements insecticides aériens ont été appliqués. 
4 irrigations ont été effectuées. 
L'azote était apportée sous forme de perlurée 
{80 kg"ha NJ. 
Production 1 
coton~graine 1 
Objet ! / 
1 kg/ha 1 % T. 1 
1
-1-. 1 
Epandage de 1:N à 30 1ours. . ...... , 12~5.s 1. 143,3 1 
Epandage de l N a 60 Jours ....... · 1 9:,0,0 112,3 
Epandage fractionné: l/2 a 30 jours. 
l/2 a 60 jours ...................... \ l 137,5 I 134.5 
Témoin sans engrais . . . . . . . . . . . . . . . . 843,8 . 100.0 
d.s. à P =: 0,05 1 133,0 t 
d.s. à P '"" 0,01 316,0 
Les différences de production sont statistiquemenJ 
significatives. 
Il n'y a pas de différence significative entre l'apport 
de N à trente jours et l'apport fractionné à trente 
et soixante jours. 
L'apport de l'azote à trente jours donne un ''coup 
de fouet'' à la · végëration, dë mème que l'apport 
fractionné. On constate qu'il n'y a pas de difference 
significative entre ces objets. La quasî,similitude des 
résultats pourrait s'e);:pliquer de deux manfores: 
1° Le fractionnement est utile; 
2" L'apport de 40 unités d'azote à trente jours suf-
fit ; l'apport a soixante jours étant inopérant parce 
que trop tardif. 
Essai de fumure foliaire 
La persistance de sables roux en septieme, huitième 
et neuvième année de culture à ne donner aucune 
réponse aux engrais incite à penser que les engrais 
apportes ne trouvent pas dans le sol les conditions 
favorables à leur utilisation, conditions chimiques, 
physiques ou biologiques. 
Kous rechercherons. par l'application de la fumure 
foliaire. de voir si les cotonniers rèpondent à un 
apport minèral ob1igatoirement absorbé. 
Ses objets sont: 
l" Urée : 18 kg,Cha N ou 40 kg/ha de Perlurée ~t 
soixante jours, dissous dans 500 l/ha d'eau. La basicité 
de la solution est estimée à 8 ; 
2° Témoin. 
Cet essai, implanté sur sables roux épuisés, en 
dixième année de culture, a été mis en place le 
17 deœmbre 1962. 
9 traitements insecticides aériens ont été appliqués. 





18 kg/ha N du Perluree ..... · I 
Témoin ....................... . 









- R 1 à 134 jours: 363 kg/ha, ou 79,3 ~ô, 
- R 2 à 163 jours: 226 kg/ha, ou 20,7 9c, 
La seconde récolte a été faite en vrac, Le rende-
ment de la parcelle pour les deux récoltes est de : 
l 089 kg'ha. 
On ne peut rien conclure de cet essai. 
ESSAIS CULTURAUX 
Essai de date de labour 
Le but de cet essai est de rechercher de meilleures 
· conditions de labour sur sables roux en faisant varier 
les dates de labour et l'humidité du sol. 
Implante sur sables rote{ dégradés en dixième an· 
née de culture, il a été mis en place !e I7 décembre 
196]. 
Neuf traitements in,:;ecticides par avion ont été 
appliqués, 
Cinq irrigations ont èté effectuées. 
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Production coton-graine i 
Objet 1r~ rèc~ 2,, rie~ ! 
à t29 j. à tGg j. i Total' 
kgiha 1 J.:g:ha 'kg/haj 
1 :-1 
' 1 1 ' Sur sol sec 1 1 1 
Labour :pri:::ocè tmi-sept.',I 163 133 1 298 1 
Labour tardif (mi-nov.) ·: j 976 m -!OS 
Sw· sai lwmid.J. ' 
Labour précoce ,mi-sept., 1 422 154 376 1 
Labour tardif l_mi-nov.) -1 534 t~"' i1l li 
Au vu de ces chiffres. on ne neut ri.en conclure de 
cet essai. Cependant le labour: fait sur un terrain 
ressuyé, est nettement meilleur. 
Essai. de culture dérobée 
Le but de cet essai est d'étudier l'effet d'engrais 
vert semé en contre-saison entre de11x années consé-
cutives de cotonnier. 
Cet essai a été implanté sur sables roux dégradés 
en dixième anncie de culture. 
Les objets _sont: 
- Antaka (Dolichos lablab); 
- Vohème (!ligna sùzwsis\; 
- Jachère nue (temoin); 
-Antaka + N; 
-Vohème-1--N, 
L'azote a été épandue sur toute la surface sous 
forme de Perlurée à la dose de 20 kg/ha N et, pour 
prèvenir une éventuel effet dépressif dû à l'enfouis. 
sement des deux légumineuses. 
Dolicfws lablab et Vig11a. siaensis ont été semés le 
M septembre 1962 et le cotonnier le 17 janvier 1963, 
après préirrigation le 16 janvier. 
Ei-olut ion de la productivitë 
.. i 
Ffü-1960 1960-1961 
Coton continu 2033 31-H 
Coton + êumier 
--1 211-+ 3 003 
Dix traitements insecticides par avion ont été 
appliqu~s. 
Six irrigations ont été effectuées. 
Produciion 
coton-graine Total 1 { Objet :------1 l'" tee, ' ::= rée. ) 
, à !_.19 j. a I76 j. : kg;ha: Sa T. \ 
kg,l1a kg.ha 
------------~----1 ______ _ 
i 
: Dolicltos lablc.11> 
; F'L5I1tt si•z~!zsis .. ~. 1 
\ Jacl1ère m.;.e ( tèm. i • ! i Dolic!w, lablab + i;r! 





















Les différences d-;;, production ne sont pas statisti-
quement significath·es. 
Dolidias lablab et Vïgna s-inensis ont eu un etfe! 
positif, le role de l'azote est moins probant. 
Essai de rotation 
Le but de cet essai est la. recherche du meilleur 
rythme de culture cotonnière sur sables. roux. 
Le dispositif de l'essai était : 
- 1 I : coton continu ; 
- 1- L : idem avec fumier tous les trois ans ; 
- 3 5; trois ans de coton; deux ans d'Antaka 
{ Dolichos lablab i : 
- 2._.4 : deux ans de coton; deux ans d'Antaka ; 
- 2_ 5 : di:!uX ans de coton ; trois ans d'Antaka. 
Le Dolichos lablab a ètê seme le I7 décembre 1962 
et le cotonnier le 30 dêcembre. 
Neuf traitements insecticides par voie aérienne et 
trois irrigations ont éte effectués. 
en coton-graü:e ( kg}lza i 
1961.1962 1962-1963 i\foyenne:5 
sur 4 iinii 
3255 2600 2 771 
3 32ô 2 715 2 317 
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Essai de date de semis 
Cet ess,;1i a étJ mis en place sur sables roux en 
première année de culture. 





_____________ , kg/ha l-0_&_d_u_T_. 
â 1!~::~~: mi : : : : : : : : : : : : : : 1 i ~~! 1 
a ~am~er 19~3 ...... ., ........ 'i 3 746 \ 





85,4 8 fotner 1963 ................ , 3477 ! 
____ , __ !_ 
d.s. à P = O,ll5 -144,5 / 
251 
Les semis précoces sont à conseiller. Malgré la plu-
viosité importante et bien répartie, il ressort que le 
mois de décembœ est le meilleur pour les semis dans 
le cadre du Bas-Mangoky. 
Essai de densité de semis 
La densité actuelle: 2 pieds tous les 0,33 m, soit 
60 000 pieds à l'hectare, se trouve ètre en réalité de 
51 000 pieds, soit 85 °1] de ce que l'on recherche. 
Il est donc intéressant d'étudier une densité impor-
tante, qui réalise effectivement la densité de 60 000 
pieds à l'hectare. 
Cet essai a été mis en place sur sables roux en 
première année de culture, le 1"" janvier 1963 suivant 
la méthode des blocs avec huit répétitions. 
Deux irrigations ont été effectuées et douze trait8· 
ments insecticides par avion ont éto'l appliqués. 
1 1 




Densité réelle coton-graine 
pieds à l'hectare ___ ] 1 
l ·2 pieds tous les 0.33 m 
.. "! 60 000 i 2 pieds tom les û,25 rn .... 80000 2 pfods tous les 0,20 m 100 000 
1 2 pieds tous les 0,15 m ' 132 000 .. , 
Les différences ne sont pas statistiquement signi· 
ficatives. 
Bien que cette étude sur la densité ne soit pas 
statistiquement concluante, on peut voir par la courbe 
de tloraison, le nombre de plants à l'hectare et les 
rendements que ·c'est la densité de 2 plants tous les 
0,25 m qui se rapproche le plus de la densité réelle 
recherchee, soit 60 000 pieds à l'hectare. 
Essai de produits désherbants 
Quatre produits ont été essayés à des doses diffë-
œntes, en pré-émergence, sur toute la surface (A) 
et sur le sommet du bi.llon ( B) seùlement. 
pieds à l'hectare 
11:g/ha ~11 1\ 
51 000 (témoin) 2432 100,0 
65000 2679 110.l 
85DOO 2531 lOtO 
112 000 243::l 100,2 
C.M.U. (Monuron) Chlorométhylurée; 
D.C.M.U. (Diuron) Dichioromêthyluree; 
Prométryne: 2 méthythio-4-6 · bis (Isopropyfa. 
mine) groupe Triazine ; 
Simazine ( Triazine). 
Cet essai, implanté sur sables roux épuisés en dixfo. 
me année de culture, a été mis en place le 7 décem-
bre 1962 sur cotonnier de la variétè Acala 1517 C. 
Dix traitements insecticides par avion et quatre 
irrigations ont été effectués. 
Production coron-graine 
Objet 
C.M.U. à la dose de 2 kg/ha ............... . 
D.C.M.U. à la dose de 3 kg,.1ha ............ 
1
: 
D.C.M.U. à la dose de 2 kg/ha ........... . 
U.C.M.U. à la dose de 3 kg:ha . , .... , .... . 
S~maz~ne ~ la do:e de 2 kg~ha .............. 
1
. 
S1maz1ne ab do,;e de 3 kg.ha , ........... .. 
Proniétryue· à la dose de l kg/ha .. , ...... . 
Prométryne à la dose de 2 kg/ha . . . . . . . . · 1 
Prométryne à la dose de 3 kg/ha . : ....... . 

































Il ressort dès tabkaw, donnant 1.es chiffres de flé. 
tdssemc~l't. de proµrete. de hauteurs, de floraison et 
de rendement;; que : 
l" Si la Simc1xine a gardé le sol propre, elle a eu 
pour les deux doses un eŒet dépressif sur les coton.· 
niers : jaunissement des fouiHes tailles J_Jlus courtes, 
Elomison retardée et moins imnortante et œud-,ments 
diminu.§s. · 
Le C.M.U. et le D.C.füLU .. à 3 kg. ·ha. D1'<t également 
un dfi::t dèpressit 1\ la dose de 2 kg ha. on cou;;tate 
un jaunissement des fêuilles. 
La dose de a l,:g de Prométr:ne n·0st l=)as suffisante 
pour controkr le développement des adventices pen• 
da:i_t quarante-cinq jour;;. 
2° La Simazin,::, le C.IvI.U., le D.C.M,U., la. Promé-
t.:yne aux doses de 2 à 3 kg:lla ont gardé L:, sol 
p"'opœ pendant 15 jours, mais il ressort de ( t ·; 
qu,~ le C.M.l1., k D.C.M.G, et la Fromittyne ont do,mé 
le,; meilleurs resultats avec une préforenœ nour la 
Promètryne, qui est moins nocive· pour le cotonnier. 
Conclusion 
Au vu des rèsui~ats dè rexnérimentatron de la 
campagne agronomi.que t96Z/:is: certaines ligne5 d·~ 
force se degagent pour les sables roux alluvior.ni;; 
qui nous occupent. 
Dam k cadr"' d1.1. Bas-Marrgolcy, le problème majeu'." 
qui se pose tlSt celui de la cons'êén:ation de la fertilite 
du so!. En eŒ<è:t. les saoles roux aHmio:mes sont 
extrèmement fr2.giles vu l'enaisseur de la couchc 
d'aUuviom en surfacé:. Ces sols. s'ils sont riches clli-
miquement - on ne constate q_ue peu èe réponses aux 
fumures minciraJ.'.è3 - ne p,:i.:;sèdent qu'une strucwœ 
particulaire et la mati.ère ·organique est quasi ine:Ü3-
tante. Le travail du sol devra donc: être soigni tant 
pour !'aménagem•Jnt que pour !es travaux culturaux 
habituels. 
Malgré les résultats de l'essai de dates de labour, 
ie labou-:- fait sur sol prè-irdguè et ressuyt!. donc 
trarnilfo en humide, est a conseiller, le tTa,·ail du sol 
étant nettement memeur. Ce labour. en out:e. •1e 
devra pas i!:tre trop profond pour ne pas enfouir le:; 
alluvions de surface et amener à l'air le sable grosskr 
rubéfié. 
Le maintien ou la restituUon au sol de la matière 
oi:ganique :;emble pri.moTdiak L'essai de culture déro-
bée mis sur terrai!l tres dégradé. sans ètre tout à fait 
proba'.'lt, a donnè un œnd,::;ment nettement meilleur 
que les essais placés sur les mèmes sols. L·essai de 
rotation en quatrième année de culture permet de 
constater une baisse de œndement, On ne pourra voir 
1es rêsultats de ln jac~1ère d,~ Dolichos lablab qtùtpres 
[a prochafne campagne. 
1.a fumure minàalc, :n'a apporte que peu de i:épo,1-
ses. Seul l'apport d'azote a permis d'augmenter l"'" 
rendements de façon relativement avpréci.able. 
L<è:s dates de semis précoces sont un facteur impor-
tant dar.s l'augmentatio'l des renci.emer:.ts. Les jeunes 
plantules profitent è.ës pluies et des teœperntures 
èli::,èes du mois de décembre et les récoltes ne sont. 
ainsi.,. pag troµ tardives. Le;; meilleures dates se 
situent dans lès quir;ze premiers jours de decernbre. 
Les essais de désherbagè chimique ont oermi;; de 
comtater que la, Prométn:ne donnait les - meilleurs 
résultaLs, suivie par le C.I;{,U. et le D.C.M.U.: pas ou 
peu de dègàts sur cotonnier et sol propre pendant 
quar:inte-cinq jours. ce qui permet de supprimer trois 
à quatre sardagèS et, au bout de la pàÏode de rémct-
ne_nce, le co~onni~r est suffisamment grand pour do-
mmer les am;i::nt1ces. 
ESSAIS D'IRRIGATION 
Etude des débits d'irrigation en 
fonction de la.répartition des eaux 
d'irrigation en profondeur 
Les ar;,né::;s pré.:êdentes nous avi.or,s déterminé, par 
la mithode Criddle. plus ou moins modifiée. les debi.ts 
d'attaq_ue et de percolation comp21.tibles ,cvec nos ter• 
,ains. 
Lorsque nous sommes passes à b YUlgarisation de 
nos r.§sultat.;; sur l'ensi::mble de nos terrains, nous 
avons ètè amenés à. modifié!r quelques points, entœ 
autres, à irriguer à billons fermés et l)ar ,;uite à 
augmenter le débit de percolation, 
Il nous restait à vtirii:ier. après avoir déjà consta:é 
le bien.fondé de notœ technique d'irrigation quant à 
12. ma>trise toJtaie de fa main d'eau, à la réduction 
de l'érosion de surface au mh'Iimum, à la possibilité 
d'apports de doses connues. si. dans le domaine de 
[a répartition en profondeur. nous nous trouvions 
également dans les conditiom optimales de trm.aiJ. 
Dans ce but, nous avons étudié 1a répartition en 
profo!1deur selon toute la longueur des bUlons en 
trav2.illant avec six débits d1rdgation diff:éœnts: 
3 1/s. 2 1/s. l l;'s, 0.5 lis, débit d'attaque d~ 
1 1/s avec débit de percolation de 0.3ù l;s et débit 
d"attaque de l Ifs avec debit de pèrcolation de 
0,60 l(s. 
Les débits uniques 2 1 ·s et 3 1/s sont rejetés auto-
matiquement comme étant nettemi;;nt au-dessus du 
si::uiI d'érosion qui a été établi à l L, pour des sols 
de pente moyenne de 3 •;,. 
- Le débit de 1 l, est éliminé pour répartition 
frrègulièœ. d<è: vlus il ne permet pas d'apporter plus 
de 700·m3. ha. 
- le débit de 0.50 [ s est élimine pour débit insuf-
fisant, en effet il y a annulation du cheminemi::nt de 
l'éau dans certains billons <è:t de plus la vitesse d'avan· 
cemer.t e3t beaucoup trop faible. 
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- Les débits de 1 Cs aFec V_.30 lis seront également 
éliminés pour les taisons suivantes : 
l'' Annulation de la percolation dans de nombreux 
billons. 
2'' Déficit hydrique dans le centre de la parcelle. 
3' Durée d'irrigation trop longuè. 
L,~s dibits de 1 lis avec 0,60 l/s nous semblent 
donner une répartition correcte et une durée- d'i.rri-
ga tion raisonnable. Ils paraissent nous donner les 
meiHeurs résultats parmi les divers débits étudiés. 
Il pourrait sembler que le débit de l l s puisse 
donner le même résultat, quoique avec une r~partition 
légèrement moins bonne, par contre il permet de ne 
faire que des apports· de 70/J m:.t/ha maxima or il 
est possible qu'il y ait des périodes de be;;oins maxi-
ma en eau des cotonniers qui se situent autour ::le 
8 à 9 mm par jour et qui impliqueront de.s irrigations 
de 800 et même 900 m3 ha (nos observations actuelles 
nous incitent à le penser). Et comme l'on ne peut 
guère descendre au-dessous d'un rythme de 10 jours 
entre les irrigations, il nous faudra donc pour ce3 
périodes augmentet les doses, ce qui ne peut ètre 
fait qu'avec un débit qui corresponde au débit de 
percolation du terrain, débit qui semble être de 
0,60 lis comme cet essai semble nous le prouver et 
comme la pratique courante de ees deux. débits ( 1 l 
et 0,60 !) sur notre station nous le confirme. 
Conclusion 
Notre adoption de la méthode d'irrigation selon 
deux débits se trouve donc confirmée, ainsi que les 
deu.x débits choisis, à savoir_: 
- Débit d'attaque de 1 1/s ; 
- Débit de percolation de 0,60 1/s. 
Ceci sans quitter de vue que Je rapport entre le. 
temps mis par l'eau pour atteindre l'extrémité de la 
parcelle et celui de la duree totale de l'irrigation joue 
un rôle très important sur la répartition en pro-
fondeur. 





un léger déficit en tète de parœlle qu'il nous faudra 
corriger en augmentant le temps de percolation par 
rapport à celui de l'attaque, de façon à améliorer cette 
répartition déjà excellente. 
Nos observation,:; et d'autres essais seront faits 
sous cet angle. 
- D'une façon plus ginéra1e, il nous faut préciser 
que les valeurs donnêes ici le sont pour des terrains 
aménages normalement donc ayant des pentes de 
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l'ordre de 3 '<• et surtout ayant des billons corrects 
et non envahis par des adventices ou de la terre, ce 
qui rendrait évidemment ces résultats inutiles. 
- Toutefois- dans le cas de -pentes presque nulles 
(de O à 2 "~cl l'on pourra sans danger passer à un 
débit d'attaque de 2 1./s pui;; prendre comme débit 
de percolation un débit égal à la moitie de celui 
d'attaque, quoique dans le cas de très faibles pentes 
l'on puisse se contenter d'un seul débit. 
- Dans le cas de pentes nettement Cortes. il y a 
lieu de surveiller 1e débit d'érosion et de réduire 
éventuellement le débit d'attaque ( quoiqœ le débit 
conseille de l l,"s tienne déjà compte d'une marge 
de sécurité). De plus, il faudra réduire le debit de 
percolation sous peine d'avoir des excès d'eau dans 
le bas des parcelles. 
Mai:; dans ces cas extrèmes U y a lieu surtout de 
réduire la longueur _ des billons. 
Etude de la répartition en profon-
deur des eaux d'irrigation 
Etude de la répartition des débits retenus 
Cette étude a été menée sur sables roux peu allu-
vionnés .. Il s'agissait, après avoir déterminé les débit.; 
d'attaque et de percolation compatibles avec ses sols 
de voir comment se répartissaknt en profondeur, 
selon toute ]a longueur dù billon, les apports dus 
aux irrigations, _ 
Pour ce:ci, nous avons procédé de la façon suivante : 
l0 Etude de profils hydriques avant irrigation, 
2° Etude de profils hydriques après irrigation. 
.Les prélèvements ont été fait;; tous les 10 m sur 
toute la longueur des billons ibillons de 70 m). Chaque 
profil traduisait la répartition tous les 20 m de O à 
200 cm de profondeur. 
Les humidités sont données en pour·c~nt de terre 
séchée à l'étuve à 105°C. 
l'' Etude des profils ava11t irdgatiou: 
La première série de prélèvements a été effectuée 
le 25-+1963. Cette date correspond à la veille d'une 
irrigation, d'une part. mais également à + L4 jours 
après la précédente. 
D~ l'êtude des profils par tranche de 1 m tous les 
10 m, nous dégageons que nous sommes en présence 
d'une humidité très réguilèœment répartie sous tout 
le billon. avec toutefois un très léger déficit dans 
les premiers 5 m. 
Les trois pre:mières irrigations, faites sans precau-
tions particulières d~ calage de siphons. ont donné 
des résultats satisfaisants. 
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2" Ewde des profils après irrigation: 
Nous avons procédé: à une irrigation selon ta tech-
nique des deux: débits te 26-4 mais. cette fois-ci, en 
soignant particulièrement le calage des siphons. Pré-
dsons ici que les debits retenus etaient de l 1/s en 
attaque et de 0.60 Vs en p,;:;rcolation. f'<!"os prélève-
ments ont étè effectués dans le creux des billons, 
negligeant de ce fait le volum,~ d'eau stocké dans le, 
billon lui-mème. mais éliminant également de ce fait 
des variations de profondeur de rèpa,Ution q_ui 
seraient dues à diverses hauteurs du. biUon dans le 
cas où nous aurions ëtabli nos profils à partir des 
sommets de ceu.x-cL Pour nous. le fait essentiel etait 
de voir 1'uniformita de la répartition en profondeur. 
Des profils ont été étudiès. d'où il ressort que, là 
également, nous obtenons une excellente répartition 
sdon toute la longueur des biUons mais, toutefois, un 
léger dèficit dans les cinq premiers mètres de la 
parcelle. 
Une étude des profils à + 30 jours après irrigation, 
nous donne une idée de l'evolution de I11umidité sous 
biUons irrigués avec la technique précitée et confirme 
les remarques faites ci-dessus. 
Cette série de profils a été effectuée le 25 juin. La 
pœmière récolte avait eu lieu le 14 juin, soit à 149 
jours; la dernière irrigation s'étant si.tuée le 25 mai. 
soit à 132 jours. 
L'on constate que le profü moyen se si.tue à 7t ''û 
de la capacité de rétention moyenne (estimée ici à 
12 °-0). Les profils présents sont donc encore capables 
d'alimenter en eau Ies cotonniers correct,;rnent; la 
consommation à cette époque, étant donné la météo-
rofogie et les besoins en eau, était très réduite. 
Conclusion 
Nous estimons les rèparthions obtenues id comme 
très bonnes. 
Peut-ètre, pour parfaire cette technique. pourrions-
nous augmenter légèrement le temps d'irrigation de 
percolation et diminuèr légèrement celui de i'attaque 
ide façon à apporter un peu pîus d'eau sur tète de 
parceIIe ; cette observation confirm<! d'ailleurs ce!le 
faite dans l'essai précédentl mais, dans les conditions 
teclmiques actuelles des irrigations, nous ne pensons 
pas que ce soit indispensable. 
Donc, pour des billons de l'ordre de 60 m de long, 
de pente d'environ 3 'k nous pensons qu·une irrigation 
conduite avec des débits d'attaque de l 1/s et de 
percolation de 0,60 1/s (dont les temps d'irrigation 
sont dans le rapport 1 l/s a t;2·1 doit donner enti.ere 
satlsfacti.on au point de yue homogénéité de répar-
tition en profondeur. 
Pour appuyer cette conclusion. nous donnons ici un 
relevé de l'état hydrique du terrain trente jours après 
la dernière irrigation. 
Notre dernière irrigation se situe 1orsque les coton-
niers ont environ UO jours, la premièra récolte se 
situant à 140 jou:rs le plus genéra!ement. 
U s'agissait pour nous, au vu de ces profils. de 
savoir si l'alimentation t:n eau des cotonniers avait 
èté suffisante jusqu·a cette date et, en particulier, si 
l'évolution des profils était identique en profondeur 
selon toute la longueur de 1a parcelle. 
L'étude des trois séries de mesures effectuées nous 
montre qu'à aucun endroit nous avons atteint le point 
de flétrissement de ces terrains ( point de tlétris-
sement situé à 6 °:i environ i, autrement dit les coton-
niers ont toujours eu. même trente jours après la 
dernière irrigation, de l'eau à leur disposition. 
De plus, la comparaison des horizons 100-200 entre 
eux, et surtout celle des horizons 0-lOO. nous indique 
qu'ils ont été exploités d'une façon très régulière; 
nous retrouvons en effet, après tœnte jours d'exploi· 
tation une repartition de l'humidité très uniforme qui 
confirme l'efficacité de l'irrigation selon les deux 
débits choisis. 
Etude des irrigations tardives 
Cet essai, mis en place le 8 janvier 1962. se situe 
dans le cadre de l'étude de l'effici.ence de la prolon· 
gatfon des irrigations sur les rendements et sur les 
qualités de la fibre. 
Précisons. toutefois que cet essai a été réalisé une 
année extremernent pluvieuse et. il ne fut pas néces-
saire d'irriguer ce terrain avant debut mai. 
Nous avons donc simplement comparè un objet 
irrigué à partir de mai à un objet non irrigué, dam 
le cadre bien particulier de cette année particulière-
ment pluvieuse. 
Onze traitements insecticides ont ête appliqués et 
six irrigations effectuées. 
j Production r j coton-graine_ : p .M.C .. Objet ! 
----lkg;hal~l-g .1 
'I - Parcelles irriguèes jusqu'a 15 ·/ j 1 j. avant la dernière récolte 2 502 J 100,û 16 .7 
- Parcelles non irriguées . . . . . 2 4n 99.1) . 16,6 
RécoUe en pourcentage 
--------1~ 1~,-R_,-_: R_,_1~1 
irriguées .... 1 57,5 J 23.5 8I.O HU! Parcelles 
Parcelles non irriguées, 65.9 1 22.1 88,0 11.S 
Au vu des résultats obtenus .. nous pouvons seule-
ment constater: 
l' Qu'il n'y a aucune différence entre les rende-
ments; 
2· Qu'il n'y a aucune différence dans les poids 
capsulaires : 
3° Que seules les proportions de la répartition des 
récoltes diffèrent. comme l'on pouvait s·y attendre. 
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Toutefois. il importe cependant de prec1ser que 
nous nous trouvions cette annee dans des conditions 
d'alimentation en eau très particuiieres. 
Ces études, portant sur la prolongation des irriga~ 
tions, seront reprises lors des prochaines campagnes. 
EXPÉRIMENTATION 
SUR LES SOLS F3 ET F2 
Parmi les sols du MANGOKY, certains ont étè 
classés ·en sols dits " limites " vis-à-vis des· cultures 
irriguées, en particulier de la culture cotonnière. 
Le but de la présente expérimentation est de pré-
ciser les conditions réellement limites de la culture 
cotonnière irriguée sur de tels terrains, d'apporter 
des précisions concernant : 
J• leur mode de défrichement, de planage, d'amé-
nagement; 
2'' ks volumes, rythmes et débits requis pour leur 
irrigation. et 
3' leur evolution. 
Sols F3 
Dés 1961 fut mis en place un essai de comportement 
sur sol de type F 3, ce dernier étant défini comme 
suit: 
Ce sol. composé d'un recouvrement 1imono-argileux 
à argilo-sableux sur sable n'a pas été plané. 
Pour la campagne 1962-63, il fut procédé à une 
extension de l'expérimentation sur ce type de sol. 
De nouveaux terrains furent· défrichés et mis en 
culture cotonnière. Cette dernière zone comporte un 
horizon intermédiaire légerernent plus important et 
coloré que celui de la zone de 1961, mais elle demeure 
cependant très semblable à celle mise en culture en 
196 l ; ces deux parcdles se touchant. 
Expérimentation sur les sols F3 en 2" année 
de culture 
t• Comportement de l'ensemble: 
Quoique un peu tardifs, les semis ont eu lieu dans de 
bonnes conditions le 18 janvier 1963 (stand à la lev.Se 
de 90,5 % î. Les plants étaient ,,igoureux. Les taches 
sableuses 5e remarquaient moins cette année-là car 
le billonnage et la longueur des billons adoptée per-
mettaient une meilleure irrigation. 
Le pa~asitisme a été faible et toujours parfaitement 
contrôlé ( dix traitemé!nts apportant 18 000 K ha DDT 
M.A. + 4 000 cm~/ha Endrine M.A. }. 
Un rythme d'irrigation de 600 m' tous les dix jours, 
etait impératif. 
L'ensemble de la parcelle était plus uniforme, moins 
exhubérante (surtout dans le bas) que la premii:-re 
année. 
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Les rendements obtenus sont de 1 908 kg/ha, contre 
2 359 kg/ha la première année, mais l'on ne peut 
conclure à une chute avec seulement deux années 
d'expérimentation. 
2' Etude de l'alimentation hydrique: 
Cette parcelle, qui se composait de 4 920 m~. repré-
sentés en gros par un rectangle de 100 x 50, a été 
irriguée toute l'année au siphon selon deux débits. 
Ce terrain n'avait pas èté planè l'année précédente 
et nous l'avons gardé tel quel, afin de ne pas modifier 
l'évolution qui avait pu s'installer en première année. 
Au début, nous travaillions avec des billons de 50 m, 
en employant Jes dèllits suivants: 
Attaques : 1 1/sec., 
- Percolation : 0,30 I/sec. 
Des observations nous montrèrent que Ia plupart 
des billons avaient leurs vingt-cinq premiers mètres 
mouillés seulement dans le fond d'où sous-irrigation 
de la partie près de l'arroseur et sur-irrigation de la 
parie près du drain. Nous avons travaillé sur des 
billons de 25 m. 
La surface de percolation étant augmentée (eau 
plus haute dans le billon) il fut inutile de changer 
le débit de percolation. 
La dose employée par irrigation était de 624 m3/ha. 
Le rythme des irrigations fut le suivant : 
Irrigation 1 à irrigation 2 : 6 jours 
,, 2 
" 
3: 8 ,, 
,, 3 4: 6 » 
» 4 l) 5: 10 )) 
,, 5 
" 
6: 11 » 
r, 6 ,, 7: 13 » 
" 
7 l} 8: 13 \) 
Précisons qu'à partir de la quatrième irrigation 
comprise, nous irriguions par billon de 25 m. 
Le rythme impose pour des billons de l'ordre de 
25 m avec les débits précisés ci-dessus se trouve donc 
ètre de dix à douze jours. 
1 m irrigation le 23 mars 65 jours après semis 
2• r, 29 mars 71 J; 
" 3, r, 6 avril 79 ,., >) 
4· 
" 
12 avril 86 ); » 
5· l) 22 avril 96 ,; )) 
6• ,, 3 mai 107 » ,, 
7· )) 16 mai 120 l> ,, 
g, » 29 mai 133 » » 
La durée d'irrigation était de 40 minutes. 
3° Bilan hydrique: 
Il est très difficile de donner un chiffre absolu dans 
ce domaine étant donné que l'on ne peut qu'evaluer 
approximativement l'efficience des pluies ... 
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- Les données que l'on possêde sont : 
Pluies avant semis: 
Déœmbœ: 2%.4 
lamier; 49,6 = 346,0 mm. soit 2 00/J ms 'ha 
- Pluies après semis : 
Janvier: 34L8 
F~vrier : 16-1.7 
1\fars: 31.8 = 552,5 mm. soit 4 ODO m-J ha 
Avril : 1J 
Mal: 14.2 
- _4ppoi't par les huit irrigations: 
4992m~i/ha 
624 '( 8 = ------
10 992 m:l/ha 
Ce qui correspondrait, pour u::i. cycle de 60 Jours. à : 
W 992 
--- = 68 m3 . ha, soit 6,8 mm par jour. 
160 
Cette valeur sembb un peu forte. En effet. habituel-
lement, l'on estime les besoins d'une campagne à 
5 mm par jour rom· !30-160 jours. soit 7 500 à 
8 ooa ma_.'ha. 
4'' le rolume d'eau utilisé: 
L:eau t0tale rielle utilisée par pompage ètait de 
5 832 ma ha. Ce qui semble bc;aucoup, 








. 1 ,,- 1 
1 kg ·11;_1. ·1 du-~ot. j 





::if~,9 - ,.3,-t 1 
',i-f,9 1 ·!.9 1 
--------------1 ---l ---
Total --as···-··--··--··-···--------/ l908J 1 99,S 
R l -1- R 2 = 1 813.2. soit 94,9 oà. 
Notons que la demiere irrigation a eu lieu à 
133 jours. 
Cette proportion de 66 °~ Scômêllerait indiquer urie 
très bonne protection phytosanitaire, car Ia question. 
hydrique est mise hors de question. 
6'' Col!clusion: 
Comportement corœct au point de \'Ue végi:tatii:, 
mais q_ui semble un peu plus faible qu'en prt:mière 
annèe. 
Irrigations normales n'impliquant pas de doses ou 
de rythmes sortant des valeurs co-mmunément admi-
s~s. Volume d'eau apporté par irrigation restant dan_-; 
les normes. 
fülan hydri.que exact rendu difficile du fait d-~s 
pluies anormales. Au point de vue hydrique, il n'a 
pu ètre utilisé au maximum bs pluies de dècembre 
et de début jam'ier. ce qui aurait pu modifier le nom· 
bre des irrigations. 
Rendements un peu plus faibles qu'en premièrn 
annè;;;, mais e,'tpérimentation encore récente pour :pou-
voir conclure à unc: chute venant uniquement du 
terrain. 
Expérimentation sur sol F3 en première 
année de culture 
1" ComportemeHt de l'ensembk: 
Le développement vègètatit est correct. vohe exu· 
bJrant par endroit traduisant fidèlt'!ment les mouve-
ments de terrain du planage. 
Les semis ont été un peu tardifs. mais realisès dans 
de bonne conditions d'humidité les 18 et 30 jam?for. 
Cette parœlle n'avait pas été labourée. car les 
rc:cents passage<; de riper lors de l'aménagement 
avaient, par endroits. rendu le so[ suffisamment meu-
ble -pour ètre billonne. Lor,; du billonnage, nous 
avons cependant trcm-é certaines plages très dures, 
ces mêmes zones donnèrent ensuite un ensemble de 
cotonniers d'aspect chètif et jaunâtre avec Jes feuilles 
presentant les symptomes d'une carence. Au bout de 
quelqué)s mois, cette zone a œpris un aspect plus 
normal. sans toutefois atteindre la hauteur du reste 
do:: [a parco:;lle. 
La conduite des irrigations se fit normalement. 
Lë;s rer.dements sont for~ corrects et correspondent 
aux rendemi:;nts obtenus sur les F 3 en premiere annêe 
de culture la campagne précédente. 
Ce terrain comportait, outre un essai de compor-
tement de 4 954 n1~. un essai de densité et trois par-
celles de différentes pentes. 
A la diifé!:'ence de la parcelle F 3 en seconde année, 
celle mise en culture en 1962,63 a été -planée et amé· 
nagée aYec des pentes courantes pour ici. soit 2 
à 3 ')/0,)· 
Les nisultats donnès pour cet essai de comporte-
ment, quant aux débits d'irrigations. sont donc plus 
près de ceux q_ue nous aurions dans un aménagement 
normal. 
2° Etude de l'alimematiou ,m eau : 
Toutes les irrigations oni étf conduites au siphon 
selon deux débit.;, La longueur des bi!Ions étànt ; 
- dè 70 m dans l'essai de comportement, 
- de 30 m dans l'essai de densité. 
Les débits utilisés furent : 
Pour les billons de 71} m : 
- Debit d'attaque : 1 l s 
- Débit de percolation : OJll 1/-', 
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Pour les billons de 30 m : 
- Débit d'attaque: l lis 
- Dèbit de percolation: 0,20 Ifs 
Ces débits semblent faibles pour la percolatioi1, 
mais il faut faire remarquer lei que œs sols ont une 
forte tendance à de,;; phénomènes de battance; leur 
perméabilité de surface est faible. 
La dostl employée pa, irrigation fut de 600 m:i/ha. 
Les besoins du terrain et des cotonnie,s nous ont 
imposé le rythme suivant ; 
Irrigation l à irrigation 2 : 10 jours 
,, 2 3: 13 " 
» 3 ,, 4: 11 " 
,, -l S: 10 , .. 
,, 5 6: 15 
,, 6 7: 15 ,., 
l"' irrigation le 25 mars 67 jours après semis 
2' 
" 
4 avril 77 ',} ,, 
3" :: ... 16 avril 90 ,, 
4" r, 27 avdl 101 r, 
" 5" 
" 
7 mai 111 )} 
" 6'' ):..- 22 mai [26 F ,, 
7" 
" 
6 juin 141 ~h 
Les durêes d'irrigation étaient : 
a) pour billons de 70 m : 2 h 20 mn 
b) pour billons de 30 m : l 11 10 mn 
Y Bilan hydrique: 
Ici également. il se complique du fait de l'inconnue 
efficience exacte des pluies. 
Données: 
- Pluies avant le ·semis: 
Décembre : 296,4 
Janvier: 49,6 = 346,0, soit l 696 m;i, ha 
- Pluies après le semis : 
Janvier: 341,8 
Février: 164,7 
Mars: 31.8 ::: 552,5, soi.t 4 000 m3 ha 
Avril: 0 
Mai: 14,.2 
Apport par les irrigations: 
600 >< 7 ""' 4200 m"/1m 
Soit un total de: 9 893 m3 ha 
Ce qui reJ?résenterait une consommation moyenne 
sur un cycle de· 160 jours de: 
9896 
-- ==: 6,1 mm par jour 
160 
Cette rnleur nous semble un peu forte. Il est pos-
sible que l'on surestime l'efficience des pluies. Ainsi 
les chutes de pluies qui se sont situées vers le 23 jan· 
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vier et qui ont apporté 339,7 mm environ, sont tom· 
hies 'sur un sol déja humide dont les possibilités de 
stockage en eau utile·· sont de 1500 ms environ donc 
qui ne représentait plus cette possibilité le 23 janvier ... 
et sur ces 340 mm environ qui représentent 3 400 m3 
il est probable qu'il en ait eu plus de 100 à 150 mm. 
soit l 000 à. l 500 m"/ha d'utilisés par les cotonniers. 
Ces estimations (nous n'avons pas d'autres moyens 
pour évaluer) nous améneraknt plus logiquement à 
une consommation de l'ordre de 8 000 à 8 500 m3 /ha. 
ce qui ne· tomberait "Plus dans les no,mes admises. 
4° Le volume d'eau utilisée: 
L'eau total<! rellement utilisée par pompage était de 
4 715m~;lm. 
5" Recoltes et rendements : 
a) Rèpartitio,, des rendements obtenus sur l'essai 
de comportemllnt: 
Production coton.graine 
Récolte Jours après ! le semis 1 kgfha % récolte 
1 
totale 
R, 154 1 l 590,7 72.2 Rs 180 
1 
' 373,5 26.0 
Ro 213 36,2 1.6 
Soit un total de 1 .2200,4 99,8 
Notons que Rl+R2 donnait un total de 2164,2 kg/ha 
représentant 98,2 % de la récolte totale. 
b l Résultats de l'essai de. densité: 
L'essai de densité mis en place sur ce sol F 3 com-
prenait les trois densités suivantes : 
1· Production 




kg/ha 1 0n tém. 
Î ·1 2 p. tous les 33 cm\ 60000 2 411,1 
1 
100,0 
1 p. tous les 33 cm 30000 2102.4 87,1 
2 p. tou,; les 20 cm 1 100 000 2311,2 1 95,3 
L'analyse statistique traduit un essai significatif. 
A P ::: 0,01. la densité de 2 pieds tous les 0,33 m, 
donc de 60 000 pkdsiha est significativement supé-
rieure à la densité de 1 pied. tous les 0,33 m. soit 
30 000 pieds à I11ectare. Ce qui n'a rien de bien sur. 
prenant. Par contre, aucune différence significative 
entre 60 000 et 100 000 pieds/ha. 
La densitê de 60 000 pieds réels est donc confirmée 
sur les F 3 (comme sur les sables roux). En fait, pour 
obtenir cette di:;nsité réelle en grande culture. il faut 
semer à un poquet de 2 plants tous les 25 cm, soit 
une densité théorique de 80 000 pieds à l'hectare. 
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c/ Ré.rnltats des récoltes sur les pentes: 
Production coton-graine 
Pente R, R, R; ! Total 




!-i-·--1----i 1 716 59,1 · 1 i}33 ! 35.7 : 147.3 ' 3.0 ::! 39,3 
1511 53,4 l 223 1 43.2 1 92,3 1 3.2 2 d27 l 1 707 i 590. 103l '37,,l. 1 101.ù 3,3 239[ 
Comme on le voit, aucunè différence ne se manifeste 
lors de cette première année de culture. 
Nous donnons ces chiffres pour quïls puissent ser-
vir de base 11our les prochaines années. 
dj Résultat de rensemblc d.cs F 3 en première 
année: 
Si l'on prend rensemble des parceHes des F 3 en 
premiere année, l'on obtt\:ènt un n:ndement moyen 
d.,,. · 2 472 kg ha, se décomposant aînsi : 
Essai de comportement 
Essai de densité . . . ... , ..... · I 
Essai de bi!lonnage ( annulé i .• 
Essai: Cridd1e Pente' 0 "'c '. 
Pente 3 ,;, 
Pente 6 9t, i 
1 Soit un total de ....... ., ... \ 
6° Conclusion: 























Allure très irrégulière du fait des mouvements de 
terrain lors du rilanage ; dans l'ensemble, cependant. 
développement correct avec une certaine tendance à 
l'exubérance sur les zones remblayées. 
2° Au point de vue hydriqHa ; 
Comportement satisfaisant, tant au point de vue 
dose, rythme que besoin· total. Toutes les valeurs trou-
vées restent dans les normes couramment admise-,. 
3" rlu point de nie rendame1u : 
Le rendement de 2 200 kg ha est une bonne moyenne 
sur le MANGOKY, Il semble avoir été obtenu norma-
lement sur l'essai de comportement en dépit d'une 
zone assez médi.ocre. 
Le rendement de 2 472 kg obtenu sur l'enaembte 
se confirme. 
4" Au point de vue amd11agem,mt: 
Le bref aperçu donne à propos des planages et des 
mouvements de terrain met en relief les précautions 
dont il faudra tenir impérativement comptt'! lors de 
l'aménagemc::nt de ces sols. 
Le parcellaire devra tenir compte du micro-re1fof 
et être basé sur re fait essentiel que le potentiel de 
production de ces terrains repose sur .fü cm d'al-
luvions. Tout décapage ou remblai influençant forte-
ment non seulement la production, mais encore la 
capacité de rétc::ntion et, partant de là, rendent t,t:" 
difficile une bonne répartition des. irrigations sur 
toute la longuèur des billons. 
Sols F2 
Description des sols 
A partir de 1962-63 fut également mis en expérimen-
tation une zone représentative des sols F 2. 
Mais. ici. il y a lieu de préciser que ce type de sol 
englobe deux sous-classes. 
Dans les deux cas. l'on est en prèsence d'tm horizon 
de surface aUm:ionnaire défini comme citant un recou· 
vremènt sablo-Hmoneux. ou limono-sableux fin, légère-
ment particulaÎt'è et de cohésion faible, mais les 
horizons sous-jacents sont fort différents : 
Dans l'un des cas, l'on peut être en présence d'un 
horizon inférieur sableux commençant vers 40 cm et 
allant au-delà de 2 m. · 
Dans l'autre, il peut y avoir alternance de couches 
de sables et de couches limoneuses d'épaisseurs 
variables. 
Il est évident que le comportement de ces terrains 
vis-à-vis de l"eau sera tr~s différent. 
Lors de la campagne 1962-63, il n"a pu être mis 
en expèrimentation que le type de F 2 comportant 
des alternances de sable et de limons. 
Les enseignements que l'on pourra en tirer quant 
au comportement de l'horizon de surface ,,is-à-vis de 
l'eau et des façons culturales pourront ètre extrapolé;; 
au:«: deux types mais leur comportement v1s-à-vis Je 
l'eau au point de vue possibilité de stockage, donc 
rythme et doses d'irrigations, devra faire l'objet d'une 
nouvelle e:;:p~rimentation sur le premier type de F 2 
(alluvions de surface reposant sur un horizon infé-
rieur de sable homogène; pour pouvoir conclure sur 
la question de l'eau dans les sols F 2 pris dans leur 
ensemble. 
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Observations et résultats 
1° Comportement de l'ensemble: 
Développement végétatif important. tendance a un 
peu d'exubérance, sauf sur les quelques rares plages 
sableuses. 
A noter, vers fin avril-début mai, une verse de la 
grande majorité des plants, traduisant une certaine 
faiblesse de constitution par carence ou par régime 
hydrique trop abondant, ou bien tout simplement des 
plantes extrèmement chargées, comme c'était le cas; 
les observations ( essais fumure devant être mis en 
place·1 nous donnerons peut-ètœ des indications pour 
expliquer ce phénomène. 
Les semis un peu tardifs (18 et 31 janvier). n·~n 
ont pas moins été réalises dans de bonnes conditions 
hydriques. Très bonne levée : stand au l '2, soit à 
14 jours: 92,9 %. 
Ce terrain n'avait pas été labouré car, après le 
planage, un passage de riper (riperage croisé) avait 
suffisamment ameubli Ie sol pour pouvoir bi1lonner 
directement. De plus, des façons culturales sup-
plémentaires n'auraient fait que de remonter plus 
de sable et rendu le sol encore plus -particuiaire. 
Lors des -pluies violentes de jam,ier (23l, les billons 
s'effondrerent de 5 à 10 cm, voire davantage, sans 
conséquence pour le cotonnier, qui avait déja un enra-
ci.nement suffisant. A noter également un important 
entraînement des éléments fins sur la pente de 6 "(,, 
pentes réalisées volontairement. 
Le parasitisme, à aucun moment, ne présenta quel-
que danger pour l'expérimentation. 
La conduite des irrigations avec des billons de 90 
et de 45 m, faite au siphon avec des déblts appropriés, 
n'a pas présenté de difficultés particulières tant en 
dose et débit que rythme et technique. 
Les rendements obtenus sont plus que corrects 
pour œtte première année. 
Toutes les irl'igations ont été conduites au siphon 
sdon deux débits. Les longueurs des billons etant de : 
- 90 m dans l'essai de comportement, 
- 45 m dans l'essai de densité. 
Les dibits utilisés furent: 
ai Sur billon de 90 m: 
- Attaque : 1 ! 'sec 
- Përcolation: 0,301/sec. 
b ! Sur billons de 45 m : 
- Attaque : l !/sec 
- Percolation: 0,201:sec. 
La dose employée par irrigation fut de 600 m"/ha. 
Le rythme des irrigations suivi était le suivant : 
Irrigation L à irrigation 2 : 19 jours 
2 Xa 3: 22 ,, 
r, 3 
" 
4: 15 » 
" 
4 ,, 5: 20 r, 
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soit un rythme de 15 à 20 jours. Seules quelques 
plages de sable auraient nécessité un rythme de 8 à 
10 jours, mais cela aurait été au détriment du reste 
de l'essai. 
l'" irrigation le 13 mars 54 jours après semis 
. 2~ l"' avril 73 ,, 
3" 23 avril 95 
" 
); 
4• 8 mai 110 
" 
1:, 
5· 28 mai 130 
" 
}'.; 
Les durcies d'irrigation étaient : 
a) Pour les billons de 90 m : 3 h 15 mn 
b) Pour les billons de 45 m : 2 h 27 mn 
3° Bilall hydrique: 
Comme pour les sols F 3, la difficulté réside ici 
dans l'évaluation de l'efficience des pluies. Nous ferons 
cependant un bilan approché. 
- Pluies avant semis : 3o-16,0 mm, soit 2 800 m /ha 
- Pluies après semis: 552,5 mm, soit 4 000 m 3 'ha 
- .4.pport par irrigations: 
600 m3 x 5, soit 3 000 m3; ha 
9 800m3/ha 
Ce qui correspondrait, pour un cycle de 160 jours, à: 
9 800 
-- = 6,12 mm par jour 
160 
Ces valeurs n'ont rien d'absolu; elles ne sont qu'un 
ordre de grandeur, les essais et observati.ons tendent 
a les cerner de plus près. 
4,, Volume d'eau utilisée: 
L'eau totale réel1ement utiljsée par pompage était 
de 3 207 m"/ha. Ceci pour l'irrigation d'appoint lors 
_ d'une année particulièrement pluvieuse. 
5° Récoltes et rende.mems: 
a} Essai de comporteme11t: 
Nombre jours ! Production coton-graine Rêcolte après semis 
1 kg/ha % du total 
1 
R, 166 jours \ 2 235 68,2 
Ro 194 jours ! 962 29,3 R. 21il jours 78 2,3 
1 
1 3 275 99,8 
Notons que R 1 + R 2:::: 3197, soit 97,5 %. 
b) Essai de densité; 
Moyenne de l'ensemble : 3 240 kg/ha. 
Cet essai est non significatif mais reste en faveur de 
la densité actuelle de 60 ODO pieds à l'hectare. Les den-
sités de 30 000 et de 100 000 ont accusé toutes les deux 
20 °a de rendement en moins par rapport à 60 000 
pieds à l'hectare, 
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cl Essai de biUmmage: 
Moyenne de terrain: 3 917 kg ha. 
d) Essai de pentes: 
1 i kg/ha/ 0 .i T. 1 Pertes 1 1 __ / --1 ________ / 
1 1 1 ! 
Pente O ~ .. , .... / 3 07l / 91.7 1 
Pente 3~,\' rT.1./ 3343, 100.0 i 
Pente 6 '" .... \ 2 m 1 63,ü j 
so!t moins 277 kg 
soit moins 1237 kg 
e) Rendement moyen d~ l'ws,~mble des F 2: 
3 23l kg ha sur 9 666 m:i. 
Conclusion 
Nos conclusions porteront sur troL, points: 
1° Le dil'eioppemem a la production de::: coto1~-
niers: 
Comportement on ne peut plus corrèct dans ce~ 
deux domaines : d'une part. végetation presque trop 
forte; d'autre part. rendement exce1knt. 
2' L'alimemation hydrique: 
Elle n'a pas prisentè de difücultés particulières 
tant dans lès doses. lès rythmes, qu'au point de vue 
technique d'irrigation. 
Notons cependant une annee extrèmement plu· 
vieuse (double de la moyenne établie sur dix ansî. 
3° le terraiu : 
Ce terrain est d'une extrème fragilité en surface : 
les façons culturales devront en tenir compte (travail 
lent lors des labours et puh:erisages à faire. si pos-
sible en terre humide); de même. les irrigations 
devront respecter impérativement les débits établis 
( seuil d 'erosion i sous peine de voir ces terrains évo· 
luer très rapidement dans un sens néfaste. 
Enfin. ;appelons que nous avons affaire id a un 
type de F 2 très particulier qui u·a de commun. avec 
l'autre type, que l'horizon de surface ( que l'horizon 
arable plus exactement). 
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STATION DE MAJUNGA 
J. l'v1.4SS.U 
CARACTÉRISTIQUES GÉNÉRALES DE LA CAMPAGNE 
En L963, les essais furent conduits sur 13,9 ha, sur 
la propriéte de l'I.R.C.T. d'AMBIVIHY près de TSA-
RAMANDROSO; quelques essais furent également 
mis en place sur une propriété voisine gérée par la 
C.F.D.T. à ANTANIMALANDY et à AMBILOBE (pro-
vince de Diego-Suarez l sur le domaine de la SACOM. 
Les premiers semis furent réalises le 6 avril ; la 
récolte se termina le 25 octobre. La campagne de 
culture se déroula donc dans un espace de sept 
mois, laissant une intercampagne de cinq mois. 
Les rendements de coton-graine obtenus en 1963 
furent les meilleurs jamais obtenus en baibohos : 
3 157 kg/ha (en 1961, ·anu~e record également, le ren-
dement atteint 2 650 kg/ha\. 
Pluviométrie 
Il tombe habituellement 1500 à 1 700 mm de pluie 
par an dans la région d'AMBIVIHY. Cette année est 
donc déficitaire; les crues ont été faibles. On dit 
que cela entraine de mauvais rendements en culture 
d'arachides de dècrue sur baibohos. 
Commencés le 6 avril, les semis se poursuivirent 
jusqu'au 12 avril sans interruption. Ces premières par-
celles furent d'une très belle venue (rendement: 
3 850 kg hai. Les pluies de la mi-avril interrompirent 
les travaux, qui reprirent le 21 avril et se terminèrent 
le 11 mai. 
L'aspect vi.§gJtatif des parcelles semées après les 
pluies était moins exubérant, bien que les rendements 
atteignissent parfois 4 000 kg/ha. 
mm 
Mois Hauteur de pluie j 
;~;i:"'.::: ::::i--k-~-~-:_1 ___ \ __ -----: 
Fèvr_ier , .......... , .. \ 301.9 . 1118,2 
1
1 
Mar,, .. , . . . . . . . . . . . . . 124,7 
1
,, 
Avril ...... ., , ...... · I 100,0 l 
Mai ... , . . . . . . . . . . . . . . 12,3 
Juin ....... , ........ ,, 12,1 
Jui!iet .............. \ 0,0 
Aout , ............. , .. I 0,0 
s.~ptembre ....... , , . 0,0 
Octobre .............. \ 41,1 
, l 162,3 
La première pluie enregistrée en octobre est tombé:::: 
le 20. Seuls les semis du mois de mai n'étaient pas 
mûrs à cette date. Cette pluie importante a provoqué 
un départ rapide de la végétation adventice et un 
reverdissement des cotonniers. Quinze jours plus tard, 
la récolte devenait difficile et le coton ramassé de 
piètre qualité. D'autre part, ces premières pluies 
attirent irrési.stiblement les récolteurs dans les rizie-
res. Aussi, dans de nombreuses plantati.ons de coton-
nier. les dernières tonnes de coton ont été perdues. 
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SECTION DE PHYTOTECHI~IE 
ESSAIS COMPARATIFS 
DE VARIETÉS 
Afin de comparer les 1:ariètés StonëviUe 2B et Acala 
1517 C, quatre essais couple ont été mis en place 
le 11 avril (essais l et 2l et le 21 avril (essais 3 et 41. 
Production eu coron-graine 
1 
Rdt Rdt 
~.) kg,ha kgfha 
1 
Acala 15l7 C 1 4 71)7 113 4 539 ~ ..... ' ' ... 
.. i 
Stoneï,;!le 2 B (témoi.ni •• ,, 1 4 lô3 100 +133 
En movenne, l'Acala 1517 C produi.t 10 ?1 de plus 
que le Stoneville 2 B. 
Ce resu!tat est significatif au seuil P = 0,001. 
L'Acala 1517 C a rinconvênient d'ètre plus tardif 
mais l'avantage de prèsenter des caractères techno-
logiques supérieurs. 
t '" récolte à 151 jours 




N' 5 Acala 1517 C .. / .,.,,; «- 17 
I'.:!:" 7 Aca\a 1517 C 
"· I 5D 12 N" 5 Stoœvilhl 2 B 967 13 
N'· 7 S~onedUe :! B ·r 305 19 .. 
Dans ces essais. l'Acala 1517 C s·avere donc plus 
tardif qu;; le Ston.evil!e 2 R Cest un incor,v.::r:.knt 
grave car les récoltes faites après le P' nove::nbr;; 
sont souvi::nt dépredèes par les premières -pluies et 
sont gènèes par des mauvaises herbes qui errvahiils:ont 
les champs à cette époque. L'A.cala 1517 C di::vrait donc 




' Rdt Rdt 
1 0 1 or, ?G . u kgha kg_cha 
11- lll 1 4318 109 4 ;'.73 110 3930 J:JO 3878 !00 
Précocité des variétés Acala 1517 C 
et Stoneville 2B 
Le marquage des fleurs appan1es après le quatre-
vingt-dixieme jour situe la fin de la tloraison utile 
du StoneviUe 2 B aus.-,i bien que de l'Acala 1517 C vers 
le cent.septième jour. 
Dans le pœmier et le deuxième essai variétal. trois 
récoltes ont été effectuées : 
2• récolte à 168 jours 3' récolte à 181 jours 
''~ récolte ~o rècolte kgiha totale kg/ha 
_j totale 
27't!) 53 l [63 
1 
Z5 
1700 59 l 33ô 2'J 
1553 62 62i t5 
1611} 63 743 13 
Il est vrai que dans ces essais, I'e;.:cellent dével-Jp· 
pement végétatif a allonge considàablement le cyde 
du 5toneville 213. qui est habituellement de 160 à 170 
jours. et donc aussi probablement de l'Acala 1517 C. 
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Conclusions 
N:ous nous proposons de vérifier en 1964 la supé-
riorité de l'Acala 1517 C, par de nombreux essais exté-
rièurs réalisés à diverses dates de semis. 
Signalons enfin que l'Acala 1517 C présente habitud-
lement des qualités technologiques supérieures au 
Stoneville 2 B, ce qui lui vaut, à la vente, une plus-
value de 2,6ù F par kilogramme de coton-graine. 
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Des échantillons ont été prélevés sur ces essais t.'1. 
envoyês au Laboratoire Central de I'I.R.C.T. pour 
analyse technologique complète. L'échantillonnage a 
été réalisé sur 40 pieds de chaque variété répartis 
dans les différentes parcelles, les mêmes à la première 
récolte ( 40 % de !a récolte totale) et à la deuxième 
recolte (60 % de la récolte totale), 
En voici les resultats : 
,---- ___ L_o_ngueur I Finesse I Stelomètre J ! 
1 Essai Varietè Recolte UHML I ML \ u~ , In_dice Tenac. l Allgt I Rdt a j Poids 
1 
l
!--B- Acala 1517 C 1'" ' : 1 :: 1 ~, m;:o ·;~x i ;.: i ":71 '::.:  
Acala 1517 C 2' 28.9 
1 





___ ~-~~-~-~_:_1~_~:-~_~_:_:_··_.:_·_1 __ t,_·: ___ ~_~_j ___ f,_}:_g_l __ ~4-~ ___ t1~ î~:~ \ ~J i ~~:~ lii:1 1 
Essai variétal d-' Anranimlandy 
Cet essai a éte mis en place le 26 mai. Une ligœ 




, kg/ha 1 ,;a T. 
Stonedlle 2 B ...... J 2 506 1-l; ., 
' Acala 15[7 C ...... 1 3 706 1 143 
Stand 
à la récolte 
pieds à l'ha 
35 661 
5+049 
Les différences sont statistiquement hautement 
significatives. 
Le nombre de ·pieds à l'hectare du Stoneville 2 B 
était insuffisant, ce qui a dù, d'après nos essais de 
densité, provoquer une diminution de récolte d'envi· 
ron 15 °il. Malgré cela, l'Acala lSlï C reste nettement 
plus productif que Ie Stonevme, mème avec un semis 
tardif. comme c'est le cas. 
ESSAIS AGRONOMI@ES 
ESSAIS SUR STATION 
Essais de fertilisation nlinérale 
Essais de doses d'urée 
Cinq essais de doses d'urée ont été mis en place 
sur la Station d'AMBIVIHY, en 1963, dans le but de 
detèrminer l'intérêt de la dose 300 kg·ha d'urêe, dans 
des sols de texture dîfférente, ensemencés a d,,s 
époques ditféœntes. La varieté cultivée est toujour-; 
le Stoneville 2 B. 
Premier essai: 
Cet essai a été mis en place le 6 avril (semis pré· 
cocel suivant la méthode des couples avec quatre 








----~~--~--~~--' kg/ha %T. 1 
Témoin sans engrais . , . , . , .. , ....... 1 1 959 100 
135 kg/ha N soit 300 kg.'ha d'urée , . 1 3 537 183 1 
Les différences de production sont statistiquement 
significatives à P = 0,05. 
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Deuxième essai : 
Cet essai a été mis "-'n place le 8 avril rsemis pre-
coce, suivant la méthode des couples. awc db::.sept 
rèpètitions, sur terre limoneuse. -
Production ! P i 
coton-graine I R.-, l 
Objet 1 ___ 1 
kgiha I f·~ T. i 0 ., F. 1 
------------~'---i---•---1 1 ' : 
Témoi.n sans engr:J:is ....... ~. · J 2 l64 \ lGû' j 3<J ,25 1 
90 kg/ha N, son 200 kg, l1a1 ' 
ufu~~\~-- N:. ~~ù· 30r) \ii;11j 3 781 175 38,96 j 
d'urée .... , .. , ........... ,, ... 1 ./ 023 186 3S,,tl · 
La dose de 300 kg ha d'urée est significativement 
supêrieure à la dose de 200 kg ha. 
Les fortes doses de N semblent diminuer le rende-
ment à l'égrenage. 
Troisième essai : 
Cet essai a cité mis en p!aœ le 23 avril. suivant 
la méthode des blocs. avec neuf répetitions. sur terre 
li mono-argileuse. 
! Productio,, 1 
coton -graine R.E · 
i kg!ha 1 ,;ii T. : 16 se. 1 
1 , 1 
Objet 
----------.--1--:--
Temoin sans engrai;; ... ·;.;, . : t 74:! : lûO ! 33.92 1 
9{l kg/ha N, soi.t :!00 t,g, ha / \ 
d'm:ee . .. .. ......... __ ..... · 3 273 [83 . 39,29 l 
135 lcgiha t{, soit 300 kg, ha/ · : 
d'urée ................... .' 3"17;,ï 1 200 
1 
38,95 
rno kg/ha r.;, soit 4ù0 !,gjha! 1 ·1 
d'urée.... . ......... 
1
3833, 2:lù] 37J7 
d.s. a P "" O,'.î? I 2,63, 1 ! r 
d.s. a P = tHll , ,,50 . 1 
La dose de 400 kg ha d'urée est supérieure aux trois 
autres doses. 
La dose de 300 kg."ha d'unle est supeneure ;it, 
témoin mais non à la dose de 2ûü kg. ha. 
La dose de 200 kg_ ha d ·urée est supërleme au 
témoin. 
Les fortes doses de N semblèti.t diminuer le rende· 
ment à l'égrenage. 
Quatrième essai: 
Cet es5ai a ètt mis èU place le 2~ avril sur sol 





lèg/ha i % T .. 
i--j-1 
Témoi~. san~ en;srafa .... _ ....... : .... j ~ 060 1 190 .
1 
90 kg, ha N. smt '.;01) kgtha u:ree .. "246 \ bJ 
133 kg/ha N soit 300 kg_rha urêe .. ! 3 690 1 179 
-----------------------' 
La dose de 300 kg ha d'urée est supérieure à 1a 
doiie de 200 kg J1a. 
Cinquième essai: 
Cet essai a éte mis en place le 9 mai (semis tardifi 
sur sol limoneux. suivant la méthode des couples, 
avec seize répétitions. 
Objet 
T , . . j e~om sans et~g-r~!s . .. .. . . ... , '. ...... 
90 Kg1ha N, s01t 200 kg;ha duree .; .. 







Les objets 200 kg_ ha et 300 kg, ha d'urée sont èqui-
val·::nts entre eux. et sups:rieurs RU t.=moin à P = ü,O L 
Conc!usiün: 
Ces :::ssais de dost:s confirmènt l'interèt dè la dose 
300 kg_ ha d'urée qui fait passer les -rendements Je 
2 000 kg ha à 3 50:J kg· ha de coton-graine. 
Essais de modalité d'application de l'urée 
Trois objets : 
- Témoin: l'urée est enfouie en totalite au moment 
du semis, à l5 cm de profondeur, de part et d'autre 
de la ligne de semis et à 15 cm de celle-ci, par d"'ux 
crocs enfouisseurs ; 
- Enfouissement de l'urêe au semis à 15 cm de 
profondeur. d'un seul càtê de la ligne de semis s;t 
à 15 cm de celk-ci ; 
- Enfouissement de la moitié de l'urée au semis, 
d'un seul coté, et l'autre moitie au quarantième jour, 
au milieu de l'interligne. 
Trois essais ont ète mis en. place. 
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300 kg/ha urée 300 kg/ha urée 
Objet ' Production 1 
1
- coton-graine ·, R.E. 1 
1
- 200 kg/ha urée 
semis 10 avril semis 12 avril I' __ s_e_m_i_s_2_m_a_i __ 
Production ] Production 
t . R.E. 1 t . (16 scies) 1 
1 g.; F. i kg/ha % T. , 
co, on-grame 
1
. 06 scies) __ c_o_on_-_g_rm_n_e __ 
1 
- % F. kg1ha ~il T. kg/ha % T. 
Témoin sans engrais .. , ................ . -1-1 
illi ' 1i~ 1 
Témoin : urée enfouie en une fois des 
deux côtés ........................... . 
Urée enfouie en une fois d'un côté ..... . 
Urêe enfotùe en deu..'I: fois, d'un côté 
chaque fois ........................... . 3 129 89 
Il semble que les apports tardifs ou trop localisés 
de l'urée aient un effet dépressif sur le rendement 
à l'égrenage. 
Nous concluerons que l'urée peut être apportée, 
indifféremment : 
- en totalité au semis, avec un seul croc enfouis-
seur ou avec deux crocs enfouisseurs; 
- moitie au semis et moitié au quarantième jour. 
Essai de pulvérisation foliaire d'urée 
Dans cet essai, l'urée a été pulvérisée avec les insec-
ticides, la quantité de liquide utilisée étant de 
550 kg ha au 81· jour de végetation. 
,-----------------------1 
Objet ! Production j' coton-graine 
kg/ha 
---------------- ------' 
Témoin sans urée ,. .................... l 2 530 
12,5 kg urée dans 100 l d'eau, soit 1 
68 kg/ha d'urée µour 550 liha ...... 
1 
2 573 
25 kg urée dans 100 1 d'eau. soit 
137 kg/ha urée vour 550 Î/ha . . . . . . . . 2 669 
Aucun effet apparent n'est mesurable. 
En conclusion, nous recommandons l'application 
de 300 kg d'urée à l'hectare, enfouis au moment du 
semis à 15 cm de profondeur, à une distance de 15 cm 
de la ligne de semis, des deux côtés ou d'un côté 
3tèulement. 
Essais culturaux 
Essais de densité 
Essai n° 1: 
Cet essai a été mis en place le 26 avril, suivant 
!a m<'!thodè des couples, avec quatorze répétitions. 






4- 210 1 100 C 33,80 
4 373 ! 19904 37 ,92 











100 x 30 (témoin) "I 











Le dèmariage à 50 cm entre les poquets est inférieur 
au démariage à 30 cm entre les poquets au seuil 
P-:::: 0,01. 
Essai n" 2: 
Cet essai a été semé les 6 et 7 mai au semoir à 
bœufs et mis en place suivant la méthode des coupl~s 
avec huit répétitions. 
200 kg/ha d'urée ont été épandus. 
! Densité j Producti?n 1 coton-graine 1 Poids moy. 
capsulaire 
g ! Ecartement I Nbre pieds ·1 kg 'ha 1 0 , T 1 ! cm réel/ha 1 1 ·'~ · 
1100 X 20 . , 73 911 i' 3 498 1-;- --6,-89--100 x 33 . 55 512 3 564 100 6,70 
1
. 100 X 50 ·.1· 43 600 ,
1
- 3 127 1 ~ 1· 7,17 
100 X 33 51 900 3 46Ï 1 100 6,70 
Les écartements de 20 cm et 33 cm entre les poquets 
donnent des rendements équivalents. 
L'écartement 33 cm entre les poquets est supérieur 
à l'écartement 50 cm au seuil de probabilité 0,01. 
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Essai n' 3: 
Cet essai a étè seme les 6 et 7 mai au semoir 
porté et mis en place suivant la méthode des couples 
avec sept répétition;;, 
300 kg ·ha d'uree ont ete èpandus. 
D - - ! Production 1 enstte I coton-graine Poids moy. / 
1 
/ capsulaire 
Ecartement/ Nbre pieds k / l g 1 
1100 c~ 20 1 ·:~,~, 1. ,3g~::a I c,i9:· 1· --7-;;;- j 
/ 100 X 33 :, 60-t57 3934 1 ~ 7,80 1 
1 lOl} X 51) ·. I 40 7-U 1 3 601) ! 89 1 7,30 : 
100 X 33 58 000 4 038 1 !00 7,3,J 1 
Les écartements 20 cm et 33 cm entre les poquets 
sont equivalents. 
L'ëcartement 50 cm entre les poquets est inferieur 
à l'êcartemem 33 cm au seuil de probabilité 0.05. 
Conclusion; 
Nous continuons à recommander le semis à l'écarte-
ment 100 cm entre les lignes et 33 cm entre les poquets 
de deux pieds, ce qui correspond à 30 000 poqm~ts et 
60 000 pieds à l'hectare. 
Essai de roulage 
Le but de cet essai est de Yoir si le passage d'un 
rouleau croskiH aprês le semis pouvait améliorer la 
levée et les rendements. 
Objet 
p{~emd;n) ro~~-~~~ ... ~~-r~_s_ . , ~~~~~ j 






Les différences de production ne sont pas statisti-
quement significatives. 
Essai testant l'effet du ûllonneur et des 
crocs enfouisseurs d'engrais 
Cet essai a éte mis en place le 2 mai suivant :a 
méthode des blocs de Fisher avec dix reptitittons et 
n'a pas reçu de fumure. 
Objet 1 Production l coton-graine j 
j kg 
-------
_s_e_m_is_d_i_re_c_t_s_u_r_te_r_r_e_r_o_u_,1_e_e_ .. _,_·_· _· ._. j __ 1_g_7_2 __ 
Semis sur terre roulee dans un leger 1 
~ilion creuse, i;iar un si1Ionne1~r. don,t 
,e but est d ecarter l,::s debns vege-
tat:'t et ,de n~velel' _?arfaitement le so11· 
de\ant ,e so- semeur ....... , ........ 
Semis sur terre roulée, sans silionn.eur. l 
mais avec detL-: crocs s·enfonçant à 
13 cm de profondeur cie part et 




Semis sur 1<=rre roulée, avec silionneur 1-----
et deux crocs ......... , .............. _ 1 007 
Ces variations ne sont pas significatives. 
Le sHlonneur a cependant l'avantage de permettre 
un semis correct en terres encombrées de débris 
végétaux comme cela arrive souvent dans les bar· 
boho,, et également en dégageant les ma1.n:aises 
graines de la ligne de semis de faciliter le sarclage. 
Les crocs enfouisseurs d'engrais ne semblent l)as 
avoir raction que l'on craignait : provoquer une de:,-
sication trop rapide du sol. 
Essai testant l'action des crocs enfouis-
seurs d'engrais 
Cet essai a èté mis en plaœ le 30 avril. suivant la 
méthode des couples. avec cinq répétitions. et n'a 
pas reçu de fumure. 
1
. Production 1 
coton-graine 
Objet 1 
J kg_dia ! o;; T .. 
-Se-m-!s_s_u_r_t_cr_r_e_r_o_u_~-_e_s_an_s_e.:i_ ..-gr-a-isi---1---1 
avec sil!onneur, et sans crocs ... , I 1 -l-12 J 13-+ 
Semis s~;r tei:re roulée. san·; engrais I 1 
a,·èc s11lonneur et crocs ........... , 1 935 100 1 
L'objet avec crncs enfouisseur.;; est supérieur au 
témoin à P = 0,05. 
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Ce résultat laisse penser que l'action des crocs 
sans doute en ameublissant le sol sur une plus grande 
profondeur est bénéfique. L'essai Mait placé sur sol 
argi.leux, toujours difficile à préparer et ne donnant 
habituellement que des résultats mêdiocres. Or ce 
type de sol èSt assez fréquent dans les baibohos, C'e::it 
pourquoi, en l964, nous comptons mettre en place 
quelques essais de: sous-salage. 
ESSAIS EXTÉRIEURS 
Quelques essais extérieurs ont été mis en place: 
- à AMBILOBE, domaine de la S.A.C.0.M. : 
quatre essais de fumure ; 
- a ANTAKIMALANDY, secteur C.F.D.T. 
de TSARAl\.fANDROSO : 
trois essais de fumure azotée, 
un essai variétal ; 
- à AMBARY, Secteur C.F.D.T. du KIMANGORO: 
un essai fumure azotée. 
Essais réaUsés à Atnbilobé, à la 
S.A.C.0.M. 
Essai 1!0 1: 
Cet essai a été mis en place le 21 mars, suivant la 
méthode des blocs, avec huit répétitions. 
Sept traitements insecticidt::s ont été dfectués. 
Objet 
T cimotn sans engrais 
250 kg/ha urée apportée au 15·' jour 
avec enfouissement en side-dressing . 
400 kgiha sulfate d'ammoniaque appor-
t~s de la mème façon au 82' jour .. 
250 kg/ha d'uree au 15' jour + 400 kg/ha 
sul:fate d'ammoniaque au 82° jour .... 
d.s. a P = 0,05 













- Le traitement urée+ sulfate est supeneur au 
témoin sans engrais et au traitement urée seule, mais 
n'est pas supérieur au traitement sulfate seul. 
- Le traitement sulfate seul est supérieur au 
témoin sans engrais, 
- Le traitement urée seule n'est pas supérieur au 
témoin et est inférieur au traitement urée + sulfate, 
Si l'on ajoute que l'apport de sulfate d'ammoniaque 
a provoqué le reverdissemt::nt des parcelles ayant reçu 
préalablement de l'urée, on peut tenir pour probable 
la carence en soufœ dans cette parcelle. 
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Essai lt' 2: 
Ct::t essai a été mis en place le 2 avril, suivant 
la méthode des couples, avec trente-sept répétitions. 
Sept traitements insecticides ont été effectués. 
Objet 
1 Production 1 
1 
coton-gr~ne ' 
kgiha 0 o T. , 
' Témoin sans engrais ............... , 
1 
t 133 ~ ! 
250 kg/ha d'urée enfouis à la main àu 
15• jour ............................ 1 2146 19D 
Ce résultat est très hautement significatif et démon-
tre l'intérêt de l'apport d'urée, qui est très rentable. 
Essai H' 3: 
Cet essai a été mis en place le 4 avril, suivant la 
méthode des couples, avec vingt répétitions ; un 
resemis a été effectué le 7 mai. 




' kg/ha % T. 
Témoin sans engrais . . . . . .. . . . .. . . . . 2 014 
250 kg;ha d'urée apportés 30 jours 




Le traitement urée est significativement superieur 
au témoin au seuil P = 0.05, mais il n'apporte guère 
de profit. 
Essai n° 4: 





kg/ha ~;; T. 
Témoin sans engrais ............. " . 1 773 
400 kg/ha de sulfate d'ammoniaque · 





Le traitement ayant reçu du sulfate est très haute-
ment supérieur au témoin (à P = O,OOl). 
La disposition des essais n° 3 et u·' 4, bien que voi-
sine. ne permet pas de comparer l'apport d'uree 
à l'apport de sulfate d'ammoniaque. 
Mais aucune différence visible n·est apparue entre 
ces deux traitements. 
Essais d' Antanhnalandy., secteur de 
Tsara1nondroso 
Essai n• 1: 
Cet essai a été mis en place le 11) a.ril, suivant 
la méthode des couples, avec neuf répétitions. 




Tèmoin sans ur~e . .. . . . .. . . . ·1 







Les différences de production sont statistiquement 
hautement significatives. 
Essai 11° 2: 
Cet essai a éte mis en place le 6 mai, suivant la 
methode des couples, avec onze répétitions. 





kg/ha &o T, 
----------1-~· 
Témoin sans engrais . ! 1 322 
267 kg/ha d'urëie au 




à la récolte 
pieds a I'ha 1 
53475 
46202 
Les différences sont statistiquement hautement 
s lgnifica tives. 
Essai Il° 3: 
Cet essai a été mis en plaœ le 16 mai. suivant la 
méthode des couples. avec onze répêtitions. 
Sept traitements insecticides ont été effectués. 




J,ém~~~ san~ er:igrais .. 
1
· 1 ~O 1 100 
-67 k.;, ha d uree ..... , 3 u63 1 187 
Stand 
a Ja récolte 
pieds à !'ha 
55205 
53 075 
Les différences sont statistiquement hautement 
significatives. 
Essai d' A1nbary (Secteur C.F.D.T. de 
Khnongoro) 
Dans une parceUe semée au 23 mai. la première 
récolte effectuée le 28 octobre. soh au tS6° jour, 
donna la production suivante : 
Objet 
Témoin sans fumure ........... , 1 





La deuxième recolte. trop tardive, n'a pu ètre faite. 
La différence en aurait été accrne. 
Dans ce mème secteur, sur l'exploitation de 
MADIROBE, des apports d'urée réalisês tardivement, 
'enfouig à l'angady, ont modifié l'aspect des cotonniers. 
L'urée a provoqué an dèœloppement plus grand de,-
cotonnier::; et un reverdissement des fouilles. L'action 
sur les rendements n'a pas été mesurée. 
Nous concluerons que dans tous les baibohos. où 
l'urée a ètè apportée sur cotonniers, mc!me tardi-
vement: 
- Les feuilles étaient vertes et d'aspect sain, tandis 
que. dans les parcelles sans urée. l'aspect j:mnàtre 
d,:;S feuilles dénotait une carence certaine en azote ; 
- Les plants ëtaient nettement plus développés 
que dans les lignes sans urée : 
- Les rendements en coton-graine ont été augmen-
tés dans des proportions très rentables lorsque la 
protection contre les insectes a été sufüsante. 
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ESSAIS DE LUTTE ANTIPARASITAIRE 
Très peu d'insectes ont été observés au cours de· Les quantités pulvérisées variaient de 350 l/ha à 
550 ljha suivant le développement des cotonniers. la période des traitements : 
- quelques Earias, 
- quelques Heliotlûs ont ètê comptés 
Après la fin des traitements, Cochenilles blanches, 
Pucerons et Tétranyches envahissent les champs. 
- et, en bordure des champs, des Dysdercus. Essais de formulation 
Le calendrier comprenait huit traitemen~s : le 
4J', 5û', 60', 70', 80", 90', 105°, 120• jour, réalises au 
tracteur enjambeur. Les produits utilisés étaient :_ 
Ces essais ont èti mis en place le 28 avril, suivant 
la méthode des couples, avec sept répétitions. 
- DDT: 400 g/hl MA de bouillie; 
- Endrine : 80 g/hl MA de bouillie, puis 120 g à 
I1s comparaient au traitement habituel (DDT p.m. 
50 % + Endrine 19,5 °o èm.) une poudre mouillable 
mixte à 60 % DDT, 12 % Endrine et une emulsion 
mixte concentrée 30 % D.D.T., 6 °6 Endrine, partir du 80· jour. 
Poudre mouillable mixte 
Produit commercial 
Dénomination Dose par hl 
L 000 g + 0,500 1 
340 g 
Quantité de matière 
active épandue par hf 
500 g DDT + 100 g Endrine 






Emulsion concentrée mixte 
Produit commercial 
Dénomination J 
DDT 50 o o p.m. + Endrine 20 ° o ém. c. ( tém. 1 1 
Emulsion concentree mixte: 30 DiJ DDT + 6 °6 
Endrine .... , .......... , .. , ..... , , ... · · . , . , . · · , ; 
Dose par hl 
--------
l 000 g + 0,500 
l.68 I 
Quantité de matiere 
active épandue par hl 
500 g DDT -L 100 g Endrine 






Les différenœs de production de ces essais ne sont 
pas statistiquement significatives. 
Essais d'augmentation de la dose 
d'Endrine à partir du 80e jour 
pour lutter contre 1'Ba1•ias 
Deux essais identiques ont été mis, en place. 
Traitements Quantité de tiroduit commercial épandue pour 100 1 
Production 
coton-graine 
1"' essai l-2°_es_s_a1_· 
Traitement standard à tous les traitements , .\soo g DDT p.m. 50 °6 + O,toO l Endrine em. 20 %1 __ 3_46_3 ___ 3_47_4_ 
40', 50', 60", 7()< j., traitement standard ........ j800 g DDT 50 ç.; p.m. + 0,400 1 Endrine ém. 20 °ii\ 
::!ù', 90', 105' et 12iJ" j., traitement renfor.::J _. _. :800 g DDT 50 Oo p.m. + 0,600 l Endrine ém. 20 °61 J 321 3 .}17 
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Essai de désinfection du sol à 
l'Aidrine 
Cet essai a étè mis en place le 3 mai. 
Les objets sont : 
- Témoin sans traitement ; 
- 2,5 poudrages au sol avant le labour à la dose 




Pas de poudrage au sol avant 1 
labour 
Traitements Sous-traitements 
Pas de poudrage au sol avant 
labour + i' 
---------2, 5 poudrages au sol avant j 
5 poud. après la fevée 1 
labour 
2,5 poudrages au sol 
labour + 
5 poudrages au sol 
labour 




S poud. après ta tevêe j 
avantl 
avant , 
5 poud. après 1a i'evée ! 
Les poudrages à l'Aldrine au sol avant labour n'ont 
pas d'action sur le stand, le nombre de plants dêfor-
mès, la marche de la tloraison et la précocité. 
- 5 poudrages au sol avant le labour à la dose 
de 220 kg/ha de poudre à 2,5 °,i d'Aldrine M.A. 
Dans chaque parcellè, les jeunes plants de coton-
nier ont reçu 5 poudrages à l' Aldrine les : 23 mai, 
soit 20• jour; 27 mai, soit 24' jour; 31 mai, soit 28· 
jour ; 4 juin, soit 32• jour ; 8 juin, soit 36· jour. 
N bre ,. No~nbre ! Production coton-graine ) 0
~ d pieds de p1e s d . f , 1 , 
1 60" j I e ormes : R. R.. J R, R. 1 T 1 au . 1 au 60= i. 1 1-1,( j. j 15( j. 1 161 j. 172 j. otal 
i .-.-i-J-·1-1 
60 416 1 17 1 395 1 I'" . 1 '40 i 47t 3 729 1 
"444 1 12 ! 41' 114961 [2% 1 375 1 "" 1 
61 889 j 21 1 421 1 llï9 j 1212 1 371 1 3 283 1 
63 444 . 14 1 49! . 1 266 j 1 183 45S j HOO 1 
: : 1 :: 1 : 1 : :~ 1 : ;:: ! =~ 1 : :: 1 
Les poudrages après levée ont réduit le nombre 
des dèformations et la précocité a été améliorèe. 
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DE LA CAMPAGNE 
La pluviométrie moyenne pour la vallée en 1963 a 
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une plmiométrie totale de 540,5 mm, dont 317,6 mm 
pour janvier, février et mars et 89 mm pour décembre. 
Si le total est satisfaisant, nous enregistrons par 
contre une mauvaise répartition sur l'année, avec 
un déficit pour les- derniers mois, comme le montre 
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ESSAI DE P~PINIÈRE 
IRRIGU.f3E PERMANENTE 
AVEC FUMURE ET JACifÈRE 
Cet essai a été mis en pbce-en 1962 a'l.:ec le proto-
cole suivant : 
- Sisal ;( sisal: témoin et essai d'épuisement; 
- Sisal x sisal avec fumure organique (déchets 
compostés} ; 
- Sisal x: sfoal, avec fumure minérale ; 
- Sîsal ,< jachère cuitivèe (lm:eme et Sty!o,r:vtth,3.; ! 
avec rotation de deux ans; sans fumure; 
- Sisal x jachère cultiYée (luzerne et Stylomutl1e3 i 
avec rotation de deux ans et fumure minerale. 
La fumure organique a ete appliquée dès la. pœ-
mièœ année a raison de WD t pour deux ans; cette 
dose avait c\tê choisie en fonction du fait q_u1l s'agit 
d'un maintien de fertilité, une dose de 100 t/ha ayant 
semblé avoir un effet bénéfique en premiere campagne 
sur sol épuisé. 
La fumure minérale sera appliquée à la troisfome 
année, à raison de SlO U/ha épandues en deux fois: 
50 à la plantation, -10 a six mois environ. 
Sur fos parœlles avec jachàre, l'apport d'une dose 
presque moitie moindre ,_Sû Ui sera effectue dans le'> 
mêmes conditions : 25 à la plantation, 25 à six mois. 
Ces doses ont été retenues en fonction des analyses 
d'exportations effectuées sur les dc!U.X premières cam-
pagnes de pépinière et le mode d'application en fonc-
tion des essaîs de forçage des pêpînièœs. 
Cet essai est complèté par des analyses effectuêes 
à chaque arrachage et comportant : 
- une analyse des sols, pour en étudier l'èvol:.ttion 
suivant les traitements; 
- une analvse des bulbfües. afin de suivre les 
exportations e'u fonction des traitements. 
Les résultats analytiques ne pourront ètre donné;; 
qu'au bout de plusieurs campagnes. l'état actuel dès 
sols ne permettant pas d'obtenir de réponse aux 
différents traitement.5 ni de differences tràs caracté-
ristiques dans les analyses. Seule une très légère 
augmentation du poids et du nombre de bulbilles 
utilisables se dessine en .faveur des parcelles avec 
fumure organique. 
Pour une densité uniforme de 166 666 plants à l'hec-
tare, nous obtenons les résultats suivants pour un 
hectare; 
Nombre I Poi.ds moy. 
j 
de bulbilles I bubilk 
a l'hectare ,' kg 
--,-
Objet 
Sisal - sisal ....... '" .. · ) 
Sisal avec fumum orga-
nique ............... . 
135140 1.226 
148 896 l.323 
Ces résultats ne sont que de simples indications ; 
il faut attendre leur confirmation par des campagne., 
ultérieures. 
Enfin. la différence de poi.ds entre bdbUles de 
même taille de hampe.s coupées et de hé.mpes non 
coupées, qui était de lO 0 ,i environ à. la plantation, 
sè retrouve au moment de l'arrachage. 
ESSAIS DE DÉSifERBANTS 
CHIMIQ!JES 
Ces essais ont éte effectues sur p.:ipinière., irriguées 
::)t sur afütvions du MANDRARE. 
Essai de doses toxiques progressives 
C.M.U. et Si.mazine ont éte épandus en deu:-~ fois, 
suivant le mode d'application suivant: 
~ kgiha, puis 2 kg/ha un mois après, 
4 kg/lia, puis 4 kg.'ha un mois après. 
cJ. kg/ha. puis 6 kg·ha un moi<; aprè.,, 
Ces doses sont sans danger pour le sisal. Sur les 
adventices. la protection est parfaite sur toute la 
durée de la pèpinieœ ( dix à douze mois). 
Le but dc; cet essai était d'étudier ks consiquences 
d'u;-i deuxkme épandage di! désherbants au cas ou 
une premiere appli.cati.on s'avërerait non efficace. 
Il semble bien que. dans les conditions de notre 
expérimentation - pepi11ière irrigwie - ce deu.,zième 
épandage puisse ètœ dfoctué sans incom:cinients. a 
condition d"ètœ t1:ès unii'm:me. 
Essai de doses toxiques totales 
Simazin<è, C.1\.1.U .. D.C.M.U. et Amitryl sont épandus 
à !a dose uniforme de 10 kg/ha. Ces quatre produHs 
n'ont eu aucun effet sur [e sis:;.l. 
Simazine, C.M.U. et D.C.i\'1.l1• ont assure une pro-
te;;:tion contre les adventices. 
Pour Amitryl. aucune conclusion ne peut ètre tirée. 
les conditions ct·application n'étant pas conformes 
à celles données par le fabricant. 
Essai d'épandage de Désonnone 66 
et d'Ilerbogil 
l et 2 lilm de Dèsormone 66 et 5 et 10 kg/ha d'H""r-
bogH crème ont été épandus pour luti:er contre Arge-
nonie nzexicaua. 
Ces produits ont eu un effet moven. avec une très 
faible remanence sur Argemo11e et ·uul sur les autres 
adventices. 
De nombreuses brùlures et déformaLions ont èti 
constatées sur le sisal : ces dégàts n'ont entrainé 
q:.i.e rarement la mort du plant. 
Essai de dessicant en post-émer-
gence 
Diquat et Paraquat ont eté utlfüés aux d0ses d';:) 
2. 4 et 61/ha. 
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_ De nombreuses brûlures .:mus conséquence ont été 
observées sur le sisal; très peu de plants furent 
mortellement touchés. 
Aux doses dt) 4 et 61, œs produits ont un effet 
appréchible. sans toutefois entrainer une dessication 
totale. 
La rémanence a duré à peine un mois. 
Cé!s observations ont été effectuées en pépiHiere 
irriguee. Une expérimentation ultérieure a démontré 
que. en pépinière sèche, l'action du Diquat et du 
Paraquat est beaucoup plus violente. entrainant de 
nombreux accidents graves sur le sisal et une destruc· 
tion bien supérieure des adventices. 
Essai de produits nouveaux : 
Dicryl et Atrazine 
Epandage associé de Dicryl + D.C.M. U. et 
Dicryl + C.M. U. 
Ces produits ont été épandus aux doses suivantes : 
Dicryl 
1 kg/ha + 











Ces doses se sont montrées sans effet tant sur le 
sisal que sur les adventices. 
- Essai d'A.traûue : 
L'Atrazine a été épandu aux doses suivantes: 
- en pre·èmergence : 2 et 4 kgiha, 
- en post,émergence : 3 et 6 kg/ha. 
La protection contre Argemone est efficace à 2 kg/ha 
et totale à partir de 3 kg/ha. l.a protection vis-à-vis 
des adventices est la suivante : 
- en prè-émergence, pour la dose de 2 kg/ha : 
protection insuffisante, 
- en pré-émergence, ,-:iour la dose de 4 kg/ha : 
protection valable, 
- en post,émergenœ, pour la éiose de 3 kg/ha : 
protection lêgèrement insuffisante, 
- en post~émergence, pour la dose de 6 kg/ha : 
-protection totale. 
PÉPINitRES IRRIGUlîES 
ET PÉPINIERES SÈCHES 
La pépi11ière irriguée présente un certain nombre 
d'avantages: croissance ra,-:iide (dix à douze mois) ; 
production assurée quelle que soit la pluviométrie ; 
culture intensive, d'où protection' plus aisée contre 
les adventices : plus grande homogénéité, etc. Par 
contre, elle ne peut être déplacée sans gros frais et. 
de ce fait, se trouve amenée, dans certains cas, a 
ètre très èloignee du lieu de plantation définitive. 
D'autre _ part, son prix de revient est assez élevè 
(investissements et irrigation). 
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Les quantitc::s d'eau à apporter semblent devoir ètrc 
de l'ordre de grandeur suivant: 
- Première irrigation : 40 a 60 mm ; ce premier 
apport est conditione par la facilité de pénétration et 
de saturation du sol à sa première mise en eau. 
- Irrigations suivantes : 35 mm tous les quinze 
jours environ ; ces chiffres pouvant ètre modifiés sui-
;;ant la natuœ du sol et la pluviométrie locale. 
- Dans le cas du désherbagl:) chimique, aucune 
façon cornplementaire ne nous semble utile. Toute-
fois, certains sols peuvent nécessiter quelques façons 
améliorant la pênètration de l'eau. 
Enfin. au moment de la mise en grande plantation 
des bubilles de pépinière irriguee, il est bon de leur 
appliquer la mème phase de déshydratation que pour 
les drageons - dix à quinze jours au moins - surtout 
dans le cas de plantation en période sèche, 
La pépinière sèche a J'avantage d'être d'un revient 
moins élevé et de pouvoir êtœ établie à proximité 
du lieu de plantation définitive; toutefois, elle ,t 
une croissance beaucoup plus lente: dix.huit à vingt-
quatre mois. et elle est sujette au.'{ aléas climatolo-
giques; sa protection contre les adventices est aussi 
plus difficile. 
PRtPARATION DES SOLS 
Essai de renouvelle1nent des plan-
'' tations 
c> 
t;n essai de renouvellement des plantations sur 
alluvions et sables roux a étë mis en place en 1961-62. 
Cet essai comporte les trois traitements suivants : 
A .• Témoin non labouré suivi de plantation ; 
B. Labour suivi de plantation; 
C. Labour un an avant plantation (jachère). 
Chacun de ces trois traitements est combiné avec : 
l' Brùlage des stipes ; 
2" Evacuation des stipes ; 
3° Enfouissement des stipes ou m.ulch sur le témoin. 
Actuellement, les renouvellements de plantation sont 
effectués à l'aide de la Rome plow: 10/36 genéra. 
lement ; toutefois, cet appareil nécessite un nombre 
important de passages pour avoir un terrain prêt à. 
planter. Il semble bien qu'une jachère d'un an. avant 
labour, puisse diminuer ce nombre de passages. Mais 
si, pour des raisons de programmes, cette jachère Uè 
peut être appliquée, le brûlage sera employé; dans ce 
cas il vaut mieux, dans la mesure du possible, ,-:irati-
quer le brûlage à feu courant ou en tas de faibles 
dimensions afin d'éviter les concentrations de fortes 
chaleurs que provoquent le- brùlage en tas importants 
- et replanter sitôt la préparation finie pour éviter 
de Iaisser te soI à nu. surtout dans les périodes de 




Essai co1nparatif "h:iutes densités 
x coupe unique n et u densité nor-
male x coupes 1nultiples '' 
Cet essai a ét;§ mis en pface en 1953 avec les traite-
ments suivants : 
- Plantation à 5 000 plants à 1'112ctare conduite 
de façon classique jusqu'en fin de cycle. 
- Plantation à hautes densités : 8 000. li} 000 ,~t 
12 000 plants à l'hectare a 1,ec coupe unique à trois 
ans et d,;;;mi. 
Cet essai est au début d"' troisième cyde pour les 
parœl1es de hautes densités et de deuxième cycle 
pour les parcelles de densite classique. 
A la fin du deuxième cvde. les rendem<ènts en hauks 
densités marquaient un~ baisse sensible par rapport 
aux r,arceUes de coupes das;;;iques. 
Nous poursuivons cette expérimentation a.fin d'étu· 
dier l'effet d'épuisement des sols sur les parcelles 
en haute densité. Par ailleurs. un apport d'azote a été 
effectue en split-plot sur ces parcelles en début de 
troisième cyc1e. 
Ce mode de plantation ne semb1e pas devoir ètre 
conseille dans le cadre d'une exploitation normale. 
Toutefois, U peut éventuellement rendre service dans 
le cas d'un trou dans un planning de production ; les 
rendements en fin d:; premier cycle des hautes den-
si.tés étaient les suivants, à 3 ans l/2 (avec pluvi.o· 
métrie moyenne durant l"' cycle; : 
Re11dements à 3 am 1;2 (en k.g/luri 
,---------------------- r 
8 000 plants /' 10 OfJO plants / ,2 000 p[ants / 
Alluvions .. 
Sable roux . 
à l'I:ectare à t'hectare I a \'hectare 
---1 ·' 1 
10 m 1 9 ïù5 : 10 768 
10 277 l 1162 10 306 
ENTRETIEN DES PLANTATIONS 
Essai co1nparatif sarclage 1nanuel 
et sarclage 1nécanique 
Cet essai, mis en place en janvier l96l sur alluvions 
et sables roux. comuorte les traitements suivants : 
T raite1;2e!lts 
Sardage manuel sur la ligne : 
une fois par an : 
deux fois par an : 
Sarclage mécanique de l'intc:rligne : 
une. fois pa:r an ; 
deux fois par an : 
Sarclage mixte manuel.mécanique sur la ligne; ; 
une fols par an :. 
Sarc1age mixte manuel·mècanique sur l'interligne : 
deux. fois par an. 
Gyrobroyage après grandes pluies, avec dèd.rageon· 
nage .seul; 
Gyrobroyage après grandes pluies, avec sarclage sur 
la ligne. 
La première coupe sera effectuée fin 1964 ou dêbut 
1965. 
Essai de désherbage ch.iinique sur 
grandes plantations 
Cet essai a éte mis ~n place en 1962. 
Sur treize produits testes, trois seulement ont eté 
retenus pour leur effi..::acitê: C.M.C.. D.C.M..U. et 
Simazine. 
Du point de vue végétatif, ces produits ont donné 
au sisal une nette avance au dèpart. Toutefois, il 
faudra attendre la première coupe (courant 1965 
,raisemblablement) pour Juger de la rentabilité d·~ 
l'opération. 
Essai d'entretien à la subdésher-
beuse associée au désherbage chi-
mique de l"interligne du double 
rang 
Cet essai compm:te, en plus du dèsherbagë: chimique 
du doubfo rang, 1e traitement du grand interligne 
à Ia subdèsherbeuse Cut·Sub avec les traitements 
suivants: 
- Entretien chimique du double rang 
+ entretien subdèsherbeuse du grand interligne ; 
- Entretien manuel du double mng 
+ entretien subdèsherbeuse du grand interligne; 
- Pas d'entretien sur le double rang 
+ entretien de l'interligne à la subdèsherbeuse ; 
- Entretien chimique du double rang 
+ pas d'entretien du grand interligne; 
- Entretien manuel du double i:ang 
+ pas d".~ntœtien sur te grand interligne : 
- Pas d'entretien: deàrageonnage seul. 
Au départ on note. comme sur l'essai de désherbants 
chimiques, un meilleur aspect végétatif des parcellc.:s 
à entretien chimique; mais seule l'e~ploitation nous 
peTmettra de chiffrer les avantages de ce mode 
d ·entretien. 
COUPE 
Essai coupe "sévérité x fréquence" 
Cet essai. mis en p1ace sur alluvions et sables roœc 
comporte l'étude comparative dè trois sévérités de 
coupe ( 13. 26 c,u .H feuillès laissee,;"1 avec une ou 
deux coupes annudles et une sévèrit.§ progr3ssive 
(39 fouilles 1aissées à la première coupe, 2.6 a la 
deu..;:ième, 13 à 1a troisieme et suivantes·, aœc une 
ou deux coupes annue!Ies. 
Il viendra en première coupe fin .1964. 
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FUMURE 
Essai de fu1nure organique 
Un essai de fumure organique aux déchets d'usinage 
a étê mis en place en déciembre 1953 sur sabks roux 
dégradés. Il comportait les traitements suivants : 
- 25 t/ha, 50 t/ha et 75 t/ha de déchets enfouis, 
- 25 t/ha. 50 t/ha et 75 Ulm de déchets épandus 
en couverture. 
Nous n'avons pas enregistré de différences signi· 
ikatives au cours du cycle: Cela est dû à : 
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- la médiocre vakur fertilisante des déchets de 
sisal. Ces derniers n'avaient pas été compostes et 
provenaient d'une usine ayant cessé de fonctionner 
depuis plusieurs années; 
- a l'existence de plages stériles, se rencontrant 
sporadiquement sur les sols de sables roux dégradés; 
- à la sécheresse. 
Les résultats en fin de cycle sont les suivants 
l en tonnes à l'hectare) : 
Déchets de sisal enfouis Déchets de sisa1 épandus en couverture 
Témoin 
sans engrais 25 tiha SO tiha 
24,248 22,782 27,367 
Ces rêsultats ne sont pas significatifs. Il semble tout 
de roêmt: que l'on puisse en dégager l'effet positif 
du mulch. Avec des déchets compostés plus frais, 
U faudrait augmenter les quantités, 50 t/ha des 
déchets utili.sés représentant un volume important du 
fait dë leur point de déshydratation. 
ESSAIS DIVERS 
Essai de coupe dissy1nétrique 
Cet essai. mis en place en nowrnbre 1958, a pour but 
d'étudier la possibilité de ramassage mécanique des 
feuilles en dégageant, à la coupe, au maximum le 
grand interligne. 
75 t/ha 25 t/ha 50 t/ha 75 tiha 
26,303 25,751 28,107 25,558 
La plantatîon a été effectuée en double rang: 
3,SO m v, 1 m :< 0,90 m. 
Le protocole est le suivant : 
- Exploitation normale à 26 feuiUes lahsées sur 
tout le plant ; 
- Exploitation dissymètrique à 13 Eeuilles laissées 
sur l'interligne de 3,50 m et 39 sur l'interligne de 1 m; 
- Exploitation dissymétrique semblable à la précé-
dente, mais avec passage de pulvériseur après la 
coupe. 
Les rendements cumulés en fin de deuxième coupe 
sont les suivants : 





Rendement en tonnes ............ , ... , . 1 
Nombre de fe1ülles exploitees ....... , 1 
Jusqu'à présent, donc, la coupe dissymétrique 
semble pas influer sur le développement du plant; 
toutefois, i.l faudra attendre la fin du cycle pour se 







Essai d'irrigation du sisal avec cul-
tures intercalaires 
Mfa en place sur alluvions, en janvier 1960, cet essai 
comporte [es traitements suivants : 
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- Témoin sec: 5 000 plants a l'hectare; 
- Témoin i.rrigué : 5 000 phtus à l'hectare : 
- Sisal irrigue avec culture intercalaire durant les 
deux premièœs années et plante de couve,ture (lu-
zerne) les annees suivantes: 4 166 plants à l'hectare: 
- Sisal irrigué avec culture intercataire fos deux 
premières années et sans p1ante de com:ettu.œ Les 
..1nnées suivantes : 4 166 pbnts à l'hectare ; 
Témoin Temoin Intercalaire sans plantes 
sec irrigué de couverture 
ï,525 8,,30~ 5,9-36 
Les essais d'implantation de luzerne sur les par-
celles à culture inttèrcalaire avec couverture ont été 
un échec, l'irrigation par aspèrsion de sisal très 
développé profitant udquement à ce dernier. au détri-
ment de l'interligne. 
Essai variétal A. sisala11a, A. a111a~ 
11ie11sis 
Un essai comparatif de deux variétés d'.4gai·e a 
été mis en place sur alluvions et sables roux en 
novembre 1958. Il étudie ks diffcirences de compor-
tement entre Agave sisala;ia Perrine (variétci couram-
ment cultivée) et Agave ammzieusis. 
Les rendements cumulés en fin de deuxième coupe 
sont les sui-vants, en tonnes: 
. Aliuvions 




.4 .. ama11iensis 
5,518 
6.732 
Jusqu'à présent. les différences de: comportemem 
entre ces deux varietes ne sont pas sensibles. à part. 
peut-ètre, une meilleure ré,,ista.nce à la sècheresse do: 
l'amo.11ie11sis. 
Par ailleurs. l'analyse technologique des libres mon-
tre que ramaniensis a une fibre plus fine, p1m 
souple mais moins resistanœ que le sisalana, sur 
les deux premières coupes. 
- Haute densité t 3 333 plants,!hai ; A .. sisaiana; 
- Haute densité (_S 333 plants/ha,: A sisala11a var. 
Non Flm,verir..g. 
Les rendernentc; cumulés en fin de deuxième coupe 
sont les suivant:;, en tonnes: 
Intercalaire Hautes densites Hautes de-u-;i.tés a,ec piantes 
de couverture sisalana non Flowenng 
S.9l6 12,686 tl),145 
Cependant. l'a11ta11ùmsis se montre. à la deuxième 
coupe. Iegèrement plus dur à défibrer que le sisalana; 
les talons. notamment, sont très épais. 
Toutefois, il faut attendre la fin du cycle pour 
pouvoh' se prononcer. La variété amanieusis pourrait 
présenter un intérèt èventuel au point de vue 
hybridation. 
Utilisation des déchets de défibrage 
d;:.1u· l'alimentation du bétail * 
L'utilisation des déchets de dèfibrage, après extrac-
tion des fibres courtes. comme complement de ration 
pour l'alimentation du bétail, a été entœpristè en 
1962 et poursuivie en 1963. 
Les premiers resultats ptèrmettent de conclurtè à 
l'appétence .:les animaux pour les dechets et, jusqu'à 
présent. à leur apparente inocuitè . 
L'analyse chimique montre par ailleurs une V'lleur 
alimentaire relativement intéressante, surtout en 
période si::cl1e. le kilogramme de dê!chc:ts secs ren, 
formant û.5 unités fourragères. 
Il est à noter que seuls les déchets de défibrage 
du jour sont consommés, celLx de la ve'ille étant 
refusé : d'autre part, on observe quelques diarrhées 
au début, mais qui se calment rapidern~nt, 
Cette expérimentation sera poursuivie en l'.:164 parc~ 
q_ue. pensons-nous. il peut y ~voir fa un debouchë 
intéressant pour une partie de déchets d'usinage et 
un appoint très appréciable pour les animaux, surtout 
en saison sèche. 
* S. CRETENET, B. DE RAUCOTJRT et R, BAILLY. - Notes et observations sur l'alimentation des bovins avec 
les dèch:::ts de sisal. Cot. Fib. trop. X[X. 4 di:::emb::e !964. p. 575-579. 
